iftfë^^^  parties  du  tïMonde ,  contenant  la  Situation^, 
|  k  10iJmfi0^  >  &  &  fondue  de  chafcune  %e^ion  &  Tromnce 
^%\¥^es*  £fcrm m Latin parTierre çJp'wL^» 

ff  l^feu^^U^?eRte?e  pf  ,9EMMA  F*  rJ.ON5  excellent  Géographe  & 


lathematicien,  auec  plufïeurs  autres  Traitez  concernans  la  mefme 
iatieir3coiripofezparieiufdit  Gemma  Frison,  &  autres  Autheuis. 
ouuellement  traduits  enlan^ue  Francoife. 

Le  Contenu  fe  monftre  en  la  Page  fuyuante, 


mn  - 


s  1  fi 


'4^ 


£ n  A  nuers,  chez  lean  Bellcre,  a  l'Aigle  d'or, 


Le  Contenu  du  prefent  Volmu 

T  \  première  partie  delà  Cofmographie  de  Pierre  Apiîn.enlaquek 
Ij  Le  eft  traité  des  principes  del'Âftrologie  &  ddaColmograpme. 

C^ièconde  partie  delà  fufditc  Cofmogtaphie  ,  en  laquelle •  (ont  défera 
tes  les  quatre  parties  du  Monde  :  a  fçauoir  Europe,  Afie,  Afrique,  &  A- 
merique:  auec  les  chofes  merucilleul'es,  &  monftres  qui  fy  trouuenr. 

Ad  Jttion  de  Gemma  Frilon  ,  contenant  la  defeription  de  la  Proumc» 
duPeru.nouuellementtrouuce.  ,  ,  _ 

La  Defcriptiô  particulière  des  fufdites  quatre  parties  de  la  Tcrre.aucc 
la  longitude  &  latitude  des  Villes  &  Citez  plus  renommées  de  chafeune 
Prouince  par  degrez  &  minutes.  . 

La  Defcription  particulière  de  toutes  les  Mesdu  Monde.aueclalogi- 
tude  &  latitude  d'icelles  par  degrez  &  minutes,du  luldift  Pierre  Apian. 

La  Situarion  des  Indes  Occidétales  &du  nouueau  Mode,tiree  del  Hi- 
ftoire  générale  des  Indes ,  eferite  en  Efpaignol  par  Francifque  Lopez  de 
Gomara  auec  vn  dénombrement  des  ports  &  lieux  plus  renouez  de  tou 
te  la  cofte  Maritime  dkelles,  &  les  dittances  d'vn  heu  a  l'autre  par  keuc* 

&  Situation  desmcfmes  Indes  Occidentales ,  tirée  delà  Cofmog.a. 
phie  vniuerfelle  eferite  en  langue  Elpaignole  du  S.Ierome  Giraua  Tar.a- 
Œ  '  auec  la  Table  des  Ifles  ,  Ports  ,  Promontoires  y tu.eres  plus 
renommées  d'icelles ,  contenant  leur  longitude  &  lantudTpar  degrez  Se 

m  Addition  de  Pierre  Apian,en  laquelle  il  enfeigne  a  cognoiftte  les  he* 
res  delà  Nuitt.par  vn  trcfgcBtil  Artifice. 

De  Gemma  rrifon. 

La  manière  de  deferire  les  lieux  &  contrées  ,&  de  trouuer  la  diitanec 
d'icelles, contenant  V 1 1 .  Chapitres.  . 

rVfa°e  de  l'Anneau  Aftronomique,  contenant  X  X.  Chapitres. 

l'Vfa°e  du  Globe  Aftronomique,  contenant  XXVI.  Chapitres. 

l'Vfale  duRay  Aftronomique& Géométrique,  côtenant  XX  XI II. 
ChaoicFes,auec  la  Table  Gnùmoniquo  de  Georges  Puibach. 

La  Fabrique  du  Ballon  Aftronomique,par  le  Vulgaire  dit  le  Bafton  de 
Iacob,efcrite  en  Latin  par  IeanSpang.  .  . 

Extraie*  de  Sebaftkn  Munfter ,  prins  du  premier  Liurc  des  Principes 
delà  MATHEMATIQUE,  auquel  efttratôé  de  1  Vfage  du  fufdia.^ 
Aft(0«omique, 


TABLE  "DES  CHA<PIT%ES,  TARÇJ 

de  la  Cofmoçraphie  de  "Pierre  ^ApanycQmmedes<Trai* 
te^de  Cjemma  Frifon^  &  d'autres  Autheur s  cotu 
cernans  lamefme 'matière. 


CÏÏA?.  t  .  fye  s'efî  que  Cofmographie  , 
&e>t  quoj  elle  dtfiere  de  U  Géographie  &  C«- 
rograpbitjage  4 
i  l ,  Des  mouuemsns  de  U  Sphjre,  &  de  Uâtui 
fon  des  deux  8 
'  I  II.  Qttee'efl  que  la  Sphère,  pcfEffieu  de  la 
Sphère .  Des  (ix  plus gr ans  cercles  delà  Sphère, 
les  noms  &  figures  des  ftgnes  du  Zodiac, &  des 
fept  planètes.  Des  quatre  plia  petite  cercles  delà 
Sphère  11.12. 

MI.  Des  cinq  Zone s, ceintures, ou  parles  du 
Monde  &  delà  démontrai  ton  delà  rondeur  de  la 
terre par  l'Ecltpfe de  la  Lune  13 


X  ï.  Des  par  nés  de  la  Mefnïe ,  &  des  ejpeces 
de  la  Géométrie  praclicale  ,  dont  le  me  fureur  dit 
Mondepeuivfer  j| 

XH  .  Comment  en  peut  feauoir  le  circuit 
&  le  diamètre  de  la  Terre  3 4, 

XIII.  De  la  manière  de  trouuer  la  Ma.ce  des 
lieux.  Des  places  ou  Villes  qui  différent  en  Ion* 
gueur  feulemet.  Table  de  copte  coprenat  les  degrés 
de  longitude  hors  del'Equinoftial ,  couuertisen 
lieues.  Item  pour  trouuer  le  mefmepar  art  de  Ge9 
*metrte,  pour  ceux  qui  ne  font  verrez.  enl'Aùth» 
metique.  La  manière  de  trouuer  U  diflanceentre 
deux  lieux  dtjferens  en  longitude  &  latitude  par 


V.  Des  Cercles  Vardldes^de  là  Diuifio  des  Va  compte  dy  Arithmétique  phifique.  Exemple  des  vil 
ralleles,en  laquelle  femonfire  combien  cbafcunl  les,  qui  différent  en  longitude  &  latitude ,  four 
Vieeux  eft  epngnè de  /' Eqmnoâtal     13.  iî.i 6. 1  feauoir  la  difiance  d'icclles. Table  des  n'obres  quxr 

VI.  Des  fept  Climats  de  la  Terre,La  Démo-  rez.,racines  &  différences ,  pour  euiter  le  trauail 


ftravec  des  Cltmatt  par  figure,  la  Table  des  Clï 
mat  par  le  nobredesDegrez,  &  Minutes  16,17  • 
VII.  De  U  longitude  de laTerre  /8 

VII f.  DeUlawudedela  Terreau  del'Ele- 
uaùon  du  Vole  19 

I J.  En  quelle  manière  on  peut  obferuer  la  lait 
tude  du  Voleju  la  latitude  de  la  Terre  par  vn  In- 
firmant fpecial .  De  l' a  ux  du  Soleilt&  de  l'Op- 
pofitedetAux  ,  Neuf  proportions  qui  déclarent 
fv[age du  fufdit  Infiniment,  Vnlnjirument  qui 
donne  C'tntelligence  des  proportions  fusdïtes 
fag,  21,22.23.24. 

X.  De  quelle  manière  on  trouuer  ala  logitude 
des  Régions  >Prouinces ,  Villes  ,&  Lieux ,par  les 
EcUpfesdela  Lune  &  le  Bajlon  Agronomique,  & 
la  fituationdes  Efîeillesfixes.les  figures  d'aucu- 
nes fylipfe  s  de  la  Lune,  Ûinfirument  qu'on  ap- , 
felfylt  Bafton  Agronomique  &?vfage  drtceluy 


de  les  tirer  a  chaf que  fois .  Table  des  proportions 
de  tous  les  parallèles  réduite  a  rEquinottial,  ou  a 
tout  autre  grand  Cercle  ?  s -3  6 .  ?  7 .  ?p  ^4  2 . 44- 
X  U 1 1 .  En  quelle  manière  on  doit  afeoir  le 
Globe  delà  Cofmographie  quifert  pour  les  quatre 
coins  du  Monde,  félon  l'Eleuation  du  Vole \en 
quelque  Région  que  ce  Çnt. Trois  manières  de  trou 
utr  la  ligne  de  Mti).  Vn  Injlmment  pour  trouuer 
Ufufdite  ligne  de  Midy        47.4p. «50.5t. 

XV .  Des  vents  principaux  feloU  deferiptw 
des  anciens  mariniers.  Addition  de  Gemma  En- 
fou  fur  la  me  fine  matière  ,  Autre  adâitiondudit 
Gemma  Erifonsen  la  quelle  il  defcrit  les  venu  felo 
les  Pilotes  &  Mariniers  du  temps  prefent9&  mo* 
firefartde  gouuerner  U  nauire pari' aiguille ,(r 
de  trouuer  U  différence  de  la  logitude  &  latitude. 
Le  Qjuadrâtpournauiguer dudtt  si.s3S4f^r* 

XVI .  De  ceux  qui  font  dppellex.  Perieâ, 
Antec^AntipéeStVerifcij  »  iiettrofcif 

%  z  XV  U. 


Si! 


LA  TABLE  DES  CHAPITRES 


*  XVII.  En quoy  différent  lp,Prefque^flet 
Ifthmus ,  &  Continent,  que  mus  appelions  Terre 
ferme  60.61. 

XVIH  .  T)e  l'vfage  des  Tables  de  Vîolo- 
tme,&  comment  en  trouuerala  feuatïode  ebaf- 


aine  R egion tu  Ville  61.6$. 

XIX,  Du  Miroir  de  Cofmographie.Vyfage 
duquel  efi  mon  f  ré  par  cincpropofitios.la  figure 
du  Miroir  du  monde  64. 6  5 .  £  £  # 


Seconde  Tartie  de  la  (ofmographie  dufufdit 

Pierre  Apian,  &  de  Gemma  Frifon 


Sommaire  defcripùon  de  l'Europe.  Page  67. 
de  l'Afrique  6%  del'AfieÔ9>  de  l'Amérique  70. 

Addition  de  Gema  Frifon  delà  région  du  Peru 
nouuellcment  trouuée  7  2 

la  charte  Cofuiografique  contenant  l'Afiette 


&  Situation  des  quatre  parties  principales  de 
tout  le  Monde  7Z 
Delà  (iiuifUndu  Mondc.addition  de  Gemma 
Frifun  7$ 


'Description particulière  de  l'Europe. 


les  Villes  d'Efpaitrne  ,  &  premièrement  de 
fAndalctifte  &  Ca'tiib  7 4 

les  Royaumes  d'Aragon, de  Nauarre,  de  Va- 
lence .de  c'at  io%m&  Portugal,  auecC 'Addition 
de  Gemma  îrijonfur  icelks  7  5-7  6. 

Les  Citc^  &  Villes  de  la  GaulcNarbounoifc. 
la  duché  de  Simye ,  la  Prouince  de  Tboloufe,  les 
Vùks  du  Daupbtné ,  la  duché  de  Bourgoignc  ,  la 
duché  Auuergne  \  de  Normandie  ,  la  France,  la 
conté  de  Champaigne,  &  le  pays  Tour  aine  77 

la  duché  d' Aniou.de  Bretaigne.de  Brabant, 
la  Corne  de  FUndres.la  Prouince  de  Picardieja 
Conté  de  Hamatt  7  8 

la  duché  de  Iutlliers.de  luxchttrg,  de  Cuti 
dresse  Cleuesde  Pays  deSmffe,  les  Villes  d'Elfa- 
cc.les  Villes  deU  haute  &  baffe  Alcmaigne,<uec 
ks  additions  de  Gemma  Frifon       75>-8  0J1. 

Les  Villes  fituecs  près  du  Rhin, les  Villes  d' Al- 
gouie.de  Brifgoie.les  Villes  de  la  Forefl  notre  dite 
Hercyma  .  la  duché  de  V  VirtenxbergJ.es  Villes  de 
ta  haute  Sueue.  le  Marquifat  deBaden.  la  Conté 
du  Palatin  ,  la  duché  de  Franconte.  les  Villes  du 
pays  borique  82 
Les  Villes  deTuringie,  de  Voulant .  les  Villes^ 
4*  montagnes  du  Royaume  de  Bohême*,  la  duché 
de  la  bufe"&  haute  Bmcre        »  83 


De  la  Rbetie  &  Vindelicie:  auec  t addition  dé 
Gemma  Frifon  84, 
Auflrie ou  b  haute  Pannonie  8  5 

Les  Villes d'Aujlricmgnaat  le  Danube  .les 
Villes  de  Morauie.'de  S  défie  ,  &  du  Marquifat  de 
Mifnie  8  6 

les  Villes  de  Vueflphale.  de  Ueffe  ,  de  Trife, 
de  HollAndcJa  duché  de  Holface .  le  Royaume  de 
Dannemarc  ,  la  duché  de  Mechelburg  ,  leMar 
qui  fat  de  Brandeburg  ,  laduchéde  Pomeramc 
auec  les  additions  de  Gemma  Frifon  furie  elle  s 
pag  87.88. 

les  Villes  de  Prufe.de  Rujfie.  de  liuonie,  de 
Mafsouie.de  la  duché  delituauie.le  Royaume  de 
Dannemarc.de  Noruege}deSuecetô  de  Pologne, 
les  Villes  ae  la  TauriqueChafonvefe  :  auec  les 
additions  de  Gema  Frifon  fur  tcelles  S  9. 90. 91. 

Les  Villes  des  Sept  chafteaux  du  Sibc'ôourgf, 
de  Vualxchie  &  Tranfiluame,de  Seruie,  de  Bul  - 
garie  ,  &  les  additions  de  Gemma  Frifon  fur 
tcelles  9 1 . 

le  Royaume  de  Hongrie  .  la  duché  <£  Auflrie, 
les  Villes  de  la  marche  de  Surie  .  de  Carimhie, 
j  delà  Conté  dcTyrol.  les  Villes d' Efclauonie ,  de 
!  Dalmatie,  d'îflrte: auec  les  additifs dcGençna 
[Frifon  ?4-£v 


T>ef* 


* 


CONTENVS  EN  TOVT  L'OEVV  RE 
T>efcription particulière  de  laÇrece 

Les  Villes  de  Mncedoine,  d'Epre,d'Achaie , 
4?  At  tique,  de  la  Grèce,  de  la  Trace,  dé  la  Moreé, 
auec  Us  additions  de  Gemma  Trifon  9^97*99 


Les  Villes  &  contrées  renommées  d'Italie* 
auec  l'addition  de  Gemma  Frifon  furicelle 
M  102.103. 


T>efcriptionpartlculieredet 


Les  Vtiïes deBArbarie,M*t*rit*n'tt> Afrique  la 
Mineur, la  nouueUe  NumidieJ.es  Villes  d'entre  les 
Sjrtcs,de  CyrenaicaPentapolit,de  Libye  intérieu- 
re^ Marmarica  ,  d'Egipte  ,  le  s  neuf  bouches  du 


NilJes  Villes  d?EtbiopicJa  Région  Mer  oé, les  fil- 
les qui  font  au  dedans  de  l'Ethiopie  -.auec  les  ad' 
dit  ions  de  Gemma  Frtfonfur  icelles 

pOg     104.  f  O'j.lOo'.l  07.108  .10p.  710 


Description  particulière  defçjlfîe. 


Les  Villes cPAfieU  Mineur  ,  qui  efl  mainte- 
nant la  grande  Turquie  j  delà  Prouincepropre- 
ment  dite  Ajieje  Carie,  Doridey  Lydie,  Phrigie, 
Lickfialatiejamphdie,  Cappadoce'.  &  les  addi  • 
tio-is  de  Gemma  Frtfonfur  icelles  tifttùpns. 

Les  Villes  d' Arménie la  mineurje  Ctltcie,  de 
Sarmatïe  Asiatique ,  de  Rufie ,  Colchtde ,  Iberiè 
Albanie, d'Arménie  la  Maieur,  de  Surit, Phenicie} 
de  Surie  la  courbe^Betame.ludie.GaliUe^ama- 
riejdumée^les  additions  de  Gemma  Frtfonfur 
icelles  1  t  <>,  t  i  7. 1 1  8.  t  1  p.  i  20. 

Les  tilles  de  Mefopo'tamie,  de  Babylone}  des 
trois  Arables ,  qui  font  la  Pierreufe,  la  Deferte, 
&  rHeureufe.d'Afyrie}de  Medie ,  deSuJiane3de 


T>erfe,Carmanie3?arthieyViyrcanie,Marg)ane3 
Baclriane ,  Sogdtane3auecles  additions  de  Gem- 
ma Frtfonfur  icelles  l  2  t.  1  2  2.12^.1  2*.f2j. 

Les  gens  &  peuples  delà  Regio  des  Sacs}&  des 
deux  Scphies:  de  la  Région  Serique  ,  d'Ane ,  de 
Pcropamfade,  deDrangtane ,  d'Arachofie ,  auec 
les  additions de  Gema  Frifon  \z6.\2  7. 12  8 .12  9+. 

Les  Villes  deGedrofie ,  de  l'Inde  de  deca  la  rt- 
uicre  Ganges,du  Royaume  de  Caluut,  du  Cher- 
fonnefed'or  Prefque~\fleymatntenant  dite  Mala- 
ca:du grandGolfc,  tadts finus  Magnus '.le Royau- 
me &  Villes  de  la  haute  inde ,  du  pays  du  Catay, 
Mangi,  Morfuli ,  Moabar  &  le  Royaume  deLac; 
auec  les  additions  de  Gemma  Frifon  .tyo.isu  132 


T>efcription  gêner  aie  de  toutes  les  ffks 

du  Monde  .*  &  premièrement  de  celles 
qui  font  en  Europe,&  en  Afrique. 


Les  Ifies  de  la  mer  Méditerranée  ,  celles  qui 
font  entour  Candie  Je  la  Moree,dyAckaie,  leslf- 
les  Cyclades  maintenat  dites  del'  Arcipclago^cel- 
lesqurfonta  ïentour  d'Epire  &  Macédoine 
auec  les  additions  de  Gemma  Frif m  f  w  icelles 
fag  .  134.15^.13^^ 


les  d'enuiron  l'Italie,  auec  les  additions. de  Gem- 
ma Frifon  t  $8-  *  19' 
Les  Ifles  d'enuiron  l'Efpaigne  ,  de  la  grand 
Mer  Oceancjes  Ifles  Baléares,  qui  font  Maïlhr- 
que  &  Menorque  <  4° 
La  Defcnpuon  d' 'Angleterre ;d,Efcojfe,  d'ikr 


Lis  Ifles  Contour  la  Trace  "Je  la  Mer  Egee,  j  nie^ïflande  ,  de  Seelanàe ,  &deD*nnem*r 
du  Pont  ou  de  la  Mer  Eux'me  ou  Maieur ,  auec  \  auec  les  additions  de  Gemma  Frifon  141-/4^ 


V addition  du  fufdit  M7 
LaDefcription  de  Secile ,  &  des  Ifles  à' a- 
lentoufd\ellê:deSardsigneideCorfe3  &  dssîf- 


Les  Ifles  de  ^eUnde  Belgique  1 43 

Les  ifles  d' Afrique, de  la  Riuiere  du  Nil,  de  la 
Merd?Egipte3auec  les  addtttons  fufdites  14-4-Mî 
^  3     -  les 


LA  TABLE  DES  CHAPITRES 

■  Les  Isles  d'Ajïc~>. 


Us  ffles  de  la  Mer  Mateur ,  de  la  Mer  d' Ica- 
r)e,de  Luie,  de  S urïe,v 'amphilie,  &  du  Golfe  Ara 
hque.auec  Us  additions  de  Gemma  Vrïfott  146 

Les  Ijles  de  la  Mer  Rouge,  du  Golfe  Perftque, . 
4c  la  Mer  Indique ,  des  Antrcpophages  ;  auec  Us  \ 


additions f y f dit  es»  1 47. 1 4$ 

ïfos  1378  alentour  XaXaprobant^Lesips 
delà  grande  hier  Oceane,  auec  les  additions  fuf~ 
dm  14p.150.151. 15* 


Les  fsles  d'Amérique. 


Defcription  de  l'Amérique  ,  &  ckslp  s  delà]  auec  Us  additions  fufdit  es  ^  M$.t5S 
topÀ?ari44.Les\(les  qui  font  auprès  de  Cuba, 1     VipEjpaignole  défaite  far  G  ema  Wrtf.tti 

Defcription  &  Situation  des  fndes  Occidentales. 

Dénombrement  des  Vorts ,  Rtiïteres  ,  Caps,  1 
bn  Promontoires  renommez  qui  fetrouuenten 
toute  la  cojîe  maritime  des  Indes  OcctdentaUs , 
Auec  la  dvpnce  d'vn  heu  a  Vautre  ,  par  lieues  & 
degrez  de  hauteur, tirée  de  l'bipire  Générale  des 
Indes ,  e faite  en  Efpaignol  par  le  doreur  Tran- 
tifque  Lopes  de  Gmara  1  5  7 

La  Situation  &  Defcription  des  Indes  fufdi- 
tes Occidmales,ou  du  Nouveau  Monde,tnée  de 
la  Cofmogt aphte  Ijpatgnùle  du  S  .1er  orne  Gixaua 
Tatragonnois  i«4 

Defcription  delà  Nouucllc  Efp/tgne,de  la  Co 
tréeMe  del  Labrador, de  la  Région  de  Baccalla 
isM  la  VUride,  de  Mexico,  du  Peru ,  de  laTcrre 


de  Vopaian,  delà  Prouinced 'AnzermafiAma% 
de  Vicara.de Carrapa  %6  5.  1  66.x  $7 A  6%. 

Defcription  des  montaignes  des  Andes, de  U 
Proumcede  Qiato,de  Cagnares,âeSamUgo  de 
Puerto  vie)o  ,  deCufco  ,  deCagnas  Je  Collao, 
dfChile,deCharcas  ,  deBrafil,  de  Nicaragua. 
177.t7B.17p.»  80. 

Vlp  de  S.Dominique>deCuba,  delamaica, 
de  S.lean  dite  de  Bortquen,  Les  Kluieresdu  rerut 
Me  182.18-3.184 
Table  des  Citez  &  Villes  plus  remarquables 
des  Indes, auec  quelques  Ips  fort  s,  Promontoi* 
rcs,&  niuier es ,auec  la  longitude  à latitude  d*i» 
celles  par  degrez  &  minutes.  I  8  $ 


Fin  de  h  Cofmographiede  Pierre  A  pian ,  de 
Gemma  Frïfon,&  autres  auteurs* 

oJiitresTra  ite%  non  moins  vides  que  récréatifs  poncer* 

nans  lamefme  mariere^antdu  Mâiâ  Pierre  Apian, 
comme  de  Gemma  Frifon,&  autres* 


Addition  de  Pierre  Apian,en  laquelle  il  enjeig 
ne  acognoipe  les  lûmes  par  vn  trsshl  artifice, 
me  linpument  ace  cçnuenabk  >  8  8 


înjlrument  pour  cognoipe  les  heures  de  U 
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FSTIEHNE  DE  VVALCOVR  AVX  AMA- 
teins  des  Arts ,  &  Sciences  honnonbles. 

tertres  m,  Lecteur.de  voir  le  éMonde  entier, 
Et  daller  en  maints  lieux  par  vn  bien  court /entier  f 
Voudrois  tu  bienvoiroù  le  Terfien  demeure y 
Ce  pendant  que  tu  as  en'Brabant  m  demeure? 
Veus  tu  de  ïfndienjous  le  Ciel  a^ure,  f 
T>u  Tartbois  courageux,  aiant  l'arc  peinture, 
Et  de  l' Hircanienfcauoïr  la  refîdence? 
Defires  tu  de  voir  %  Turc  en  diligence^, 
Galoper  acbeuaU Veux  tuvoir  clerement 
ie  la  Terre  les  traits,  du  Ciel  le  mouuement, 
T>èsTlanetes  les  cours }&  mainte  autre fctence^f 
Veux  tu  de  tout  cecyfcauoir  l'expérience, 
etpourynpeud'argentvftgrandTreforauoirf 

Jfchete  ce  Volume  :  &  lors  tu  pourras  voir 
Le  ^Monde  tout  entier ,  &  tout  ce  qui  s'y  pafie. 
Et  tracafer  par  tout, fans  bouger  d'y  ne  place 

LE  MESME.  „  . 

zJmyJtuveusvoirce^Tondejpaveux, 
Et  aller  fansperilen  ebafeune  contres, 
<De  lire  dans  ce  Liure  dois  efire  curieux. 

zJmifituveuxvoir  ce  ^Mondefpacteux, 
Bflanten  ta  maifomfou  donnes fouaeux^ 
é'enauoirvn,^  voi  l'fue  après  entrée. 

zJmifi  tu  yeux  voir  ce  Monde  fpacieux, 
êt  aller  fans  danger  en  diucrfe  contrée,  ^  ^ 
Lapetitecoujlange  ejl  bonne  rencontre^. 


\Aux  Magnifiques  &  Vertueux  Seigneurs,  Ça/par 
<z5\4ekbwr& TBaltafarde  Smidt  y  Frères  Çer~ 
mains,  çSMarchands delà  Ville  d'Anuers, 
fean  'Bélier  e foubaite  honneur  &  félicité. 

E  s  s  i  e  v  r  s,Il  y  en  aura  plufieurs  auxquels 
femblera  qcefoit  labeur  6V  trauail  non  moins 
inutil  que  curieux,  de  traduire  en  langue  vul- 
gaire le  prefent  Liure  de  la  Ccfmographie  de 
Pierre  Apian  Se  Gemma  Frifon,  Géographes 
&  Mathématiciens  autant  excellens  comme 
rares ,  auec  les  Traitez  concernans  la  mefme 
matière  adjoints  a  iceÏÏê  ?  eftimans  que  ces 
arts  &  difeiplines  viendront  aeftre  vilipendées  &.  prophanees, 
en  cas  qu'elles  foyent  communes  &  diuulguées  a  chafeun  :  &  qu  o 
fe  deuroit  contenter  de  les  lire  en  Latin  :  pour  ce  qu'eftant  celle 
langue  plus  abondante  de  mots  &  vocables  propres  a  ceftefeien- 
ce,on  en  tireroit  plus  de  goufl  &  de  douceur.  Certainement,  cô- 
bien  que  l'affection-, de  tels  zélateurs  n'efl:  a  rnefprifer  :  Toutefois 
eonfiderant  que  pour  caufes  de  telles  traductions  les  hommes  de 
bon  naturel  ne  feront  occafionnez  a  nonchaloir,ains  plus  toit  refc 
ueillez  &  animez  d'acquérir  la  cognoiflànce  de  la  langue  Latine, 
en  laquelle  ils  entendront  tant  de  belles  disciplines  eftre  eferites: 
coniiderantaufsi  quïî  y  en  a  plufieurs  qui  ne  fc.auent  le  Latin  ,  & 
ne  peuuent  a  caufe  de  légitimes  empefehemens  vaquer  a  l'appren- 
dre, afin  qu'iceux  ne  foyent  priuez  de  fi  grand  bien  ,  comme  font 
ces  am&difciplmcs ,  Iefquelles  ils  rie  peuuent  comprendre  en 
Latin,  il  m'a  fçmblè  que  l'induMne  efi:  digne  de  iouenge,  de  ceux 
qui  de  noffre -teps.ont  employé  leur  trauail  a  traduire  Liures  d'hi 
Jftoires  véritables de  quelques  arts  &  feiences  vtilcs  &  conue- 
nables  pour  agencer  &  p.>lir  le  ingénient  humain.  Comme  ce  fe- 
roit  chofe  digne  de  faire  grand'  cltime  du  foin  &  diligence  des 
Marchands,  qui  a  leur  propre  defpens  &  trauail  apportaient  à 
noz  mai  (on  s  lesmarchandifes  efhanges,  proufltables  &  importâ- 
tes a  la  vie  humaine,lefqueiles  ne  pourrions  pour  noz  propres  cm 
pefchemens  aller  cercher  ailleurs. Et  fi  quelqu'vn  m'alleguoit  que 
par  moyen  de  la  traduction  de  ces  traitez  en  la  langue  hrançoife, 

A.  .  %  la. ou- 


EPISTRE  DEDIC ATOIRE. 
la  matière  ne  fera  fi  facile ,  qu'elle  n'aye  befoin  de  maiftre  en  au- 
cuns Chapitres  :  le  luy  refpondray.que  ce  mefrae inconuement 
cft  au  Latin,  voire  aufll  pour  ceux  qui  entendent  la  mefme  langue. 
Ce  que  toutefois,Seigncurs,ne  peut  auoir  heu  en  voftre  endroit, 
d'autant  que  vousauez  eu  fi  bonne  nourritu.e&inftitution  des 
voftrejeunene  ,  par  faddrefle  de  feu  de  louable  mémoire  Mon- 
fieur  voftre  Pere,  le  Seigneur  Vincent  de  Smidt ,  jadis  Receueur 
de  cefte  Ville ,  lequel  décédant  de  ce  fiecle,  comme  il  vous  auoit 
au  parauant  fait  inftituer  aux  bonnes  lettres  dliumanite  a  fingu- 
licrement  recômandé  a  feu  ma  Damoifelle  voftre  Merc ,  lauance- 
ment  de  vous  autres:  luy  enchargeant.que  comme  il  auoit  heurcu 
fement commencé,  elle  ne  fufsc  en  defoute  de  vous  faire  conti- 
nuer,afin  de  paruenir  a  ce  but,que  peuflîez  comprendre  les  fcien- 
ces  &di(ciphnes,  qui  rendent  les  perfonnes  idoines  &  conuena- 
bles  a  toutes  &  quelconques  aéhons  &  fiançons  publiques  Tout 
lefquellesplusfacilementacquerir,vousontordonnedefrequen- 
ter  plufieurs  Vniuerfitez  renommees,tant  de  noftrc  pays  Bas  que 
delà  France  :  de  forte  qu'outre  la  récréation  &  pafletempshon- 
nefte  qu'eftez  accouftumez  d'y  prédre  vous  en pouuez  auffi  tref- 
doâement  traiter  &  difputer ,  quand  il  vient  a  point  :  &  par  ainfi 
donner  contentement  de  voftre  fçauoir  a  tout  efpnt  curieux.  \ 
caufe  de  quoy,Seigneurs,ayant  efgard  a  l'honneur  que  vous  men- 
te^ a  l'authorité,a  laquelle  vous  pouuez  paruenir,  pour  es  ver- 
tus excellentes  dont  vous  efte  z  douez  >c  me  fins  aduance  de  vous 
dedierla  Traduction  nouuelle des  fufd^s Traitez  de  Cofmogra- 
phie  &  Maihematique ,  &  de  procurer  qu  ilz  vinflent  en  lumière 
fous  le  nom  &  l'appuy  de  voz  Seigneuries:  efperant  que  vous  lece 
urezee  prelent,d'vne  auffi  bonne  affedtion,  commeil  vous  eft  de 
bon cueur offert:  vous  louhaitant auec  longuesannees,  1  ac- 
compliffemcnt  de  ces  vertus  qui  reluifent  en  voz  taces 
&  en  voz  aftion s: priant  ce  bon  Dieu  de  féliciter 
voftre  jeuneffc,&  vous  donner  auec  fante  & 
vie  heureufe  le  comble  de  voz  bons 
defirs.  d  Anucrscc  H  jour 
d'Auril,  1581. 


La  Première  partie  du  Li 

are  des  Trmcipes  de  la  Qofmographxe^  <& 
Çeographic^  de  T  terre  Apian_>. 


Que  c'eft  que  Cofmographie,&  en  quoy  elle  diffère 
de  la  Géographie  &  Corographic. 

Chapitre  premier. 

^mm^miMMnmnmiiMtà  0<mographie,comme  le  monfire  l'etymoIogie,ori- 
j^^^^^^^Si  i  g,nc»Sc  vraye  Ggnification  du  terme.eft  vne  deferip- 
1  tion&traecduMondCjlequel  cftcompofé  de  qua- 
tre elemens,  fçauoireft  Terre,Eau,Air,&  Feu  ,  du 
Soleil ,  delà  Lune,  &l  4e  toutes  les  Efloilles, auec 
tout  ce  qui  eftcôtenu  dans  le  circuit  du  Ciel.  Cède 
1  fcienceconfîdere  premièrement  iesCercles,defquels 
nous  imaginons  la  fupreme  Sphère  celefte  eflre  com 
pofe'e.  En  apres.felon  la  diftin&iô  &  repartimét  des 
Cercles  fùfdits,  elle  déclare  la  (îtuatiô  des  terres  qui 
font  au  deflïis  d'iceux,  la  mefure  &  proportiô  d'icclles.Oultre  ce  démonte  la 
proportion  desclimatzja  diuerfitédesiours  &  desnuitz.D'auârage.declarc 
les  quatre  points  principaux  du  mode ,  qui  par  aucuns  fontappellez  les  coins 
du  Monde/çauoireft.Leuar,Ponét,Septentrîôs&  Midy.Elle  trai&eaufsidu 
mouuement  des  Eftoilles  fixes  &  des  erratiques,  qui  autrement  font  appel- 
les Planètes ,  de  leur  leuer  &  efeonfement ,  &  fur  quelles  nations  elles  ont 
leur  mouuement.  Et  femblablement  de  toutes  les  chofés  qui  appartiennét  a 
la  confîderatiô  du  Cie!,comme  font  les  eleuations  du  Pole.Paralleles  &  Cet 
des  Msridicns,  toutes  lefquclles  chofes  &  femblables  (ont  clairement  de  m  5 
ftrées  par  déclarations  Mathématiques  en  la  Côfmogràphie.Laquellc  diffère 
delà  Geographieen  ce,  que  la  Cofmographie  deferit  la  Terre  parles  Cercles 
du  Ciel,au  defîous  defquels  elle  cfl ,  &  non  par  Montaignes,M.ers,Riuieres, 
ne  autres  particularisez, comme  fai&  la  Géographie, 


Definîtiô 
ie  h  CoÙ 
niogra- 
phie* 


Ce  que  la 

Cofmo- 

graphe 

confîder« 

principale 

mente 


La  définition  de  Cofmographie  efl  déclarée  bien  amplement 
&  en  toutes  (es  parties  en  la  figure  qui  fenfuit. 

A  3 


La  Cofm© 

graphie 

diffère  de 

laGeogra- 

phieScenj 

«3007. 


Que 


Première  partie  de  la 


Definitio 


Que  c'efl:  que  Géographie? 

Pooraphie  (  félon  que  dift  Vernerus  en  fa  Paraphrafe  oa 
xpoOt ion  fur  Pcolomee)  eft  comme  vne  forme  ou  figure 
k  imitation  de  la  peinture  de  la  terre, &  de  Tes  principales 
■artiescognues,  defquell.es  on  cognoit  la  rondeur  de  la 
aie  eiire  compofee,&  des  choies  plus  remarquees,qui  le 
rouuét  es  parties  deflufdifles.  Et  diffère  de  la  Coimogra 
hie.car  elle  défait  la  terre parMontaignes,Kmiercs  Mers 
&  autrescholeteuidéces,&  fanscôfideratiô  desCercies  celeires.fous  lefquels 
elle  eft  potée  en  correfpôdence.  Cefte  feience  eft  fingulieremet  f louhtablc  a 
•  ceux  qui  défirent  auoirparfaiaecognoilTance  des  hilloires  &  râbles .  CarU 
>  peinture  ou  portraiftwe  ayde grandement  a  conferuer  en  memo.rcl  ordrec* 
lafituanon  déplaces.  La  fin  de  la  Géographie  &  perfection  d'.celie  confllte 
en  la  coniïderation  de  la  rondeur  de  ia  terre,  &  comme  h  vn  homme  vou 
loit  peindre  vue  tefte  çntiece  commeil  appartient,  ^ 


Cofmographic  de  Pierre  À  plan  * 


Que  ceft  que  Corographie.  ] 

Orographie  (comme  diCt  Verner)  eft  la  mefme  cliofe  que  To  - 
pographiejaquelle  on  peut  dire  trace  d'vn  lieu  ou  place  .  Elle  ^S'e#eft 
!  ieferir  &  confidere  lieux  particuliers  feparément  te  a  partons  JjZ^ic  'jc 
confédération  necomparaifon  d'eux  a  eux  mefmes ,  ni  d'eux  ^c  qUCuc 
_  auec  toute  la  rondcur.de  la  terre.Toutesfoys  elle  confidere  a-  confidere. 
uecques grande  diligence  toutes  les  particularitez  Se  proprierez  pour  petites 
quelles  foyent,le{quelles  font  dignes  de  noter  efdits  lieux  ou  placeSjComme 
font  portz  ou  haures,mai(bns  de  pIai(ànce$3peupîeSjCours  de  Kîuiercs,&  tou 
les  choies  (êniblables,comme  edifîces,tnaîfônss& tours,  La  fin  de  la  Corogra 
phic,eft  peindre  &  défaire  vn  lieu  particulicr,conime  fi  vn  peintre peind oit  J;a  fîn  dc  ? 
vne  oreiÙe,ou  vn  œil,ou  autres  parties  de  la  telle  d  Vn  homme,  phi™8'*' 


Corographie. 


Sa  fembiance. 


i  Ayant 


Ce  qui 
doibtprc 
ccdcr  la 
Cofmo- 
graphic. 


Première  partie  delà 


Vântquecommenccratiiiûei  VaKdeCotoWphîe.eflbe- 
ftfn  prendre  pour  fondcmët  les  Principe»  de ^^Aftronornie,  lef 


Diuifiow 
éu  icondc 


1  unt  quel'vfage  dfeeux  eft  grandement  necefia.re  pout  enten- 
w  dr«  U  CofmoSgraphie,  &  portant  nousles  déclarerons  «  cb» 
p^&îi  M  pi"»  brieuement  qu'il  nous  fera  pofsible. 

Second  Chapitre,du  mouuement  de  la  Sphe  rc, 
&  de  la  diuifion  des  Cieux. 
E  monde  contient  en  foy  deux  partiesprjhcipales,  l'vn. 
ea  elementaire,l'autree«  Cetefte.LaPart.e  elementane, 

laquelleeft  toufiours  fubieûe  a  altcratmn  &  mutation  , 
'om  rttenfoyquatreElemens.Terre.Eaue  ^r^Feu, 

Philofophe.  ontappellé  quinte  ^?°a™™J$£. 
,  concauite  la  Région  ou  partie  élémentaire  deuant  d.fte. 
JUg'on  e-  c°nci7„,„,i;ble  fansmutationouchangement.&con- 

'?»«"»'•  Lalultancedelaquelleeftm^ 

fiours  en  foy  rondement  ce  Ile qu e  ,  u    heie  du  peu 

L     mieremét dôques D.eu le ftb  nette» °«  ™u  J  de renus:ctH<i du 

foy. 


se  toi  e,ieiq  m0uuemct  côtraîreaceluy 
atdu;çircuit&Ugeurd^ 

de  la  plus  haute  Sphère,  aqlle  e  t  appe       '  trâfparens  quils  peuuet 

eftoilesfontco.ps  de  telle  qua  .t^ ^  Œ 

L.  Eirn,»  «^«^^«^^ffiKÏÏ  d.sdeux  points  de  la  neu 
côtenant  &  portât  J«    g *  deux  petits  Cercles.a  l'.utour  du 

fiéme  Sphère  qu.  eO ^ Jg«  ^  au a  P^^  d{s  A(ko 

commencement  d  Anes  6c  L.bia .et  e  eftoUetfixe,.Celte  huit.efme 


naent. 


erme  Ciel  contiec  ai  iu»^»»»-~ 
nement  duquel  fefait  continuellemetfutle^ 

fontourversla  parie  «^n««  J^KE qûifonc  au  deflousde 
r,uit  quant  Se  foy  en Touusles^utres  Sphères infetieu 
^^•"«^taT»  ^dePonentversOrientparleMidy.&repug. 


Premier  Partie  delà 
Quefl:  ce  que  la  Sphère. 


■ri  A  Sphère  eft  vn  corps  folide  et  tmfsif  >lequel  a  vnç  feule 

5U$,Vc.  mTJLm^i^^  ou  facC> âU  miHcU  dUq"Cl  ?ft  V7°int  '  d^UnX 
?e.         jC  I  toutes  les  lignes  qui  fetirenc  a  U  circonférence  dlcelU 

[font  égales. 


Quelle  chofe  eft  l'efsicu  de  Sphère? 

„  SS5pt« ,  félon  Diodochus,eft  la  ligne  quije  diuife  en  deux 
<fcf<  Lpats,,rcntour  duquel  elle  fe  tourne.  Les  Pôles  du  mode.qu,  font  ,ufsi 
l'  Aude  appdîL^ 

Aquilonaire.quttoufiours apparoift  de  noftre  partXautre  Pol eft  dtrt  Au. 

fîours  cache  fous  noftre  horizon. 

Des  fix  plus  grandes  Cercles  de  la  Sphère. 

^\  L/^mc  du  monde  que  nous  voyons.de  celle  que  nous  ne  voyons  c  eft  a 
di^^toi^en  Wp«*  cgalcs ,  afcauoir  la  momede  la 
Sphère  quiett  en haut,d'auec  l'autre  qui  c£i  en  bas. 

*'«•  Soleil  paruiét  tandis  qu'il  eft  &t  horizon,  .1  eft  rmd.,Sc  quand  .1  «nue  aud,« 
point  deffous  nofttc  horizon  il  eft  minuit. 

«g  "ft   .  F„„;„oflial  eft  vn  erand  cercle  lequel  diuife  la  Sphère  en  deux  partiet 
£Set  LgSïï^lTs^.fon.oJ.n.ecerde.ieequi^é.d-a&j, 
l'anï  les  iours  font  égaux  aux  nuits  en  tout  le  monde. 


te  ZoéUa 

que. 


T  PZodiaQuequelesPbilofophe«appeUenteercleobUque,  oub.a.farm 
déK ^auCap^orne  ,  &diuûè l'EquinoOial  en ^ffîggfàg 

lieud'unelignen6méeEccl.pnqueJa,iTnt  I ^W^^feJS 
&  autant  de  lautre.  Et  nout  fault  comprendre  tousies  auu* 
Ka"« 

tai  eftan»  au  ciel  on  n«n  peut  iuget  pas  f«n*  humain. 


Cofmograpie  de  Pierre  Apiam  n 
Les  noms  &  figures  des  fignes  du  Zodiaque. 


Arie*  V  Libra 


Taurui 

Scorpiut 

m 

Gemini 

2C 

Sagittarius 

Cancer 

S 

Capricornu» 

y? 

Léo 

Si 

Aquariui 

s» 

Virgo 

m? 

Pifcei 

X 

Les  figures  des iept  Manettes./. 
"5  SÂTVKNVS    ye  1VPITIR       #  MARS 

G  SOL   çvrnvs   ^vv^çvaras  Co/m 

#7*  Olures  font  deux  cercles  de  la  Sphere,i*un  defqcieio*^  o*r  i«$con>men  Colurei  q 
^-'cemens  dMries  &  Libra,&  laurre  par  les  commencerons  de  Cancer  &  ce  font. 
Caprîcorne,courans  en  croifant  auxanglecs  droilU  fpheriques  veri  les  fo- 
ies du  monde. 

Des  quatre  plus  petits  Cercles  de  la  Sphère. 

I  E  Cercle  de  Cancet  lequel  eft  dift  Solfticial ,  eft  celui  qui  eftdiftant  de 
^rEquino&iai  tirant  vers  le  Nord  ou  Septemtrion,de  1 3 .  degrez  &30.  le  cercle 
minutes.Ec  quand  le  Soleil  entre  en  ceCercle,a  lors  cft  l'cft  érctournc,&  font  âc  caacer 
les  plus  grands  iours  &  plus  courtes  nuits  de  lannee,&  eft  par  lesGrecs  nom 
me  Tropique.c'eft  a  dire  tournant ,  pour  ce  que  le  Soleil  fen  retourne  de  la 
tu  lieu  d'où  il  edoit  parti, 

¥  E  Cercle  du  Capricorne,  qui  eft  di&  brumal  ou  yuernaijeft  vn  Cercle  par  Ccrcîede 
*-/lequel  le  Soleil  afon  cours  &  partage  tout  le  dernier  tirant  vers  le  Midi,  Capricor- 
ne quand  le  Soleil  y  entre  en  y  ucr,  alors  cft  le  iour  le  plus  court,&  la  nuit  la  nc* 
plus  longue. 

T  E  Cercle  Arctique  eft  vn  petit  Cercle ,  lequel  eft  de  toutes  parts  réparé  du  Cercle  At 
J~'Pole  du  monde,a  la  diftance  de  2  3.  degrez  3  o,  minut .  &  eft  marche  pat  fti1uc* 
te  premier  pied  de  l'Ourfe  mineur. 

T  Antarctique  eft  celuy  qui  eft  deferit  parle  Poï  du  Zodiaque  vmtacaique,  p„euqrfç|" 
•*-'&  cft  égal  &  également  diftant  du  Cercle  Antarftique,  duquel  nous  vc-  il  cft 
no  ns  de  parler,  lequel  eft  deiTous  nous  U  caché  a  nofhre  veùc 

B  2 


Premier  Partie  de  U 


Addition* 


»arltZcnItns'entendIepo^ 
NaUir.cc  pointau  Ciol/juieft  fous  nozpicdf, contraire  a  noftrc  Zenith. 

Des  cinq  Zones,  ceintures,ou  parties  duMonde.    Chapitre  II I  & 
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Ommc  ainfi  foit  qu'il  y  ait  mefme  face  ou  fuperfîcie  delà  terre 
&  de  l'caue  enfemble  (bus  vne  rondeur  aux  deux  commune , 
&  que  toutes  deux  enfemble  facent  vne  Sphère ,  ce  qui  (e  de. 
monftre  aiTezclairemét  par  l'ombre  quifèfaiâ:  en  l'eccliplèr  de 
la  Lune,qùand  la  terre  fetrouue  entre  elle  &  le  ^oleil,iladuiéc  ■ 
que  l'ombre  de  ces  deux  eft  ronde  félon  la  figure  quils  ont  enfemblement. 
Cefte  Sphère  eft  eftablie  au  milieu  du  Monde  immobile ,  qui  contient  cinq 
cerelesjconxme  le  ciel,defquels  nous  auôs  ci  deuant  parle,qui  fbnr,r*Equino- 
tfial,lcs  deux  Tropiques,  A  relique  & Antar£tique,lefquels5fans  qu'ayons  cô 
fîderation  de  l*Equinoctial,diftinguent  &  diuifent  la  terre  en  cinq  partie  s,di-. 
ûes  Zones:  qui  refpondentaux  cinq  du  Ciel,  les  deux  dernières  delquelles  $ 
font  approchantes  des  Pôles ,  combien  qu'elles  foyent  habitees,fî  eft  ce  que 
c'eft  a  grande  difficulté  a  caufe  de  l'horrible  froid  quil  y  fatet.La  tierce  qui  eft 
fituéeau  milieu  des  autres  entre  les  deux  Tropiques ,  eft  dicte  la  Zone  tor- 
ride  ou  bruflee,a  caufè  du  continuel  mouuement  du  Soleil  fur  icellejaquelle 
il  eft  aufsi  difficile  habiter .  Toutesfois  ceux  qui  ont  nauigué  en  icelle  diént 
quelle  eft  tempérée  ,  finguliereraent  au  detfbus  de  l'Equinoctial  .  Et  telle  a M  y  a  det 
efte  l'opinion  d'^uicene  6c  aucuns  ancien  s.combien  que  la  commune  opiniô  lieux  ea 
eft  qu'elle  foit  inhabitable.  Les  autres  deux  qui  font  entre  les  Tropiques,  "i^lcs.^ 
&  les  cercles  ^reliques  &  Antarctiques  font  téperees  &  habitables  ,  car  elles 
fe  tempèrent  parla  chaleur  de  la  Zone  torride,  &  par  le  froid  des  Pôles,  def-  . 
quelles  deux  Zones  nous  habitons  l'une,  &  les  Antichtones  ,qui  fonten  la 
partie  a  nous  contraire, habitent  l'autre.  tonei. 
Forme  de  la  diuifion  fufdifte. 


ÏOHi   TEMPE^ATA  AVS . 


ZONA  ^T^MPE^TA  BO 

Circutus  j?4rcftcnï  


ZONA  FBJGIDA 
seFt^entrio 


Premier  Partie  de  la 
Cep  Figure  demonfire  que  la  Terre  ejl  rondeJ. 


Si  la  Terre  efloit  quarree,  l'ombre  d'icelle  paroiftroic 
de  cefte  mcfmc  forme  en  iEcclipfc  de  la  Lune. 


Si  la  Terre  eftoit  triangulaire,  l'ombre  dicellc  feroit 
aufsi  en  VEcclïpfe  triangulaire. 


Si  la  Terre  auoit  flx  angletz ,  fon  ombre  en  l'Ecclipfer 
de  la  Lune/croit  de  la  meftr.e  forme. 


Puis  donc  que  l'ombre  efî  ronde  au  remps  de  l'Ecclipfer, 
il  faut  dire  que  la  maffe  de  la  Terre  cfl:  ronde. 


Cofmographîe  de  Pierre  Apîan. 

Chapitre  V.  des  Cercles  "Parallèles. 


Aralleles,qui  {ontaufèidi&es  Pièces,  font  Cercles  ayâs 
egalle  diftance ,  comme  font  les  ornières  des  roues  du 
chariot,  &  de  cefte  définition  fourde  vne  propriété  des 
lignes  ParalleleSjafcauoir  qui  iamais  ne  fe viennéta  af- 
lembler,  comblé  qu'elles  Ce  vinfient  à  eftendre  iufques 
a  vne  infinité.  Et  combien  que  les  Parallèles  fe  peufTent 
defigner  a  pIaifir,toutesfois  a  l'imitation  dcPtolomee 
_J& autres  Géographes ,  nous  les  auonsdiuiftz  par  cer- 
tains degrez  de  latitude,  comme  il  fe  peut  veoir  en  la  figure  fuiua.nte.Et  con- 
uient  qu'ils  lovent  feparez,  de  forte  que  le  plus  long  iour  du  Parallèle,  foie 
d\n  quart  dheure  plus  long  que  le  plus  long  iour  du  precedét.De  cefte  mek 
me  forte  pourra  on  imaginer  la  diftance  des  autres  Parallèles,  tant  en  la  parc 
de  Septentrion  qu'en  celle  de  Midi. 

Figure  delà  diui/iondes  Parallèles. 


gj  Premier  Partie  de  la 

Diuifion  des  Paralleies,en  laquelle  femonflre  combien 
chafeun  d'iceux  eft  ellongnè  de  1  Equinodial. 

Degtcz  deracuationdaPoloulafgewdcIaTene. 


JSS^ ïhlTTP-vui.à  uo  14.5  II  p^M_1!L±? 


»*l  35! 


Tar.ix.à  U?_|4g_ 
"FaTxTà  1 3$Ti*4 
TaTxU     U  p  I  0 


Paral.xvi.à  |    jt]  50 


Letiers.a 
Le  quatr.à  * 

27 


Par.xvij.à  |    54]  *o 


Par.xviij.à  |    ^  3' 


fio   H  Par.xix.i    |  58l  20 


'5 


Par.xx.a     \  6\\  io 


[Lefeptiet.à 


5° 


16 


DiuifiSde 
la  terre  en 
noeufeli. 
matz. 

Que  ceft 
<j  Climat. 


dudtâ  efpa< 


ParMero* 
es. 

ParSiencS 
Par  Alex- 
andrie. 


Des  Climatz       Chap-  VI. 

-«  Es  anciés  Aftrologues  ont  diuifé  la  Terre  felo  Ta  Urgeut 
^  2fe  «pairies,  cLcunederquellesiUonrappelieCh. 
'  n"at.Maisnou^'auonsrepartieennoeufclm.atz,pouC 
cTqùi  fen  eft  nouuellement  tronuc  Climat  eft  vn  tfyx. 
ce  de  terre  entre  deux  parallèles,  dedans  lequel  fe  trou- 
uedifferéce  de  demie  heure  au  plus  grand  01 .plus  moin- 
dre iour  de  l'an*  prédre  du  cômencemet  mfques  a  la  fia 

autâteflongnédu  ^^^f£»i  prenenc 
iours  font  touGours  plus  me|.  f^^J"^  contrées  quil  y  a  en  iceux. 

le premietfedia du  Meroes ,  oc  wemiet  C  imat.Le  fe- 

Meroe,qni  eft  cité  en  Afrique  ^^^«"Spteau  detTous  du  tro- 

condeft  diûdia  Sy^™™l^m^.LFJ>te**  eft  apelledia 
picquede  Cancer  cftau  milieu  oudi«  C»m« .  Rhodesquiy 

kxandrias.a  "^^^0^  le  SeGme  climat  «IW.a  dia 
Pont.acaufedePonr.LelepticimeoaD  des  monts  nommez 

„e  dift  BoriftlienesXe  Te  melmes  noms  ont  les 

te  a  celûiquipafieparSyenes.8ce.  .-« 

SenfuitUdcmonftrance  des  Climats  par  figure. 


WM 


Cofmbgràphie  de  Pierre  Aplati, 


Vit  noanmm  p  g  t-^ — 


i3Mlnp5?    


^OQTlAI/I^ 


Tables  des  Climats  par  le  nombre  des  degrez&  minutes 
delalatitude,quantau  commencement,  milieu, 
&  fin  de  chafeun  d  iceux. 


Degrez  de  largeur 

m 

lfe.Jmi.|  | 

m 

Le  premier  Climat 

1!" 

"  1+5 1 

135  1 

H  20 

l3o' 

t-c  2.  Climat 

l3°l 

l'S  1 

IN 

130 

Le^Climat 

fï*i 

Il  3* 

1+5  | 

1133 

l+o 

Le4.Climac 

ll'w 

!4°| 

BSf 

l*+  1 

113? 

1  0 

Le  5. Climat 

113* 

1  «1 

ll+> 

|*o  1 

11+3 

|5° 

Le  6.  Climat 

11+3 

|,o| 

fH* 

N  1 

11+7 

l<5 

Le7.Climac 

114-8 

l+o  1 

M 

Le  8. Climat 

H* 

l3°l 

llr» 

h°  1 

1153 

|,of 

Le^.Climac 

1  «  0  j 

lf# 

I30  | 

13° 

i8 


Preitiict'ePârtîedeh 
Addition  du  Traducteur, 


Iflesfor 
tunc'es. 


iixUit  Ums &<*>»)  fi  »J$£ri  deirmchmin,  par  quelle  pan  Jej 
V,mceJem*mereq«eta  "^S&^^^ï 

,«i/e  prenemetccmenldepuule^rt  ,  W  jr.  c„r,,eff u  blanc  auquel tU 

yïÇm.Ore,  »n  peut  par  ce,  dcgrez  cj  mfV'e''*  ..    ^,  N8„  ;„/;,<,„,  4  nqutnoclU 

«**  î»-"'"  "-s12-  Etes  *'  S*S  «/.«»».  -fc'  «p*  *•  "7  ' ett  MA 

lJlenquen,»l»^«,euc.rea»c«^ 
grande  élUue  du  Monde.cemme  eji  celle  qm  ejt  au  my 
du  Cieljequel  nous  ne  pouuons  vêtir. 

Chapitre  vij. 

I  partie  du  cercle  ^uin°*?^cT,p;nescle  Cawme.  Cat 
Sumefme  lieu  Al»  ^^'S&m^. 

I  des  terres  entre  elles  félon  la  long.t     ,         Jh  de 

IgrrzËEÉSL   Can«ie,&delaen  fant' tour  deUTerre.  t»- 

quelle  longitude  mife  en  figu K  ptane  comrn  Hebtliques  en  ce. 

Uante,l>apPelle  communeme  t  «  b  che01in  ou  paflige  de 

fie  forte  Helichà  haaretz  qui  vaut  ,-?itude       de  la  main  drot- 

fte  a  la  gauche.felo  la manière  di&««  (  propofitions  quifenfui- 
«  la  longueur  de  chafcunl.eu.il  fe  monftre  «  P»  PJ£  toe  peinture 
ûent.A?refentnousdecUr.rons« 

platce  ,6c  lalongueur  du  monde w udre  aux  ^oles.de  forte  q»e  1^ 
neraparlesMeridians)lefqueUfev.ennenuo.  MetIdian  des 

CaLies>quelleprem.e^ 


\ 


Cofmbgrâpîe  dç  Pierre  Apian* 
Figure  eftendue  en  planurc. 


La  longueur  de  la  Terre* 


Chapitre  viij.de  lalargeur  de  la  Terre,  ou  des  lieux. 

LA  latitude  delà  région  ou  habitation,eft  vne  partie  ou  arc  du  Me- 
ridian  de  la  me  fine  habitation.comprife  entre  le  pohitvorneaf  (c'eft 
a  dire  le  point  qui  eft  audeflusde  noftre  tefte, •lequel  fappelleaufsile^  v 
Poi  deFhorizô)&  entre  l'Equinoftîal.  La  latitude  eft  toufiours  égale  a  Pele- 
uation  duPol  du  monde,  mais  il  y  a  diuersarcs.  Car  l'équation  du  Poleft  vn 
arc  entre  lePoldu  mode  &  l'Horizon .  La  latitude  eft  vn  arc  partie  du  Meri- 
dian  compriie  entre  le  Zenith  ou  point  vertical  au  defius de  noftre  tefte  & 
rEquinoaial.Ccs  2 .  partiesfont  égales  côme  Pautheur  de  la  Sphère  démo- 
lir*. Le  nôbre  de  la  latitude  de  la  Terre  tât  Septentrionale  côme  meridiale,en 
toutes  cartes  &  globes  fe  peint  de  10.cn  io.degrez,&  ainfi  eft  de  la  iôgitude. 


Figure  de  la  di&e  douane* 
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OVtre  ce  que  dit"r  eft ,  a  fin  qu'il  ne  fe  rrouu'e  faute  a  noftrî  compte» 
nous  adiuttons ici  ccft  tnftïume^auquel  fe  monte  que  U  latitude 
dequdquelieu  que  ce  (bit  eft  ègaïe  a  l'elçuation  du  Pol  du  monde: 
ConGdere  puis  l'Horizon  mobile,  lequel  tu  doibs  haulfer  ou  bailler  félon  les 
devrez  de  leleuatiô  que  tu  cerchei,  &  verras  qu'il  y  a  autant  degrez  en  lare 
Meridian del'Equinoftial  iufques  au  Zenith  de  l'home  peint,  qinl  compred 
d'aresdu  mefme  Meridian  entreie  Pol  du  monde  &  l'horizo.i. 

Addition  de  Gemma  Frifon.  . 

LE  Zenith  de  U  tefteesltoufiours  ejloxgne  de  toutes  les  parties  de  l'Horizon  de 
oo.degrez.Mm  eftvn  quart  de  Cercle ,  &  pourtant  le  âi&  Zenith  fe  M  Pol  de 
l'Horïz,on)ete»  quelque  part  que  Chôme  (oit ;fdnJi  a  empêchement  la  moi- 
ùe  de  Ciel Jedefmurealui.  Jlfenfuït  dm  ^îf^»/]f  " 
noiïial  tirant  vers  le  Pol  Septemtrional  ou  AuihalStjt  deMidt,autant  pabtaijfe  l  lion 
Mnfim  te  Pol  d'un  cofte ,  etfejleue  de  ïaû  K  f«r  /e  Pol  oppoftte. 

On  peut  voir  ceci  plus  clairement  par  Hnftrument. 


I 


H 
î  • 


En 
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En  quellemaniere  on  peut  obferuerlabutu  Jedu  Pol5 
ou  la  latitude  delà  Terre  par  infiniment  efpe- 
cial.    Chapitre     I  X. 

Auquel  fe  mettent  quelques  proportions  qui  décla- 
rent l'y  Page  de  l'J  nfirument. 

Première  propo/Ition  laquelle  mondre 

Cognoiftrela  latitude  du  Soleil  fiir  l'Horizon  a  quelque  heure 
ou  iour  que  ce  foit,  par  les  raiz  du  Soleil .  Leite  donc  ce  lime 
aucc  lïnftrument  qui  fenfuit  :  de  manière  que  ia  partie  d'en- 
haut  foit  mifc  en  bas.,  &  que  la  face  regarde  le  Soleil,de  forte 
w  Suc  l.e  ",ueau  'S1»  ««ne  a  la  corde  de  la  rmrcfue,  tombe  libre- 
ment  fur  la  raye  qui  eft  marquée  en  la  regle.Et  U  triangle  mobile  (le  pinaci- 
de  esleue)(oic  oppofe  aux  rayons  dtfSoleil.de  forte  que  la  face  deJMrUfàët 
foie  tournée  contre  toy,&  que  la  partie  ba/Tedu  liure  du  cofte  de  la  main  fe- 
neftre  foit  elleueé  en  haut.  De  rechef  fouleuez  ou  abbaiflez  le  Triangle  peu 
a  peu  auec  fonpinacide  ou  petit  papier  vers  le  SoIeil,iuiques  a  ce  que  la  plus 
haute  partie  del'ombre  du  papier  tombe  droit!  fur  la  ligne  de  l'ombre  .-?>Cc 
faicl ,  confiderez  diligemmét  par  combien  de  degrez  feileuel-indice  du  Tri* 
angle  pat  deflus  l'Horizon ,  le  nombre  de  ces  degrez  la  en  ceft  inltant  eftV 
hauteur,  «• 


Seconde  Proportion 


qui  enPeigne 


.Cognoiftre  le  vray  lieu  auquel  eft  le  Soleil  auZodïaque  a  qi.  J 
que  icur  que  ce  foie  par  la  figure  qui  fenfuit .  Prenez  au  cercle 
fdu  moys  auquel  voulez,  &  mettez  fur  icelui  le  fil  qui  eft au  ce 
tre  de  la  théorique  du  Soleil,ou  de  l'inftrumcnt  fuiuanr.Le  fil 
_  cftant  ainfi  eftendu  vous  monftre  au  dernier  cercle  leJîgne  Se 
le  degré  auquel  eft  l'e  Soleil  a  tel  iour  que  vous  le  cerchez.  Mais  quâd  il  eft  an 
de  biiTexte,apres  la  fin  d,u  mois  de  Feuricr  iufques  a  la  fin  de  l'aiîiVe^conuiéc 
adioufter  vn  iour  dauantage.  Puis  faifant  voftre  compte  au  cercle  des  moys, 
Je  filet  demonfirera  le  vray  mouuement  du  Soleil  fur  le-Midi  du  iour  qui  fe 
prelentera.  îk.  V 

Troificme  Proportion 
Ourcogno  fire  incontinent  a  tout  iour,  &  par  chafque  heure 
du  iourlahauteur  du  Pol  pardeflusl'horizon.si  tu  veuxdonc 
fçauoir  la  haut  eur  du  Pol  a  quelque  ioutque  ce  foit.-Pren  pour 
vne  heure  certaine  la  hauteur  du  Soleil,  comme  il  eft  ci  deifas 
roonftre:  puis  les  niueauxpendans  au  droit!  fil^tour  ez&re- 
tournez  lrinftrument  iufques  a  ce  que  l'entretaille  de  l'heure  par  vous  de  >a 
paie ,  &  U  hgne  de  la  parallèle  cftant  tirée  du  degré  du  soleil  auquel  eft  le 

C  3  Soleil 
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to£cÛh"u«UlduqM,  fcionrabiuùonouvousfetczpoud-hors.  . 

Inftrument  de  la  théorique  du  Soleil. 
L'Aux  du  Soleil. 
C'eft  a  dite  le  lieu.auquelle  Soleil  ell  plus  eAongné  de  U  Terre;  &  ceU 
eltquand  le  Soleil  eit  au  ligne  de  Cancer- 


L'oppoute  ck  ''Aux-            ,  e  ^  e(l 
L'oppoutedVAnx.cerud.recertau.poin.  »C« ,e  Capri- 

plus  prochain  de  U  Terre,  &  cela  eftquand  le  »  e,^  ^ 

wrne.ces  deux  points  foncconcraue^ommeUiemonur  e  po£ 
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Proportion  quatriefine. 

SI  vous ne  cognoiflez  i'eftoille  du  Pol,  ioîgnât laquelle ef!  le  Pol  du  mo- 
de immobile ,  vous  en  pourrez  auoir  cognoiilaoce  en  deux  manières. 
Imaginez  doncques  vne  ligne  droicte  entre  les  deux  dernières  eftoilles 
de  I'Ouî  fc  maior,quifbntappeilees  les  roues  du  charior,&  la  première  eftciî- 
le  que  trouuerez  en  cette  ligne  ou  raye  eft  I'eftoille  plus  prochaine  du  Pol,la 
quelle  eft  parles  mariniers  appellee  eitoillede  la  mer:  les  Prologues  la  nom 
nient  alrukaba .  La  figure  (uiuante  monftre  la 'fîtuacion  &  difpofîrîon  des 
eftoilles,  en  Iaqlie  la  ligne  qui  eft  ftiùè  &  produite  par  petits  points  courts 
&  noirs  eft  celle  qui  monftre  I'eftoille  du  Pol .  Non  que  telie  eitoilie  foitle 
Pol,  mais  elle  eft  fort  prochaine  du  Pol  de  monde. 

Encore  en  autre  manière.  * 

ASfeez  le  quadran  auecques  Ion  aiguille,ce  qui  eft  par  aucuns  appelle 
compas,Ôc  regardez  le  long  du  fil  du  quadran  vers  leseftoilies,&  I'e- 
ftoille qui  refpondra  a  voftre  veue,vous  verrez  que  fera  leftoille  du 
Pot.quenousdifons  jraique^oreal.ou^quilonaire,  fur  lequel  nous  imagi- 
nons que  le  Ciel  fe  tourne,  &  ce  point  du  mode  eft  le  point  immobile  ima- 
ginaire a  i'entour duquel  tourne  ladicl  eftoille  du  Pol  faifancfoiuour. 


Senfuit  la  Figure  de  celle  doctrine. 


PropofTtion  cinquième  qui  monftre 

AScauoir  quelle  heure  il  eft  par  les  raions  du  Soleil.  Cognue  l'eleua- 
tionduPol  parla  tierce  proportion ,  ou  parla  table  qui  défait  la 
hauteurdes  lieux ,  mettez  l'indice  de  la  rouelle  qui  fetournelurle 
degré  de  leleuation  de  ta  région,  &  fay  o/uil  derneute  la  ferme.en  lé  faiïânc 

lacenit 


I 
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Ce  faut,  .eue  ic  nuis  *uvv,  ?     •     idifont  euez  ou  abbaiffez  le 

vienne  refpondreau  fil  qui  fera  peint. 

Proportion  fixicme  qui  monftre 

qui  efl  marque  dedans  le  rond  entiiron  f  {        aral  eb  qui  eft  cô- 

Paralieleiufquesalal^^ 

tenue  en  l'horizon  déclarera  les  heuresaie  Mm^ic 

Propofition  feptiefme.  ]  -.—Il 

r  —  u  n.^nrite  ou  longueur  dtmiout  ou  nuit 

artificielle.-yacnanciucui^  remefme  po  nt  es  heures  ÔC 

pofitioncideuantdec.^^^ 
parties  dicellç I  iu(ques  a  la  1 2  M ^ousau wi  >P  dif  p 

fphere,  cefta  feauoir  d'Occ;deut. 

Huitkfme  Propofition,par  laquelle  Cftmonftrèei;hcurc 
du  point  du  iour,du  matin,&  du  vefpre,  .ufques 
au  foir,  par  le  meime  inftrument, 
•  fâchant  l'eleuation  du  Pol. 
•    a  ;n„r«nnenousappeUon5l'aube)eftletemps'd,entreU 

cela  eftla  fin  du  crepufcule  ^TZT^XC^f^  !<  d« 

Soleil  auZodiaque,  au  deffous  ^'^^^'^..teUc ,  &  Mift 
iceluuufquesacequellîtoueneaU  ligne  qui  eu  |P  <*  Mu<> 
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tôUchemcnt  de  cesdeux  lignes  ce  monftrera  (ayant  efgard au*  heures)  le  c6 
mencement  &  la  fin,  du  Crepufcule,du  Matin,&  du  Soir.  Caries  heures  de 
douant  Midi  font  le  commencement  du  Crepufculc  du  Mâtin  >  &  celles  d'à- 
pies  Midi  font  h  fin  du  Crepotcule  du  Soir . 


aoiv 


Propofition  nœufîefme  > 

POur  trouuerla  hauteur  du  Soleil ,  en  quelque  eleuation  du  Pof,  &  a 
quelque  heure  que  ce  (bit.  Mettez  l'Indice  de  la  roue  fur  le  degré  de  vo 
ftre  eleuation,  a  laquelle  vous  voulez  cercher la  dtôe  hauteur  :  ce  faitt 
efleuez  voftreliureauecquesi'Inftrument ,  tellement  que  la  corde  &  niueau 
del'aîguilierefpondeai^filetdepeintjcommcnousauonsdia.  Apres  ce  efle- 
uez ouabbaiffez  le  Triangle,  iufques  a  ce  que  le  fil  pëde  fur  l'heure  par  vous 
efleué ,  &  fur  le  degré  du  ligne ,  &  contez  les  degrez  &  les  minutes  fil  fy  en 
Kouue  enuiron  l'Indice,  &  elles  vous  enfeignerontee  que  vouscerchiez.Ec 
marquez  cefte  hauteur  en  la  Table  au  deftous  du  nom  fous  lequel  vous 
auez  clrelîé  voftre  fil.Et  procéderez  de  cette  manière  pourauoic 
les  hauteurs  des  autres  heures  &  fignes,  laquelle  Table  fera 
profitable  pour  faire  Cylindres, Quadrans,&  au- 
tres manières  dMnreaux  Agronomiques. 
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Our  recercher  les  longueurs  des  Regions,FiIIes,ou  Lieux  par 
le  commencement  daucune  Ecclypfe  .de  la  Lune  •  Regarde 
au  commencement  de  quelque  Ecclypfe  ,  en  Fille  dont  tune 
cognoiftras  la  longueur,  &  Pelle  accorde  en  heures  &  minu- 
tes auecquesl'£cclyp(è  prife  delà  Table  fuiuante ,  tu  diras  q 
ce  lieu  a  le  mefme  meridian  que  de  Leymick  Fille  de  Mifnic,  la  longitude  de 
laquelle  eft  de  30.degrez&  2  o. minutes .  Et  filaduient  que  le  commence- 
ment de  i'Ecciypfê  dirTere,ceft  ligne  que  la  Ville  que  tu  prétends  mefîirer^Sc 
cefte  autre  ont  diuers  meridians  &  longitude  inegaleacc  que  tu  trouueras  de 
cefte  manière.  Tire  le  nombre  des  heures  &  minutes  dcl'Ecclypfe,  le  moin- 
dre nombre  du  plus  grand ,  &  tourne  la  différence  qu'il  y  a  en  degrez  &  mi- 
nutes de  degrez  en  cefte  (brte.Pren.-f  5  .degrez  pour  chafcunc  heure  ,&  vn  de 
gre*  pour  quatre  minutes  d'heure ,  &  pour  chafcune  minute  d'heure  t  5 .  mi- 
nutes de  degre'.Finalement,adiouftez  le  nombre  des  degrez  &  minutes  que 
vous  aurez  tire  de  la  aux  degrez  delà  longueur  du  meridian  de  Leytnick ,  fil 
eft  plus  Oriental,c'eit  a  dire, f  il  (è  trouue  enicelle  moindre  nombre  d'heures 
que  celles  qui  font  es  Tables  içles  Ecclypfes  ci  après  raifes,&  de  cefte  maniè- 
re vous  aurez  la  longueur  de  cefte  Ville  qui  vous  eftoit  parauant  incognue . 
Et  ainfi  pouez  faire  des  Ecclypfes  qui  font  contées  pour  autres  Meridians. 

Figures  d'aucunes  Ecclypfes  de  la  Lune  contées 
pour  le  Meridian  de  Leyfnick. 


1   î  %  o. 
fours  Heur.  Min. 
}i.      10.  J7. 
delanuicr. 


i  5  S  t. 
lours  Heur.  Min. 
19.      ii  5. 
delanuicr. 


15  8  4. 
lours  Heur.  Min. 
19.  \6. 
deluin 


45- 


îoors    Heur.  Min. 
19.       17.  il. 
d'Auril. 


1  ç  8  r. 
lours  Heur.  Min. 
15.      17.  11. 
dcluillet. 


1584. 
lours  Heur.  Min, 
7.  4 
dcNoucmbre. 


i 


1 


î 


Prcmierepartiedela 


louis   H«ûr-  Min. 
19.        7-  6* 
d'Aotil. 


1587. 
Iours   Heur.  Min. 

«.        9.  î»- 
de  Septembre. 


Il  St. 
Iours  Heur.  Min. 
t.        15  t8. 
de  Mars. 


1590. 
Iours   Heur.  Mm. 

jo.      T:  tt« 


de  Décembre. 


1    S    9  »• 
Iours    Heur.  Min. 
10.       ?•  **• 

deluillet. 


I   <  9  t.  M  ' ■  *• 

Iours  Heur.  Miu.  Iours  Heur.  Mm. 

14,     10.      14-  «•  ,     *•     .  !«* 

deluin.  deDecembrc. 


1   5  <i  u 
Iours  Heur.  Miiu 
19.      17  «<• 
deDecembrc 


1  î  9  î- 
Iours  Heur.  Mm. 
to.      ».  l8« 

de  May. 
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«  5  9  4. 
Iours    Heur.  Min. 
18.        19.  .0. 

d'O^obre. 


M  9  4- 
Iours  Heur.  Min. 
20.      \6.  6. 
de  Mav. 


1  *  9  **  ... 
Iours  Heur.  Mm 

13.       1.  5. 

de  Septembre. 


1   s  9  6. 
Iours   Heur.  Mîn. 
i.        9,  40. 
Aprilis. 


«  5  9  8. 
leurs  Heur.  Min, 
10.     18.  45. 
de  Feurier. 


1  5  9  $• 
tours  Heur.  Mi». 
14.     13.  }. 
de  Feurier. 


Iours 


î  î  9  S. 
Heur.  Min. 
16.  44. 
d'Auril. 


M  9  7. 
Il  n'y  aura  point 
lEcclypfc  du  tout. 


1  59»- 
Iours  Heur. 

6.  7. 
d'Aouft. 


Mî»: 


t  5  9  9- 
leurs  Heur. 
30.  j8, 
de  Unuicr. 


Min. 


1600. 
Iours  Heur.  Min. 
30.      t.  15. 

de  Iuin. 


1  6  O  I. 

Iours  Heur.  Min. 
£o.     7.  30. 
de  Nouembre. 
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Nous  montrerons  le  mefme  que  deffus.par  l'Inflrument  qu'on 
appelle  le  Bafton  Aftronomique,  parlemouuementde 
la  Lune,  &  par  la  fituation  des  eftoilles  fixes. 

Vant  que  venir  a  l'vfage  de  rrnfhumét,conuientpre 
mierement  traiter  de  la  fabrique  dudiclt  Bafton,  qui 
fe  doi  bt  faire  par  artifice  de  Géométrie  .  Fai&ez  pre- 
mièrement vn  demi  cercle  .lequel  Rappellera  A,B,C, 
fur  vn  point  di£t  F,qui  férue  de  centre,&  tirez  de  la- 
dite F  centre  vne  ligne  droifte  iufques  a  la  circonfé- 
rence qui  fera  de  la  lôgueur  de  cinq,fix,ou  fept  pieds 
qui  touche  la  circonférence  du  cercle  au  point  àiCt  B, 
tellement  qu'il  parte  le  demi  cercle  en  deux  quarts,  q 
feront  A,B,  &  B,C .  Et  félon  la  longueur  de  cefte  ligne  fe  doibt  faire  le  Ba- 
fton de  boys  dur  &  mafsif,ou  de  métal,  de  la  gro  fleur  d'vn  doigt.  Ce  fai&, 
mettez  vn  des  picdzdu  compas  fur  le  point  de  F,  &  eflédez  l'autre  pied  d*  v- 
ne  pâulme,  &  tirez  auec  le  pied  mobile  deux  marques,Pvne  vers  la  lettre  A, 
&  la  ferez  la  marque  de  G  ,  &.  l'autre  vers  le  point  de  C,  marque  de  la  lettre 
H,  &  fans  eftendre  le  compas,  lui  mettant  vn  pied  en  la  lettré  B, ferez  auec 
l'autre  pied  vn  cercle  fecret  (ans  couleur ,  auquel  fe  tireront  les  lignes  diâes 
contingentes  des  le  point  G,&  H,qui  feront  auprès  de  l'F,&  feront  lefdiûes 
lignes  G, D,&  H,E,paralleles  &  également  disantes  auec  la  ligne  F,B.  Puis 
diuifezchafcun  des  quarts  A,B,&  B,C,en  nonante  parts  ou  degrez,  de  cefte 
manière .  Premièrement  en  trois  parts  egales,puis  diuifez  chafeune  d'icelles 
en  trois  autres  parts,  &  pour  la  troifiefme  foyschafeune  d'icelles  en  deux,& 
finalement  chafeune  de  ces  deux  en  cinq  .  Et  approchant  1a  règle  de  chafeu- 
ne  d'icelles  &  de  la  lettre  F ,  tirez  lignes  occultes  fans  couleur  par  tous  les 
degrez,&  au  point  ou  ces  lignes  couppent  les  lignes  G, D  ,  &  H,  ou  D,E, 
marquerez  auecques  quelque  point  ou  marque  .  Ce  faic"t,  tirez  lignes  des 
points  de  la  ligne  G,  D  ,  iufques  au  point  de  la  ligne  H,E,  iefquelles  lig- 
nes ferôt  trauerfantes  &  biaifante?,couppàs  la  ligne  F,B,qui  eft  le  demi  dia- 
mètre du  cercle  .fuis  ferez  vn  bafion  félon  la  longueur  de  la  ligne  F,B,qui 
aura  égales  diuifions  auec  la  ligne  F,B,  en  fa  diuifion  par  les  lignes  tranfuerfa- 
les .  ilpres  cela  ferez  vn  petit  baftonnet  qui  monte  &  defeende  félon  la  lon- 
gueur de  la  ligne  G, H,  ou  de  D,F,  qui  font  égales,  au  milieu  duquel  ferez  vn 
pertuis,fente,ou  autre  artifice  pour  l'enclauer  droi&ement  en  croix  a- 
uec  le  long  Bafton,  tellement  qu'il  fe  puifte  mouuoir  haut  & 
bas  vers  les  anglets  droids.  Et  de  cefte  manière  fera 
faift  voftrc  Bafton,pour  lequel  faire,  pren- 
drez la  forme  qui  fenfuic 


Vfage  duda  "Bafion^. 


Apres 


t 
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|  Près  vous  auoir  en  feigne  a  fabriquer  ce  Bafton,reft e  a  vous  dé- 
duire de  Mage  d'îcelui.  Si  voulez  tcaUoir  la  Iôgueur  de  quefq 
place.Iaquclle  vous  ne  icanies  au  parauant,cerchez  par  le  moyê 
des  Tables  de  lMftronomie  le  vray  mouuemét  de  la  Lune,  fé- 
lon la  longitude  pour  certain  lieu,  pour  lequel  les  Tables  lent 
drefleesgc  vérifiées  &  adiouftees,  Cerchez  en  après  le  degré  de  la  longitude 
de  quelque  eftoile  fixe  qui  foir  peu  ou  point  eflongnee  dei'Ecclyprique ,  la 
quelle  fuiue  le  mouuement  delà  Lune>ou  voife  vn  peu  deuant  elle.  Puis  cer- 
chez Pfpace  qu'il  y  a  entre  Iaditfe  eftoile  fixe  Se  la  Lune .  Quand  vous  aurez 
trouueceftefpace,  appliquez  a  voftre  œil  lediû  Ballon  ou  ray  vifual ,  par  le 
bout  qui  aura  F,  tenant  lautre  oeil  cloz ,  moouez  le  peti  t  Bafton  fur  le  grand, 
iufquesacequeparl'vndesbouts  du  petit  Bafton  ou  pinacide  vous  voyez 
le  centre  de  laLune,&  par  lautre  leftoi le  deuant  dic"te,lefpace  dentre  laquelle 
&  la  Lune  vous  aurez  défia  conté.  Or  ce  mefme  pinacide  vous  môftre  la  diftâ 
ce  qu'il  y  a  entre  la  Lune  &  l'eftoile  fixe,  pour  le  lieu  ou  vous  faites  la  confi- 
deration  côbien  il  y  a  de  degrez  &  minutes,  Cefte  diftance  trouuee  pour  le 
lieu  dont  eft  queftiôjreduifezen  mémoire  î'efpace  qu'il  y  a  entre  la  Lune  & 
leftoile  fixe  que  vous  aurez  premieremét  trouuee,  puis  tirez  le  moindre  nom 
bre  defdides  diftances  du  plus  grand ,  &  la  dernière  différence  vous  reftera  , 
laquelle  a  bon  droiafe  peut  dire  diuerfitcd'afpcûs,  laquelle  eftant  diuifee 
pailernoiwcment  çlc  lamac  en  vneheure,fc  viendiaa  manifefter  le  temps 

auquel 
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auquelULune  fe  îoindrâou  aura  efte  iointc  auecques  l'étoile  fufàicle .  Ce 
temps  crouuéjille  vous  faut  conuertir  en  degrez  &  minutes,  côme  ci  deflus 
nous  vous  auons  monftrfrenl'obferuation  des  Ecclypfcs .  Finalement  ad- 
ioufte  ou  tire  le  nombre  des  degrez  &  minutes  ores  trouuez  au  Meridian , 
pour  lequel  ont  efte  faidtes  les  Tables  defqueîles  vous  auiez  tire  le  mouue- 
ment  de  la  Lune ,  de  telle  manière,  que  6  l'efpace  d'entre  la  Lune  &  ladite 
ettoile  fixe  eft  moindre ,  vous  adioulterez  les  degrez  &  minutes  au  Mcridiâ 


us 


cognu,duquel  vous  fcauez  la  longueur  ,  &  le  lieu  dont  vous  cercliez  la  Ion 
gueur  fera  plus  Oriental.  Si  l'efpace  dentre  la  Lune  &  ladtûe  eftoile  eft  plu 
grand,  vous  tirerez  les  degrez  &  minutes  de  la  longueur  cognue,  qui  eft  du 
Meridian  pourlequei  les  Tables  font  faites,  &  le  lieu  que  confiderez.fc  dot 
cerchez  U  longitude  fe  trouuera  plus  Occidental. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

TOut  ce  que  dejïus  fe  doibt  entendre  quand  U  Luncett  plus  vers  le  Vonent  eu  Oc» 
ddentquel'EfteUe,CAr  feUe  fetrouuoit plus  du  cofle  d'Orient  ou  Leuant ,  il 
aduiendtoit  au  contraire.  Et  efl  a  fcauoïr  que  fi  l'ejpace  dentre  U  Lune  &CE- 
foilepeefoit  moindre ,  il  conuient  tirer  les  degrez,  &  minutes  deUfig ure  connue,  & 
ton  lieu  fer  a  plus  Oriental* 

Senfuiuentles  vrayslieux  d'aucunes  cftoiles  fixes ,  lefquei- 
lesfefeparent  peu  ou  quafi  point  de  la  ligne  Ecclyptique,  aufsi 
fe  demonftrét  les  quantitez  ou  grandeurs  ci'icclies  aiouftees  par 
P.  ApianaTAn  de  noftre  Seigneur  Iefus  Chrift  1525. 

îfc  14  y  Aldebarara.ccftadirelœiloucœur  du  Taureau  2T.  2.  degrez,  s  7.  minute*  de  U  quanti- 
té ou  grandeur  première.  . 
5k  ÎO  Vf  LexrremitêSeptentrion»!*  du  cofte  des  Pleiades.V/  21.degrcz.27.m1n  de  !a  quantite.% 

*  1  ©  LaCreche.laqueileeften  la  poitrine  de  Cancer  jl.o.degr.iy.minucNebuleufe. 

*  1  ©  La  Septentrionale  de  ceftei  a  degré. 2  7. min.57.de  grandeur +. 

*  1  S  UfnonSept*ntrional  ^.o.degrez.37-Q"'«nut;Grind'4-»        .    ,      .  , 

Z  j.%  Celle  de  c«deuï  qui  oluî  Approche  de  NHdi,^  degr•3^mm<degranjeu^^•• 
ï  8  O  Regulus.ou  cœur  du  Lion,  qui  eft  didte  8afil.f4ue.^.ti;dfgr,47.mrn.Grand.i. 
ï  ,4  m  Aftrca  eftoile  de  Virgo.qui  eft  diéb  Lefpi  de  Vlrgo.^.,6.degrez..7.de  Grand.u 
î,  i  La  pluilumineufe  de  Libta  Méridional.  ir£.S.degrez.i7.m:n.deGrand.2. 
*  g  5  LecœurdeScorPion,quieftdiitCaIbalat^^^ 

T  4  4  La  plut  bauedecelleidd  Arc  au  cofte  Septentrional  de  1  Arc  vers  !e  Midi.  +>.  if.degr, 

\-t.  min.de  la  Grand. \.  . 
4rVp  En  u  ricins  de  la  queue,  &  eft  diAs  Denebaiche&.tS.iT  degrez  7.Grand.?. 
î  féconde  eftoile  aprU  la  confteilat.ôdifte  effufior ,  de  K^^egr-T-mi.  *hg*U. 

muiut.delagrand.4» 

Gemma  Fnfon. 
O  uti  tMinutes,  a  quoi eu ej gardonles  fourra  corriger  f  ourles  tnsfumm. 
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Des  parties  de  la  Mefure,  &  des  cfpcccs  de  la 
Géométrie  pra&icale. 
Efurc  cft  vne  certaine  &  déterminée  longitude,  par  laquelle 
on  mefure  a  l'oeil  la  diftâce  no  cognue  des  places.  Les  parties 
de  laquelle  font  celles  qui  fènfuiuent,(èlôl*vlâge  des  G  éomè- 
tres :  vn  grain  d'orge,vn  dpigt,  vne  once,vnepaulme,Diche, 
.  ^  Spitame,pied,pied  &  demi,pas  fîmple,pas  double,  lequel  on 
peut  nommer  pas  Geometrique,Coudee  ou  auInc,Perche,laquelle  plufieurs 
appellent  Rayon,Stade,Lieue,Mille  lralienne,Lîeuc  dl4lemaigne,&c. 
Vn  grain  d'orge,  e(t  la  plus  petite  mefurécle  toutes. 
Vn  doigt,  contient  quatre  grains  d'orge,eftausmisdecoilehin  a  l'autre. 

Fne  ânee  fàift  frrtt«  Anîotc  t«  rmi/lMX  nJ«..  , 


Fne  once  faicY  trois  doigts, 
Fne  palme  4.doigts. 
La  Diche  2.  palmes. 
Spicama  3  .palmes, 
le  pied  4.païmes. 
Pied  &  demi,  <ï. palmes. 
Fn  pas  s.piedz. 
le  fimple  pas  2,piedz  &  demî. 
le  pas  Géométrique  cinq  pieds. 
La  Perche  dix  pieds* 

Les  Latins  mefurentl'efpace  de  la  terre  par  milles,  lesGrecs  par  fhdes,les 
Efpagnolz,  Alemans,&  François  par  lieues,ies  Egyptiens  par  marques,  Les 
Perfes  par  Parafangues,&  félon  l'opinion  d'aucuns^  o.Stades.rèfpondent 
a  vn  degré  de  l'Equinoûial .  Lequel  degré  contient  ij.  lieues  d'Alemaigne, 
ou  60.  miles  Italiques.  Les  François  content  2  5. lieues  pour  vn  degre,&  les 
Efpagnols  1 8 .  bien  entendu,  que  les  lieues  ne  font  égales. 

Mefure  par  la  main* 
Doigt. Once.  Palme.  Dîche.         Spitama.  Pied. 


La  Coudée  (î.palmes. 
Le  Stade  12  5. pas.  nui 
Fne  lieue  1  5  00. pas. 
Mille  Italienne  1  ooo.pas,  quifbnt 

huit  ftades. 
Fne  lieue  dMlemaigne  commune, 
40  oo.pas,qui  font  2  3  .ftades. 
[  Fne  lieue  d'Alcraaigne  grande, 
5  ooo.pas. 


Qucccft 
que  Mcfm 


Lieoe  4c 
France, 
dAîcmaig 
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Première  Partie  delà 
Comment  on  peut  feauoir  le  circuit  de  la  Terre. 

Chapitre  X 1 1 . 
Enuiron  de  toute  h  tette eft  de  j  oo.degrez.  comecen- 
tien t  ehalcun  cercle  de  b Sphère, &  feauons qu '« vu  de. 
et«  orrefpondent  fonçante  milles  Italiques,  quinze  .e- 
ues  d  AlS.naigiK,  6cdouzedei  u.ee.  Et  h  voulez  ». 
uo  t  Uci,cuuSde  b  tette,  muhipl.cz  ï.*-*fW 
le  citcuitde  b  tetre.par  <5o.&c  trouuerez  i .  (5oo.rn.lle» 
luliques.fi  vous  le  multipliez  pat .  5.VOUS  aurez  5+oo. 

&  f 7  »  S.AdMlema.gneAUeues  de imee  .  574* 


De  trouucrUdiftancç  des  lieux.   Chap.  X  I IE 


Qui 
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KES§§£3!&  Vi  veutlcauoir  ladiflance  qu'il  y  a  entre  deux  places  ,  cerche 
Wu&Si Prcmicrcmcnc  cn  Ptolornce  ou  en  la  table  des  Régions  ou  vil- 
U  t^^MH  I  ci  a^rcs  m'^e^cs  noms  des  "cu*  dont  tu  veux  feauoir  la  di- 
ftance,&  incontinent  les  noms  defdiftes  places,fuiu?înconri<- 
3je§y§^l£  nent  les  degrez  de  la  longueur  auecques leurs  minutes,puis  kg 
degrez&  minutes  de  h  largeur.  Et  fi  tu  ne  trouuesle  nomdulieu  enlara- 
ble,pren  celui  qui  cn  eft  plus  proche,  côme  la  principale  ,  car  petite  diûance 
n'apporte  point  grande  diffèrence.Et  quand  vous  aurez  trouue  h  lôgueur  Se 
largeur  des  lieux,vous  regarderez  a  la  diiferécc  qu'il  y  a  tàt  en  lalongueur  co 
me  en  la  largeur.Car  les  aucûs  font  différés  en  la  lôgueur  {eulemêt)&  les  au- 
tres en  ialèule  largeur,  les  autres  en  toutes  les  deux .  Quand  il  aduient  que 
les  places  n'ont  leur  différence  qu'en  la  largeur  ,  Ci  tu  veux  feauoir  la  diftan.. 
ce  qu'il  y  a  entre  elles ,  tire  la  moindre  largeur  de  la  plus  grande,  &  reliera  U 
difiawcc  de  la  largeur .  Laquelle  tu  multiplieras  par  i  5. lieues  d\4lemaigne, 
ou  60.  milles  Italiques,  ôc  trouueras  la  dilfoncc  qu'il  y  a  encre  les  deux  pJa- 
ces,commc  verras  en  l'exemple  fuiuant. 

Exemple. 

Lïpte  ville  de  Mifnie  a  en  (à  longueur  2  p.  degrez  5  g.mïnur.  &  cn  la 
largeur  51. degrez  t  5.min.Brixeenla  Conte  deTiroI3furlariuiere 
du  Thefin,a  en  fa  longueur  30.  degrez  min.o.en  largeur  4 6. degrez 
.min.  Ces  deux  villes  font  égales  en  longueur,&  côbien  qu'il  y  ait  2  .min. 
de  dirferéce,cela  n'importe  beaucoup,  &:  en  la  largeur  differét  tirant  la  moin- 
dre fomme  de  la  plus  grade  5  .degrez  &  8  .min.laqlle  differéce  multipliée  pat 
1  5-donne  7 7.Heues communes  d'jjlemaignejOupour  do.donnc  308.  mil- 
les Italiques. 

Des  places  ou  Villes  lefquelles  différent  en 
,   longueur  feulement. 

Sïl  aduient  que  deux  villes  différent  feulement  en  longueur,  &  tu  veux 
feauoir  la  différence  qu'il  y  a  entre  elles.  Entre  atfccle  nôbre  des  degrez 
de  la  latitude  &  hauteur  du  Pol  defdiftes  villes  en  la  table  de  conte  qui 
fenfuit ,  &  cerche  en  la  première  ligne  les  degrez  de  la  largeur ,  &  tout  au- 
près trouueras  ks  lieues  d'idemaigne  auecques  leurs  minutes,qui  refpondét 
a  vn  degré  de  différence  de  longueur.  Multiplie  celte  différence  par  le  nom- 
bre des  iieucs  que  tu  asirouue ,  &  ru  auras  la  diftance  dentre  ies  deux  pla- 
ces par  lieues  d'Memaigne  en  les  multipliant  par  1  5,defquelles  pourras  fai- 
re milles  iraiiquesjles  mukiplwmtpar  éo.èc  ainfi  trouueras  la  différence  d'ê- 
tre les  deux  places. 

Exemple  de  ce  que  dicl  eft 

Vîenne  en  Pannonie  principale  Ville  d^tiftriche  ,  a  en  (a  longueut 
2  5. degrez  8,  minures,en  (a  largeur  48. degrez  22. raiou.  Et  Virnc 
rilleaisife  en  la  prooince  dtcle  Rctie,*  27. degrez  &  30.min.cu  15 
gueur,&  en  largeur  4,8  .degrez  2  6  mi.  Ainfi  font  ces  deux  rilUs  différentes 
fci  lement  en  longueur.  Tirez  donc  h  moindre  de  la  plus  grande,  &  re- 
ikioiit  fept  degrez  3  8  ï  minutes  de  différence .  Entrez  pub  âpres  en  U 
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table  qui  fuit  après  par  deux  fois  (car  les  minutes  ae  u  largeur  ne  omuW» 
ifecs  en  la  Table) (muant  cefte  manière.  Premièrement  auecques  les  degrez 
entiers,ceft  a  feauoir  48  •&  tu  trouueras  que  1  o.Heues  &  deux  minutes  ref- 
pondent  a  vn  degrede  différence  de  longitude^  pour  autant  font  contées, 
jisapres  allez  derechef  en  la  Tableauecques  49.  degrez,  Se  égale  les  10. 
.     •  ^i-.,Akr-^Aclï^ncc  &■  minutes  que  tu  auras  trouue  U 


lieues  2.  minutes  aucc  ic  nuwc   

féconde  fois ,  cett  a  feauoir  p.  miles  &  5o.minut.tirant  le  moindre  du  plus, 
&  refte  1  î.mînutesde  difference.De  quoy  tu  prendras  la  partie  propomo- 
nale,  qui  fera  a  regard  &  félon  la  proportiô  de  2  2  ,a  60.  Corne  qui  dirojt,  Ci 
<Jo  donnent  1 2. combien  me donnerot  2  2. feront  4.mmut  &  24;feconds, 
dont  on  ne  doibt  faire  eftime,lefquelles  feront  tirées  de  »  o.lieucs  &  2 .  min. 


dontonncdOiDtrairecmmc,i«stM"^J'^»v"  1  « 

&  la  demeurét  o.Heues  &  5  8*min.&  le  refte,fcauoir  rit  24.fcralalaiiTe.  En 
aprcsmultipliez  7.  degrez  ^.minutesde  différence  de  longueur  en  o.lieuei 
58.minutes,&delaviendront7^.1ieuesd,Alemaigne,4.minutesôC44.  fc 

condes  de  vraye  diftance  de  droift  chemin. 

Senfuit  la  Table  de  compte  comprenant  les  degrez  de  lon- 
~.*„A~  î^^rc  A*>  rPniiino^ial.  conuertiz  en  lieues. 


Minutes.  \ 
Lieues.  ' 
Degrez.de 
latitude. 

Minutes.  \ 
Lieues. 
Degrez,  de 
latitude. 

Minutes.  ' 
\  Lieues. 
\Degrez.dt 
Alatitude. 

s-  5  & 

~t    *»  Sï 

1-  ?  ?  ! 
*  a-  ; 

551  8l3« 

Minutes, 
lieues.  ' 
Degrez.  àe\ 
latitude.  1 

«|»4i5° 

io|t4|ti 

37l»»l57 

73l  4|23 

2|*4|5P 

2o|i4|  6 

i£M4£ 

3P|»  M3P 

5*1  *M 

74!  4l  8 

2l|t4|  0 

57|  «l«o 

75|  3 ! 5 3 

**l!.*l-54 

40|l  t]20 

55>l  7l43 

.7*1  3 1 3  » 

5 1  »  4-1 5  ^ 

4-  «  I  «  «  1  *  5> 

77]  31^2 

*|«4|55 

24I13I42 

42|ll|  p 

6o\  7|3° 

78|  3i  7 

7|t4!5i 

43I10I58 

6i\  7\*6 

79\  2l5* 

8|i4l5« 

2^|t3l20 

44I10I47 

6i\  7\  2 

8o| 

p|t4|48 

27|t3|i2 

4-51  «  °1 3  ^ 

*i\  6\4,t 

8l|  3|21 

io|i4|4^ 

*    «  31  «  5 

4^|to|25 

H\  <*|34 

82|    2|  5 

«  »  |  «4-14-3 

«phîl  7 

47|»o|i4 

6\\  6\io 

83l  «h*» 

«2|i4|4° 

30I12I50 

4.8|*o}  2 

66\  6\  6 

84I  M34 

«5|  «h» 

«  5l»4l37 

3»lI2l5» 

45>l  5>l5° 

*7\  5|52 

«4-1*4-13  3 

3*|*2l43 

5°l  5>|38 

«8|  5l37 

8*1  »|  3 

15I14I20 

3  3l  «  2:1 3  5 

5»!  iMi 

*5>l  5i*3 

87|  o(47 

i^|i4|25 

34)12)26 

5*1  3>l*4 

7C|  5|  8 

88|  o|ii 

35l»*l»7 

53l  Pl  1 

7»|  4|53 

8p|  o|ttf 

i8|i4|t<5 

26-|l2|  8 

54|  8|4P 

72|  4-13.! 

po|  o|  0 
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Pour  trouuerlc  mefmeautrementj&parartde  Geo- 
metrie,  a  Bn  que  celuy  quin'eft  verfe  en  l'Arith- 
métique ne  perde  courage . 

Our  lcanoir  la  diftance  des  lieux,fèparezl'vn  de  îautre  en  diuerfè  lon- 
|-^gitude&  latitude  par  Géométrie  ou  mcfure,compteau  Globe  Geogra 
A    fique  la  largeur  d'une  ville  depuis  PEquinoaial/iufques  au  Polou  Me» 
ridian  mobile.  Quâd  tu  auras  trouueladitle  largeur,tourne  le  Globe,iufques 
a  ce  que  le  degré  de  longitude  foie  au  deflbus  du  meridian  mobile:puis  feras 
vne  marque  au  globe  fur  le  point  de  la  latitude, lequel  te  monlîrers  l'aftiette 
de  la'dicte place  ou  ville.  Delà  mefme  manière  trouueras  la  fituation  dun  au- 
tre lieu,&  de  cefte  forte  feras  pourauoirlacognoiflàncede  toutes  places.Çe 
fàiâ,  eften  le  compasYelon  F efpace  quil  y  aura  entre  lefdi&es  places,  &  fans 
plus  l'eftendre,mette  le  furPEquinoclial,  &  autant  de  degrez  de  grâd  cercle 
aura  Pefpace  dentre  Iefdiâs  lieux,comme  le  compas  en  prendra  en  Pf  quino- 
ftial.  Multiplie  moy  ces  degrez  par  480.  ftades,  &  la  fomme  de  ce/te  multi- 
plication fera  le  nombre  des  /{ades  quil  y  aura  entre  ces  lieux,  ou  fi  tu  le  mui 
tiplies  par  /f.il  te  donnera  la  mukiplicatiô  des  lieues  d^llernaigne.ou  paréo. 
&  tu  auras  milles  Italiques. 

Exemple  de  ce  que  di&eft 

POur  entendre  plus  clairemét  cequi  a  efte  icy  ditl,pren  deux  lieux, deC- 
quelz  tu  defîres  feauoir  la  diftance  en  droifl:  chemin^omme  de  Erford 
ville  de  Turingie,&  S  Jacques  en  Gaiice,  Erford  a  2  S.  degrez  j.minu 
tes  de  longitude,  &  de  latitude  5  1. degrez  10. minutes.  Compoftelle  ville 
de  Galice  en  laprouinceTarrâconéied'Efpaigne  a  laquelle  plufieurs  vont  en 
pellcrinage  pour  vilîter  le  corps  de  l'Apoftre  S.Iacques,  a  de  longueur  tf. de- 
grez èç  3.minutes,&  en  largeur  44.degrez&  1  3.  minutes. A  yant  marqué 
ces  deux  places  au  Globe,ie  trouue  entre  lespiedzdu  compas  1  7  .degrés  12. 
minutes,  lelquels  multipliez  par  1  5.  viennent  a  2  5  8. lieues  d'jtiemaigne,  tel 
&  fi  grand  clï  le  chemin  quil  y  aentrelefthaes  villesr&  cette  manière  de  pré 
Jre  les  diftâces  cil  fort  bône  pourceux  q  n'ont  Pexpcriecc  de  l'arithmétique. 
Addition. 

Autre  manière  de  mefùrer  la  diftance  d'entre  deux  lieux  par  Géométrie» 

CErehc  la  longueur  &  largeur  de  deux  lieux  dont  tu  veux  feauoir  la  dtfîance,& 
garde  en  ta  mémoire  la  latitude  de  chafeune de fd&es  places:puis  ttre  la  m'm» 
dre  longueur  de  la  plus  grade \&ce  qui  refit  tu  h  partiras  en  deux  parties  eça- 
les.Cefaitt  yentreauecques  la  largeur  d'un  des  Heuxjt  U  moitié  de  U  différée e  en  la  droi 
Se  partie  de  Vlnffrumëucontant  la  latitude de  laltgne  enmontantdu  b*senbauti&  U 
moitié  de  la  différente  en  la  ligne  (Tembas,  &  au  lieu  ou  elles  fe  rencontreront,  tu  ferai 
VnpotnUlemefme  feras  auecques  Iautre  largeur,& la  m»tùe  de  là  différence  en  la  par^ 
ttefeneJtrederinfltument.Etprengardealendroitau  ftviendront  a  croifer  la  latitude 
&  morne  de  la  différence.  Ayant  muuéces  deux  poinis^pn  le  compas  de  l'un  aï1  autre, 
&  puu  r applique  alefchele  des  l'teues  d'Akmaignt,  à  tufiauras  combien  ih  a  de  lieues 
d'wpUesal'autrtt 

E  S  Tu 
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Tu  entendras  mieux  ce  que  deflîis  par  ceft  exemple. 

l  U  Plu,  irtndt  refit  1 8  .dégrevé  diffère»»,  Mec  le  même  de  qmj,  y»  efi  . 
«l  uilfetrde  \Lç*Jeptr.  ,  x.  mnu,.^  Ueerche 
Im'eL  mmm.  âj**t  trtme  et,  deux  ftmts  ,tfie«  le fur  U  difimce  S\ 

Ai*  B*p  ultmfdlmquifi^oo.lieuet. 
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Mais  filaduient  que  deux lieux  fojentfxeflongnez,  en  fatiguent  que  tu  nèpmjfestrou 
uer  en  cefte  Table  la  moitié  de  U  différence  de  la  longueur  ju  prendras  U  mou  fe  de U 
moitié /fcauoir  eilla  quarte  partie  de  la  différence  de  la  longitude.  Puistirela  moindre 
latitude  de  la  plus  grande  t&  adioufteras  a  la  moindre  latitude  la  quarte  partie  de  la  dif- 
férence de  la  longitude \&  les  latitudes  retttfiées, corne  tu  asfaitt  premièrement  en  la  de 
mie  différence.  Maïs  efl  a  noter, que  tu  doihs  doubler  les  lieues  trouuees  en  ce  compte ,  a 
fin  tt'auoir  la  différence  que  tu  cherches. 

Maintenant  montrerons  nous  la  manière  de  rrouuerla 
diftance  entre  deux  lieux  differens  en  longitude  & 
latitude  par  conte  d'Arithmétique. 

|  Vand  tu  auras  trouue  la  différence  âk  la  latitude,  diuîfè  h 
en  deux  parties  egalles,rvne  defquelles  tu  adioufteras  au 
lieu  qui  aura  la  moindre  latitude,ÔC  tout  cela  ioint  enferu 
ble  fe  dira  latitude  moyenne, puisenrre  auecques  cefte  la 
titude  moyenne  en  la  table  de  comte  qui  fèofiiit ,  &  cer- 
ehe  la  moyéne  latitude  en  la  première  ligne  qui  T'appelle 
latitude,  &  pren  à  Ton  cofte  droi£Uesdegrez,minutes  6c 
féconds:  &  multiplie  le  nombre  que  trouueras  auecques  la  différence  de  fa 
longitude.  Le  nombre  qui  fe  faift  delà  muitiplication,fèralcs  degrez.minu- 
tes  &  féconds  de  l'Equinoftial,  Lefquelsrefpondent  aux  degrezdelalongj 
tude  de  dehors  l'Equino£tial,&  ce  fè  doibt  appeller  différence  conuertie.  Ce 
faift,  &  chafeune  des  différences  tant  de  lôgitude  que  de  la  largeur^eftant  cô 
uertie,  tu  la  multiplieras  par  foy  mefme*  puis  adioufte  les  deux  nombres  en 
vne  fomme,  &  de  celte  fomme  la  racine  quarree  conuertie  en  milles  d'Italie, 
ou  lieues  d'vllemaigne,  elle  te  dira  ce  que  tu  cerches. 

La  déclaration  des  chofes  précédentes  a  befoîn  de  la 
multiplication  Phinque  qui  fenluit. 


'Degrez  par  degrez 
Degrez  par  minutes 
Degrez  par  Secondes 
Degrez  par  Tiers 
Minutes  par  Minutes. 
Minutes  par  Seconds 
Si  tu  mul-  j  Minutes  par  Tiers 
tiplics     ^  Seconds  par  Seconds 
i  {  Lieues  par  Degrez 
Lieues  par  minutes  de  degrez 
1  Minutes  de  Lieues  par  Degrez 
Minutes  de  Lieues  pas  Minutes 
i.  deiegrcs 


l^font^ 


'Degrez 
Minutes 
Seconds 
Tiers 
Seconds 
Tiers 
Quarts 
Quarts 
Lieues 

Minutes  deLïeuei 
Minutes  de  Lieuès 
^Seconds  de  Lieue» 


Combien 
il  y  d'io- 
golftldt 
a  Court  «n 
tinoflc. 
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A Près  ceae  multiplication  vous  deuez  fommeralamodedes^rolo 
ei-ns  par  multiplication  de  taxante,  &  faut  auf.i  que  la  dm.Go  fo.t 
Lr  éo  .de  celle  manière .  tes  nombres  «mets  referment  prem.ere- 
m.nt  chafeun  au  deffous  de  fon  femblable  entier ,  8c  le  rompu  au  defibusde 
r  rmhS rompu &fautquetouteslesfommesfoyentdi(t.ngueesauec 

ques  WW^  v  t  "I  f  ;  f  e  &  dlul(10n  de  tout  félon  le 
"fSS  a^  que  es  fraftions  ou  rompuz  de,  degrez  8c  mil- 

conds,  Scchafque  Second  io.Tiers.&c 

Exemple  des  Villes  qui  différent  en  longitude  &  latitude, 
pour  plus  clairement  entendre  ce  qui  a  cite  Uitt,  « 
fcauoirladiftanced'icellesferonrlngolftadt 

&  Conftantinople  .  , 
Onflantinople  Cite  du  pays  de  Thrace,  qui  fouloit  e  lire  par  ci 
deuant  le  chef  de  l'Empire  Romain.a  félon  ptolomee en  fa  lo- 
ieitude  s tf.degrez min. o.en latitude 4 J. degrez  î-mmut.  In- 
lolftadt  villeenBauiereou  Vindelicie ,  a  zo.degrezSc  <f.mi- 
lÉ^^sd  nutes  en longueur,&de latitude  oulargeur48.degrez4î.rro 
Ladiference  de  la  longitude  decesdeuxeft  degrez  a  tf.min.  54.8c  d. 

CrZir  ell  deux  deerez  48.  minutes  ala  latitude  mineur  qui  ell  celle  de  Co 
ftantinop  JcalTemble^.degrez.minut.  5  5 .  laquelle  fedWUntude  moy- 
enne "»uW 

Prèm etementauecques45-d'g"Mo-^n^  let.ouueau  coltedioitU». 
^r^ondesMu^PP^ le  P'en"« troUU''  J«-cntrepourla(eco- 
^  foV;  en  la  table  ,  auecquesle  comte  du  degré  le  plus  proche  du  plus  grad 
«ftaCoirlTd  grez)6Cietrouue4..minutes4.fecondes>cequ.eltd,a 
ïfSié.'  Enapresietireladifferencedentrecesprem.er&fecond 
tro^e  oÙ  f"ra  1  x  .fecondes.defquelles  ie  tirevne  part.e  proport.onale.fe- 
ESS  ce  qui  demeure  en  lalatitude  moyenne  ,  «ous  a. 
uonstouche,  quifont  zV"™-*  j o .  minut  difant  «  ««"««Ss 

deerez  S4.minutes.qui font .  «.degrez  44-minutes,  8e  ^«'»  °  f  f 
ren«  conuettie.  te  Seconds  8i  Ti«»  ne  fe  mettrôt  en  compteront  ce  que 
ïïS*  Puis  toutnantla  différence  de  la  latitude  en  ™nu  ".for- 

t^î^^ 

&  fe  diraee  nombre  U  prcnùet  nôbre  <juatte .  U  diff«cn«e  d«  U  'oftg'^ 
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eftant  aufsi  conuertie,  ie  la  tourne  en  minutes,  &  feront  1 1  24.1equel  nom- 
breie  multiplie  parfoymeffneî&  il  fera  le  fécond  quarre  1263  37d.cesdeux 
quarrez  ioints  enfemble  ,  font  1  3  7<£p45-  La  racine  quarree  de  ce  nombre 
feraquafi  1 1 73.  minutes,  lefquelles  multiplies  par  1  5. milles,  me  donnent 
minutes  de  milles  1 75  5>  5.Lefquclles  parties  par  éo.me  donnent  lieues  d'j  - 
lemaigne  communes  2  5>3.minur.  t  5.  qui  font  vn  quart  de  mile.  Ou  autre- 
ment partant  les  minutes  de  la  racine  par  4.  ilz  me  donnent  le  me  fine ,  d'au- 
tant que  toujours  4.minutes  de  degré  font  vne lieue  dUlemaigne.ôc  vne  mi 
nute  de  degré,  faid  vn  mile  d'Italie. 

Figure  dudi&  exemple. 

COnftantinople  a  5  6.  degrez  minute  o.  en  fa  longueur,  &  en  fa  lar- 
geur 43 .degrez  5. minutes, 
mgolltadt  a  2  p.  degrez  ^.minutes  en  longitude,  &  de  latitude  48. 
degrez  4  2.  minutes. 
La  différence  delà  longitude  eft  2  tf. degrez  5 4. minutes, 
la  différence  de  la  latitude  eft  j.degrez  3  7. minutes, 
la  moitié  de  la  différence  de  la  latitude,  eft  de  2.  degrez&  48.  minutes.  Et 

adiouftez  a  la  moindre  latitude  eft  4 5. degrez  5  3  . minutes. 
Nous  trouuons la  première  fois 4 2. minutes  8c  3. fécondes. 
Trouuonsla  2.  fois 4 t .  minutes  40. fécondes. 

Ia^a«-ie-ptorpt)ttioTraie  qui  fe  doibt  tirer  du  premier  trouue ,  eft  1 7.iêcodes. 

Nous  trouuons  la  tierce  fois  4 1  .minutes  &  4<>.fecondes. 

La  différence  côuertie  en  degrezde  l'Equinoctial,  eft  de  1 8.  degrez  44,'min. 

Minutes  de  la  différence  de  la  latitude ,  font  337. 

Le  quarre  d'icelle  1 1  350'p. 

Les  minutes  de  la  différence  conuertie  1124. 

Le  quarre  d'icelle  1  2*6  3  376. 

Les  deux  quarrez  prins  enfemble  t  3  76045. 

La  racine  quarree  eft  quafï  t 1 7  3  .minutes,quifont  1  p.degrez  3  3  .minutes, 
qui  font  1 7  5  0  5. minutes  de  milles  ou  lieues.Et  réduits  par  heues  entière 
d'Alemaigne  font  2^3 .lieues  &  t  5. minutes. 

Addition. 

Our  entendre  le  Chapitre  précèdent,  co nient  feauoi  r  quelle  ebofe  eïl  no- 
bre  quarre,  qui  eft  celuj  qui  naijl  de  la  multiplication  d'vn  nombre  par 
foy  mef  ne,  comme  16  .fefaiiï  de  4.  multiplié  en  foj}  &  le  nombre  qui  fe 
multiplié,  eftdiiï  racine  quarree.  Et  fault  noter  dauantage}  quefi  on 
tire  du  nombre  quarre  vn  quarre,  ce  qui  en  refte  eft  quarree,  corne fi  de 
if.vous  tirez.  16. demeurent  9  .Et  a  fwd'euiter  le  trauailde  tirer  les  racines  quarrees, 
pur  ce  quelles  fe  peuuent  incontinent  trouuer,nous  vous  baillerons  vne  Table, en  laquelle 
facilement  fe  trouuera  la  racine  quarree  de  chafque  nombre  que  vous  encontrerez,.  Vray 
tjl  qu'iladuient  fouuentque  le  nombre  dont  nous  cherchons  la  racine  nefe  trouue  en  la 
Mfcparquoj  fera  kfo  'm  en  tel  cas  vfer  de  cefte  teuteletfue  ne  trouuant  le  nombre  que 

F  defirez, 
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;  -  .a  i/A\ff,r*ntÊ  Centre  les  âsaxpremms  aumez.,  t  y  aaiou,ic 
fief  me  \6.&c. 

Table  des  ^ombres  quarre^,  racines  &> 
différences  ^pour  eiùter  le  trauail  de 
les  tirer  a  cbafjue foj s \ 
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Table  des  proportions  de  tous  les  parallèles  réduite  a  l'Equi 
Table  des  co*roef*ro1ï?cfés  degrez  hors  de 
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no&iaî  ou  a  tout  autre  grand  cercle,laquelle  fe  did:  autrement 
l' Equino&ial  en  degrez  de  l'Equino<5tiaI. 
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Pour  feauoir  ce  que  deiïtis  eft  monftré  par 
Tables  des  Senes. 
EqueUe  manière  tu  pourras  cognoiftre  la  différence  quil  y  a 
entre  deux  villes  par  les  tables  des  Senes,  tu  y  parviendras 
K  quand  ie  t'en  auray  donc  quelques  principes  ou  commence- 
racine  des  p  pg&/l  men*  combien  qu'il  fcri  trouue  allez  en  noftre  temps  qui  ab- 
dodrincs   ^  ÎS^^j'j  Arithmétique.,  laquelle  eit  principe  &  fonteine  des 
MâthCïna  SSSS^^^^  par ?eur  noncÙoir que  neftans  bié  fon- 
dez  en  ce  fondement  de  l' Atîthmetique.ilz  ne  peuuent  acquérir  la  fcience  & 
co<moiffancedeceftart.Erpourtâta  fin  de  foulager  ceux  qui  y  font  aucu- 
nement exercitez  &  inftruitz.apres  autres  manières  de  trouuer  la  dittace  des 
pbces  nar  nous  propofees ,  nous  adioujtons  en  cède  manière  par  les  Senes. 
Ayant  pris  la  longitude  &  latitude  de  deux  lieux ,  tire  la  différence  quil  y  a 
entre  eux  felonla  longitude.  Laquelle  trouuée  multiplie  le  Sene  droict  de  la 
différence  de  la  longitude  par  le  Sene  de  l'acompliffement  de  la  moindre  la- 
titude Puis  aoresconuient  partir  le  nombre  qui  Oeil  taiû  de  celte  multipli- 
cation parle  Sene  entier:&  cercher  l'arc  du  nôbre  quotient,  ou  nombre  parc 
(qui  vaut  autant  a  dire.nombre  qui  monftre  combien  de  foys  le  parti  ou  di- 
mfe  eft  au  diûifeur)  par  les  tables  des  Senes ,  &  on  aura  le  nombre  premier 
trouue.  Si  vous  multipliez  le  Sene  de  la  latitude  par  le  Sene  entier  ,  &  par- 
tiflezee  qui  fe  faift  de  cefte  multiplication  par  le  Sene  de  l'accomplifsement 
du  premier  trouue,  ayant  tire  l'arc  du  quotient  de  la  latitude  maieur  vous 
aurez  le  nornbw  fecondement  trouuc.Confcquemment,  multipliez  le  Sene 
deraccomplifsemëc  du  premier  rrouué  par  le  Sene  de  l'accomplifsement  du 
fécond  trouuée  partez  le  nombre  produit  par  le  Sene  entier^  tirez  arc  du 

nombre  quotient  de  la  quarte  du  cercle,  refteront  les  degrez  du  grand  cercle 
entre  les  deux  lieux  ou  places,  lefquelz  degrez  eftans  conuertiz  en  milles, 
monftre  le  chemin  quil  y  a  d'une  v.iie  en  l'autre. 

Exemple  de  ce  que  diél  eft. 
La  «filé»*  -y  Erufalem  chef  de  Paieftine  en  ludee,ou  chrift  noftre  Seigneur  fournit,  a 
1  félon Ptolornee en lôgitude  ôtf.degrez.minute  o;en latitude  3 1. degrez 
JL  4.0-miriuces.  Norenberg  ville  d' Alemaigne  a  de  longitude  2  8.  degrez 
*o.minutes,en  Uticude4P#degrezi4.minutes.retirepremierementIalôn 
éitude  mineur  de  la  maieur ,  &  refte  la  différence  3  /.degrez  40.  minutes, 
le  trouue  en  la  table  des  Senes,que  le  Sene  d'iceux  eft  3  6  6  64..  Aptes  cela  de 
la  latitude  mineur  ou  moindre  qui  eft  de  3  t  .degrez  4o.minut  ie  trouue  que 
le  Sene  dreia  eft  3  1 498.  le  cerche  aufsi  le  Sene  de  Paccomphfsemet  duditf 
arc  qui  eft  <8.degrez  20.minut.ie  trouue  51067.  Apres  auoirtrouue  ces 
Senes.ie  multiplie  ieSene  de  la  différence  parie  Sene  de  l'accomplifsement 
delà  latitude  mineur,&  viennent  1 872  3  20488.  &  ce  nombre  parti  par  le 
Sene  entier  oui  eft  ooooo.  le  quotient  vne  donnevn  Senede  3  1  205.I  arc 
duquel  eft  3    degr.  2  o.minut.  lequel  fedia  le  premier  trouue.  En  après  te 
multiplie  le  sene  de  la  latitude  mineur ,  qui  font  3 145?  8.  pat  le  Sene  entier 
viernent  >  8898iOooo.&fiicdiuifccen6bïcparioScnede  lacomphuc- 
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ment  du  premier  trouue,qui  font  5  \  24,9.1e  trouueray  3  687  tf.I'arc duquel 
eft  3  7.degrez  5^.minutes,lequel  eftât  tire  de  la  latitude  maieur,  refte  le  Ce* 
condtrouue  1 1.  degrez  29.  minut.  Apres  ce  ie  multiplie  le  Sene  du  premier 
trouue  ,&  le  Sene  de  l'acomplilTement  du  premier  trouue,  croift  iuiques  a 
301  m%  701,  lequel  efhnt  parti  parle  Sene  entier,  vient  le  nombre  de 
502  2  2.arcdu  mcfnie3  qui  font  degrez  56.  minut.  50.ieles  tire  de  la  quar- 
te partie,  & refteront  quafï  33.  degrez  1  o.  minutes,ce qu'eftant  réduit  pat 
milles,monce  a  497^  Heues  d'Alemaigne^uil  y  a  entre  Ierufalem  8c  Norem 
berg,  qui  eft  ce  que  nous  cerchons. 

Pra&ique  de  l'Exemple  deuant  propofé. 

IErufalem  a  en  fa  longitude  tftf. degrez  o.  minut.  3  1.  degrez  4,0.  minut.  LadiftScc 
en  latitude.  ;  de  Ùrufa! 

Noremberg  28.  degrez  20.  mmut.  en  longitude,  Se  en  latitude 4p.  ieraaNo- 
degrez  2 4.  minutes.  remberg. 
La  différence  de  longueur  eft  de,  37,  degrez  40, minut.  îe  Série  $.6664.. 
Latitude  mineur  3  1. degrez 40. minut.  Sene  3  1498. 

Accompliflement  d'îceile  5  8 .degrez  20.  Sene  3  t 49 8 . 
Le  premier  trouue  3  t. degrez  20.  Sene  51067. 

Accompiiisement  du  mefme  5  S.degrez  40.      Sene  5  t  249. 
Latitude maisur 49. degrez  24.  Second  trouue  1  12p. 

Accomplifsement  du  mefme  7  8  .degrez  3  t .      Sene  5  8  7  9  8 . 
Arctrouué,quieft  de  degrez  5  6.  minut.  5  o.de  la  quarte,  reftent  3  3.  degrez 
t  o.minut.font  lieues  d'Alemaigne  4971» 

De  quelle  manière  ou  doibt  aflbir  le  Globe  de  la  Cofmo  - 
graphie, qui  fert  pour  les  quatre  coins  du  Monde, 
feioni'eleuation  du  Fol3  en  quelque  Région 
quecefoit.  Chap.74. 

EST  a  noter  que  la  terre  mile  au  milieu  du  mode, félon  le  mouuement 
du  Ciel  fediuife  en  quattre  parties  principales,  hfquelleson  appelle 
les  coins  ou  anglers  du  monde,Ccauoir  eft  Orient,Occidenc,  Midi  6c 
Septentrion. Orient  eft  ia  part  ou  le  Soleil  Ce  leue  en  l'o  ri  zon,  Occident  eft  le 
point  ou  il  l'efëonfe  de  nous.  La  part  par  ou  il  faict  courte  t'appelle  Midi, 
ôc  le  lieu  contraire  $c  oppofite  a  icelle  eft  diâ:  Septerriorr.  Ces  quatre  points 
doiuent  eftre  toufiours  marquez  &  eferitz  au  cercle  orizôtaldu  Globe.  Ceci 
declaré,parlons  de  la  vrayeafsiette  du  Globe ,  laquelle  doibt  eftre  de  cefte 
manière. Il  vous  fault  auoir  vue  table  de  boys  fore  plâtre  6cvnie,& la  placez 
de  telle  forte  quelle  (bit  iuftement  afsife  au  defsous  de  l'horizon,tirez  en  icel 
le  vne  ligne  meridiane,  far  laquelle  aiserrez  le  Globe,de  telle  manière  que  ia 
vraye  face  du  Meridian  mobile  vienne  a  refpondre  tout  droia  fur  la  ligne  du 
Meridian.Ou  d'autre  manière .  Prenez  vn  compas  ou  qtiadnn,  6c  le  mettez 
fur  le  Meridian  mobile,tournant  le  Globe  auecques  les  apertenances  dun  & 
dautré  cofte,  iufques  a  ce  que  lalanguette  du  quadrâ  vienne  a  f  accorder,  ou 
que  vous  aurez  mis  &  appointé  les  points  ou  anglets  fie  la  cerre/oyent  droï 
bernent  ordonnez. Apres  ceia,fans  momioir.  le  pied  du  cîlobe  leueresie  Me. 
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tidiari  auec  le  pol  Septentrional  fur  rhorizon,iufques  â  ce  que  le  nombre  des 
degrez  de  reieuationduPol  ou  hauteur  de  la  terre  fe  voye  entre  le  Pol  6c 
l'Horizo.Et  apres,mouuez  le  Globe  fans  bouger  le  pied  d'icelui,  iufques  a  ce 
que  voftre  contrée  ou  lieu  de  voftre  habitatiô  vienne  &  fe  rrouue  alendroit 
du  Meridian,&  de  cefte  manière  tiendrez  le  Globe  bié  afsis  pour  voftre  lieu. 
Ce  faift  confiderez  &  regardez  diligemment  les  points  principaux  &  les  au. 
très  diuitions  de  la  terre,ceft  a  fçâuoir,les  climatz,  parallèles,  &  quelle  partie 
demeure  au  deflbus  de  l'horizon  &  ce  qui  fe  monflre  au  defsus  ,  quelles  ré- 
gions font  versl'Oriét,  &  quelles  vers  le  Ponent,eu  quel  lieu  eftla  terre  fer- 
metés endroifts  ou  elle  foftroicift.ou  elle  Peilargift,&  ou  il  y  a  ports  de  mer. 
Vous  verrez  aufsiou  les  môtaignesfefleuent,lesfourcesou  les  riuieres  cô- 
mencent.ôc  en  quels  lieux  elles  defeendent  en  la  mer. 

LE  ZENITH. 
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Senfuiuent  trois  manières  de  trouuer  la  ligne  de  Midi. 

^  Our  trouuer  la  Iigncqui  marque  le  Midi,tu  feras  auec  la  reigle 
\  ou  efquierre  dont  vfknt  les  tailleurs  de  pierre  &  autres  télz  ou- 
urîers ,  vne  fuperfîcie  qui  foit  fort  égale  &  vnie  fur  la  terre  ou 
autre  chofè ,  en  laquelle  fuperfîcie  tu  ficheras  vn  fil  de  fer,  ou 
d'archaldroift  en  vn  point  qui  rappellera*  C.  Ce  faicT:,  regarde 
deuant  Midi  l'extrémité  de  l'ombre  que  faitt  ledicT:  fil  de  fer ,  &  la  feras  vng 
poinû  A,  auquel  depuis  le  centre  de  C,  eftendras  le  compas,  &  feras  vn  de- 
mi cercle .  Apres  midi  regarde  diligemment  Textrem  ite  de  l'ombre  dudict 
fil  de  fer,  laquelle  touche  au  milieu  du  cercle  au  point  qui  fera  B .  La  partie 
dudicl  demicercle  ou  arc  qui  eft  entre  les  deux  points  A,B ,fè  partira  en  deux 
parties egalles  au  point  D.  En  fin  tirant  vne  ligne  depuis  C  ,  iufques  a  D,  & 
iufques  a  E,qui  fe  dira  D,c.£,  vous  aurez  la  ligne  meridiane  cj  vous  cerchez. 


Pour  faire  le-mefine  par  vn  certain  infiniment. 

Ous  pourrez  facilement  trouuer  là  ligne  Meridiane  au  Midi,a 
toute  heure  du  iour ,  &  en  chacune  place  par  vn  Infiniment 
nomme  Azimuth,tel  qu'il  eft  ciapres  fîgure,en  prenant  bien 
garde  aux  particulières  déclarations  de  l'/nftrument.  Ceft  in- 
_  ftrument  a  deux  hemifpheres  ou  demi-ronds ,  ceft  a  feauoir 
le  haut  &  le  baSjqui  font  diuilez  par  la  ligne  de  l'horizon  ,  laquelle  ligne  eft 
diuifèe  par  certains  petits  efpaces  eftro'icts ,  chafeun  d'iceux  iufques  au  degré 
6 o.  vaut  vn  degré ,  8c  de  la  en  auant  chafeune  partie  reprefènte  cinq  degrez. 
Cefte  diuifîon  eft  marquée  de  dix  en  dix  degrez,6c  de  chafque  dixïefme  de- 
gré de  l'horizon  montent  iufques  au  Zenith  certaines  lignes  courbes,&  la  (e 
viennent  toutes  recontrer  .  Ces  lignes  fe  nomment  ^zimuth,  &  diuifent  la 
plus  haute  partie  de  la  Sphère  en  dix  degrez»  Le  centre  de  ceft  infiniment  re 
prefente  Orient  &  Occident ,  &  les  extremitez  &  bords  notent  le  Midi  & 
Septentrion.  Aux  deux  coftez  de  ceft  infttument  font  attachées  deux  efche- 
Jes  petites^efquelles  font  efleuees  des  deux  extremitez  du  diamètre  de  l'ho 
rizon,&  chafeune  defdi&es  efchelles  appellees  les  efchelles  de  hauteur  aj>o. 
degrez.  Azimuth  eft  Vocable  4rabic,s&  fignifie  les  cercles  q  fortët  du  Zenith, 
lequel  eft  lePol  de  noftre  Qrizon,  &couppent  l'horizon,  &fappellent  cer- 
cles de  pofition  ou  verticales  .  Nous  appelions  Zenith  ce  point  au  Ciel  qui 
eft  audettus  de  la  telle  de  chafeun .  Aym$  miàé  de  ceft  iriftrument,  difons 
delVfâged'icelui.  G 


Azimuthi 
T  Zenith. 
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L'Vfage  de  ccft  Infiniment. 

S^T^ffardeauccques  diligence  la  hauteur  du  Soleil  par  la  première 
^%  proportion  du  neufieme  Chapitre,&  par  la  cinquième  du  met- 
S|ff  Vne  lheure  de  l'Equinofli^pour  le  iour  et  inftat  que  tu  veux  fat 
KsSl  w  kKgne  Méridionale.  Ainfidoncques  tenant  leffldroift  pen- 
^ÊêÊS}  dant ,  (ans  muer  le  triangle  dei'Inftrumcnt,  afsieds  vn  des  pi  ed* 
dû  compas  au  point  du  triangle  duquel  dépend  le  fil  du  niueau  eilendat  1  au 
tre  pied  au  point  ou  le  fil  diuife  la  ligne  Parallèle  qui  fe  tire  du  degré  du  So- 
leil pour  ce  iour  la,&  au  point  delheure  trouuee,&  garde  cefte  extenfion  de 
compas;  PuU  conte  es  cf^^ 
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tenant  veuja  hauteur  du  Soleil  trouucc  parla  première  propofitîôn  du  neune- 
me  phapitre,&  ayant  marque  les  points  de  ladite  hauteur,  tire  vn  filou  règle 
ou  ligne  perdue.  Ce  fai#,afsicds  vn  pied  du  compas  fur  le  pointou  la  ligne  fuG. 
difte  touche  a  la  circonférence  ou  bord  de  l'inftrurnfnt  au  droiû  cofte,  &  fans 
plus  eUendre  le  compas,marque  vn  cercle  cache  vers  la  partie  feneltre.telleméc 
que  tu  touches  ladite  ligne  ;  &  l'ayant  touché  tu  y  feras  vne  marque,  laquelle 
te  moftrera  entre  les  cercles  verticaux  ou  azimuthalcs  le  vertical  q  tu  cerchoïs. 
Quand  tu  auras  trouue  le  degr*  verric.il  ou  aaimuth ,  pren  vne  table  quarree' 
qui  foit  fort  vnie,  &  partiras  chafeun  cofte  d'icelle  en  deux  parties  egalles,  col 
mefc  verra  a  l'œil  en  1a  figure  fuiuante,  puis  que  les  quatre  points  de  la  diuifîô 
foyent  A,B,C,D,  &  A,C,B,D,  fay  deux  lignes  droidesqui  Ce  croifent  en E 
&  le  point  de  l'Orient  fera  C,celui  de  POccidét  A,celui  du  Midi  B,8c  du  Sep' 
tentrion  D.  Apres  cela  pofe  le  pied  du  côpas  au  centre  d'E,&  eftenlautre  pied, 
de  forte  que  tu  faces  vn  cercle,  lequel  fe  parte  en  quatre  quartiers  par  les  lignes 
faites  au  parauanr,8c  partiras  chafeun  de  ces  quartiers  en  oo.degrez,  comme 
font  les  ,«ftroJogr?es .  Ce  faift,  riche  vn  bafton  ou  vn  fer  bien  fore  droit!  fur  le 
point  de  T£,  &  mets  ton  rnftrument  en  vne  alsiettequi  foit  plaine  6c  vnie,  de 
forte  que  le  point  B,regarde  fur  le  Midi,  5c  D,vers  Septentrion.  Efprouue  puis 
après  &  adioufte  l'afsierte  dudifl:  Quadrâ,  le  mouu  ât  d'vn  ou  d'autre  colle  iuf 
ques  a  ce  q  ne  l'ombre  du  Pol  touche  fur  le  degré  vertical  que  nous  trouuôs  pas 
les  rayons  du  Soleil.  Adonc  le  cofte  de  TA.ou  C,fon  contrai re,fera  la  vraye  lig- 
ne Méridionale,  a  laquelle  eftant  vne  règle  mife.en  tirant  vneraye.tu  auras  la 
regledeMidi.  ( 


S 


Autre  manière  pour  trouuer  la  ligne  de  Midi. 

Enfufcvne  autre  vraye  manière  pour  trouuer  afieuremerit  la  ligne  de  Mi-  • 
di  tant  de  iourque  de  nuit,  auecquesle  compas  ou  quadran  afsisen  vne  pourTroiT 
—  place  vnie.  ZJofe  donc  tô  compas  de  telle  maniere,que  l'aiguille  frottée  a-  ucr  la  lig- 
uecques  la  pierre  a  yuiant  refponde  droiclement  &  fortement  fut  l'aiguille  qui  «  c  Mcridi 
eft  peinte  fous  icelle.  Cefai<ft5adioufterasaudiaquadran  vne  règle  de  telle  for  on*Ic' 
te  que  l'yn  des  bouts  dicelle  foit  regardât  vers  le  Septentrion,  &  l'autre  du  co- 
lle de  Midi,  faifa  nt  vne  raye  ioignant  la  règle ,  laquelle  fera  la  raye  de  Midi ,  ce 
queverus  plus  claitemeuc  enUfiguw  fuiuante. 
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Que  ceft 
eue  le  vêt 


"Des  Vents  principaux.  Chap.  XV. 
E  Vent  n'eft  autre  chofe  qtfwve  exhalation  ou  vapeur  chaude  & 
feiche,  laqile  fengédre  es  entrailles  de  la  terre,&  quand  il  en  eft 
SX  mouuemét  principal  escortez  &  enu.ronsd'.cel  le 
Et  felon  les  anciés  Mariniers  il  y  a  douze  Fents.dont  les  quatre 
font  appellezprincipaux,  qui  foufflent  des  principaux  coins  du 
wfiZS&t  fonteoftoyez  des  antres  huit.  Le  prem.erdes  Vents 

aux  fleurs.  Auprès  de  ceftuici  eft,  loignant  le  tropique  de  cancer  i  r 
■  ruhnrn»  par  Sauniers  Eft  Nordeft  ^''  ^'CtoSS 
/= #-d'Occident  eft  vn  fent  diû  Ponent  ou  Vent  dMual ,  des  marin  er s  Ou*K,t » 

^  t  hum-ide,^ 

flcurS)engendre  maladies  &  pluyes  &  t0"ne""n^Œune" .  &  *  A 
•    ceft  a  feauoir  de  la  part  du  Non ,  le  Vent  Northoueft  &  Nowffl ^  , 
partdu  .?ud,le TentGarbin  ou  Lab«he,qui  ont  quafi  la  melme  nature  a 
principal,qui  eft  «m»  eux  d«ux.  ^ddi- 
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défait  itufi  couftumier entent  les  contreescomparees  les  vnes  aux  au- 
tres,par  les  endroicls  &  ariettes  des  Vent/, ou  régions  du  monde*  Corne 
quand  nous  difons  :  Fjpaigne  à  de  la  part  de  Leuantles  mous  Pirenees  , 
'&la  France .  Item  Alemaigne  ejldofede  fa  rimer  e  du  Rhin  du  coftede 
Ponent,&c .  De  telle  manière  les  Géographes  déforment  les  [mations 
quafi  de  tous  lieux ,  é  fi  fett grandement  et  fouuentla  cognoiffanccd'icelle  voye&. ma- 
nière aux  Mariniers  qui  font  contraints  voyager  par  mer  en  régions  lontaines.  Car  ilZ 
do'tuent  fur  tout  confiderer  ce  point,  c'ejla  feauoir  vers  quelle  partie  du  Ciel,  il  leur  con- 
uient  dreffer  la  prouue  de  leur  nauire  ,  &  au  fi  quel  vent  leur  fiuiira  pour  naviguer  d\n 
lieu  a  l'autre.  Mais  les  Cofmographes  diuifentles  Régions  par  laconjïderation  des  cho-  CoflT>cgra 
fes  fuperieures,ou  bien  par  Parallèles  etfemblables ,  Comme  quand  nous  difons,  Rome  a  phes* 
lalatitude  de  41.  parties  &  50  .minu.kngitude  de  $6  .parties  etvn  tiers.  Ptolomee en  fin 
premier  Hure  Cbap.  1.  marque  telle  différence  d'entre  la  Cofmographie  et  Géographie. 
Or  le  Vent  félonies  Phificiens,  efi  vne  vapeur  et  exhalation,  laquetfefmeut  eslifieres  ou  Vent. 
coftez.de la  terre:  et  prenent  leurs  noms  des  diuer fis  parties  du  monde  dont  Hz,  procè- 
dent. Ou  ileonuient  noter:que  filon  l'opinion  des  anciens  ,1'oriz.on  dechafiunereghn  fi 
diuifi  en  douz,e  efpaces .  Au  rcftejl  y  a  quatrevents  principaux, Solerre,ou  leuant}qui  .s^> 
fiufflede  la  part  ou  le  Soleil  filme  es  Equinottiaux.ZëpEre,que  nous  appeïïos  vent  d?A- 
ual}ouvent  d'EmbasJes  mariniers  le  mmmetPonent,ou  ventdfoûeïl,  lesFlames  VVeft, 
et  vient  du  cofté  d'Occident  ÏLe  vent  de  B'tfe3quiett  des  mariniers  appelle  North,procede 
du  Pol  ou  de  Minuit, &  efi  par  lescompofeurs  des  Certes  Marines  appelle  tr an fmontain. 
Il y  a  puis  après  le  vent  Pluau  ou  Méridional,  qui  procède  de  Midi,  appelle  des  mariniers  t^^A**^ 
Su,ou  Sud .  Et  ces  vents  ont  chafeun  deux  compagnons  qui  les  coftoyent  d'vne  part  & 
d'autre.  Car4e  vent  Solaire  ou  Solerre  a  de  cofte  de  Septentrion  le  vent  diiï  Noriheft,en  ^>c^^^-^ 
Flamen  Noortooft ,  &  de  l'autre  part  le  vent  nommé  des  mariniers  Francoys  Sueft ,  des 
Tlamens  Ztiydooft,& de  ceux  qui  hantent  la  mer  Méditerranée,  SyrecbJA-Zcpbirc  Oo  X>>  *y 
cidentaleftadiointdelapartdeMidi,leventd'Afriquenome  SuouefttdesFlamens  Suyd- 
vveft,  duItaUem^otbin,  &  de  l'autre  cofte  entre  Orient  &  Septentrion  le  vent  nommé  C*r  "  ^'i* 
Northeftjes  Tlamens  Noortooft  J  LewnHlrNorth  apour  compagnon  eduj  de  la  Bife, 
du  cofte  de  Leuant3&  lèvent  de  Galeme/trant  versPonent .  UventdeMidi^Marin  ou  ~*«^> 
Auftre  a  vers  le  Panent  le  vent  écl  en  Francoys  Suoueft,  des  Italiens  Garbin,  en  Flamen 
Zuydtvvefl ,  &  delapart  d'Orient  le  vent  nomme  des  mariniers  SuettJesFlames  Zuyd- 
eoft .  Les  anciens  fi  font  contentez:  de  telle  diuifion  de  Vents ,  maisles  mariniers  les  ont 
confidere  d'autre  manière,  car  ilz.dtui feu  fl}ortz,on  en  31.  parties,  ou  en  16,  &  mettent 
ladifarecedesventsjesdiftinguans  etnomans  denomscompofez,  des  quatrevents  prin-  1 
cïpaux  .  Et  faut  feauoir  que  quant  a  la  qualité des  vents,  SoUm-^-Sêlerre  auec-  ^«>~^ 
quesfes  deux  compagnons  font  de  nature  chaude  &  fiche. F&vete&ephjre,ouvent  d'à-  \^r-^^^6'^L^ 
nal ,  esl  de  nature  froid&Jjqmide .  Levm-àëMidi  ou  Sud  auecques  (es  deux  adioints^  *^  u_  /~ 
£vnt  et  d'autre  part  eftpHt  humide  :  pourtant  eft  il  caufant  tonnerres  et  peftilences% 
&  malfain .  Le^em-d^Septentrion  eftanta  hppofite  eft  froid  et fie y  en  grande  partie  ^^-^^ 
fam  pour les animaux,  mais  non  pasprofitable aux  fruits. 

£  5  Autre 
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Zuydtzuydvveft. 


0m$ 


Nooidcnoordoolh 


La  Bife. 


"Noordtnoordvvcff. 


Autre  Addition  de  Gemma  Frifon,cn  laquelle  il  conte  les 
Vents3felon  les  Mariniers  du  temps  prêtent,  Se  mon- 
ftre  d'auantage  l'art  de  la  nauigation  a  gouuer- 
ner  h  nef  fclon  le  compas,  &  a  trouuer  la 
différence  de  la  longitude  &  latitude. 

LA  manière  des  anciens  quant  a  différencier  les  places&  endroits  des  Vents  a  ejte 
teUeque  dej^us.ainfi  qu'on  peut  voir  en  Arîficte,  Aultt-Gclle,  Uacrobe}&  plu- 
fieurs  autres  autbeurs .  Mais  ceux  qui  depuis  nagueres  ont  compofeles  Cartes 
marines  ont  trouuevne  diuifion  et  repartition  Vieeux  plus  (ubtile  ^partant  tout  le  ctr^ 
7uZeÙMeretdelaTerreentrenteetdeuxvents.  Vrajef que les çustre prtnepaux 
tt  amtiennentles  quatre  coins  accordent  auecques  la  description  des  anciens^  a  Çea^ 

auartienjnis  dmfent  iceux quatre  quartiers  en  huit  demi  quartiers  par  égale  dxfance 
\  UsnomeHtdesnomsCQmpofeidesquatreventsprwc^  Ceqnt 
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?m  pouez.  foire  flus  clairemet  par  la  figure  ci  Apres  mife,enquoynous  auosfiitt  quel* 
différence  de  la  longitude  et  latitude  de  deux  places  eflant  cognue,on  pourra  aifement  fca 
Hoir  comme  et  en  quel  endroit!  du  Ciel  on  deura^guider  la  prouue  delà  nauire,&  de  quel 
vent  ony  deuranauiguer .  Car  nous  attons  afiis  le  lieu  duquel  nous  deuons' partir  au 
centre  de  V In jlrumcnt  ou  Quadran ,  puis  nous  contons  la  différence  de  U  longitude  tant 
en  la  part  d  enbaut  comme  en  celle  d'endos prenant  de  la  ligne  du  milieu  vers  main  drot 
fie,  fi  la  longueur  du  lieu  ou  nous  voulons  allèrent  plus  grande ,  ou  pelle  tend  plus  vers 
l'Orient, &  puis  contons  de  la  mefme  ligne  main  feveïire  tant  en  haut  corne  en  bas, fil  y 
a  moindre  longitude, ou  fi  le  lieu  eft  plus  Occidetal  &  ces  deux  points  ainfi  treuuez,,nous 
y  appliquons  la  regleou  le  fil  efiendu.De  celle  mefme  manière  nous contons  auft  la  diffe 
rence  delà  latitude  en  lordredextrs  &  feneflre  du  Quadran,prenat  de  la  ligne  du  milieu 
&  tirant  en  haut,fila  féconde  latitude  eft  plus  grade  vers  le  Septentrion^  en  tint  vers 
la  baJfepartte,fiUlatitudedu  fécond  lieu  eft  moindre,  ou  tirant  plus  âucofie  deMidi,ce 
qiïilfault  faire  delà  manier? que dicî efijant  d'vn  cofieqiied'autu.Vtiisfaultaufii  efte 
àre  le  fil  ou  appliquer  ïaregle  fur  ces  deux  points  que  vous  aurez>trome.  Et  eu  les  deux 
règles  ou  points  fe  viendront  rencontrer  en  croix ,la  nous  conuient  imaginer  le  fccod  lieu 
auquel  nous  prétendons  aller.  Puis  quand  vous  aurez,  applique  le  régler  au  milieu  &  cé- 
tredu  Quadran  >  &  k  lieu  e fiant  défia  mme,  il  vous  montrera  vers  quel-endroit  vous 
deuez,  drefîer  la  provue  de  vofire nau'm pouryparuenir.  Et  droic'c  devant  icehii  vous efi 
tnonfire  lèvent  qui  efi  propre  pourynmguer .  Et  fi  la  différence  des  lieux  dont-nous  par 
Ions  fe  troune  fort  petite  tant  en  la  logitude  que  latitude,  alon  pourrez,  vo  use  fermer  dix 
degrés  du  Quadran  pour  vne  vnits  eu  feui  degré,  •>  en  fera  l'opération  affez.  plus  par- 
faille,  Et  fil  n'y  a  différence  que  de  minutes  feulent , alors  chafeun  degré  de  l'infirument 
eu  Quadran  correfpondrafort  comodementa  cbafque  minute»  Et  par  co traire  vous  peur 
tezaufii  en  nautgant  après  auoir  trouue  la  différence  de  la  latitude  cognoifire  &  trou- 
ver aufii  la  differecede  la  longitude,Car  la  Imtude grande  ou  petite  fecomptj:  &  prend 
(comedefia  nous  attons  dittjde  la  figue  du  milieu :  &  fe  couche  U  regleâ'vn  tour  a  lau- 
tre,&  efi  marquée  la  couche  d'ïcelle  auee  vne  règle  fartant  du  ïiamei  re, laquelle  repre-  ' 
fente  la  part  du  monde  en  laquelle  efifaïclela  nauigaiion,& la  fe  met  le  point.  En  après 
fault  tirer  vne  ligne  par  les  degrez,  des  deux  rengs,ceÇt  a  fcauoirdu  hault  &  du  bas,  tôt 
quelle  foit  appliquée  au  point  defafaicl  :  Car  admcla  règle  monftrera  ladtjference  de 
hlongueur  que  vous  ccrchez;qm  efi  vraymet  chofe  belle  &  bien  iigned'efirecognue:puk 
que  la  latitude  fepentvoir  &  cognoifire  chafeun  'tour  par  la  latitude  du  Soleil  de  Midi, 
ou  de  la  plus  grande  hauteur  des  efioiles,  corne  efi  a  plufieurs  notoire.  Et  quant  aux  pla- 
ees  &  endreitts  du  tnoniejes  pihtes  les  cognoiffent  affez.ypourueu  qu'ils  ayent  vent  pro 
pce»  Par  ou  les  longitudes  des  prouwces  fepourroyént  bien  corriger.  Iay  de  moy  mefme 
trouue  celle  habileté,  fans  l  auoir  apprife  de  perfonneje  queiay  bie  voulu  adioufier  a  ce 
hure  de  Cofmographie,  pour  profiter  en  tout  ce  que  ie  puis  a  la  Repub.  Chrétienne .  Iaj 
trouue  bon  de  noter  auft  ce  point  en  paffant ,  cefi  que  les  voyages  quife  font  par  terre, 
font  grandement  digèrent  s  de  ceux  qu'on  faicl  par  Mer.  Car  les  tr  aides  qui  fefout  par  aû^rM» 
terre  fe  font  toufiours  félon  les  grands  cercles  de  la  Sphère,  comme  VVernet  a  déclare  en 
fes  commentaires  fur  Ptolomee,  Mau  les  voyages  qui  fefont  par  Mer,  font  courbes  pour 
lapluspart,  &  vont  en  biaifant,  d'autant  quils  ne  fefont  guère;  félon  lesgrans  cercles 
de  la  Sphere,maU  quelques  fois  par  les  cercles  Parallèles  de  l'Equateur \comme  quand  la 

uame 
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•   ,  MmMmtèàktWmmi  .  Et  quelques  fois  aufi  par  les  plus  grands 
cercles  de U Sphère,  commtqua»*  Uem 4 ceux qui mmzuentfom  l  E- 

»  l'Equinoaul  du  cojte A  Oiut.u  *i  <*<>  Lmunt  les  nttuitttimu  ne refton. 

&ceUfefMfarlegranicerjledeUS^^ 

^csm^remhenenqudejmdu^ 

[tmnm*Au*  decelmdonteUeefl  P  ""  "^nMn  temps  vlmpope.Car  ce- 
(te fiecuUtn»  requiert Tl«fieurs  « V*""»''  ,  fc    A      ,  ie  u  dluetfe  comm- 

felt7JZJdfoids,fi  Duunom  en  fifieU  commute.  . 

Addition  du  Traducteur. 

„e  U,guM'  émgm«>*>4  <1<"  ^"TZ",  &  *  d,«x  cens  Les  d'spig»* 

du  sud^u  mi).  Qjuadtan 
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Le  moindre  longitude  ou  plus  Occidentale.    La  pJus  grande  longitude,ou  pins  orientale. 


Qg  ,8o  so  4°  10  tj> 


10  lo  30  40  40  €0  yc  go 


De  ceux  qui  font  appeliez  Perieci^ntipodes^ou  Antich- 
tones5Perifcij,Heterofcij  &  Amphifcij-   Chap.XVI  J 

Oute  la  terre  Ce  diuiie  en  quatre  parties .  Car  les  autheurs  côme 
Cleomedes  &  autres  font  (bus  chalcun  Meridian ,  &  achàfque 
point  de  chafeun  Meridian  quatre  habitations,  ay ans  entre  elles 
certain  regard  &  proportion  .  En  la  première  defqueiles  nous 
fyffMUÇs  ha>wan$.  Aufsi  pçut  on  prendre  pour  la  première  habi- 
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ration  tout  lieu  ou  point  qui  foit  en  toute  la  terre .  Vtmxt  partie  eft  habitée 
par  ceux  qui  fe  difent  Perieci,  ceft  a  dire  circonhabitans,qui  habitent  alentour 
de  nous,  &  la  m»fieme  partie  eft  habitée  de  ceux  qui  font  nômeziinteci,  qui 
font  habitans  contre  nous .  Et  eewx^ue  nous  appelions  Antipodes  ou  dntich- 
tones,ticnnentla  quarte  habitation. 

ANtipodesfont  ceux  qui  ont  les  pieds  direélemit  tournez  cotre  nous, 
&  noftre  Nadit  eft  leur  Zenith ,  &  voyent  telle  hauteur  du  Ciel  que 
nous  faiïbns,  &  nauons  rien  commun  auecques  eux,ains  toutes  cho- 
fes  contraires  :  car  quand  le  Soleil  nous  données  ardeurs  del'Efte ,  l'yuer  leut 
fo€t  Tenter  fa  rigueursquand  nous  auons  le  iour,ilz  ont  la  nuit.  Quand  nous  a- 
uons  les iours  les  plus  bngs,les  Antipodes  ontles  plus  lègues nuits,&  les  iours 
plus  courts.  Combien  que  Laitance  perfonage  autrement  dofte  die  qu'il  n'en 
y  a  point,&  fe  mocque  des  Mathematiciés  qui  dient  la  terre  eftre  ronde,quanc 
a  la  plus  grand  part  de  fes  parties.Mais  a  fin  que  ne  doutiez  qu'il  y  a  des  ^ntipo 
des,fachez  que  les  ^poftres  de  Iefus  Chrift  allèrent  en  parties  contraires,&qm 
fe  peuuent  dire  Antipodes ,  telîcmét  quilz  pouuoyét  marcher  les  vns  ayans  les 
piedz  contre  les  autres,puis  que  S-,  Jacques  le  maieur  fils  de  Zebedee ,  lecorps 
duquel  eft  en  Galice,comme  Ion  dift  3  fut  en  région  directement  oppofite  ou 
fut  i.ThomaSjCeft  a  feauoir  en  Inde.Car  les  Indiés  &  Efpagnols  ont  les  piedz 
les  vns  contre  les  autres,  &  combien  que  ce  ne  foit  iuftement  félon  le  diamètre 
de  !a  terre,  toutes  foy s  la  différence  qu'il  ya  eft  quafi  nulle,&  doiuét  eftre  dite 
Antipodes.Et  en  fomme^u'il  y  ait  des  Antipodes,Strabon  le  môftre  &  Pline 
en  fon  hiftoire  naturelle  liure  fécond  Chapitre  67 .  a  quoy  Volateran  &  tous 
les  autres  Géographes  faccordent. 

Addition  du  Tradu&etir. 

ON  appelle  Antipodes  les  personnes  qui  marchent  en  la  boule  &  rondeur  delà  Ter- 
re au  contraire  de  nous  autre  s  poireau  cotrairc  les  vns  des  autres:lefquels  ainfi 
qu'il  femble,no  qu'il  foit  vray.ont  les  teftes  embas,  &  les  pieds  en  haut. Sur  quoy 
il  y  a  grande  dtferer.ee  &  débats  entre  gens  de  lettres  ,  non  feulement  entre  les^ 
autheurs  Gentils,  maûaufi  plusieurs  dotles  personnages  entre  les  Cbrefttens  ont  me 
au  il  y  eujl  Antipodes .  Mais  combien  que  ce  nom  Antipode  ne  fe  treutte  en  la  Bible,  ce 
n'eft  argument  qui  oblige  a  croire  qu'il  n'en  y  a  point  :  veu  mefne  que  lafetrouue  que  ld 
Terre  eft  toute  ronde,&  eft  enuironnée  du  Ciel  û  du  Soleil  Eteftant  ainfit,  tous  les  bornes 
du  mode  ont  la  tefte  drefféeau  Ciel  &  les  pieds  au  cetrede  la  lerre,en  quelque  ^qu^ût. 
marchent.  &  font, à  fetrouuent  en  icelle  comme  les  raiz.  d'wte  yol  de  charrettes  quejHe 

toti  pat  vn  qui  fuît  plus  droit  a  la  rouel'vn  que  Vautre, ni  plu  haut, ni  au  corttraire.Vnpn 
Philo fophes  anciens  tiendrent  pour  chefe  certaine  qu'il  y  auoit  desAntipo^ 


ya.  Et  combien  que  les  Philofophes  Gentils  ayent  maintenu  cbftwement  qu  Un  y  a  pajjage 
de  noftre  Hemijbbere  a  celuy  des  Antipodes, toutefois  les  nauigatïonsdes  Ljpaignols  &  Por 
tugois  ont  defcouuert  k  ççntrme .  Il  eft  bien  croyable  que  Umm  le  tbemm  n'en  euft  efte 


cognm 


Cofmbgraphie  de  Pierre  Apian.  59 

c tgneu  de  la  part  des  Indiens,  que  nous  appelions  Antipodes,  d'autant  qu'ils  n'auotent  na- 
tures quifujfent  pour  faire  vue fi  longue  et  periUeufe  nauigatien,  comme  font  les  Efpagnols 
par  la  Mer  Oceane:  mais  ce  chemin eft  a  prefentf  battu  et  cognu,que  les  Ejpaignols y  von  t 
iournellement:  et  ainfi  fe  trouue  V expérience  contraire  a  la  {âge  Antiquitè'.pa*<eqnrthft 
notoire  qttvnc  nauire  nommée  la  Vicloria  enuironna  la  rondeur  de  la  Terre  auf%  grande 
qu'elle  ejt>et  toucha  en  terre  des  vus  et  autres  Antipodes,  et  retourna  en  Ejpaigne  trois  ans 
Apres  qu'elle  en  effoit  partie, Ores  il  eïl  tref certain  que  ceux  de  Veruquihabitent  en  Lima  > 
en  Cufco  et  Areqmpa,font  Antipodes  de  ceux  qui  demeurent  a  Calicut  et  Zejlan,  Iflcs  et 
contrées  en  Afiela  majeur  :  &  les  Moluques}qui  font  les  Ijles  del'efpicerie  font  Antipodes 
de  ceux  de  U  Guinée  :  à-  Pline  a  fort  bien  dit  que  la  Taprobane  ejloit  des  Antipodes  :  car 
ceux  de  cefte  IJle  marchent  contre  les  Ethiopiens  flui  font  au  lieu  drou  lepuue-âe  Nil  pred 
{on  origine  &  deUeroe,  Auft  font  ceux  de  Mexico  Antipodes  de  ceux  qui  font  en  l'Arabie 
beureufe. 

De  ceux  qui  font  appeliez  Perieci. 

G Eux  qui  font  appeliez  Perieci,  qui-habitenc  fous  vn  mefme  Merjdian,  Perieci. 
&  (bus  mefine  cercle  Parallele,auecqueslefquels  nous  communiquôs 
en  toutes  chofes.  Car  nous  habitons  (bus  la  mefine  Zone,&  auons  les 
fàifons  de  l'an  egallesauec  eux,qui  fontlePrintéps,l,£ite,l'Yuer  ôd'Automne. 
Nous  auôs  autèi  égale  diuerfite  deiours  &  de  nuits. Il ya  toutes  fois  cefte  diffe 
rence  que  quand  nous  auons  deçà  le  iour,  ilz  ont  la  nuit ,  toutes  foys  ilz  n'ont 
pas  fi  toft  le  Soleil  commeilfefconiede  nous:  corne  ceux  qui  habitét  aux  ifles 
Fortunees,auec  ceux  qui  font  en  la  région  destines. 

Anteci. 

âNteci  ou  Anticoles  font  di&s  eertqwwwmefme  cercle  Meridiâ 
font  habitansacoftede  nous ,  ayans  égale  ôcmefme  latitude  du  Pol  Antcc,« 
auftral,  auecques  nous  autres,&  égaie  longueur  pareillement,  &  ont 
ts  de  l'an  femblables  a  nous,mais  non  pas  egalemét  ni  en  me  fine  téps. 
Addition  du  Traducteur, 

L*  Anteci  et  Anticoles  des  Ejpagnols&  Alemansfont  ceux  de  la  rimer e  de  Plat  a  ^ 
&  les  Patagones  quiont  leur  habitation  au  deslroit  de  Magallanes:&  ceux  de  la 
nouuelleEfpagne 'font  Anteci  de  ceux  de  Caftille-.combieque  ces  appellations  foy- 
tnt  confondues  les  vues  auecles  autres,&  fe  nomment  tous  Antipodes. 

Perifcij. 

PErifcij  font  dicls  ce»x^«fhabitent  fous  le  Pol  du  monde  ,  qui  font  ainfi 
nommez  a caufe  del'ombre.-car  enl'efpace  de  demi  an  l'ombre  tournoyé 
al'étourdeuxcômevnerouedemolin,omelesPilappiis  etles  voifins. 
Ad  dition  du  Traducteur. 

Lis  Perifcij  des  Ejpaignols  font  ceux.qui  viuent  en  Sibola  &  esparties  d'euuiron  : 
&  ceux  de  Cb'tle  en  la  nouuelle  Ejpaigne ,  lefquels  eïlans  les  appellations  confon- 
dues les  vnes  anec  les  autres,  ['appellent  combien  que  mal  proprement  Antipodes, 
Amphifcij* 

AMphifcij  (ont  nommez  ceux  qui  habitentau  deflbus  de  i'fquinoûial, 
l'ombre  delquels  fe  tourne  es  quatere  parties  du  monde  9  comme  les 
Ethiopiens ,  Us  Actbcsj&i  içs  Indwn  j. 

Ha  Additio 


Perifcij. 


AmphHcij 


6o 


Prcmierepartiedela 

Addition  de  Gemma  Frifoti. 
Hcterofcij, 


Hetcrofcij 


Eterofcij,  font tâhtuxqut  habitent  es  Zones  temperees34fc4U9tY  entre  les  cer- 
cles PoUres  é  les  Trafiques,  comme  les  Ejpaignols  &  Italiens,  &  tous  ceux  qm 
démontent  en  EuropetAuccl4plusf>4rt  del'Afie. 

Senfuit  la  Figure  des  habitations  fufdiftes. 


En  quoy  différent  Ifle,Prefque-IfleJfthmus  &  Continent 
que  nous  appelions  Terre  ferme,  Chap.  X  VI I . 

LA  Terre  eft  diuifce  parl'caue  en  quatre  manieres,carou  la  terre 
en  eft  toutalement  enuironnee,  &  cela  eft  appelle  Isle ,  comme 
Rhodes,  Sicile^orfejTaprobanaJaua,  Amérique,  Angleterre, 
Illande,ou  bien  elle  eft  Pen-Infule,  ou  Prefque-lfle,  ou  Cheifo- 
nefe,qui  n'eft  toutalement  Isle,&  fi  n'eft  pas  terre ferme,ams  elt 
quafi  de  toutes  parts  enciofe  d'eaue,  fors  qu'il  refte  quelque  en- 
droit de  terre,  par  leqlellefeiointala  Terre  ferme,  f  y»q««^»^! 
Pen-infules  au  monde.Dontla  première  eft  celle  que  les  Grecs  ont  appelle  Pe 
loponefe  oui  eft  auiourdhui  dite  la  Moree  fituee  en  la  Mer  Méditerranée.!  au 
treP?appell  Aurea  cheifonefc,  en  la  Mer  Indique  Méridionale.  L'autre  fe  dift 
UMer d'AlemaigneX'autre  fe  ™"™T^^fi£ 
quelieeftauPont  ouMer  Euxine ,  près  de  laquelle  le  Danube  entre  en  la  Mer 
aptes  auoir  paffs  Rhçtie  6c  Bwto ,  «fteNHE  difo  Vwdçliçu ,  &  pat  les 
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deux  Pânonies  par  Dace  &  Mifie.Ou  aufsi  elle  eft  di£e  ;fihrr>us,q  eft  vne  terre 
encîofe  entre  deux  Mers,toutesfois  elle  donne  propremét  le  chemin  au  Cher- 
fonefeou  Prefque.Isle,  comme PIfthmusde  Corinrhe  entre  Achaye&  la Mô- 
ree,lequelle  Roy  Demetrius,  Cefarle  Dictateur^  Prince  Caius,&  Domitiu's 
Nero  feparforcerenttrcncher  8c  ouurir ,  mais  leur  entreprife  n'eut  aucun  bon 
fucces,  ainlîque  Pline  le  recite  en  Ton  hiftoire  naturelle  .  Le  dos  de  l'Arabie 
entre  ledeftroit  Arabic,&  la  Mer  d'Egypte  :  le  Royaume  de  Danncmarck,  ÔC 
toute  l'Italie  fe  peuuent  dire  ifthmus. 

Continent  eit  ditt  toute  Terre  ferme,  qui  n'eft  Isle  ne  Prefqu'-rsle,  ne  Ifth- 
mus.ains  eft  toute  d  Vu  tenant  fans  interruption  ,  toutes  foy  s  on  la  void  aucu- 
nement (ce  que  n'eft  prefque  rien)  entamée  &  rongée  de  la  Mer ,  comme  eft 
MifniejSaxejBohemejBauiere.DacejTuringiejHongriejSueuej&c. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

GOnfidere  que  la  face  de  la  Terre  tfeft  vmet&  quelle  ne  [entretient  continueUemet9 
ai  us  ejt  cauee  &  creufee  de  Amers  contours  de  Mers  &  du  tout  entrerompuei  Les 
autbeurs  ont  appelle  Continent \ou  Terre  ferme ,  cefle  partie  laquelle  efi  iointeaU 
plus  grande  face \comme  font  Europe,  Afie,&  Afrique.  Et  ont  nomme  Ijle  vne  contrée  de  ter 
reeftantde  toutes  parts  enuironnee  de  laMer,&  feparee  de  laplus grande  portion  habita- 
ble,commeeft  Angleterre ^Sicile.Candie,  Etpntdicl  Veninfuleju  Cb erfonnefe.ee  que  nous 
difons  en  Francoys  Prefque-  Ifle.vne  terre  qui  n'eft  du  tout  enuironee  de  Mer,mais  cftioinu 
par  vne  pointe  epoïte  a  la  plus  grande  terre  habitable-.  Dequoy  nous  auens  pour  exemple^ 
l'ItalieJaMoreeJa  Perocopske&c.  Finalement  nous  voyons  qu'ils  ont  appelle  cesle partie 
par  laquelle  la  Prefque-lfteeft  iointea  la  terre  ferme  lïlkmus,  qui  eft  vn  deftroitde  terrt 
eu  langue  cemprinf centre  deux  Mers.  Il  y  a  oultre  ce  vne  infinité  de  noms  &  termes  dont 
les  Géographes  vjent ,  la  définition  defquelz.  apertient  aux  Grammariens  pluftoft  qu'aux 
Cofmograpbes  somme  font ^Region^oyaume^rouincefient^euple.è c.  ItemMontaig- 
ftcPromontoire,  Vallée,  &c .  Il  y  a  encore  les  nous  des  eaues,  comme  font  Mer7  Fleuue,Ri- 
tiigre}lac,Goulfe}&femblables3  a  la  déclaration  defjuels  ne  nous  fommes  voulus  arrefter* 

Sommaire  djuifion  de  ce  que  dicl  efh 

*Isle,commè  Amerique,Sicile,Iaua,Rhodes. 

CLaMoree. 
Peninfule  corne  sTaurica  cherfonefus. 

^Cimbrica  cherfonéfus. 

Toute  la  terre 

etton  ^  çCorinthïaque. 

Ifthmos    3le  dos  de  l'Arabie, 
commele  ^Dannemarck. 
*  Italie. 

Continent,ou  Terre  ferme,come  ToIette,VaIence3Brabanf? 
Paris. 

Et  pour  ceux  qui  ne  font  exercîtez  en  Géographie^  nous  donnerons  la  Figure 

•  *uirenfttit'-  k  3  m 
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De  l'Vfage  des  Tables  de  Ptolomce3&  de  quelle  manière 
on  trouuera  la  fîtuation  de  chafeune  Région 
ou  Ville.     Chapitre  XVIII. 

Outttouuer  rafsiette.de  quelque  Fille,  cerchez  premieremit 
les  degrez  de  la  longitude  &  latitude  es  Tables  ou  elles  font 
refaites  .  Premièrement  trouuerez  le  nom  de  la  Ville,  &  tout 
vis  a  vis  les  degrez  &  minutes  de  lalongitude,  en  après  les  de- 
■  grez  &  minutes  de  latitude.  Lefquels  degrez  tant  de  lôgitude 
que  de  latitude  eftans  trouuez,cerchez  en  la  Table  compétente  les  degrez  de 
lalongitude  au  bout  d'enhautdc  la  difte  Table  en  la  partie  Septentrionale, 
puis  au  bout  d'ébas  de  ladifte  Table,en  la  part  Méridionale.  Et  quant  aux  de 
grez  de  la  latitude  Se  parties  d'icelle.vous  Us  cercherez  es  autres  deux  coftez, 
ceft  a  fçauoir  en  la  partie  Orientale  &  Occidécale  ,&pôur  en  eftre  plus'afleu- 
re,  faiftes  aux  deux  bouts  quelques  marques  qui  ïepuhTent  effacer  ou  oftet 
comme  cire.  Puis  eftendez  vn  fil  furies  points  de  la  longitude  en  la  partie  fu- 
perieure,fa  inférieure, 8c  furies  points  de  la  latitude  vn  autre  h'l,&  verrez  ou 
les  deux  tîis  cioiferont,U  fera  l'afsiette  de  h  FiUe  que  cerehez. 

S  en*  1 
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Senfuit  la  figure  &  vfage  de  ce  qu'eft  diû  pour  entendre  les  Ta- 
bles de  Ptolomee,  auecques  quelques  noms  des  places 
pour  l'exercice  de  celui  qui  commence  encores  a 
eftudicren  la  Géographie. 

Septentrion  ou  Nbrd,partie  fuperieure. 


P 


Midi,  partie  inférieure. 

Râgne  a  en  longitude  3  2.degrezp.minutes,cn  latitude  <o.de£rez& 
4,minutes.    ,  ;  & 

Leipziga  en  longitude     degrez  5  8 «minuces.en latitude  5 1  .degrez 

mutes.  ~  t       r-  ' 

Leyzfnig 


14  aunucest 


*4 
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Le  bord 
des  heu- 
res. 


Leyfnig  a  en  longitude  30 'degrez  20. minutes. 

Venife  a  en  longitude  3  2.degrez  30  minut.en  latitude  44..degrez, 50. min. 
Vienne  en  ^ultriche  a  en  lôgucur  3  5.deg.8.mi.  en  latitude  48.deg.2  8. mi. 
Munich  a  en  longitude  20.  degrez  2p.min.enlatitude48.deg.min.e. 
Ingolftad  a  enlongitude  2  p.deg.d.min.en  latitude  48.deg.42.mmut. 
Erford  a  en  longitude  2  8.deg[.  3  o.min.  en  latitude  5  1  .deg.  1  o.minut, 

ChapitreX  I X.  du  Miroir  de  Cofmographie. 

Iroir  eft  celui  auquel  nous  nous  mirons,  c'eft  a  dire  nous  regar- 
dons &  çontéplons  noftre  femblancc.  Mais  en  ce  Miroir  de  tout 
i'vniuers,  nous  y  çontéplons  la  facejmage  6c  femblance  de  tou- 
te la  terre.  En  premier  lieu  doneques  monllrôs  ici  vne  declaratio 
generTirdece  Miroir  quant  a  Tes  parties  .  En  ce  Miroir  il  y  a  vn  bord  immo- 
biie,parti  en  2  4.parties,lequel  PappelleleborddesheureSj&chafcun  efpace 
d'iceux  a  quatre  quarts  ,&chafcun  quart  d'iceuxreprefente  1  5.  minutes  de 
temps.  Il  y  a  pareillement  troys  roues  mobiles,  defquelles  la  première  ou 
plus  baffe"  reprefente  le  miroir  du  mode,  qu'on  appelle  Mappe  môde,l'autre 
porte  le  Zodiaque ,  &  pour  la  fimilitude  quelle  a  elle  eft  appellee  tzih  ou  a- 
raigne,des  Arabes  Alhancabut.  La  troifiefmc  &  dernière  eft  vne  petite  roue 
tournante  qui  a  24.  diuifionsdheuresauecques l'Indice  ou  touche  du  Midr. 
Il  y  a  en  oultre  vn  Indice  Se  comme  touche  ou  marque  mobile,qui.fe  dict  en 
Arabie  Alhidada,  leql  eft  fiché  &  attaché  furie  centre  &  a  defïbus  foy  toutes 
les  roues  deuant  diûes,lefquelles  il  ferre,  a  fin  quelles  ne  fortent  du  centre. 

Pc  l'vfage  du  Miroir  Cofinographique. 
Ce  Chapitre  contient  quelques  PropofuLons,U  (quelles  monftreatcUi- 
lent  iTlàge  dudicl  Miroir. 

Première  Proportion  qui  monftre  comme  on  doibt 
nouuer  l'afsiette  de  quelque  lieu  que  ce  foie. 

Remiere-ment  tu  feras  vne  marque  fur lentour  du  Miroir,  en  la 
longirude  du  lieu;,  fur  laquelle  marque  mettras  l'Indice  ou  tou- 
che. En  après,  confidere  la  latitude  du  lieu  que  tu  cherches  au 
reng  des  degrez  delatitude,laquelle  tu  coteras  au  marqueur  ou 
-  -  Incice,prenantdeslTEquinocT:ialver$leMidiou  Septenrrion  fc 
Ion  qu'eft  la  latitude  de  ton  Heu  y  &  a  la  fin  de  la  numeratiô  de  ces  degrez  de 
de  latitude  feras  vne  marque  en  lïnftrumêr,au  defibus  dudicl  Indice  ou  tou- 
che, &  la  fans  faute  eft  la  place  &  afsiette  du  pays  ou  ville  que  tu  cetches . 

La  féconde  Propofition 
E  monftrera  comme  tu  doibsalTeoirarrificielement  le  Miroir  fêtait 
Tafsiette  de  tonhabitation,&  quand  tu  auras  en  ce  Miroir  trouuela 
place  de  ton  habitation,ou  de  quelque  autre  Fille,  côme  eft  ci  deuac 

monftr* 


tement 


T 
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môftre,  merslalâguettc  ou  ligne  fiduciele; fur  les  i  i.heurcs duMidi,  &  ûy 
tourner  cche  petite  roue  iufques  a  ce  q  la  marque  ou  point  de  ton  habitat^ 
ou  place  fe  trouue  dioiflement  fous  cefte  ligne  fiducîele.Et  en  cefte  afsictte 
la  tu  attacheras  la  petite  roue  auecqs  de  la  cire ,  &  ainfiferale  Miroir  retfifïé 
pour  ton  habitation,  qui  eft  ce  que  ru  cerchoys. 

E La  troifïcfme  Propofîtion 
ST  pour  enquérir  &  feauoir  en  quelles  Contreesjfles  ou  Filles  le  so 
leil  &  autresTPlanettes  paiîent  par  deflus  noftre  te/te  chafeun  iour  & 
;  heure.Quand  vous  aurez  les  degrez  delà  hauteur  du  Soleil  hors  de  la 
oeuxiefme  propofiuon  du  o.  Chapitre ,  mettez  la  ligne  fiduciele  fur  l'heure 
du  dernier  bord ,  en  laquelle  vous  vt  ulez  feauoir  cela ,  foit  deuant  ou  après 
Midi,ou  enuiro  la  minuit.  En  après  tournez  la  reth  iufques  a  ce  que  le  degré 
du  Soleil  auquel  il  a  Ton  cours  ce  iour  la,foir  iuftement  ious  la  ligne  fiduciele 
de  la  languette .  Le  Soleil  dôcques  luit  a  niueau  fur  la  telle  de  ceux  qui  font 
couueits  du  degré  du  Soieil,foit  fur  eaue  ou  fur  terre.  Et  ayant  châge  la  reth 
de  piace^erchez  les  degrez  des  autres  planettes  au  Zodiaque ,  &  laapparoi- 
ftrontles  places  &  endroits  furlefquelsfemouuerontlefdiftes  planettes  â 
heure  nommée.  r 

La  quatrkfme  Propofîtion 


EStpourtrouuerfaciIemetfuM  quelles  gens  le  Soleil  pafieplôb 
vue  &  deuxfois,&fur le  chcÇg^efqndi fil ne  palTe iamais.Ily 
ado.nc  au  Miroir  du  mode  troys  cercles  plus  grâdsq  les  autres,  c'eft  a 
feauoir  i'Equinoaial,  qui  eft  parti  par  le  milieu,&  les  deux  Tropiqs.Le  So- 
e.I  pafTe  donc  vne  foys  l'an  de  droitf  fil  fur  le  chef  de  ceux  qui  habitent  fous 
les  Tropiques  .  Et  fur  ceux  qui  habitent  entre  les  Tropiques  parte  le  Soleil 
verticalement  Mais  ceux  qui  demeurent  horsdes  Tropiques  ne  verront  ia- 
mais  le  Soleil  fur  leur  tefte  .  Et  elt  cefte  règle  trefvraye.  Si  la  latitude  daucu- 

par  le  Zenith  d'icelle.  C'eft  donc  vne  fable  ce  qu'on  disque  le  Soleilne faift 
en  lerufalem  aucune  ombre  a  Midi,  car  fa  latitude  excède  3  t  .degrez. 

PCinquiefme  Propofîtion. 
Our  feauoir  quelle  heure  il  eft  en  quelque  autre  Contrée  ou  Fille  de 
tout  le  monde  a  quelque  heure  ou  minute  de  temps  que  ce  foit.  xMet- 
tezla  languette  ou  ligne  fiduciele  au  dernier  bord  furl'heure  de  laqlle 
vous  voulez .feauoir  l'heure  d'vne  autre  contrée  ou  place,  &  la  languette 
eliant  la  afsife  fans  mcuuoir,  tournez  la  petite  roue  des  heures  d'vn  &  d'au- 
tre cofte  iufques  a  ce  que  le  fin  bout  du  quadran  Meridian  regarde  droiae- 
ment  l'afsiette  de  cefte  Fille  la  ,  &  que  l'Alhidada  auecqs  la  ikme  fiduciele 
monftre  en  la  petite  roue  l'heure  de  cefte  contrée  ou  Fiiie,contee  de  Midi  ou 
Minuit  amli  que  voulez. 

Fin  du  Premier  liure  delà  Cofmographie. 
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En  cejle  Seconde 'Par tiède  la  Cofmographit^,  font 

deferites  les  quatre  principales.parties  duMonde/caunir  eft 
Europe ,  Afîe ,  Affrique  ,  &  Amérique  3  auecques  les  chofes 
merueilleufes3&  monftres  quiPy  trouuent. 

De  lEurope.   Chapitre  Premier. 
Vrope  première  partie  du  Monde  aefteainfî  nommée  du  nom 
d'Europajfille  d'Agenor  Roy  des  Pheniciés, laquelle  ayât  efte 
.rauie  par  lupiter  fut  tranfportee  d'Afrique  en  Candie,laquelle 
du  cofte  d'Occidét  eft  bornée  de  laMer  Atlantique .  De  la  parc 

 (de  Septentrion  de  la  grande  Mer  d'Angleterre  &  dMlemaigne, 

&  de  h  part  oppofîte  eft  enclofe  delà  Mer  Méditerranée.  Du  cofte  de  Leuât 
elle  a  le  grand  fluue  Tanais^ue  les  ^cîtlies  appellent  Silis,  &  le  paludMeo- 
tide,quils  nomment  Temerida,comme  qui  diroit  Mer  ouMere  de  la  Mer.  Le 
territoire  d'Europe  eft  merueilleufementfertile,l'aery  eft  doux  &  tempéré, 
il  y  a  grade  abondâce  de  tous  fruits,  vins  &  arbres^tellemét  qu'elle  peut  eftre 
Comparée  aux  meilleures  contrées  du  monde,tantelle  eft  plaifante  &  ornée 
de  tresbelles  Filies,chafteaux,Bourgs  &  Pillages.  Les  homes  y  font  beau- 
coup plus  vaillâsôc  vertueux  qu'ils  ne  font  en  Afîe  &  A  frique,côbien  qu'el- 
le foit  moindre  en  grâdeur  que  les  autre  parties  de  la  terre,n'ayant  de  largeur 
en  quelque  endroit  qui  foit  plus  de  2  2  5  .lieues  d'Aiemaigne,  fino  ou  enuirô 
!e  milieu  d'icelIe,ou  elle  f  eftend  fort  auant  par  deux  grands  cols  en  la  Mer,tâc 
du  cofte  de  Midi  que  de  la  part  de  Septentrion,  iefquelles  encouleures  font  a 
la  façon  de  deux  Ailes,par  lefquelles  elle  reprelènte  la  forme  d'vn  dragon.Et 
en  longueur  depuis  le  fluue  Tanaîs  iufquesaudeftroicl  de  Gibraltar,  qui  eft 
fa  plus  longue  eftendue,elle  a  enuiron  7  5  o.lieuesd'Alemaigne.La  première 
contrée  dicelle  du  cofte  d'Occidët  eft  Efpaigne,  difte  par  les  Grecs  ibeiïa,  re- 
prefèntant  la  tefte  du  dragon,  dont  nous  auôs  ici  faift  mention,  laquelle  par 
les  autheurs  anciens  eft  diuifee  en  trois  prouinces,ceft  a  feauoir  Betique,quî 
eft  leRoyaumede  Granade,  Portugal,&Arragon.  Les  modernes  ont  diuife 
cefte  traicle  d'Ffpaigne  en  cinq  Royaumes,c'eft  a  fcauoirjle  Royaume  de  Ga- 
lice,Nauarre,le  Royaume  deCaftiile.qui  comprend  Caftille  &  Léon,  le  Roy- 
aume de  Cathalogne&  Arragon  .  La  Région  qui  eft  plus  proche  Bc  voi fine 
d'Efpaigne  eft  la  France,  hqlle  eit  feparee  d'Ffpaigne  parles  monts  Pirenees, 
&  du  cofte  de  Leuant  ,1e  Fluue  de  Rhin  trefroidemÉtcourrant,  & quant  aux 
autres  coftez,elle  eft  battue  del*  Mer  Oceane.  Ptolomee  la  diuife  en  quatre 
parties,ceft  a  feauoir  en  la  Gaule  Aquitaine  ou  Guienne^a  Gaule  Lyônoylè, 
la  Belgique,8c  la  Prouence,Languedoc,&Dauphiné,Iaquelle  eft  feparee  d'a- 
uec  les  autres  Gaules  par  les  montaignes  de  Ceiiennes,&  le  mont  S.Glaude, 
&  feftend  iufques  a  la  Mer.  Ceux  de  l'a  hajtîîé  &  batte  Alemaigne  habitent  le 
long  dû  Rhiiï,les  vns  d'vn  côfte  les  autres  de  l'autre.  Ce  grand  pays  d'Aiemai- 
gne feftend  depuis  ceux  ci  iufques  en  Rufsïe  où  Ssrmatie  ,  dilatant  fon  ef- 
pace"  iufques  a  la  Mer  Germanique,  quafi  en  droicle  ligne ,  fi  ce  neft  al'en- 
droit  ou  le  pays  de  DaunemaKk  fe  monftre  faifant  vne  Prefqu'Ifte.  Du  coite 
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de  Midî  elle  fe  termine  aux  Alpes ,  qui  font  par  Ptolomee  appellecs  Penî- 
nes.  Elle  ne  doibt  eftre  poftpofee  a  autre  prouince  quant  a  fertilité.  Les  mô- 
taignes  d'icelles  donnent  l'argent  &  autres  metaux,&  fi  na  point  faute  d'or. 
Elis  eft  arroufee  du  Rhin,du  Danube(qui  fe  defgorge  p2r  fbpt  bouches  en  la 
Mer)  de  la  îiuiere  Necar,de  l'Elbe,  &  autres  riuieres  tresbelies .  Elle  eft  ditte 
Germanie}du  vulgaire  Aleman,  Gar  ein  r,;an}  côme  qui  diroit,Fi<ftorieufe  lut 
maintes  nations.  La  première  des  Prouinces  d'icelle  eft  Sueue,  puis  Franco  - 
iu>,Turingie,  Voytlande.Vindeiicie,  ou  eft  Ausbourg,tire furie  Midi,  puis 
Morauie  ioignant  laquelle  eft  Pannonie  ou  Hongrie ,  a  cefte  ci  eft  aufsi  voi- 
fineia  Prouince  deMyfie ,  laquelle  feftend  iufqucs  a  la  Mer  aueçques  le  Da- 
nube. Au  milieu  d'Alemaigne  eft  le  Royaume  de  Boherne,lequel  eft  de  tou- 
tes parts  enuironnedela  foreft  Hercine,commed'vn  mur  naturel .  Du  cofte 
dei'eptencriô  fbntceuxde  Miinie,ceuxdupays  deSàxtySc  apresceux  la  du 
cofte  du  R  hin  fônrles  V  Veftphales,  ceux  du  pays  de  Heflen,de  Frifè ,  &  des 
HolIâdois.OuJtrele  pays  de  Saxe  eft  Holftein,Siefie,îa  MarchejMechelburg, 
Pomeranie,  qui  feftend  iufques  es  ^armâtes.  Le  pays  de  Sarmatie  eft  habité 
par  ceux  de  PrulTe,  les  Liuoniens,Rufsiens,Moicouitcs,Lituaniens,IesPola- 
ques,FFa!achiens  &  Transfiluaniens.  Apres  eft  le  pays  de  Dace,au  defliis  du 
quel  eft  la  Trace,  qui  eft  a  prefent  difte  Grèce,  comprenant  en  foy  contrées 
particulieres,commefontEpire,Achaye,Macedoine,la  Moree,8cc  .  La  Met 
Adriatique  eft  enuironnee  des  Dalmates ,  Efclauons,  ïftrie ,  &  Ftiul ,  &  ce 
qui  eft  oukrececi  eft  appelle  d'vn  teul  nom  Italie,  les  Prouinces  de  laquelle 
font  Campagne, Calabre,le  pays  Latin,La  Pouille,Tofcane,  la  Conte  de  Spo 
lete,la  Lombardie,  le  Fenecian,  8c  la  Marche  d' Ancone. 

De  la  Région  d'Afrique.  Chapitre  II. 

jFrique  que  les  Grecs  ont  appelle  Libye,  a  fon  nomd'Afer,  fils 
deMadian,  quieftoit  vn  des  petits  filz  d'Abraham  yfiu  de  Ce- 
jthurafàdeuxiefme  femme,  comme  Iofephe  eferit  au  premier 
Hure  des  >4ntiquitez  des  Iuifs,Chap.  i  3  .leque^comme  on  dicT, 
J  fut  chef  d'vne  armée  qu'il  mena  en  Libye,  ou  ayant  vaincu  fes 
ennemis  eftablit  la  fon  fiege .  Elle  commence  de  la  Mer  Gaditane  ou  Gibral- 
tar, 8c  le  termine  vers  la  Mer  d'Egypte.  Elle  eft  coniointe  a  la  Mer  Méditerra- 
née du  cofte  de  Septentrionjôc  du  Midi  elle  eft  receue  de  la  Mer  Ethiopique, 
Elle  a  aufst  fes  régions  8c  prouinces  qui  font  la  Tingitane ,  Cefarienfè,  qui 
font  les  Mauritaînes.  Numidie,  Libye,  la  prouince  de  Carthage,  Bilancc,  U 
Cirenaique,qui  eft  ditle  Pentapolis.Egypte,  8c  Ethiopie -Mauricanie  Tingita 
ne,laquelle  eft  ainfi  nommée  de  la  Fille  Tingis,  a  du  cofte  d'OrientJa  riuiere 
Malua,8c  de  la  part  de  Septentrion,  elle  eft  bagnee  de  la  Mer  Italique,  &  de 
celle  de  Gibraltar  ou  Gaditane,du  cofte  d'Occident  elle  eft  fermée  delaMe* 
Atlantique,  la  eft  la  colomne  dicte  Abile,  8c  y  (ont  les  montaignes  Hepta- 
delphcs.c'eft  a  dire  des  fepe  frères.  La  Mauritanie  Cefmenfe,a  de  la  part  de 
Ponenc  la  Tingiwncadu  çpfte  d'Orient  h  Nurnidie,d«  coite  de  Septêtiion 
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la  Mer  d'Afrique,  &  au  de/Tus  la  région  de  Carthage.  Oulcre  la  nmte  Amp- 
faga  eft  Numidie  fameufe  &  renommée  par  ie  nom  de  MsLÛimiïk ,  qui  y  fut 
.  iadis  régnant ,  ainfi  qu'eferit  Guide  au  6.  des  Fades ,  laquelle  a  efte  par  les 
Grecs  appellee  région  Afetagonite,ou  eft  Hippo  Fille  capitale,  &  fiege  Roy- 
al du  pays,&  Aphrodifium,que  nous  appelions  Afrique,  &  Thunis,  laquelle 
fut  en  Tan  1535.  conqusfe  par  l'Empereur  Charles .  Les  Iiabitans  du  pays 
ont  petites  maifonnetres  de  boys,  lefqlles  ilz  charroyent  de  lieux  en  autres 
fur  chariots,aînfi  q  font  les  bergers  de  Mime  en  ^emaigne.Et  les  pays  ou  ces 
Filles  font  afsifes,  eft  cômunemét  nôme  Afrique,  du  nom  de  toute  la  reeiô, 
ou  eft  aufsi  Zeufis,Carthage,Maxule,&  Vrique  renômee  parJa  more  de  Ca- 
ton.  Apres  celle  ci  eft  BitanceJaqJIe  eft  habitée  des  libyens,PheniciensJ&  en 
îcelle  eft  la  moindre  des  Sirtes,le  port  Adrumere  &  leptis,la  riuiere  Cinips, 
&  la  contrée  de  Tripoli,  en  laquelle  eft  afsife  Neapoiis  ou  la  grande  Leptis* 
la  grande  Sirte  &  Mer  dangereufe.Et  au  dedans  du  deftroit  ou  brasde  Mer' 
font  les  Ares  ou  autels  Philenorum  .  Apres  cela  eft  la  prouincé  de  Cyrcne  ' 
celle  de  Pentapolis,  c'eft  a  dire,  ayant  cinq  Ville  s,  comme  Beronice^rfinoe' 
PtoIemaiMpollonia  &  Cyrene.Et  cefte  Ruinée  approche  des  Garamâtes  du 
cofte  de  Midi  &d'£thiopie,de  k  part  de  Septentriô  de  la  Mer  de  Libye  &  U 
fin  d'icelle  tirant  vers  Leuant,  eft  la  Ville  Catabatmus,  &  delà  part  d'Oriéc 
eftMarmanque  qui  eft  appellee  Libye  Mareotide ,  deknuelle  l'Egypte  eft 
fronuere,ou  eft  la  riuiere  du  Mil,a  laquelle  eft  iointe  k  ludee  du  eolte  d'Ori- 
ent,l'Arabie  Petree,&  laMer  rritree;&  de  la  parede  Septentrionja  Mer  d'E- 
gypte. Du  cofte  de  Midi  eftPEthiopie,  ou  jamais  ne  pleut  priais  enuironle 
milieu  de  PEfte ,  elle  eft  arroufee  &  rendue  fertile  parlinondation  du  Nil 
les  Villes  plus  excellentes  &  renommées  de  toute  cefte  contrée,  font  Alex- 
andrie capitale-de  toute  Egypte.ou  S.  Catherine  fille  du  Roy  Coftusreceuc 
martyre.  La  nouuelle  BabyI6ne,ou  eftîegrâd  Cayre,&  Memphis  oui  font  af- 
files allez  près  lVne  de  l'autre.  Au  deflbus  d'Egypte  eft  Ethi  pie',  &  tirant 
plus  vers  Orient  la  région  Trogloditique  .  Puis  après  on  rroiiue  vue^ent 
quia  peine  font  hommes,ains pluftoft  font  brutaux  &  cruels,comme  Egy, 
panes  &BIemmies,  qui  font  fans  teftes,ayans  les  yeux  aux  efoanles.  Pareil- 
lement  Satyres,qui  or  ties  piedz  comme  cheures,  fans  quelques  certaines  ha 
bitattons.Semblablement  Cynoc*oriaIes,ayans  les  telles  comme  chiés,&  les 
Colopodes  fans  teftefcayans  vn  œil  horrible  en  )apoitrine,&  elHs  fort  noirs 
On  trouueaufsi  en  Afrique  des  Elefans. Dragons,  Rinocciotes.TiWB*. 
Wics,&  autres  diuerfes  beftes  &  ferpens  venimeux. 

Dcl'Afie.   Chapitre  IIL 

S  I E ,  tierce  partie  de  k  Terre,  ainfi  nommée  par  Afias  fiîz  de 
Maneus  Libyen,a  la  Mer  de  troys  coftez.-du  cofte  de  Midi,  elle 
akMerIndique,delapart  de  Septentrion,  elle  a  k  Mer  de 
Scithie,  a  l'endroit  de  louant,  elle  a  la  Met  Orientale,  & 
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cVen  li  part  oppofite,eîle  a  Europe  &  ^ffrique,&  la  Mer  9  eft  entre  les  deux. 
En  cefte  région  fe  trouuent  plufieurs  formes  &  manières  d'hommes ,  &  di- 
uerfes  mœurs  &  couftumes,  elle  eft  quant  au  refte  fertile  tempérée,  &  bien 
peuplée  de  toute  force  de  beftial.Or  quant  aux  pcuples,&  Villes  principales 
de  cefte  terre,il  en  va  ainfi.  Premierement,Pont  &  Bythime  font  les  prouin 
ces  principales  dMfic,  puis  celle  qui  eft  propremét  difte  ^e,Phrygie,Cappa 
doce,  Licic,Carie,Pamphylic,Myfic, Armenie.ou  Tes  nuieres  7  igns  &  Eu- 
phrates,  ont  leur  commencement,  lefquelles  courent  vers  le  Midi .  En  après 
font  les  Capadoces  les  premiers  qui  d'vn  feul  terme  font  appeliez  Potiques, 
enapresles^mazones.  Les  Sarmates  qui  font  près  la  riuiere  Tanais  ,  &  les 
Scithes  tous  les  derniers.  Les  Cafpiens  font  alentour  de  la  Mer  Cafpie .  Les 
Medes  Hircaniens,  &  au  deffous  deux  font  les  Parthes,  lesCarmaniens,  les 
Perfcs  près  de  la  Mer  PerGque,Les  Babyloniens,Mefopotamiens,5iriens.Les 
arabes  font  du  cofte  de  Midi,&  tiennent  le  bras  de  Mer  d'Arabie.Oultre  les 
Parthes  eft  iirij,Paropanifus,Drangiane,&  Gedrofie,6c  pardela  ces  contrées 
eft  le  pays  d'Inde  a  cofté  de  h  riuiere  Ganges  deuers  Poncni &  de  1  autre  co 
fte  de  la  riuiere  vers  Occident .  Pline  en  fon  liure  7.  de  l'Hiftoire  naturelle, 
eferic  quil  y  a  la  plufieurs  fortes  d'homes  qui  viuentde  chair  humaine  .  On 
dift  aufsi  qu'il  y  a  en  Scithie  des  drimafpes.qui  ont  vn  oeil  au  milieu  du  trot 
qui  font  continuellement  la  guerreaux  griffons ,  pour  tirer  les  métaux  des 
mines .  Il  y  a  aufsi  en  vne  certaine  vallée  du  mont  Imaus  des  hommes  lauua- 
Kes  ayant  la  plante  des  pieds  tournée  derrière.  &  versiegras  de  laiambe,SC 
courent  fort  legeremét.En  plufieurs  montaignes  fe  trouue  aufsi  certaine  en- 
eence  d'homes  qui  on  t  teftes  de  chien  ,  &  fi  abayent  côme  chiens  au  lieu  de 
parler .  il  y  a  aufsi  vne  certaine  forte  de* gens  Monofceles  ,  qui  n'ont  qu'vne 
Oiifle,lefquels  fautent  fort  habilement,  il  y  a  aufsi  des  Sciopodes,lefquels  e« 
ftans  couchez  fur  le  doz  es  plus  grades  ardeurs  fe  font  vmbre  de  leurs  piedz  j 
Il  y  a  encores  des  homes  fans  telte  ,  qui  ont  les  yeux  aux  elpaules.Enmron  la 
fonteine  de  Ganses  fluue  d'Inde.elUa  nation  des  Attomes,qui  font  (ans  bou 
ches,&  ne  viuenï  que  du  Mt  &  odeur  des  chofes  aromatiques:On  dift  que 
les  Pigmees  font  au  deflusde  ceux  ci,&  di£t  Pline  qu'il  y  a  encores pluueurs 
autres  manières  d'hommes  monftrueux. 

Del' Amérique.    Chapitre  II II. 

Merique5qui  eft  maintenant  difte  la  quarte  partie  de  la  Terre.a 
fon  nom  d'Americ  Fefpuce.celui  qui  l'apremieremét  trouuee, 
peut  eftre  a  bon  droift  nommée  ifle,  pour  ce  qu'elle  eft  de  tou- 
tes parts  clofe  de  la  Mer.Cefte  Isle  na  eft  e  cognue  de  Ptolomee 
-ni  de  fes  deuanciers,a  caufe  de  fa  trop  longue  dtftance.  Elle  rut 
r^ueHrouuee  en  l'an  de  noftre Seigneur  lefus  chrift  1  +97.  par  comman 
demqentdu  Roy  de  Caftille,  ft  a  ajdc  fa  grandeur ,  f**^»^ 
nouueau  monde.  Les  habitansdece  pays  vont  tous  nudz  &  font  mangeurs 
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&  ne  rendent  obeilFancea  perfbnne.IIz  n'ont  ne  &oys  ne  Seigneurs. îlz  font 
fort  bons  nageurs  tant  hommes  que  femmes.Ilz  n'ont  fer  ni  autres  telz  nie- 
taux,  mais  arment  leurs 'flèches  de  dents  de  poillon  &  autres  animaux.  On 
trouue  aufsien  ce  pays  la  vue  befte  qui  a  vn  certain  ventre  naturel ,  dedans 
lequel  elle  porte  Tes  petits  ça  &.Ia,&  ne  les  en  tire  point  fînon  pour  les  allai 
cter.Ilz font fortlcgersalacouiTe.Leursrichefiesfont plumages  d'oyfeàux 
de  diuerlès  couleurs,&  grand  nombre  de  certaines  pierres?lelquelles  ilz  pen 
dent  a  leurs  oreilles  &  leures  pour  ornement  .  Hz  ne  font  aucun  eitime  de 
perles  ne  d'or  ou  chofes  femblables  .  ïls  font  rresfrancs  &  libéraux  a 
donner  ,  &  prenentaufîi  trefvoulontiers  quand  on  leur  donne.  Ils  fe  font 
tirer  du  îang  des  reins  &  du  gras  des  iambes.Les  aucuns  dentre  eux  enter- 
rent les  morts  auecques  eaue*  &  yiftuailles,comme  îl\z  deullent  manger,& 
les  autres  faifans  le  dueil  du  trefpafféjle  vefient  d'une  chenufette  de  cottoiï, 
puis  le  pendent  entre  deux  arbres  en  vne  grande  forefë  ,  mettans  force  vi- 
uresaupresdelui,&lapaiTentlaiournee  danfans  fans  celle  alentour  de  ce 
poure  pendu.llz  adorent  le  Cîelle  ^oleil^la  Lune  &.  les  cftoiles. Leurs  habi- 
tacles ou  cabannes  font  faites  en  forme  de  cloches  conuertes  de  fueilles  de 
palmes.  Hz  n'ont  aucuns  grains,ains  font  farine  de  racines  d'arbres  de  quoy 
ilz  peftriflent  du  pain.  Au  rerte,cefre  ifle  eft  fituee  en  l'endroit  du  monde  ou 
le  Soleil  f'eiconîe  aux  jilemans,  combië  qu'il femble  en  noftre  Charte  quelle 
foit  en  Orienf.carilfaultquelaMappe  monde  foit courbée,  tant  que  i'equi- 
noclial  (veu  que  la  terre  auecques  les  eaux  font  vne  forme  qui  eft  rode  pour 
laplufpart)  foit  réduit  en  cercle  parfaicl, Ce  qu'eftantainlî  fait  jeîlenousap- 
paroiftra  en  Occidenr.Au  furplus,  l'Amérique  a  plufieurs  Isles  qui  lui  font 
adiacétes.comme  l'islede  PariaSjl'Ifabeliejancienement  Cuba,l'£fpagnoîe, 
ou  fe  prend  le  boys  de  Gaiac,doht  on  fe  fert  pour  guérir  la  verolle.  Ên  oul- 
tre  les  habitans  de  Hfle  Efpagnole  fe  nourilTent  de  grands  ferpen  s,  &  de  ra- 
cines au  lieu  de  pain. Les  couftumes  &  manières  défaire  des  habitans  de  ces 
lflesjfont  du  tout  femblables  a  celles  des  habitans  de  l' Amérique, 

Addition  de  Gemma  Piifon. 

TOut  ainfi  que  cefte  nouuelle  partie  de  tVmuers  eft  grande  &  quafi  fans  mefu- 
re}&  defçouuerte  puis  peu  dannees  en  ça  ,  aitfii  nefault  fefmerueiller  fi  nous 
auonsiournellement  cognoijfance  daucunes  parties  à'icelle.Car  on  ne  peut  co- 
f  rendre  fi  ce  queAriftote  recite  aulïuret  qu'il  a  efcrit  des  mer  milles  du  monde ,  fe  doibt 
entendre  de  celle  l fie  ci  ou  dune  autre ,  ce  que  ie  di^fn  quaucunne  vienne  contendrg 
quelle  a  efte  autrefois  trouuee.  Il  eft  donc  ainfi,qu'en  l'an  de  noftre  Seigneur  1530.  far 
lemandement  del'Empercur  Charles  Cinquième  partie  de  F  Amérique  du  Ponentfnt  def 
cmuerte  &vifitee ,  ou  fut  trouuee  la  contrée  du  Peru,  la  plus  riche  d'or  &  dejpiceries 
qui  ait  encores  efte  trouuee  iufques  a  ptefent.  Elle  eft  fituee  en  la  longitude  de  2  90.  de- 
grez,& prenant  d'Occident  &  tirant  ver  s  Orient:  &  du  Septentrion  tirant  vers  Uidi% 
a  U  différence  de  quafi  $Jegrez.Mle  a  aufti  efte  nommée  CaMle  la  neuuejar  ceu  x  qui 
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lotit  premièrement  mutue  Al]  &  en  ce  Royaume  fi  grande  quantité  à1  or  èr  d'argent, 
quils  en  font  des  vatffeaux  feruans  aux  plus  vilz  &  contemptibles  vfages.Etcedont  on 
fe  peut  plus  efmerueiller  ,en  la  ville  de  Collao  a  efte  trouuee  vnemaifon  toute  couuerte 
d'or  M  fi  n'eft  ce fie contrée  moins  beureufe  &  fertile  en  autres  chofes,  car  Hz.  y  cueillît 
le  grain  deux  foys  l'année,  eftantpourueue  &  peuplée  de  plufieurs  fortes  d'animaux, 
toutes  fojs  ellefe  vante  deftre  libre  de  befies  fauuages  &  cruelles  .  Les  brebis  &  mou- 
tons y  font  fi  grands  qu'Un  fenferuent  de  monture,  &  les  cheuauebent  corne  chenaux  tet 
fi  fécondes  quelles  aignellent  deux  foys  l'an.les  villes  de  ce  pays  font  bien  policéesymu- 
nies  de  bonnes  ordonnances  &  armes3&  merueilleufement  bien  ornées  &  formée  de  r't- 
uieres,montaignes  &  boys  tellement  qu'on  ladiroitvn  paradis  en  terre.  Et  quant  au 
regard  des  habit  ans  eftans  garnie  de  toute  humanité  &  cour tojfie}de  la  cognoijfance  âe 
diuers  arts  et  me(liers,etgardansfoy  et  loyauté  exercent  leur  trafeque  auecques  tou- 
te preuihomie .Tellement  que  rien  ne  leur  âefault  ftnoti  la  cognoijfance  de  Cbrïft,  lequel 
toutes  foys  efiant  cognu  deplufieurs,ainft  defirons  et  efperons  qmls  en  auront  tous  cog- 
noijfance par  la  conduite  de  fonÉfprit>  a  quoy  on  doibt  employer  tout  labeur  et 
diligence. 

T able particulière  de  la  longitude  (y  latitude 
detoutlezïMonde.  Cap.  V. 

N  cette  prefente  Table  eft  contenue  la  longitude  &  latitude 
des  Régions,  Prouinces,£atrapie*,Duchez,  Marquifàtz,  Con- 
itez.ViileSjBourgSjMontaignes^Kiuieres^onraineSjLaczJfles, 
Frefqu'lsleSjCognues  de  l'Europe, Afrique, /fie  5c  Amérique, 
Jauccques  leurs  degrez  tant  de  lôgttude  que  de  latitude.  Auecq 
addïuo'n  de  quelques  lieux  qui  ydefailloy^nt,  prins  dePtolomee  &  autres 
Géographes.  Vous  feaurez  en  outre  que  les  deux  nombres  qui  font  mis  a- 
pres  les  noms  des  pays ,  villes,  riuicres  &c.  font  les  degrez  &  minutes  de  U 
longueur^  les  autres  deux  qui  (uiuenc/ontles  degrez  &  minut.  de  la  lar- 
geu./îinu"  qu'il  appert  parlecommencement  delà  Table  (muante  en  la  de- 
(crïptionde  Granadeen  cefte  manière:  Granade.Ptol.Iflifow.8.30]  3  d.50. 
Et  ainfi  deuez  vous  entendre  de  toutes  les  autres  places  qui  fuiuent  en  cette 
Table,  &  pourtâtquepiulieur  s  villes  &  places  nont  point  leurdroift  nom 
en  François,nons  les  auons  mis  en  tatin,  &  la  ou  nous  auos  trouue  le  droitt 
nom  Françoîs5nous  l'y  auons  mis  aufsi .  A  fin  que  cefte  table  peuft  feruir  a 
tous  Mariniers, Pilotes, Marchands  &  Voyagers. 

Cy  après  fuit  la  Charte  Cofmographique,  contenant 
I  1  afsiete  &  Situation  des  quattre  parties 
principales  de  tout  le  Monde. 


v-»naitc  ^uiuiugia^invjucju^  _    —  ^  *  xJJi».vi^,  ln  aturc  &:  Opérations  des  V  ents, 

!J\£ordnorduefte.  '  Septentrion, o3\(ord.  5\ordnordeJte. 
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T>ela  diui/wn  du  ^fondez  Addition  de^ 
Çemma  Frifori^. 

f^lf^  Out  ce  que  le  monde  habitable  conûent^ajefie  âiuifefar  tous  Us  Au- 
Js£^£*  tbem s  anciens  en  Trois  parties  principales  3c'efi  a  fcauoir, Europe.  Ajie, 


r  Afrique ,  aufquelles  mus  auons  maintenant  adieuff'e  pour  vne  qua- 


trie fne  l' 'Amérique ,qui  n'efl  moindre  que  les  aunes  .  Les  Géographes, 
liaiës&  c'efi  a  dire, ceux  qui  font  description  delà  Terre  partes  parties,ont  ap- 
ptns  de  repref enter  Europe  toute  h  premier e,  combien  quelle  foit  en  grandeur  la  moin- 
dre de  toutes  les  autres,  tant  pour  la  multitude  des  habitans  d'tcelle ', comme  pour  lesgra 
des  vaiUantifes  cjr  prouefies  de  ceux  qui  l'ont  habitée .  Car  cvbien  que  les  autres  parties 
de  la  Terre  foyent  plus  amples,é  de  plus  grande  ejïendue,(i  ne  font  elles  pourtant  fi  bien 
peuplées, tellement  qu'on  tient  corne  pour  fabk,ce  qui fe  dût  de  laplufpartde  t  Afc:&px 
reillemexî  delà  partie  d' Afrique ,qui  es?v;rs  le  Muii.  Et  quant dt Amérique Jls  n'en  ont 
faicl  aucune  meûo.Au  refit  Europe  efi  quafi  de  toutes  parts  bordée  de  la  Mer, car  du  cofte 
de  Ponet  elle  a  la  Mer  Occident aie ,ou  Canal  fa'mcl  Georges.puis  la  Mer  d:  Bifcaye^t  lé- 
droit  de  la  Bife,ellea  la  Mer  de  Guyenne  &  d' Angleterre du  cosle  de  Septentrionale 
eïi  battue  de  la  Mer  d' '  Alemaigne/jr  de  la  Mer  Hyper boree:  &  de  la  part  de  Leuaht}elle 
efi  fepareedel'Afieparle  EluueTanays ,  lequel  fartant  des mont aignes  Hyperborees,fe 
vient  rendre  au  palud  Meotide .  Ce  mefrne  Tluue  eftdift  par  les  Barbares  S  du  &  Don, 
fuis  elle  efi  clofedu  me  fine  Palud  Meotide,  puis  du  Bofpbore  Cimbrique,du  Pont  Euxin, 
l>i  après  du  Vropontide  &  del'HelleJpont ,  puis  confequemment  de  la  Mer  Aegee ,  dicle 1 
l'Archipel.La  part  d'Europe  qui  regarde  le  Midi,efi  feparee  del'  Afrique  parla  Mer  medi 
diierraneejequelle  ce  pendant  prend  diuers  noms, félon  le  regard  &  confideration  diucr- 
fe  des  lieux, nationso  euentmens.Apres  V Archipel, fuit  la  Mer  dicle  de  Mandrie  ancien- 
nement Mtrtoum}puis  la  Mer  Libyque  ou  Punique,  puis  en  tirant  plus  vers  la  partie  Oc- 
cidentale &  la  Bife,  efi  la  Mer  Hadriatique,ou  Golfe  de  Venife:  Au  de  fous  de  l'Italie  efi 
la  Merâ'ebas,  diéeMerde  MarfeilleMer  de  Gennes,de  Sardeigne,de  Siak,de  Matorque 
&  Minor  que, prenant  les  noms  de  ceslfies  !a:  puis  il  y  a  la  Mer  d'Efpaigne.  Etfwalemct 
la  Mer  fort  efi  roite  laquelle  eïl  entre  Efiaigne  &  la  Mauritanie  ou  Barbarie.  Les  Geogra 
fhes  l'ont  afpellee  Mer  d'Hercules, maintenant  on  la  nomme  Defiroit  de  Gibraltar ,qneU 
quesfoys  de  Seuille,  ïl  faut  donc  bien  tenir  ces  chofes  en  mémoire  quant  a  la  defeription 
eu  circonfeription  de  t  Europe, a  fin  de  feauoir  &  auoir  comme  a  main  quelle  contrée  ou 
quelle  montaigne  efiafiife  en  tel  ou  en  tel  endroit  du  Mendefi  d'auenture  nous  voulons 
réciter  ou  mettre  par  eferit  chofe  qui  fait  digne  d'efire  efeoutee  ou  Une.  Au  r-eftejafigu 
re  de  la  terre  ferme  d'Europe  repre fente  quafi  la  façon  dyvn  dragonja  tefie  duquel  regar 
de  la  part  de  Ponent^é-  efiend  ces  deux  aelles,  l'vne  vers  le  Midi,  &  l'autre  en  la  partie 
contraire, qui  font  Italie^  cejlegrande  Prefqu-Jfle  Jaquette  contient  luy  liant, Eolïlein 
&SUfvvick*  Finalement  les  parties  principales  d'Europe,  font  Efiaigne,Vrance,Alemai 
gne,ltalie^Mie,paysdeGrifonstBauim,Uw^ieJe  pays  de?oloigne,Dacet  la  Grèce, 

L 
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Seconde  Partie  de  la 


Defcription  particulière  d'  Eu  rope. 

Tarties  <&  Villes  d'Efpaigne,  <&  pre^ 
mierement de  l'çAndalou/ie^i 


38.  6 
38,  6 
38.  6 
la  naif- 


GRanade.  Grattât*.  Ptolom.  lïït- 
bcrU.  8.34I37.50. 
Cefte  Ville  eft  le  plaifir  &  la  récréati- 
on des  Roys,ornee  de  Palays  &Edifi 
ces  magnifiques,  il  fy  faitt  grande  tra 
fique  de  foye  &  eft  bié  furnie  de  tou 
tes  chofesneccflaires  a  la  vie,l'air  eft  y 
bié  tempère.  Elle  fut  oftee  d'entre  les 
mains  des  Maures  l'an  de  noftre  Seig 
neut  Iefus  Chrift  1488 .par  Férdinâd 
Royd'Efpaigne. 

Seuille.  Hi/f*/*  5.42)37.0. 
Elle  eft  Fille  marchande  &  bien  poli- 
cée^ u  il  y  a  Euefché.  Il  y  a  vn  trcsbe- 
au  &  magnifique  Temple. 
•  San  luczï jLuc'iferiTanU  6,  o 
Cordoua.  Corduba.  4.4.0 
Librixa.  Nebrijfa.  5.40 

Lieu  renommée,  a  caufe  de 
fance  du  trefdocle  en  toutes  bônes  let 
très,  Antoine  de  Nebrilfe. 
E^Augufta  FirniA     8 .  15)38.20 

Elle  eft  alsife  au  milieu  d^ndalou- 
(îe,&  fut  édifiée  par  vn  nommé  dftir. 

Calpe  appellee  Coiône  d'Hercules, 
ioin,te  au  deftioit  de  Gibraltar, 

7.  3°  3^*5 
Malaga,M4/4«  8.  50  37.30 

VilleEpiicopaledela  Prouince  d'An 
daloufie,en  bonne  alTiette ,  &  de  tra- 
fique. 

Vêlez MâUg^Menoba  p.  45l37.45 
A\mencz>Abdera  10.40)  3  2. 50 
LzProuince  anciénemêt  appellée Tarra 
conefe,to  diaife  maintenât  en  plufieurs 
Royaumes  comme  Leon,Caftillc, Fa- 
ïence, A  rragon,CataIogne,Nauarre  & 
Gdke.Galtcc  côptçnd  f  n  foy  otafiçujs 


Filles  &  Bourgs  la  plus  renommée , 
defquelles  eft 

Côpoftellcjous-Iacquesjpource  q 
la  giftle  corps  du  bien-heureux  S. lac 
ques patron d'Efpaigne,a  5.8)44.1  j 
Oulcdo jBrigeiium  10.  0)44.45 
Sanfta  Maria  finis  terre ,  Tlauia  Lam-> 
bris  4.40I44.45 
ARoTgz,AftHrica  Augufta  p.  3  0)44.  o 

ontlentles 


Caftillect 


Villes  fuiuantes 

<Tôtette,  Toletum  ,ou  le  RoyAlfonfè 
compofa  les  Tables  d'/îftrologieja  eft 
le  principal  Archeuefché  de  toute  Ef- 
paigne,qui  ne  porte  gueres  moins  de 
troys  cens  mil  ducatz  de  réte,aufsi  eft 
elle  afsife  en  la  fleur  de  toute  Efpaig- 
ne.  Aufsi  ont  quafi  tous  les  Archeuef 
quesdece  lieu  eftegrands  Ôceminéts 
perfonnages  en  toutes  bonnes  fcien- 
ces&vertuz,derquels  la  mémoire  fera 
pdurablealapofterite'  p.  4|35>-5  5. 
^SâlâTïïanque,S*/f»^4,afsife  fur  la  ri 
uiere  de  Tormes,eft  fiege  Epifcopal, 
&  principale  vniuerfité  de  toute  Ef- 
paigne.  Il  y  a  vne  des  plus  fomptueu- 
fes  &  magnifique  Eglife  qu'il  eft  poslî 
ble  de  voir,  tant  en  ftrufture  qu'en  ot 
nemens .  Les  efcoles  de  Salamanque 
font  fort  magnifiquement  bafti es, 
qui  plus  eft  trefrichemét  douées  &  ri 
teesdelafomme  de  trite  mil  ducats 
par  an .  Il  y  a  encores  dix  Collèges, 
pour  le  moins ,  fort  richement  baftiz, 
&  rcntez,  auecques  toutes  les  cômo- 
ditez  qu'il  eft  porwblç  de  fouhaitei 

-  *  p0uj 
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pour  laifance  de  PEftude .  Oultre  ce 
elle  eft  fort  bien  afsife  &  en  bel  air.  Il 
y  a  dix  ou  douze  Contes  habitans  en 
icelle,&  grâd  nombre  de  noblefle.  Le 
territoire  de  cefte  cite  eft  grand  &  fer 
tile,  &  le  peuple  humain  &  courtoys 
elle  a  7.  35>|4°*M 

Queaca,C*<tof  "  1 2. 30I40.40 
Leon,L<gi* Germante*  p.  6I44.20 
Fille  capitale  du  Royaume  de  Léon, 
afiifè  en  pays  fort  fertile. 
T  ordefillasj&gi/tf  ma  Iulia  9.  f  o  |  4  2 . 40 
Palencia,P40<?»fM.  Il  y  a  Eglife  Cathe- 
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Calahorre ^/^«riaw ,  eft  Fille  Epif. 
copale,&efta  14.40I42.55 

LecRoyaume  de  Valence. 

Valence,  14.  p\}?.  o 

Monuiedio ^Saguntum,  ou  Moructrum, 


drale  10.3042.30 
Bourgnes,Br4««»i  12.  0^43.40 
Fne  des  principales  Filles  d'Efpaigne, 
&iircheuefché  afsife  en  fort  bon  ter- 
titoire,&  eft  bien  policée. 
TAlcalâ  de  Henares,Comp/«/«w,  c'eft  la 
principale  Fniuerfîté  d'Efpaigne  après 
celle  de  Salamâque,ou  il  y  a  toufîours 
eu  perfonnages  do&es  to.20l4t.40 
Logrogne,I«/itf^4,celt  vne  forte  pla 
ce.&a  "      ite.to|44|  o 

Valladolid}Pi»«4,ou  Vallis  Oletana^ft 
auisi  mitierfite,  toutesfoys  de  moin- 
dre renom  que  Salamanque  ou  4lca- 
la.  Elle  eft  afsife  en  pays  fertile  &  abû 
dant  en  toutes  fortes  de  fruits,  princi 
paiement  de  bleds  &  vins:  &  pourtât 
le  Roy  d'Efpaigne  y  tietjt  fouuent  fa 
44.  o 
44,15 


13.36 
14.50 
11.30 
13.10 
1  2.40 
1  5.40 


3P.40 
37.20 
38.20 
30.  o 
38.36 
30-30 


eft  a 

CaftellosC4/?<?/<>» 
Orihuela,Orc*/w 
"Kzi\UA,Setabis 
Alicante,^»* 
Dénia,  Diamant 

Royaume  de  Catalogne, 

TortofojDmop 
Tarragona,TV«îT*£fl 
^Ghonafierunda 
^àrcelone,B4r«»o 
Cënda,I/wk 
Colibre ,C et uaria 

%oyMmedu  Tortugal. 

Usbonne.Oljfippo  4.  i8|3?-38 
Fille  marchande  &  capitale  du  Royau 
me  du  Portugal. 

Cap  de  S.  Vincent1,  Sacrum  Promonto- 
rium  2.  30I3S.15 

Braga  metropolis,  BrachauAugufta, 
eft  a  6.  0143.40 


5- M 
i6.it 
17.42 
17.  o 
15.56 
20.20 


40.  o 

41.  o 

42.1  2 

41.26' 
42.20 


court  10.10 
Fontarabie,F/4#w&r/£4  1  3 . 3  o 
S.SebaftiâjE^/o^orf  de  Mer  1  y$o\4f.f 

LecRoyaume  dAnagon. 

Saragofie5C*/àr^#g«&*  1  45 !  1 4.45 
Hutâ^ofc*  16.  0I43.20 

Baroca  16.30I40.  o 

Le  %oyaume  de  ^(a^ 

uarre. 

Pampeîune,Po;wpewpff/w,  Fille  capitale 
du  Royaume  tresforte  &bien  munie, 
&a  9 


Waria  de  Guadalupe^to  Cectlïa, 
efta  8.  3°l3P-3° 

On  appelloit  anciennement  en  ligue 
Efpagnole  vne  Fille  Briga ,  comme  en 
Allemaigne  Burg,  &  ainfi  Arcobriga, 
maintenant  rfreos  ,  5.  40  |p.  ° 
&&âz)ozyP  acefisColonia  5.  2037.  o 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

ESpaigne ,  qui  eft  la  première  partie  de 
terre  ferme,  efl  quaji  toute  enuïronnèc 
de  la  Mer  Octane ,  fi  ce  n  'eft  a  l'endroit  ou 
les  mons  Pirenees  la  feparent  d'auec  la  Pra, 
ce,qui  eft  du  cefte  de  Levant,  car  de  la  part 
dePonent,  elle  eïl  bornée  de  la  Mer  Occiden 
taie,  &  vers  le  Septentrion  de  celle  de  Bif- 
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eaye,  &  de  la  f4Tt  oppoftte  de  la  MerMedi 
terrante ,  laquelle  Uk  appellent  la  depoit 
de  Gibraltar. 

Ptebmee  a  din'tfe  le  pays  ctEfpùgne  en 
trois  parties ,  comme  aujù  afaiit  Strabo, 
é  U  plus,  part  des  autheurs  anciens, ce%  a 
feauoir  en  la  BetiqueJaqutUe  coprendGra 
nade  &  ÀédaïèufieXufitdMquerfMep  Por 
tugal,&  Arragon.  les  aucuns  toutes  foys 
U  dmfent  en  nx  parties ,  è  les  antres  en 
'  cinq,  comme  fout  :  le  Royaume  de  Teletre, 
Grxnade,Portugal,Gaiice,Arraçon&Car 
taçeneimaintenanî  elle  ejl  dipnguêe  en  S. 
Royaume;.  Cep  région  Retique  a  prinsfon 
nom  du  tluue  Betisjui  ejl  au  lourdbuy  ap- 
feneGttkalqueuir,  &pajfe  parle  milieu 
ficelle:  elle  ejl  au  lotirdhy  apptlleele  Royay 
me  de  Granade  ,  et  la  rimer e  Guadiane  la 
feparede  Portugais  des  autres  copz,  elle 
efl  endofedela  Mer  de  Ponet.à  du  depoTt 
de  Gibraltar. 

Thne  auhuretroipfme  defon  Hijloire 
compare  cep  contrée  a  Fit  aliénant  pour  ce 
qu'elle  furp  tffe  toutes  les  autres  Régions  de 
Teigne  en  beauté,  produit perfonages  in- 
génieux t&  quelle  4  fertile  de  bons  fruits 
r  corne  a raifon  quelle  ejl  auoijinee  des  îjles 
li  'Wvrtqfcrtfaw,  &  en  partie  auft  peurtat  quel 


Secondcpartiedela 

pbont.Nous  appelions  au  iourd'hiq  cep  co 
tr'ez  Portugal,combien  que  les  limites  u  icel 
le  foyentpour  le  prefent  différentes  a  U  dt- 
(îinclicn  que  les  amiensen  ontfautfàn  nx 
uigucau  lou-d'huy  de  ce  Royaume  aux  Ijles 
Moluques  ,  qui  font  au  puysdes  Indes. 

Arragon  ejl  la  tierce  par:  te  d' Efpaigne  , 
laquelle  a  du  coke  (le  Midi  la  Mer  Baleari- 
quejeil  a  dire  deMaiorque,  et  a  Vol  pape 
celle  de  Bifcayt.de  la  pari  ds  Ponentja  Mer 
Occident  aie, et  vue  partie  de  portugaise  U 
pari  de  leaâtjes  mons  Pireuecs  qui  regar 
dent  la  Trance. 

Toute  cep  partie  embraffe  au  iourd:buy 
cincq.Royaumes.Galtce  en  premier  lieu ,  de 
lapart  d' Occident,  le  Royaume  de  Nauar- 
re,a  prendre  depuis  les  Monts  Pirences,  au 
deffus  delanuiere  Duero  ,  le  Royaume  de 
Caplle.  qui  ejl  entre  Galice  et  Uauarre,* 
12  degrez.  de  longitude >&  4?  de  latitude, 
le  Royaume  de  Catalogne  au  deffus  de  Ma- 
torque  &  Mvmque  ,  prochain  de  la  Mer 
d'cjpaigne,  le  Royaume d 'Arragon  ,  qui  eft 
ami  prochaines  mon tsPtrehecf, tuait  cejl 
ducop  de  Midi, tellement  qu'il  eft  battu  de 
nope  Mer.  Auecques  lefquels  font  auft  no 
brez.  les  Royaumes  de  leon  &  de  To  le  rte. 
Quant  aux  rimer  es  d' Ejptigne,nous  les 


fortunées,  er  en  paru:  aupt-^w      y»  **       ^  —   -n   s  • 

le  eft  fous  le  quart  Climat, qui  donne  a  tcu-  .  anens  nommas  en  parties.  Toutes  foys  il  y 

.    A.r  i  s~m*,OVy.t,ir0  vu  nultte  1  a  encore;  le  Tluue  Tagus  ,  qu'ils  nomment 

Te\o  c  i  leur  langue ,  bien  cogna  pour  r- 

I.  ■  _  f  I    T  t 


tes  ebofettresbonne  température. En  oulire 

celle  contrée  félon  Pline  .ejl  puce  es  dernier  i  «»»  *«y  ,  ™»  "o  "  .r- 

reparties  d'Eipatruesenant  a  quelque  por  gravier  d'or  &  ïbértts  ,  aici  vulgairement 
non  du  Royaume  de  Portugal.  V\p  de  Ca  \  Ebro  ,  lequel  descendant  àc  la  monta,gne 


.....  ,  o  *  r 

lu  mails,  qtu a  force  olmicrs  fauuiges ,  eft 
ajfez.  prochaine  de  cep  contrée  ,  en-la  Mer 
de  Posent,  la  cjlle  a  eu  autre  foys  plufieurs 
noms, 

lapante  au  iouriïhtty  Portugal, a  delà 
part  de  Septentrion  le  Royaume  d'Arrago  , 
duquel  ù  rimer e  Duero  la  fepare  ,  &  de  la 
ligne  tirée  vers  U  rimer e  ieGuadtane,  ter- 
mint  le  cop  Orient al,& cep  rw'xre  Gua 


d'Ocapn  va  rendre  en  la  Mer  Baleanqtu': 
cep  mefmejmntaigne  pav pelle  a  prêtent 
RonceuafJpinalemen t,an  deffous  del'Efpaig 
ue  Arragjnoifer&  nongueresloing  d'irelle 
font  les  ljlu  Baléares  .dot  celle  qui  ted  phts 
vers  Occidct}&qui  ejl  la  plus  grïde  efl  dicte 
Maïorque}&  l'autre  Minerque.  Il  y  a  auft 
près  de  Portugal  l'Ijlediïle  londàbris  ,la- 
qlle  auec  quelques  autres  petites  Ijles  font 


tnine  le  coite  vrienrai,cr  ceps  Tiuxrc  vjh*~  .  ^  *»n,^irv,™ — r  r-, 

dtdne  la  borde  au  (si  du  cop  du  Midi,  &  en  appellees  Barhnguesi  &  font  en  la  Lèguent 
la  part  Occidentale  d'icelle/ds  a  la  M  de  \  de  trojs  degrez.,  &  V-às  latitude. 
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Les  Cite^&- Villes  de 

la  Gaule  Narbonaife. 
Mzïfa\\e>Mapjha ,  Tille  maritime ,  & 
port  de  Mer,  forte  &  bien  munie,  ou 
il yav4rcheuefché,eft a  24.30)46.  6 
Aix  ^AqUASextia  24.30j43.40 
Arhzs ^relatftm  22.  4(4 3.  »  8 

La  Duché  de  Sauoye^. 

Gentuefieneux  2  3 .45  44. 5  0 
Laufane,L4«/4«d  24.  5  4,^.  î  3 
Lion,  ludgunum,  ville  de  grand  renô, 
&  fort  marchande^  Jrcheudché 

2  j.2«;|45-ïo 

^Prouince  ae  Tho^  p 

loufe. 

Tholoufe5To/op5  Ville  Metropolitane 
&  Fniuerfite  tresiàmeufe, 

17.  o  43.30 
Narbonnc,Nrfï'&«»^  10.1843.  o 
Parpignan,R«/"cW0  18,3042140 
Monv^ïkr Monjpejfulanus y  Vniuernté 
trefexceilente  en  la  faculté  de  IVkdi» 
cine,efta  20.46)45.  5 

Aigaes-morteSjânci  ennemér  FcfjœMa 
rwm.  22,45(42.40 
En  ce  lieu  fe  feit  lapai x  entre  l'Hmpe 
leur  Charles  &  le  Roy  ne  France  Frâ 
çois ,  au  moys  de  Iuiïiet  l'An  1538. 
laquelle  dura  peu,encôres  que  tout  le 
monde  penfatt  qu'elle  deuitetfre  per 
petueîle^. 

Les  Villes  du  Dauphine. 

IViemiejW/^renomrnee  pour  les  re 
liques  Antoine  ,  &  pour  les  bonnes 
efpees  qui  fy  font  2  1.2  5  [44.48 
S.Maurice,^««fc?»    23.  0)44.40 

tftmvpor),Aueriw,  qui  a  elléTiegede 
plufieurs  Papes  au  temps  palîé, 
Scella  22.  0)43.52 

XaUnc^Vdlentia  Aïlohrogutn9 

H-  °l44,3° 


La  Duché  détour-* 

gongne. 

Mafcon,M<w/2tt         2  o.  3  2  ',4^48 » 
Dijon,ou  font  les  magnifiques  fepul- 
cures  des  Ducz  de  Bourgongne5Di«L 
or,um,  10.52)47.  o 

BêÇînCon,Bïfdntium    2  2. 2  0)47. 3  6 

La  Duché  d  A uergne. 

Roàes,Segodunum  18. 30)4^.1  5 
Bouidau^Burdegala  18.  0)45.30 
Lepni  1p.40l45.i8 
Bayône^J&e Attgujtd  17»  0)44.40 
?o\&\ztsiAugttftQritum)Tiftauiai 

17.50)48,20 

LaDuchedeJ^r- 

mandie. 
Cherbourg,Ckeriburgiï  1 4. 3  5 1 5  o.  o 
Rouar\y~Rotbomœgu$     15.50)40.  o 
Hôfleur,poit.ia/to^;M2o.i  5)5 1.19 

France^. 

Parîs,If/^jrf,Fille  capitale  de  France, 
ou  il  y  a  Parlement  ,  &  Vr  VeiGté  & 
eRude  de  toutes  fcienceç,ou  il  y  a  ri- 
ches m  archands  :  la  Riuics  de  Seine 
paiïè  parle  milieu dlceîle 


elle  eit  a 


17.  8)47.55 


La  Conte  âe  Champagne. 

Kt\ms)KhemùyDf  rsc§îorfmi  Ville  Mé- 
tropolitaine ,  en  laquelle  les  Roy  s  de 
France  font  laciez  a  leur  aduenement 
alaCoronne  18.55)48.45 
ChaûonsyCatalamium  2  1 . 3  o I48 . 3  o 
Rztz^Reîtena  12.2  6)40.  o 

Le  *Pays  de  Tour  aine. 

T ouïs ,Turones  1  3.5  5)47.28 

QiUam9Aunlia       15.37 147-  »  3 
L  3  La 
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La  Touche  d'Anjou. 

AngcistAndegAuum,  Andcgttùx, 

cita  12.40146*.  o 

La  "Duché  de  TZretatgne 

Lzntt\gmer,landrufcui  i  o.  54I  9.58 
Nantes, N4»»er«  12.  6\$&io 
La  Rochclle,54«/(»»«wporfw, 

quiefta  t  1.20147.22 

©wc^'  ^  Tombant. 

Partie  de  la  Gaule  Belgi- 
que vers  T  Alemaigne. 
LouuaiajLofWffiw»,  Ville  fort  renom- 
mée,* caufe  de  lTniuerfité,  qui  y  eft, 
l'air  y  eft  fain  &  bon,&  eft  abondâte  1 
en  vignobles,  pafturages  &  bofeages,  | 
ayant  dédis  Ton  encloz  grade  quanti 
té  de  terres  de  labeur,  2  o .  3  6\  5  o.  5  0 
Btuxelles>Br«tf£//rf,Ville  magnifiq, 
&  fort  renômee  pour  élire  fiege  des 
Ducs  de  Brabât,elle  eft  a  prefent  mu 
nie  &  fortifiée,  ayant  efte  au  parauât 
de  petite  deffenfe.Elle  eft  bien  pour- 
«eûe  de  tresbelles  fontaines,  qui  ont 
l'eaue  tresbonne  a  boire  ,  &  bien  fai- 
ne,&elta  20.14151.  4 

Anuers,,4w«*r/>/*,  F to\. Atuacutum,  Fil 
le  marchande,  &:  renommée  en  tout 
le  monde,  pour  h  grande  traficque  q 
fy  faitt,  dont  eft  caufe  la  grande  corn 
moditedu  portd'icelle.Cefte  Fille  eft 
tresforte  de  murailles  ôc  remparts  & 
bien  garnie  de  munition  de  guerre, 
toutesfoys  elle  fut  par  les  Efpaignols 
piilee  le  4.  iour  de  Noue'mbre,  l'an 
1  5  7  6.  Le  Chafteau  d'icelle  defmolli 
l'an  enfuiuant,efl  a  20.1  6\  5  t. 2  8 
BoisieduCjBa/wto.ceft  a  dire  le  bois 
au  Duc,  eft  Ville  forte ,  en  laquelle  fc 
font  piufieurs  ouurages  6c  bonnes  ar- 
mes ,  &  font  plufieursles  hommes  de 
celle  Fille  fort  belliqueux, 
&§fta  • 


Mzllncs, MAchïtmaflUdfi  dut*  Mms  li 
ne*  ,  Fille  fort  plaifànte ,  d'autant  que 
l'air  y  eft  fort  libre ,  &  les  rues  larges, 
les  hommes  de  cefte  Ville  font  tenuz 
pour  bèlliqueux,&  les  femmes  renô- 
meesde  beauté,  laquelle  fut  pillée  & 
faccagee  par  les  Efpaignols  le  premier 
iour  d'Oaobre  l'an  1  572.  11ya  entre 
autres  vne  tresbelle  Eglife  de  S.Rom- 
baut,auec  vne  belle  &  haute  tour,  el- 
leefta  20.20(51.25 
Liere,  Lirt,  belle  &  plaçante  petite 
Ville,  ou  il  y  a  tous  les  ans  vne  belle 
foire  debceufs  20.24(5  1.2  t 

La  Conté  de  Flandres. 


_  znàyGandauum,  Fille  fort  renômee, 
en  laquelle  nafquic  l'Empereur  Char, 
les  le  Quint,  la  veille  SaincT:  Matthias, 
en  Tan  1  500.  t  p.  8 1 5  1.24 

Bruges,Bn/g<e,  Ville  de  grand  renom, 
pour  les  belles  Eglifes  6c  édifices  qui 
y  font,  aufsi  eft  elle  afsife  en  bon  air, 
fort  renômee  anciénement  par  toute 
Europe  a  caufe  de  la  traficque  qui  f'y 
faifoit  de  toutes  fortes  de  marchandi- 
fes,clieeîU  t  8.   7| 51.30 

Tornay,Tor»4f«w,Euefché, 

efta  25.15I51.40 
1  Cales, C akU4,\cM pot tus ,P 'ort  de  Mer 
de  la  conte  d^itoys,ies  vîngloys  l'ont 
tenue  longuement/mais  elle  eft  a  pre 
fent  fubiette  auKoy  de  France 
&efta  2hl-44 

Laprouince  de  'Picardie* 

Amiens,^W7èw»«w,Euefché 

i^.4o|4p.3P 
S.luftyS.ludocus         t    5  aj  5  2.  o 
Czmbïay^CamemumyEuefcbe^  par  cy# 
deuant  Samarobnga     22.20)5  2.  t-o 

È  La  Conte  de  Haynaut. 

eux,  ï  . 

20.40U2.10  Valencienes,F4te^i^.S°l50'  ? 

la 


Cofmographiedc  Pierre  Apian 

La  Duché  de  fulliers. 

Iulicrs,  luliMum. Fille  principale  delà 
•  duché  22.44)5  *-  8 

Aix  la  chi\)ù\\eyAquifgranum,  Ville  re- 
nommée a  caufe  des  bains ,  pour  les- 
quels elle  eft  fort  fréquentée 


elle  a 

liège  ïLueCché,Leodiiï 


2  2.24 
2  t. 48 


Kt.  6 
50.51 


La  Duché  de  Lucem<~ 

bourg. 

Lu  ce  mb  0  urg,  Auguïla  Romariduo  mm, 
elle  a  2  5. 30]  50.  o 

Creutznach  24.34150,52 
Sarbruk,Po»i Sarnix  23.4714p.»  6 
Kaif  ers  Lautern        2  4.44)45) .  2  2 

LaDuche  de  Çueldres. 

Gheldre,Ge/to        2  2 . 2  3J  5  t  .42 

La  Duché  de  Cleues* 

C\eue}C  liuia  22.  6(52.  o 

Lepaysde  Sui/Jh^* 

Siinû  Gâ\}Vrh  S.Galli  2  7. 6|47-  8 
ConftancesCo»/?4«fw  2  6.4 3 147- 1 0 
Zurich  ,T^«r«w,c^  Prfgiu  Tigurinus, 

ellea  26.36)46.48 
Baden,  Badena,  &  Caflellum  Aquarum, 

ellea  25.t6l48.44 
Lucerne,  Lucerva  26.  o I46.3 4 
Fribourg  en  Fchtlande,Fr/kr^«w, 

ellea  24.  t  8 146.25 

Berne,B^r»4,rVre»rf    24.  t  8 I46.2  5 

Les  Villes  de  Elface^* 

Colmar, Colmarïa  24.  3|48»12 
Sleftat,^/^éaw  2t.  6I48.22 
KéyCeifpei'gtCdfanmontanum 

23.48)48.14 
Hagaenau,H4g*»c/4   24.36I4P.  7 

Villes  de  la  Haute 

Alemaigne. 
Ba5le,B4/t/^  24.22147.4' 


75> 

Vormes,FFomwa4.  25.15 14P.44 
Spier^jr*  2  5.3614p.  20 

t^Zîïïsbout^yArgent'm^Argentoratum, 
dllea  44. 3  0)48.45 

^sAzyQnzt^MogunÙAyMogmtUcum,  Ar-Jmu^ 
cheue(che,qui  elt  comme  limite  dela^**^ 
haute  &  baffe  Alemaigne TÊn  cette 
Ville  fut  trouuée  ce  tant  excellét  arc 
de  l'imprefsionjpar  vn  nomme  lehaji 
Faufie>en  uiron  l'an  1453. 

25.  4I50.  8 

Qejles font les  Villes  de  la 

bafïè  Alemaigne. 
BonnejBo»»^  23.23)50.47 
Cologne,Co/o»i^  Agrippina, 

efta  23.28I51.  o 

VVefeljV^rf  2245I5L30 
Karap en,qui  tend  vers  le  pays  de  Fri 
(c3Campena  2  1. 46 1 5  2. 50 

Suol^du  cofle  de  Frife,  SuoUis. 

22.  8(52.47 
Cobo\ens,Confluenc'ta ,  ou  fahemblét 
le  Rhin  &  la  Mofelle  23.56)50.25 

Andernach,i4»^r»4<:«  23.2^)50.25 

•   ~ 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

AVres  que  nous  auons  monflre  les  lifie- 
res&  limites  d'£(païgne,  no  feullemet 
félonies  opinions  de  Ptolomee,  rline,Stra- 
bo»i&  autres  Authurs  recette  &  approu 
uez. ,  mais  au ft  félon  le  traits  &  marques 
des  modernes  M  Gaule  ou  France  qmefl  ni 
fine  d'Efpaigne ,  fe  pre fente  maintenant  a 
nous,  le  cofle  Occidental  de  laquelle  efl  oppo 
fe  aux  Monts  Ptrenees}de  la  partd'Ejpaïg- 
ne  l'autre  cotte  oppoflte  efl  borde  de  la 
rtuiere  du  Khin,qui  la  diwfe  de  l' Alemaig- 
ne ,  les  deux  autres  coftez,  font  enclos  delà. 
Mer  Occeanet&de  lanoftre.Ceftes  ont  eflé 
les  bornes  delà  Gaule ,  félonies  Autheur s 
plus  anciens.  Mais  [on  eflendue  n'eft  main- 
tenant fi  gtande>p9ur  ce  que  grande  partie 
d'Utile  a  elle  mnukU  baffe  Alemaigne , 

mm 


8o 


mrnni 
%Xe\arp 


Seconde  Partie  deU 
nmnmû  Elandres,Brabant  &c.  j  la  Btfe:  &dcefteprouincefous  foylepays'de 
t  xx  partît  tmteU  Gaule  en  trou  par  Touuhic,  à'  ceux  de  Mantes  de  Vaugiron. 
ùeu  fcm'tf  ipi  m  t  Aquitaine ,  Celtique? 
&  Belgique,  &  fepara  l'Aquitaine  des  CsU 
tes  par  U  riuiere  Garonne,  qui  court  entre 
deux,& diuifa ceux  tid'auec les  Belges  par 


la  riuicrede  sèïne,et  les  Belges  des  Alemas 
far  le  F hue  du  Rhin. 
tr—Mai>  Piolomee  et  ceux  qui  font  venuz, 
dpres,onî  aligné  quatre  parties  delaGaule, 
ccjl  afcaii  cïr  Aquitaine  on  Guyenne,  la  ly 
onnoyfe,la  Belgique,  et  la  Narbbnoyfejui 
efl  Languedoc,  Prouence,  et  le  Daupbwé. 
Jl^afignem  leslim'ues  d'Aquitaine,  de  la 
fjrt  de  Posent  la  Mer  is  Guyenne,  du  cofle 
de  Septentrion  et  de  tenant  la  Riuiere  de 
Loire, de  la  part  de  midi. Je  s  wons  Vyienees 
en  partie  la  Gaule  Narbonnoyfe.  Ceste  par 
tie  de  la  Gaule  eft  au  iourhuy  diuifee-cn  ces 
Vr minces,  cefl  afcauoir  Auuergue, Gasco- 
gne, Anton, Bourbo nnoys, A rnngnac, &  Ber 
ri .  Les  peuples  habitans  en  ces  contrées, 
font  les  Bertiycrs,  Gafcos}Auuergnats,ti- 
Sd'wtvngccys}  &  quel- 


nicjins  ^Poitevins 
ques  autres. 

La  Gaule  tyonncyfe  fe  termine  en  U 
McrdeBrctaigne  du  cofle  de  septentrion, 
&  de  la  part  de  Po tient  ,  partie  en  la  Mer 
Occeane,  &  en  partie  efdicles  limites  d'A- 
quitatne,du  cofle  de  tenant  elle  a  la  Riuiere 
de  Seine  pour  Itfure,  &  a  de  la  part  de  Mi 


La  Gaule  Belgique,  félon  la  defcripùon 
des  ancient,a  du  colle  de  Septetrion  la  Mer 
Occeane,dela  part  de  Panent  la  Gaule  tion 
noyfe  feparee  dicellepar  U  Riuiere  de  Sei- 
ne,&  ducoïle  contraire  U  Riuiere  de  Rhin 
&  de  la  part  de  Midi  U  Gaule  Narhonnoy- 
fe  .  Mlle  cil  au  iomdbuy  ditiifce  en  plus  de 
Proumces ,  cefl  afcauoir  Picardie,  qui  luy 
efl  voisine  par  la  Riuiere  de  Seine ,  puis  en 
Champ 'digne,  laquelle  tire  plus  vers  le  Midi 
parladicie  Rimere:en  Beurgongne,laquelIe 
tombe  quafx  a  la  Prouence ,  vers  la  Riuiere 
de  Sonne  laquelle  fe  ioint  au  Rhofhe:en  la- 
quelle fituation  Ptthmee  a  mis  le  pays  de 
Mets,ceux  de  LangresJa  Bourgongne,û  le 
pays deSuiffcJous  la  Picardie  Ptolo.a  mis 
ceux  d'Amies,Artoys  &  le  ctbrcfw.et  a  col 
loque  en  la  Champ  aigne  Beatuoifls,  Soif- 
fonsla  cotree  de  Reims, et  Vermandeys  La 
Gaule  Belgique  copred  encorcs  d' 'autres  Pro 
umees  qui  font  pour  le  iourdbuy  attribuées 
a  la  Baffe  Alemaigne,  comme  Flandres  et  le 
pays  de  Haynaut  deuers  la  M tr  Germanique 
ou  Ptolomee a  afligne les  Moriuiem:,  ceft  a 
dire,  ceux  du  territoire  delerouenne  et  de 
Cafel  fpu'u  eue  a  Hollande  du  cofle  de  Le- 
uant  et  Septentrionale  peuple  du  quelpays 


a  efle par  ?tolomee  appe'ihBattauiens  .  Et 
retournant  de  la  vers  le  midi ,  elle  a  le  pays 


di  la  Gaule  Narbon».oyfe,de  laquelle  elle  efl  de  Brabtnt ,  au  lieu  ou  Ptslomee  place  les 
feparee  par  le  moyen  du  mont  Ura ,  dinde  .Tongr û  s  ,et  autres  les  Grudies,  ce  font  ceuK 
S, Glande.  Les  peuples  de  cefle  contrée  font  t  de  L 


ounain,fou6  les  degrés  de  logitude  26. 
ntnui.quaft  $o.de  latuud.p. min. ^o. -Elle 


ceux  de  Bajcux,lcs  M  an  féaux, ceux  d?  Re 
nes,ccuxde  Nantes, ceux  dî  tur eux  ceux  de 

Scusjcs  Chartrms,Pa-  iflens,ceux  de  Lion  tansdaqi  elont  e(le  appelle  par 
mys,  ceux  d'Autun  &  quelques  aun  es.  Et  J  Sic  mlriïs  et  M*napicnsTDelat 
maintenant  elle  comprend  encore  s  U  Du- 
ché de  Normandie  en  la  part  Orientale  £?  , 

Septentrionale  d' icelle,  près  la  Riuiere  de  j  plus  vers  le  Midi,  efl  la  Dttcbe de  Lorraine, 
Seine.  Et  en  oultre  U  pAysde  Brçtaigne,de  \  au  lieu  ouPtolomee  a  affigne  ceux  de  Toul, 
UquellePline  faxft  aufi  mentionne  l4  part  j  et  aufi  ceux  de  Spire  leurs  voifwsMquels 
d'Occident ,  &  du  cofle  Septentrional  ou  de  efl  auft  prochain  le  pays  d'Eljdcefleqlpro- 
'        ^  âuit 


a  puis  après  U  Duché  de  Gueldresjes  babi- 
Ptolomee 
tirant  vers 
le  midi  efl  la  Duché  de  Luxebomg  ,  près  ld 
Riuiere  de  Mvfelle .  Et  tirant  de  U  encore  s 


v 
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duit  tresbo  vin^fi  n'a  faute  de  bledz..efla 
zt.degrez*  de  îogitude,  et  enuir04S.de  lut. 
Et  de  la  tirant  toufiours  de  plus  en  plus,  vers 
le  Midi  près  U  fource  du  Rhin^t  les  Alpes, 
font  les  Sutjfes ,  anciennement  diclz.  Hel- 
ueùens,qui  ont  toufiours  eflegeis  de  guer- 
re.Et  ces  piouinces  dernièrement  nommées 
font  parties  de  la  haute  Alemaigne ,  et  cel- 
les la  font  portions  delà  haute ,  les  peuples 
de  [quelles approchent des  Alemans,  tant  en 
leur  s  façons  &  manières  de  faire  comme  en 
langage:  voire  ?line  veut  dire, que  cefiepar 
tie  de  la  Gaule  aurait  ejte  par  M .  Agrippa 
êccupee  pour  ceux  d'outre  le  Rhin^Ilyaen 
c<ejie  partie  de  la  Gaule  vne  fort  grande  fo- 
reft}ditlela  forejl  d'Ardennes, laquelle  a  tre 
te  lieues  d'étendue ,  tirant  de  Midi  vers  le 
Septentrion ,  le  milieu  de  Uquelle  a  29.  de- 
grez,  de  longitude ,  minutes  40.  &  de  lati- 
tude 49.  minutes  24* 

S  en  fuit  maintenant  la  quatriefme  par- 
tit delà  Gauley  dicle Narbonenfe,  laquelle 
ef  par  Ce  far  dicle  la  Gaule  d'outre  les  mots 
laquelle  efi  clofe  dès  monts  Pyrénées  de  là 
part  d'Occident ,de  l'autre  part  efl  ferrée  en 
tre  les  Alpes  s  &  du  cojle  de  Septentrion  de 
la  Gaule  Lyonnoife  ,  &  d'vne partie  delà 
Gaule  Belgique ,  &  du  coïle  du  Midi}  de  la 
Mer  G allique ' .  Laquelle  contient  en  foy  au- 
tres petites  régions ,  comme  la  Prouenceje 
Dauphinèyquiefi  près  des  Alpes  et  de  la  Mer 
de  Gennesja  Prouece  qui  efi  du  tout  mariti 
me,&  le  Dauphiné  tirât  vers  le  Rhofne,  & 
plus  vers  le  Septentrïo,  puis  tirant  plus  vers 
le  Ponetoultrela  riuieredu  Rbofne,  le  pays 
deLanguedofilèslïâbitans  duquel  font  par 
Vtolomee  appeliez,  Tectofages  &  Volces,  El 
le  a  en  fin  fur  les  limites  de  la  GauleBelgt- 
que,  la  Duché  de  Sauoye ,  qui  ont  esle  iadis 
appeliez,  Allobroges  par  Piolomee. 

Les  principales  montaignes  de  la  Gaule] 
font  celles  fîAuuergne  &deCeuenriès;ou 
Cauernes,qui  font  en  degré  de  Iogitude  22. 
die  latitude  46, le  mont  des  Faucilles  qui  etJ 


U 

ioint  aux  Alpes. Les  r'tuteres  font  Garonne, 
laquelle  de fcend  des  montaignes  de  Ceueu- 
nes,f allant  rendre  en  la  Merd'  âquitameja 
Loire,qui  fourdant  de  la  mefmemontaigne 
j'en  va  dégorger  en  la  Mer  d' Angleterre^ 
Seine  ayant  fa  four  ce  au  mont  des  Faucilles 
a  fon  cours  en  la  Mer  de  No  rmandie  ygrtc 
Rofne partant  des  Alpes  fen  va  droit!  en  la 
Mer  de  Gennes,faifant  cependant  ce  grand 
lac  de  tau  fane,  les  habit ansvoi fin  s  duquel 
font  Alemans efi  la  cotree  dùle  AlemaU 
gne.  La  riaiere  de  l'Efcaut fourdant  du  pays 
de  Vermandoys,  a  efiant  accrue  de  main- 
tes riuieres&  plu fteurs  ruijjeaux ,pa(fant 
deuant  la  Ville  d'Anuersfe  defcbargeen  U 
Merd'Alemaigne%Fêmbouchure  delaquel 
le,&en  partie  font  prochaines  les  Ifles  de 
Zélande ,  les  habitans  defquelles  tirent  vn 
grand  proufit  dufel  qu' Hz. font .  On  eslime 
qlles  ûntefle  iadis  partie  de  terre  ferme,  & 
maintenant  font  tellement  feparees ,  qu'a 
peine  les  peut  on  auecques  tyef grands  def- 
pens&aforce  deleueescontregarderque 
l'impeîuofité  de  U  Mer  ne  les  noye  &inode. 
Elles  font  fituecs  en'la  longit.ie  zb.degrez, 
&  latitude  de  s2,  enuir  on  20  .minutes. 

Les  cProuinces&  Filles 

delà  haute  Alemaigne ,  &  pre- 
mièrement les  parties  fituees 
près  du  Rhin. 
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SchiïhuCenjchafhiffia  24. 5  8 147. 2  8 
Ciuu^uria  Rhetia  27.4014,6 
Fddkirch3Veldkinbium  Aufiru, 

efta  27.42 
VbQfkng^berlinga  26.43 

Les  Villes  de  M 


47.  O 
47.43 

partie  de  Rhetie. 

Kernpten,c^/>i^/^  27. 5  8  [47, 5 1 
Cambçy<*ihscausbmnâ  1 7. 2  6\  5  7.4Ç 
Fieften,Abdiacum       28.  «8)47.  A 
•M  Le* 


S2  .  Seconde  Partie  delà 

Les  Villes  de  <Brifgoi^  îp  "Duché  de  Franconie, 

•  a  HWie  L  ou  France  Orientale. 

partie dcKhctie.  TraHCfoïdta  .rtmiulm- 

Friburg,Fn^  lr«.  I  I  5ir.oi.fc  rient  la  principale  fimed'll 

lemaignedeuxfbys  l'an,au  mois  de 
Mars  8c  Septembre,  auec  vn  tresbe- 
au  pont  faift  de  pierre  de  taille  ,  & 
vne  petite  Ville  a  l'oppofite  feparec 
par  lariuiere  de  Mein,  appellee  Sax- 
cnhuyfen.  Elle  eft  fort  ennoblie  a  eau 
fe  que  l'Empereur  eftât  decede  les  E- 
letteurs  s'y  affemblent  pour  faire  en 
icelle  letton  d' vn  autre,  &  eft  a 

a5.38l50.12 

FFiitzburg,Hi/K/J'i/>0te,  Artawmm, 

27.  ?|45M8 
Bamberg,B4W^43  Gramondriu^ys 
de  Iehan  Schoner  Mathématicien, 
efta  28.io|40.5<J 
Miltenberg  »^54kf-44 
Kunigfperg.  MonsKegm*  paysde  le- 
han  de  Monte  rcgio,grand  Mathema 
tîcten ,  &  inftaurateur  de  la  diôe  fci- 


UsVtllesdelaFore/t 

noire,ancicnnemétdiaSil- 
UaMartiana,ouHcrcynia. 
Fillinguen,^//^,  auprès  des  four- 
ces  de :  Danube  &  de  Neccar 
Ç  ôcefta  ^•,S^!Î 
Rotuuilla,T4*^«w>  1 5-5°  f|; 1  ù 
\\m>Vlm4  *7.3o|4«.a« 
Nordlmgen^^/i»^^^;1^ 

eft  a  2  7.54!48-45> 

laubing,!.»^,  paysd'Albertle 
grand,  eft  a        27-5  »l4«-*5 

LaTtuchedeWirtem- 

berg. 

Eflingue,  Ejfr/iif^      *    3  3J4M  5 
Tubinguc,T«^  ,  rniuerfitecele- 
bre  ,  a&43  3*v35 

Stogard,5ftf^rrfi4     2  6,1 8  [4.8 .47 

LesViUesdelahaute 

Sueue. 

Biberach,Btfr4<«w     27-2  514**1  5 

Ausbourg,^^»^»  t_ 
cfta  28. Ji^**^ 

LetSMarquifatde 

Baden. 

Baden,  Baden*  ,CafleUum<qua™m>  ou 
font  les  bains       *5'«  W'*4 
Phoïtzen,P/;cr<*w*  2^4»I4?*55 
Bretten.Bref/4         2  5.5714?»  5 

La  Tonte  duTalatirt-i. 

Btidk^Heidclhe^  Ptolom.  B«« 
«Vr»  25.38U9.35 
Landau, l4»A«i*  ?i4?«l6 


50. 1  6 
45>«45> 
50.  5 
49.46* 


.nce,&efta  28.  4 

Ochfcnfurt,Bo^m  27.1^ 
Karlftadt, Carolofolis  2^.5 
Forcheim,Lofon^w  . 
Hasfiiid,H4f/orc«  »7-5*l5o-«* 
Kitzineen,K»i2.^«w  27.27  49-53 
SuinfoWa»/^  27.2^150'^ 

Les  Villes  du  pays 

Norique. 
NorembergiNon^rgam^ille  renom 
mee  d'Alemaigne  en  toutes  choies 
demanufafture  28.20)40.24 
Neumarck,N^oM,Df«o»4 

eft  a 
KKeiiTcnburg 
Guntzenhulen 


28.52 
27.47 
27.4» 


49,16' 
49.10 
49.18 


LesVïUesdeTunngie. 
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5* 
5  1.20 

5t.  .2 

5».  6 

51.  8 

51.15 


fËiïott^rfordiA^icurgium ,  on  êftime 
que  ce  (bit  la  plulgrande Ville  d'Ale- 
.  maigne  .  28.30' 
Neuburg,N'M&#r£i«»  2  p.  »  5 
Arnftad,  AriftAiium  28.15» 
Yfenach,l/f »4f  um  27.45 
Iena  20.  2 

Northaufcn,N#r^«/î«  2 8.22 
VVeymsLtyVinam  28.45 

Les  Villes  de  Voytlant. 

Kuimach,C«/»j4f«»*  2 8. 50] 50.  8 
Zum-hoflF,C«rw  2  p.  3  o|  50.20 
Zuickau,  Suiccauia  20.52l50.4d 

Les  Villes  &  montaignes 

de  Bohême. 
FFalt  Munchen,  MQnacbum  HercjnU, 
efta  2p.2p40.18 
Kham,  chamum       30.284p.  7 
FutàtPhort4s  3  o.  36  4p.  1 2 

Richciibach^bbaye  trefrichc 

efta  30*10  4P-  3 

Sultzpach  2  p.  1  4p.  3  5 

Egcr.E^  2P.44  50.  5 

Ambct^Ambtrg^CatUbis  29.?  4p. 2  d 
FFeyden,  Salicetum     2 p. 3  o  4p. 40 

Zer        rf»  cR^oyaume 

de  Bohême. 
Elenbogen,c»fof«*     30^1  6\ 50.  8 
La  Fallee  S.ïoachim,5.I<*f/;w»i  F*/to, 
efta  30.20I50.20 
Pragen,  Prdg*,Cafurgif, Fille  principa- 
le du  Royaume  de  Bohenfe 
efta  32.  o|5o.  d 

Prugs  }Brugù  2  o .  5  o  1 5  o .  1  8 

Kuttenberg,  Uons  Gotb'morum ,  Mons 
C«ca0*,efta         32.45I4P. 52 
Budweyfz,?«^f4    3  2.td|4p.  o 

*Bauiere, dicte  ancienne 

ment  Vindelicia  près  du  lac  Le 
manusja  les  Villes  ilûuantes. 


Ayftat .  fur  la  Riuîere  di&e  Jleman , 
AjfladiumJHutCàiè    2  8 . 3  4(4  8.51 
Diecfurt,  Vietphurdtum  2  9. 2  5 1 4  8 . 5  2 

lïauiere  après  du 

Danube. 
Licoftome,il  y  a  vue  fortereiTè  qui  eft 

a  demi  ruinée  28.3  1 I48.44 
NcuburgiN eoburgum  2 8, 49 [48. 41 
Ingolftad,r»£(>/ftf4i««j .  Fniuerfitê  de 

Bauierc  2p.  ^148.42 

Voburg  2  p.  1  PI48.42 

Ntuifod,Neo>ÎAdium.  Xcapolit . 

efta  ,  2p.32l48.41 
Kelhaîm  2p.35l48.4d 
hbzx.hiAbudkcumV>iinubianum) 

efta  2p.45l48.50 
Regcnsburg ,  Ratijpona,  Reginoburgiiï,; 
Ptolomeel'appeUe  Ambr'tga  ,  -Elle  a  ^ 
pour  fauxbourgs  vne  Fille  difte  Hofe 

efta  2p.50J48.5d 
Smub\ngêtStraubingd  30.2  2)48. 46 
D  eckendorrT,T«Worp^«w 

eft>  30.45J48.47 
VillTouia  31.10148.  4 

Panau,P4/4«w,E«f/î:/w  3  1. 3  3 14 8. 4 2 

Les  Filles  de  "Bauiere  fur 

lariûeduDanube,&  delà  par 
tiequi  entre  en  Bauierc  la  hau 
te. 

Nousauons  ci  deflus  parle  de  Neu*. 
burg,Ingolftad,Neuftad,Dietphurd, 
AylïadjKclhaim. 

FFendinghen  28.41  48.53 

Fridberg,Fr«fo£erg«/K«  2  8.4 1  48.22 
Schonga  '  28. 3 2 [47 .40 

Lznsbet%,L4ndobergomum 

28. 30)47. 5  6* 
AmbttfccfAmbronii  lacus, 

28.45I47.55 
KàilfpcvgtCarohbergomum ,  ou  Char- 
les-Magne  fut  nourri  2  p.  5  [47. 5* 
VVit Hïfee,  Vermijlacvs  2  p .  2  o  )  4  7 . 4  5. 

M  2  Gttdu» 


Secondepartiedela 


84 

Graduslacm 

Kochelus  lactu  *  9- »  S° 

Italorumlacus  2p.10j47.22 
FKaiTe/burg,  Aquaburgwn 

elta  3°-  ^1+7.54 

TigMrtnuslacus  H-tà+f'Vi 
Munchen,  Monaclnum,  olmCampodu- 
nnm  '  0 
Freylîngen,Fr«.*i»«»»  29.27j48-2° 
AbenfpergM^W,  Cur  h  nue  de  U  n 

mère  Ampfa.  De  cette  Fille  eitoit  Ie- 
an  Auentli  hiftoriographe.perfona- 
ge  de  grande  domaine  2  p.  ?  7|48-  5°- 
Mtl!  28.48j48.2p 
Rhaiii,  rrfôntaignette  riluiUe  pour e- 
ftre  Jieu  de  la  naiiîance  de  George  Ta 
itetter  Médecin  &  ABronomien  tref 
'expert  28.3  «5 |48- ?P 

«fEûgufte  en  Vindelicie,  elle  eft  main- 
tenant en  ruine ,  par  la  panent  deux 
riuierefïflra  &  Loyfa,  qui  defcendet 
'desilpeS,Scefta    '  2p.18j47.-f2 

cBauierelacBafe. 

Grauenau,Gr4«^«M«  3  1.10)48.5 7 


DingolKng 
Lznd&u,Laudunum 
Mosburg 

Lwdshut,Landifbutha 
A  erding,  Ariodunum 
Eckenfeldt 
Scherdingen 
Neumarckc,NM^M 
Oetingen 

Burghautèn^tfrgir/ïw»  3  0. 5  1  4.8 .  4 
Salfzburg^/à^r^nwjo/wil»"**»'4» 

■?  H  0(47.44 
S.FFolfgang  3 1.30(47.4» 

Lauffen,  Lapbittm,  olim  Lamacum  &  la 
ciacitm  3V.30l47.4-f 

T)e  "Khetie  &Vindekte 
Addition  de  Gemma  Frifon . 


30.10I48 
3o.25l48-4'5 
20.35l4S.tP 
20.35j48.tP 
2p.35l4B.to 
30.3^148-20 
31.2pl48.30 
30-23148. 17 
3o.37l|48-  8 


"  ~  ÏL i:\:,totmnl  Vûiâierranfous  Va%  * 
PS  Honte deTrogus,a  eftt  atnfi  nomee  par 
vn  Captamedes  Hetrufquesjefqttelseftïs 
par  les  Gauloys  dechajfez.  de  leur  pays  >  fe 
placèrent  entre  les  Alpes  prochaines  de  U, 
feparez,  des  Suiffes  de  la  part  de  Ponët,  par 
le  mont  S  .Godart,  laquelle feftend  des  Al  - 
pes  vers  la  part  de  Septentrion  ,  puis  par  la 
ligne  qui  conioint  les  teftes  du  Ebtn  &  du 
Danube .  Vers  le  Septentrion  elle  feftend 
fur  le  Danube  jufques  a  31M.gr ez.  delongi 
tude,&  de  latitude  47 .minut.io.Elle  a  du 
cofte  de  Leuït  U  riuierè  de  Lech,  la  fin  plus 
méridionale  de  laquelle  a  34.  degrés  de  lo- 
gittide Je  latitude  fy.et-  /ç. minutes,  &Je  la 
part  de  Midi  .elle fe  termine  cotreles  Alpes. 

Cefteprouince fut  taJis  au  temps  del'Em 
pereur  Auguilè  auecYwdeltcie &  les  Nori- 
ciens,qui  font  ceux  de  Krainerjofjedee  de 
droiftpar  IcsRotnains  qïu fi  roo. ans. Main 
tenant  les  Sueues  en  tiennent  la  plus  gran  - 
departiey&  ceux  qmbabttent  es  Alpes, par 
tic  de  laquelle  eft  dicte  Algoute  &  Brijgav, 
qui  eft  prochaine  des  Alpes . 

Vindelicie ala  contreede  Rbetie du  cofte 
de  leuant  \  du  cofte  de  Septentrion  le  Da~ 
nube  iufques  a  34Mgrez.de  logitude,ou  la 
riuierc  ditte  En  s,  s'eftognantdu  Dan^c, 
tire  ver  s  le  Midi,  diuifant  la  cotree  de  Krai 
ner  de  Vindelicie  ver  s  la  part  Orientale,  & 
le  cofte  Méridional  tient  aux  Alpes,  le  Duc 
deBauiere  tient  a  prefent  la  plus  grade  par 
tic  de  ce  pays  la,  qui  eft  auftt  appelle  Bauic- 
re3ceux  de  Sueue  en  tiennent  aufi  quelque 
portioniApres  Noricum,qui  eft  entre  la  n- 
uiereEns,&  la  montaigne  dicte  Càiusja- 
quelle  feftend  du  cofte  des  Alpes  btenauant 
vers  le  Septentrio,&  de  ce  cofte  la  aboutit 
fur  le  Danube, &  du  cofle  de  Midi  aiw  AU 
pesé-attmontdïd  Caratiaca.les  habitas 
decefte  contrée  en  la  part  d'Occident  f r,\t 
aitft  XUuariens.  Cefte  contrée  eft  plus  feM 
le  en  grain  qui  vin^t  e;l  aLih::~<:giir  36, 
degrés  $c,  minutes tde latitude  4/. 
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.  LaÈegiïîî  Tirel qui  eftentreles  Al- 
fes,fuit]apres  cefte  ci ,p lus  fertile  en  vinqu'ë 
bkz..  Ptolomee  met  deux  Pannoriiïi/tft  à 
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taie  d'Auïlricbe,  dont  tlz,  furet  néanmoins 
par  la  grâce  de  Dieu  dechaffez.  a  leur  honte 
&  vitupère  par  vne  excellente  etmemora- 


fcauoirla  haute  &la  baffe: la  haute eji  bor  ]  ble  vitloir'edes  Chrejtiens.Enpn  cep  par- 
née  &  clofe  du  pays  de  Bauiere  en  la  part  j  tic  de  Pannonie  qui  eft  iointe  a  là  Dalmatie 
de  Portent ,de  Septentrion  du  Danube,et  du  j  et  aux  montaignes  eft dicte  Croacie. 


coftede  Leuant,  elle  a  la  baffe  Pannonic 
laquelle  e%  diutfee  d'icelle  par  la  ligne  tirée 
far  41.  degrez,  de  longitude  du  Danube  iuf 
ques  au  mont  Bebius.  Lequel  montfauan 


Confeq> emment ,  les  Régions  par  mm 
icy  mentionnée  s  jt  quijont  par  Ptolomee  fe 
paremet  défaites, fout  par  aucusautheuts 
fàcdemes attribuées  al Akmaigne,car au- 
ceducoftedes  Alpes  vers  la  GrecelfcyeJFla  ftiy  parle-on  Aleman^tnefont  les  habitant  * 
mefme  région  quenous  appelions  au  lourd-  j  dricelles  gueres  diffères  des  Alemas  en  leurs  " 


buy  Aujtrtcb&tpays  plai(ant,ome&  anobli 
de  fontaines  ,  abondant  en  poijftm  %  &  bien 
pourueudeboys,  fous 30. degrez  de  longitu 
de  47 ■.  de  latitude. 

Puis  la  partie  qui  eft  ioïnte  aux  Alpes  eft 
diiïeStirie ,  pays  riche  de  fer ,  &  qni  n'eft 
dejpourueu  de  mines  d'arget.Et  prenant  de 
cefte  contrée deuers  le  Ponent  oultnle  mot 
Cecius  ,eftle  pays  de  Carintbe  &  la  Conte 
de  Foriul ,  petites  contrées  &  aquatiques , 
pour  eftre  voifwes  des  Alpes  :  car  quand  les 
neiges  qui  font  en  tre fh  r ande  quantité  en- 
tre les  Alpes  fe  viennent  a  fondre  par  la  cha 
leur  du  Soleil,  elles  eniwyenttrefçrandea- 
bondanced'eaueen  ces  endroit!; s  la.  Panno 
me  là  baffe  eft  limitée  du  cofte  de  Pûfîet  pax^ 
la  ligne fufdtcle,& de  la  part  de  Septentrio 
&  Leuant  de  partiedu  Danube  &  du  mot 
Bebim^uaft  tout  ce  paysla  eft  maintenant 
dtCt^Hogrie,  du  nom  des  Huns  quifuyhles 
inondations  de  la  Mer ^indret  %comme  Ion 
dicl,du  p+iys  de  Ru  fie  en  cefte  région  la. 
flï&npereur  qui  eft  Roy  de  ce  pays,defen 
feur  trefv aillant  de  Ufoy  Cbreftienne,faicl 
contïmwllemet  et  auecqnes  trefgrdds  frais 
&  labeurs  la  guerre  contre  les  Tu*çs}quife 
ruent  fur  ce  pays  par  telle  impetuofttê  qua 
peine  leur  peut  il  refifter, voire  &  ont  àe  no 
ftre  temps  rendu  quafi  tout  ce  pays  de  foie, 
&  font  mec  frayeur  de  nous,  &  mferable 
Jeflmcliondes  habitant  de  ce  pays  la  parue 
nt:^  A$?ojfe  armée  iufques  A  Vienne  «pi- 


façons  et  manières.  Quant  a  leurs  montai- 
gnes &  rirmres  nous  les  auons  déclarées  eu 
la  deferiptio  des  pays^lUirieou  Liburnie  eftm***c' 
aprefent  nommée  Efclauonie,&  parPtolo 
mes  Dalmatie,  laquelle  Glarean  eftime  de- 
uoir  eftre  mifea  part .  Elle  eft  enuirmnee 
d'H  iïlrie  de  la  part  de  Ponent,  &  a  du  co- 
fte de  Septentrion  Auftriche  &  Hongrie,  le 
mont  Bebius  entre  deux ,  qui  eft  auf  idicl 
Sardonius  par ■ptolomee,&  fteftend  dît  cofte 
du  Leuant  vers  Mi  fie  la  haute, l'autre  cofte 
eft  mouillé  de  la  Mer  Adriatique  ou  la  hau- 
te, 

'q  Les  peuples  de  cefte  région  font  fans  ci- 
uiltté  &  induftrïe ,  toutesfoys  propres  au 
mettier  de  U  guerre, en  quoyilz.  nom  aydet 
bien  a  fouftenir  les  ïnuaftons  et  impetuofttê 
des  Turcs.  Hz,  ont  jadis  efte  pommez,  Dal- 
matesdu  nom  d'vnDcdmwim  fquïfut  vain 
cuparScipto  Nafica  C  on  fui  Romain,  et  de 
ce  nom  vient  Dalmatierpuis  on  t  efte  depuis 
appeliez.  Efclauons  d'vne nation  de  Schytie 
ainfti  ditte  Jaquette  occupa  Jllirie^d'tci  eft; 
procède  le  nom  de  Efclauonie  jlle eft  fous  A2 
degrez.  de' longitude,  é*44  àe  latitude. 

d'<tÀ  ujlrie  ou  T^annonie 

la  haute. 
En(a,  difte  par  au ciins  Laurïanum  & 
Lauriacumy  3  2. 4 5)4 8.  o 

S.Leopold  34  22548. î  2 

M  1  Neu- 


Seconde  Partie  de  la 


%6 

Neuftadt,N**M*  J4-4-5l+7»5+ 
YilUSantti  Pétri  34-  5  8 |48  •  ]6 

Les  filles  dJuflrieJom 

gnantiaRiuicredu  Danube. 

«fta  Jî.jo  48.  4 

3  3-4-3  4-|-  « 
cWf<  34».  5  4*-*4 

Melch,M^/ic«w       34;  M4»;  1 

rVîêhne  en  Pannonie,  Pcoiomee  1  ap* 
pelle  luliobon4t& autres  4b  ,  •«  C*/fr<i 
VUuUnxyùU  capitale  dMuftrie.deuat 
UqueUe  le  grand  Turc  mit  le  fiege  en 

• 1  l'an  t  5  3  3.  mais  Empereur  Charles 
le  G  uint  arriuât  la  auecques  vne  puil 
(ânte  armée,  le  Turc  fut  content  de 
prendre  la  fuite         3  5-  *|48-22 

Les  Villes  de  UTromn- 

ccdcMorauie. 
0\muntz,OlmmutEburumt  Ville  pnn 


T orgau,  Argelid,       ;  0. 3  6\  $  t .  3  * 
Le  mor  t  «Sainte  Anne,  Anneberga 

eftâ  30.20j50.5t 
Ley  ptzig,Li/>/k  2  p .  5  8 1 5 1 . 1 4 
Grjfm,Griwrf  3  °-  * 1 1 5 1  •  *  5 

teyïznig,  igfcmgum  jpaysd'Apian, 
'  4utheur  de  ce  liure,Fiile  afsife  lur  vne 
haute  montaigne,  bien  munie  par  arc 
&  nature.ayaut  vn  chafteau  iur  la  mô 
caigne  dicl  Middelftein.Ccfte  fille  eft 
fous  là*  rurifdiftion  des  tresilluftres 
D  ucz  de  Saxe.  La  palfe  auec  vn  doux 
murmure  la  Riuicre  Moka  qui  eft  tref 
claire,  venant  des  montaignes  de  Bo 


34.40 
3  3-25> 

34.  0 
24.20 
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cipalede  Alorauie 
TtcbxtzJrebetU 
Zu*m,ZuamU 
Troppan/rrop*»* 
Prynn.Brarow  34»  °|4I) 

efta  34.45l49.jS 

Les  Villes  de  Slefte^. 

StttawUfcftà»*        32'  rt1)01)1- 
GoAitzfiorUtïum      3  2- 3  °l  c> 1  •  0 
Pte(lni,rrrffi/l4«w,iadis  B/i^rçu,  Pille 
capitale  de  Slefie    34.34!  5 

et*  33.  M5».3* 

^«4  3#  8I51.30 

Bautzen,P*«£itf«»»     3,'?0l^t'  0 

Les  Villes  du  zfMar^ 

quifatdeMifnie. 
eft*  '  K45ÎH-  5 


heme^ft  a 
Buec 

Rochlîtz,Ro^/i/i«wf 
Dobeln,D<?fo/i«w 

Çnbuxgjnburgum 

KemmtztCbemmtium  30.3  5|  50.56* 

Céétoffî***  2p.2  8|5*.  8 
Mersburg,  Martisbargum.MdrnnopQlft, 


30.20)5  t.to 
3o.2t|5i.  7 
30.15I5L  » 
30.32  51.  ? 
30.14I51.  8 
30.3pj50.58 


34 
o 


efta  2P.35  5* 

Drçicn>ritefend,Dn{dA  3  t.  3  51 

Les  Villes  de  laVucbe 

1  de  Saxe. 

VvittcmbergjPto.C^WjFniuerGté 
du  pays  du  Saxe     30. 30)51. 50 
Hâlber(radt}Ptolo.  VbeugarZ,  Hdlber- 
ïiadium      »  28.38l52.1t 
Luneburg  ,  lunaburgwn ,  Aralum  ,  & 
Mmonit  2  7.5o|54.  o 

\Sam{nch,Brunfuicuin,  Brunoms  vtem, 

eft  a  °J5*:3  + 

Embeck,  EwWm  ,  Heu  ou  on  bralle  de 
tresbonne  bière     27. 32h2-  * 
Lebenberg,Lfo&«rg2  28.  2I54.10 
Hz\,Halli(velHal4S4XQM*, 

m*  *f4P  5»-4» 

Lubeck,L«^f  «w       i  8 . 2  o  |  H,4& 
Meydburg,M4^«^«w,  Vdrtbeaùfê* 
lis,ptohMehHmtAKhwçkhef 
«lia  ao.38|52.z* 


Cofmographie  de  Pierre  Apïan. 
30.44(51.42 


Hersburg 

Biemcn,Br«»w  25.  0)53.40 

Minden tMindena  2  5 .44I 5  2 . 5  o 

V  Vcrden,  VVerfon*  2  6. 3  5 1 5  3 . 2  5 

Hangerhufen  25.13)5».  3  p 

Eyfleben,I/fefo*  2  p.  2  o  j  5  1 .46 

Les  Filles  de  IVejlfhale. 

^MÛndet \Monaftfrium,  PteL  Mediolaniiï, 
►f^  Ville  Capitale  de  FFeftphale ,  que  les 
Anabapttftes  ont  autre  fois  appellee 
nouuelle  Icrufàlemjefquelsrayât  te- 
nue par  force  bien  long  temps,  ils  en 
furent  dechafiez  leiourde  la  natiuité 
S.  Jean  Baptifte,  Tan  1535.  Et  Jean 
de  leyden  coufturier,  qui  eftoit  leur 
chef,  lequel  ils  diloyent  Roy  d'Ifrael 
&  de  Sion  ,  fut  chaflie'  de  telle  forte, 
qu'ils  le  pendirent  tout  vif  enclos  en 
vnecage  de  fer,*  la  tour  de  S.Lâbert, 
&  la  le  laiflerent  mourir  de  faim, 

elle  a  24.  S  52.  o 

Ofenbrug,0/iw6«rg«  24.16  52.30 
Pidehome^adebarna^rtoLTeuderium, 

cita  25.38)52.  o 

Soeft,£« fatum  24. 5  oj  5 1.43 

Les  Villes  de  HejJL,. 

ButzbacMitf zirfd&iir  25.30I50.35 
Caffel,  Caftita,  Vîobm.Stereontium, 

cfla  26.36)51.24 
Marpurg^Mrfrptfr^J'niuerfité  du  pays 

deHefie  ;  5.45)5  1.  o 

Alsfeld  2  c»  •  »  5 1 5  t .  o 

L  es  Villes  de  Frife^* 

G  roe  nin  gen  ,Grfl»i»£4,  P  teio.  P&/f«w,. 
L>alijs  Amtfta  22.54l5j.16 
amme.Tfrrfw*        23.  4)5  3.22 
SvvoMe^MllityPtolom.  Naual'w, 

ellea  12.  8)52-47 

Emden,Ew<fc  2  3;  16(5  3.2  8 

^  iJockûm  y  Vockena,  c'eft  le  lieu  de  la 
naiflance  deGemma  Fnion,Medecin 
&  Mathématicien  excellât  a  Louuain 
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&efta  2  2. 2  6) 5  3.42 

Les  Villes  de  Hollande, 

Prefque-Illc. 
Am(ierdam,iî»///^4œ«»j.  Fille  trefc 
belle  &  fort  renommée  pour  le  fait  de 
marchandife  21,  4]  5  2 . 3  9 

V rrechtjEuefchejF/f raieiïum,  Vtricefi* 
um,VViltebftrgium,  2  o.  5  2 1 5  2 . 1  6 
Dordrccht,  Dordraciï,E(ïipic  des  Tins 
d*Alemaigne,  &  des  marchandifes  q 
defeendent  par  les  riuieresdu  Rhin, 
&delaMeufe  10.56)52.16 
Kampen,C4»<pw,  VtolomMAnArmanù^ 

eft  a  21.22)52.5 
teyden  ile]dd3lugduïtumivel  vt  alijs  Lu 

godinum  20.47(52.44 

Les  Filles  de  la  'Duché 

de  Koliacey  a  l'entrée  du  Che- 
ronefe  Cyrobrique ,  qui  eft  au 

iourdhuy  di&  Dannemarc. 
Flensborch,F/«?^«rg«  28.18)56.  7 
Hamborch ,  Hamburgum,?  tolo.  Treut, 

eft  a  2  7.  0)54^24 

Neumunfter  27.40)5  5.1  6 

Plone,P/f«w4  27.55)55.  4 

Sleefvvyck,57 '  fdigum  28.10)55,54 

iLê s  Villes  du  ^Royaume 

de  Dannemarc,  àïû  par  Ptolo- 
mee  le  CheronefeCy  mbrique* 
YVorken,  VVercena  28.37)57.23 
Arhufen,  Ârrufi*  30.58)56.53 
Rypen,Ripà  2  8. 3  4!  5  6.47 

WiborgyBtùurgum  31.28157,26 

En-jlaDuchèd£-> 

Meckelburg. 
Roftoch3Roflocbium,PtoloXacifargtttm, 
3#.  14)54. 3  6 

Les  Filles  du  a5\^arqui 

fat  de  Brandenbourg. 

Wdf- 
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Seconde  Partie  de  h 


WcXfoicKWelfMbu  29-4515  3- 1  5  I  saigne,  dm  la  première  Région  qui  f  offre 
BrandenborcM^wfckrgaw  du  coïle  de  Septentrion  efl  la  Ert( e,  qui  re- 

30.35)51.36  tient  encore;  [on  ancien  nom:ette  ejt  a  pre- 
Aw\bute,Uauelbitrgum  2 9  ■  5  5 1 5  3  •  *  5  fent  diuifee  en  troys  parties, feauoir  efl  Fri- 
<Frâncfort  iar  la  liuicre  Odera,  ville  &  \feOufntale,Occidentale,&  celle  du  milieu 
Vniuerfitédupays  30. 34]  5  2.3  3  \  ou  efl  la  Ville  de  Gronmgbe  .La  Prouince 
Bctlih,Bfr/i»««         3  1.2,^15^5  »  |  prochaine  a  iccUeeft  Saxe  ouSaxonie ,  qui 

Les  Villes  delaVuché 


dePomerame. 

Stet\n,Stetinum  33«2°l54'  0 
Camin,C4wi««»/,  Ville  fpifeopate  du 

pays  3  5-  *|54-  6 

SundtySundis.Vtolo.Buniuum 

ellea  3  1. 14)54.  6 

StMg2LràyStargardia}Alb.Çrantz.ioiVrbs 
vêtus  33.50)53.50 
Ciyv(vvo\,Gripfeudlâa:PtohAnritium, 
31.5dl54.t8 
Golmon, Golmona       3  3 . 54I  5  3 . 5 o 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

AL  emaigne  f ir  nommée  la  grande 3tou~ 
che  au  Rhin  de  la  part  de  Ponent ,  & 
du  cofte  de  Septentrion  aboutit  fur  la  Mer 
Germanique. Elle  a  en  la  part  de  leuant  la 
Riuiere  qu'ils  appellent  VVtxel,etla  mon- 
taignediiïeCremmtz.&  Semnttz.:le  refte 
d' Alemaigne  eH  enclos  entre  le  Danube  & 


eft  au  défions  deluytlandé  Holflain}ou  au  ^ 
de(fousde  Dannemarcks  Us  peuples  duquel 
pays  font  les  premiers  après  les  Dannojs  ,  " 
comme  récite  Ptolomee  en  fort  Hure  2.&les 
autres  font  les  lbyeoysy  Erifons,  Bm/jfljf, 
ceux  d'Engcrn,  &c  ".  Le  pays  de  Saxe  a  en 
oultrc  ceux  de  OuerijJJel7  de  la  part  de  Vo- 
net  près  le  Khin,le(quels  Pime  appelle  Isle- 
uons.&Hes  Sicambriens  lèursvoifws .  Au 
lieu  de  f  quels  efl  a  prefent  la  Duché  de  Guel 
dresmecquf  s  la  Conte  de  Zutphen,  &  Vil 
les  prochaines. 

Senfuiuent  tirant  vu  peu  plm  furie  Mi- 
di les  anciens  Lombards^  Cafluariens^en- 
ceriens,&  lncrions,quifouhyet  habiter  en 
la  contrée  qui  eft  au  iourhuy  le  pays  de  Hef 
fe  en  partie ,  à  en  pari  le  pays  de  VVefl- 
pb  aie, autrement  le  s  Bufatteres  &  Chemes 
babttoyent  vne partie  de  VVeftphale,  &  les 
Canes  habitoyent  en  la  parue  de  Hejjequi 
"fl  la  plus  Orientale,  lufques  en  Turingie  , 


les  Alpes  Ce^e  prouince  a  efiedifte  Gtm±  S  qui  eftojt  lors  habitée  par  les  Cattuanens. 
nie,  pour  ce  que  les  habitas  d'icelle  fembloy  \  Plus  encores  d  cofle'duRbtn ,  et  plus  vers  le 
enteïlre  frères  des  Gauloys .  Les  noms  dis 
contrées  d'icelle  ne  f  accordent gueres  a  pre 
fent  auecceux  que  les  ancïésleur  ont  d'one. 


Pline  diuife  toute  l' Alewaigne  enewq 
Régions  jeauoir  efl  les  îfleuoiis,  qui  font  les 
We(lphales  votflns  du  Rhin  ,  puis  les  Her- 
mionsy  ïngeuons  près  de  lafereft  Speshart 
Vindeles,  qui  font  ceux  de  Bauiere  ,&4es 
Veucins^font  a  l'vne  des  bouches  duRhin. 

ptolomee  la  diuifee  en  trou  parties  prin 
cipales,  fcauo\r  eflU  haute  Alemaigne,  la 
baffe  Alemaigne,  &  la  grande.  Nousauons 
dejiadictde  celles  la.  1 

Refit  4  parler  de  U  tierce  partie  d'Ale- 


Midi  habitoyent  les  Intuerges  ,  enuiron 
Heydelberg,etceux  de  Baar,  &les  Carith- 
mens ,  la  ou  on  ellime  quefoit  au  iourâbuy 
Vrancome  noble  Région  d' Alemaigne,  en  la 
longitude  de  enuiron  de30.degrez.et  fo.en 
latitude.  Et  quant  a  la  Région  deMtfniet 
elle  fefiend  le  long  de  la  Riuier  Elben ,  ou 
Ptolomee  a  mis  les  Camanes  et  Lubantes , 
qui  font  ceux  de  Tvvendt ,  fous  36.  degrez. 
de  longitude \et  p  de  latitude. 

En  après  Sueuejaquelle retient  encores 
(on  nom  ancien  ,  ef  furie  Rhin  et  près  U  » 
jource  de  Danube,  et  le  pays  de  Valley  s,  qui 
efl  près  les  fourcesduRJwfne  entre  les  AU 

pes, 


Cofmogrâphie  de  Pierre  Apian, 


pes, laquelle  contrée  les  aucuns  mettetjmais 
nottre  defeription  efl  félon  Strabon,& fi-cor 
refyond  a  celle  au  tour d'huy.  Si  efi  ce  toutes 
foysque  Ptolomee  a  colloque  les  Sueuesau 
lieu  ou  nous  auons  mis  le  pays  de  Saxe,  ce  fi 
àfcauoir  entrâtes  plus  anciens  Angloys  & 
Lombards. 

Nous  auons  iufques  ici  procède  en  la  de* 
fcnptiondelapartied'  Alemaigne,quiefi  du 
Septentrio  tirant  vers  le  Midi ,  &  entre  les 
riuieres  du  Rhin  &  Elben  :  &  maintenant 
fumant  le  mefme ordre  nous  difeourrons lé- 
ger émet  fur  ce  qu'ily  a  entre  la  riuiere  d'El 
ben  &  VVixel ,  laquelle  narration  faifant 
toutes  fois  y  nous  ne  voulons  vousaffeurer 
qlle fera  entier emetïufie ,  mais  en  diras  feu 
lement autant  qu'en  pouuons  feaueirpar  co 
iefture>faifant  collatïodela  nouuelle  deferi 
piton  du  monde,  auecquesles  tables  Cofmo 
grafiques  de  Ptolomee. 

Ainfi  donc  la  dernière  contrée  de  terre 
ferme  qui  pefiend  vers  le  Septentrion,  ejt  la 
Prefqu'lfle  Cymbrique,  les  peuples  de  laqlle 
font  les  Cymbres  ou  Iuytladres,Charudess 
Phundufes ,  &  ceux  qui  font  par  Ptolomee 
appelles  Cobandes  &  Cbali ,  entre  le f quels 
font  ceux  de  Htfftein  &  de'Slefvvijc^mais 
nous  les  appelions  tout  d'vn  nom  Danoys,et 
teïle  Prefqu'lfle  ou  Cherfonnefe  Cjmbri- 
queDannemarcl^,  les  autres  la  nomment 
luytland  &  Holface,ouHolfiein3qui  efl  a  di 
re  en  Erancois,  Pierre  creufe.  Et  les  peuples 
quiplus  tirent  vers  le  Midi  éOrient ,  font 
les  Verunoys&Pharodins,auiourdhuy  ceux 
de  Meckelbur g,  fous  37 .degrez,  delongitu- 
dey&  entàion  j6  Je  latitude. 

Puis  le  pays  dePemeraniefeftendiufques 
4  la  riuiere  VVixel. Laquelle  Pomeraniefut 
tadis  habitée  par  les  Sidinians  &Ruticli- 
ans.  La  Marche}quiejtcotreeanctè~ne  ainfi 
nommée,  t fi  mife  oultrela  riuieïeElbenJes 
peuples  de  laquelle  Ptolomee  appelle  Senno- 
nes)loccobardes,& Batins.Les  Lutyburies 
qui  font  ceux- de-Slefio,  font plus  QrCetaux 
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que  ceux  ct,lef quels  Lutyburiens,font  com- 
prinsfous  la  nouelle  Marche f  en  40.  degrez, 
delongitude3&f3.  delatitude. 

DelapartdeMidi  fuiuent  les  contrées 
Slefte&Vratifiauieaffez,  fertiles, les peuples 
dejquelles  ont  efié  appeliez,  Dandutins  & 
Cognes  a  40,  degrez,  de  longitude,  &  s o. 
de  latitude,  minutes  40. 

Et  àe  la  près  la  Riuiere  Elben  ,fe  trouue 
le  Royaumede  Boheme,qui  efl  enclos  demn 
taignes  &  de  partie  de  la  fore  fi  noire,lequel 
efi  abondant  en  bledz,  &  grains,  a  36.  de- 
grez, 20.  minutes  de  longitude, 49.40. mi 
nutes  delatitude.  Ptolomee  marquelesBoe 
miens  quafi  enlamefmeafiiette ,  mais  vn 
peu  plus  tirant  vers  la  Riuiere  du  Danube. 

Puis  tirant  vn  peuplusvers  leuant  & 
leDanube,efi  laRegion  de  Morauie ,  laqlle 
f  ëftend  iufques  aux  montaignes  de  Sarma 
tie  ou  Ru  fie, laquelle  Morauie  eïl  abondât  e 
en  grain  &  en  vin.  Ptolomee  appelle  les  peu 
pies  de  cefie  contrée  Marcomannes, au  iotir- 
dhuy  Merhern,  fous  40.  degrez,  de  longitu- 
de, &  de  latitude  4%.&  demi.  Et  voila  quat 
aux  contrées  et  peuples  dJAlemaigne  les 
plus  renommez.. 

Les  principales  montaignes  d'Alemaig- 
ne  font  les  Alpes,  qui  la  dtuifent  de  l'Italie 
aso.degrez,  de  longitude  .et  delatitude^. 
46M47.  La  montaigne  S  carpant  s  efi  fous 
44.4S-46.et  47. degrez,  de  longitude \et4S 
de  latitude,  toutesfoys  elle  n'occupe  tant  l*A 
lemaigne, corne  elle  la  borne.  La  montaigne 
Anobius,  qui  eïl  dicle  Steigervvaldptien- 
vvald,Speffart  et  Bar,  qui  font  les  montaig 
nés  du  pays  de  Hejfen,  et  des  Régions  ci  con 
voifines. 

fTtJâ~ëncores  en  Alemaigne  plufiernsfo- 
reslz,  trefefpoiffes ,  la  principale  toutes  foys 
celle  qui  femble  efire  mere des autres ,  est 
la  for  eïl  Noire.qui  a  fon  commancement  a 
la  montaigne  Scarpants,  et  enutron  le  pays 
de  Bohemejpuis  fejpandat  etgaigntt  pays 
par  toute  VAlemaigne,  fefiend  iufques 
N  aux 
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aux  ment  s  Hyper borees,  maUce  pendant, 
elle  'à  divers  noms ,  filon  les  diucr fis  con- 
tues  ou  endroia s  ficelle .  Car  enfin  corn- 
manceniet  elle  cjî  Meforeft  Noire  fuis  elle 
pend  fucccfiuement  autres  et  puis  autres 
noms,  Mja  encores  vne  autre  grande  for  e(l 
que  Ptoloniee a  appelle  Semana ,  aprefint 
Duringervvald,començant  presdeThurin- 
ne  •  ctfeïlenden  dtuerfes  parties  de  ?  Aie- 
maigne. 

^TéTR  mer  es  d'Alemaigne  font  celles  qui 
(enfmuenu  le  Danube, qui  commence  en  U 
'foreft  Notre, no  gueresloing  des  Alpes }a  30 
âcgr ez.de long,  et  *S.  10  min.de  latitud. et 
ayant  receu  placeurs  autres  Riuieres  3fin  ' 
va  defgorger  au  pont  Euxin.  • 
^TTKhtn,  leql  for  tant  des  Alpes  et  de  ïen 
droite  ou  eïl  la  très  haute  montaigneS.Go- 
thardfiu  der  Vogel,  et  fin  vapar  troys  bou 
cbes  redre  en  la  Mer  entre  Trtfiet  KoUade. 

La  MofeUe  laquelle  a  fe  s  four  ces  près  le 
nu>nt  des  faucilles, fe  vient  rendre  dedans  le 
Rhin.  Et pareillemei la  Meufiquiprentfon 
origine  ajfez,  près  de  ce  mont  des  Faucilles , 
fi  vient  auft  méfier  dedans  le  Rhin  auprès 
deBrabant. 

La  riuiere  Amafus}  vulgairement  appel 
lee  lemsjaquelle  a  fa  four  A  en  VVejlpha- 
le,pajjant  par  les  pays  de  tri  fi,  fen  va  ren- 
dre en  la  Mer  Germanique. - 

Le  We fer, commençât  en  Thumge}fen 
va  aboutir  en  la  Mer  Germanique. 

la  riuiere  Elben ,  qui  a  fin  origine  près 
de  Bohême ,  laiffant  Dannemarckau  cofte 
droitt  fen  va  defebarger  en  la  Mer  Germa 
nique.  f 

La  riuiere  vulgairemet  difte  Spre,four- 
dant  des  montaignes  de  Bohême  &  Schlefe 
coule  en  la  Mer  de  Rupe.  Oder  riuiere  qui 
tftenlapartdeleuantfuitcefie-cy.  ^ 

Finalement  vient  lariuiere  VVixel,  dot 
Ujource  ejl  es  montaignes  de  Rufte,&  dt- 
uifant  l'Alemaigne  de  Sarmati*  9U  Rufiie, 
(ouïe  en  U  Met  Rupicnne. 


Seconde  Partie  delà 

Senfuit  la  Sarmatie^uon 

appelle  autrement  Scithie  ,  en 
laquelle  font  contenues  Hon- 
grie,Polo^ne,Rufsie5  Liuonie. 
Pruiïè,  &VVaiachie. 


Les  Villes  de  Trufîe& 

des  MaflTagetes. 
DàVitCvvkkDantifcumfiedanum,  Fille 

marchande  3°*  2I  54-54* 

P£uefchedeSâbienfe  44-  5>h5-  0 
Coninxberg.Mowj  Regalk, 

e(U  4t.1dl54.17 
MMknbm&Marid'urgum  Pmjïu, 

efta  35M3l54*43 

Les  Villes  âe^ie 

ouRuthenie. 
Lipniz  41.  3  49*45 

Sambock  4*»45  4-9-4 1 

C\\o\omz  >o\iCoUmia  4.6.  o  50.27 
Leob urg,  Leopolis       4  3 .15  50.33 

Les  Villes  de  Liuonie^, 

qui  eft  la  dernière»  Prouince 
d' Alemaigne,  &  de  la  Chreftié 

te,vulgairement  appeiiee 
Liefland. 
Marienbourg  en  Liuonie,  Mar'uburgu 

Liuonia  5  o.  5  d|  5  8 . 3  3t 

Rzud,Reualiat  Euefchê  5  o .  2  3 1  -5 1 . 5 
Rye^^Fille  Métropolitaine. 

efta  '  50.  oUo.  o 

Hapfel  4,£uefche  50.52jtfo.40 
TrabaEglife  51.  5Î55>- 5 5 

Villes  de  UDuchè de 

Maflbuie. 


Machoph 
VVifchcgrad 
Rube/choph 


43,25 
40. 1 7 
4.^.45 


52.  4 
52.  4 

VM4. 
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Villes  de  la  Duché  dc^  Les  Villes  de  la  Tartri- 


Bilde 
Colme 


Tithuanie. 

50.40I54.12 

Senfuiuet  les  l^oyaumes 

d'Efcanie  &  Dannemarck,Pre£ 
qu'Ifles  en  la  Mer  de  Sep- 
tentrion. 


tundis,ouXunda 

Ilizeburgum 

Etick 


I6.10 
3  5-4* 
35-  5 


5/-  0 
5^.58 


Les  Villes  du  Royaume 

deNoruegue  Prefque-I fie,  la- 
quelle vulgairement  fappelle 

Schodenmarch. 
Hamora  Euefché      2  8.2p|ô*o.  o 


Dronten5N^r0jk,Metropoliraine 
efta  20.5^^0.50 


Les  Villes  de  Suece. 

Vpfal,Euef£he,Ft>/*/w,  qai  eft  Métro- 
politane  2 0.4  5 1 6 1.  5 

Stockholm,^ ocboimU  4 2 . 3  8 1 <>o .  3 o 
î,j»<r«pw,Euefche.      34.45(0' t.  o 

Les  Villes  du  %vyaume 

de  Pologne. 
Ctacaw,  Cracoma.  Ptolom.  Carroduuum, 

Ville  Capitale  27. 5  o|  50. 12 
Pofen,Pcr«.»<<»ù.  Stragoda, 

efta  53. 18(52.44 

Lanzitza  37.  °|5  2»45 

PetercoUjP^rriww^jOU  Petrkauia, 

eft  a  37.  0I51.41 


que  Gherfonefè,  qui  eft  main- 
tenat  vne  portion  de  Tartarie. 
Cn^ph^Ptol.TbeodoJia,  Ville,  marchan- 
dejadis  appartenante  aux  Geneuois 
efta  63.20147. 20 

La  cherfbnnefëjTVfww  Cher  forme  fus  9 
Perocopska  6%.  0(47 .  o 

PtzecQpJdfbrosJlimo  Taphra, 

60.40I48.  t  5 
Les  bouches  de  la  Riuiere  Hiftriane, 

63.30I47.10 

Les  Viïïes  de  ce  Cherfon 

nefè  auprès  du  Bofphore 
Cimmerien.  F 
VofperOjPd/mwprfrf,  Bofthorium,  m 

64.  0I47.55 
Tyrïftttd  63.30I47.40 


¥  A  S  armât  te  Européenne,  toutes  les  na~ 
rr*.  tions  de  laquelle  auecques  les  peuples 
de  USarmatie  Afiatique,ont  efie  ancienne 
ment  appeliez.  Scythes, puis  Saur  ornâtes  feu 
leme'nt,  qui  font  ceux  que  nom  appelions  au 
iourdhuy  S  armâtes,  adueoJledeSeptentri 
on  la  Mer  de  Rufie,auec  le  golfe  dicl  Trifcb 
bafi .  De  la  part  de  Ponent  elle  a  la  riuiere 
VVtxel,qui  la  diuife  d'auecques  l'Alemaig* 
ne,&  de  la  part  oppofite  elle  a  le  Time  Ta- 
nais,Auecquts  le  palnd  ou  marejl  Ueotide , 
puis  le  mont  Scarpants,auecles  montaignes 
deRufie  font  fesfrotieresducojiede  Midi, 
Cefte grande  ?rouïnce  contient  en  foy 
plufieur s  Régions,  Pologne  la  grande,  é  U 
mineur ,  la  première  ayant  fon  commence- 
ment a  la  Duché  de  Pomeranie ,  aboutit 
furies  deux  coftez.  de  la  riuiere  Wixel,  & 
du  cofie  du  Ponent, elle  s'eslend  iufques  a  la, 
riuiere  Oder  .Les  Vandales  ont  habité  en  ce 
pays, qui  eft  a  4S*deg.de  longitude,&  j2 .de 
Utitu*Laut  n  ?elogne  qui  eU  plut  deuerslt 
N  z 


pi  Seconde  partie  de  la 

Midi ,  tombe  contre  les  monts  de  Ruftie  &  j  que  ceux  qui  ont  fouuent  fréquente  cesquar 

"  tiers  la  dient  qu'Uni  a  aucunes  montaig- 
nesjnais  trefgrandes  &  jpactetifes  foreftz,, 
nous  Auous  toutes foys  marque  ce  lieu  en  no 


Scarpants,  laquelle  afon  propre  Roy,  &  efl 
4  46.degrez.  delongit.  &sudel*tit.  Us 
peuples  qui  ont  vdis  habité  en  cep  cotrte, 
ont  elle  nommez.  BurgionsiCtftobociens& 
Visburgiens  .  Ces  régions  ne  [ont  beau- 
coup habitées. 

Pruffe  région  bienhabitee  & peuplée ,eft 
fit uee  plus  fur  la  Merde  Rufie,aupres  de  Po 
meraniedu  cofte  de  Leuantybien  habitée  & 
riche  en  pafturage&  beftial.  Onadenott- 
ueatt  trouuéen  cette  contrée  force  ambre. 
Les  habit  ans  de  ce  pays  ont  iadis  efteG'otho 
nés  ou  Gjthones .  Us  V étudiant  qui  ont  eflé 
dict  Sudtritens,  le  milieu  de  laquelle  contrée 
•  ejl  enuiron  4-740  Je  long.& s+JeUtit* 
Senfuit  après  du  cofte  d'Orient  &  Midi 
Rqfiie  la  rouge  on  Ruthenie,  les  habit  as  de 
laquelle  font  par  Pline  appeliez.  Roxolans. 
En  après  vient  Podolie  vers  le  Fluue  Tanais, 
Ces  régions  la  donnent  du  miel  &  de  la  cire 
en  abondance ,  &  les  peuples  d^icelles  font 
'  far  Ptolomee appeliez,  Ca'rionSyGilloneSyA- 
maz.obiens  &  Exobigites, qui  font  fous  fr. 
degrex.  de  long.& 51 Je  Ut,  A  cefte  Podolie 
efi  iointeà  tient  touialemet  parvneeftroi 
te  coiointure  le  Taurtque Cher fonefet 'main 
tenant  dtiïe  Perocopska,  a  l'oppofite  d'A- 
chitleum  promotoire  d'Afiey  laquelle  a  prins 
d'ici  fon  nom  pour  ce  qu'il  fe  trouua  icj  vn 
certain  home  qui  le  premier  efjay a  ioindre 
les  bceufsal'arroj.Ceft  vne  Prefquelfte,ain 
fi  qu'il  fepeut  voir  par  la  defeription  qui  en 
a  efte  faille,  maintenant  efi appellee  la  peti 
te  Y  ai tarie g  laquelle  les  Barbares  appellent 
Gafarie,&  efi  fous  b2Jegrez.  delongitude 
é-4-%Je\atitiide. 

En  après  du  cofte  de  la  Mer  tirât  vn  peu 
plus  vers  le  Ponentteftla  Lituanie ,  ou  Pto- 
lo  mee  met  les  Alain- Scythes  O  S t urnes. Le 
mefme a  colloque  les  VViones ,  les  Aribes, 
Scaures,Borufquest  lefanels  oneft'tme  efire 
au  iourdhuyceux  de  ?r0ffe3& pareillement 
les  Vottesfrcs  des  mnt  Rtpbees.  Et  cobien 


ftre description  a  caufe  de  l' auttorité des  an 
ciens ,  ceilafcauoir  entre  les  riuieres  Tbu- 
runte  &  CberfineJ'vnedefquelles  partant 
du  lieu  dict  les  AresdyAlexandre,ou  des  bou 
ches  du  Fluue  Tanais ,  f'enva  rendre  en  la 
Mfr  de  Rufite .  Ceftepetite  contrée  eft  far 
les  aucuns appellee  Cur lande t  laquelle  n'eft 
peuplée  de  villes  ne  de  beaucoup  de  foreftz. . 

En  après  fenfuit  Liuonte,  qui  eft  la  der- 
nière des  regios  de  Sarmatie,  laquelle  a  efté 
cognue  des  anciens ,  &  feftendfort  auant 
versleSeptentrion.prochaine  des  Uyperbo- 
1 ees3les  peuples  de  laquelle  contrée  font  ap* 
pellez,  Pagirithes ,  &  Careotes  &  Carbo- 
nes: La  fituation  d'icelleeft  en  la  longitude 
de  ôsJeçrez.^  0.  parties  &  ^.ojnlnutes. 

S'enfuiuent  après  tirant  vers  le  Septen- 
trion des  cotrees  fi  jpacieufes  quelles  paffent 
oultrele  cercle  Arctique  tla  defeription  def- 
quelles  eftat  réduite  vers  Alemaigne  & Ruf 
fie  ou  Sarmatie ,  faict  corne  la  figure  d'une 
Prefque-Ifte,eftant  en  la  part  de  Midi.  Et  co 
bien  quelle  ait  pour  le  iourdhuy'troys  Roy- 
aumes &  grade  diuerft  té  de  peuples  qui  fe- 
ftendentfort  auant  dedans  le  Septentrion , 
dou  on  eftime  que  les  Gothes%  Vandales,  & 
les  Huns  fouirent  iadis>a  la  ruine  de  gran- 
de partie  de  l'Europe ,  toutes  foy s  elle  a  ;fte 
inçognue  des  anciens.  Elle  contient  le  Roy* 
aume  de  Dannemarckj&  S  candie  ,fous  U 
longitude  de 3$.  latitude  60. 

Le  Roy  aume  de  Suéde  auquel  efi  la  Go- 
th\e Orient  aie  fous  la  long  Je  <tfjeg.lati. 
64  .&  6s*  Il  y  a  en  ce  pays  des  mines  d'or.  U 
ya  puis  après  leRoyaume  de  Noruege ,  qui 
f eft  end  plus  vers  le  Ponent  &  Septentrion 
a  la  long,  de  42.  degrez,  lati.66.  Ces  regios 
eft  ans  entrecouppees  de  grandes  riuieres  & 
ruiffeaux  s'eftendentversle  Septentrion 
font  habitons  lesPilappes  &  VVillapfes%h$ 

mes 
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mes  fauuAges  &  brutaux.  Et  en  la  part 
Orientale  de  la  Me  Prefque-Ijle,  ejifa  Ré- 
gion dicle  Finlande ,  c'eft  a  dire  beau  pays, 
qui  ejt  [oui  le  Royaume  de  Suéde.  Ce  pays  efl 
tout  plat,fertile  et  plaifant^aisfortfrotd 
comme  celuy  qui  ejt  fous  le  cercle  Ai clique , 
a  la  long.  de  ts.degre^  delatit.bu 

S  tintent  aptes  les  régions  dishabitees,  & 
fi  froides ,  quelles  font  continuellement  gla- 
cées.tellement  qu'ils  font  plus  comoàement 
la  guerre  en  yuer  qu'en  eflé ,  &  vojent  en 
cîlélc  Soleil  vn  moys  tout  entier,&  en  quel 
ques  endroicls  plus  longuement  félon  frndi 
nation  delà  Sphère  .  On  void en  ce  pays  la 
plufteuts&  diuersmoftres  en  tous  endroits. 
Et  qui  plus  efl  ^on  y  void  des  diables ,  &  ef- 
pritz,  malings^qui  fe  monftret&  ap  paroi f 
fent  faifant  fer  aces  aux  homes  tuf  ques  a 
certaintemps. 

Il  y  a  encore  s  des  Isles  bien  grandes ,  qui 
font  voifines  de  ces  Royaumes. La  principa- 
le dcfquelles  ejl  Zélande ,en  laquelle  eii  Cop 
penhagbe  ou  Hafnia,cite  Royale,  as7.àeg. 
de  longitude  &  %?.de  latitude. 

Apres  cefle  Ijle  ci  tirant  vers  leVonent, 
preslacoHede  luytlant,  Holfiein  &Slef- 
vvichcîl  ¥ion'te,fous  ff.degrez.de  longi.  ou 
enuMon^é  $6.$Q.min.delatitud.  Femara 
fous  la  long.de  ss.degrez.  20.min.  de  long. 
&  tf.de  latitude .  Lalande  a  la  long.de  36 
degrez.  25. minutes.  L'ifle  Falflerfcus  lalo 
gît. de  \6. degrez.  é  4^tnin,  0  delatit.fô. 
fi. minutes. Et  ces derWeres font  quafiioin- 
gnantes  l'vne  a  lautre.  Et  delà  tirant  plus 
auant  vers  Leuant,  ejl  Olande ,  prochaine 
de  S candie,  qui  efl  terre  ferme,  fous  la  long. 
4$.deg.3Ojni.delatitude.s6.30.minutes. 
En  après  tirât  vers  Leuat3ejl  Gotlandt  ïsle 
fous  la  long.de  4^  deg.40.mi.& s7.de  lat. 
Il  y  a  encores  d'autres  petites  Isles  Jefqlles 
fious  auos  obmispourcaufedebrieuete .  Et 
la  mer  ou  lesdittesljles  fontafifes ,  a  efte 
nommée  par  les  anciens  Mer  Sarmatique , 
&  Ut  modernes  l'appettêt  Mer  fakonneufe. 


de  Pierre  Apian.  #3 

Les  Filles  des  fanges 

Metanaftes ,  qui  font  autremét 
appeliez  les  Sept  chafteaux, 
ouSibenbourgs. 
Ck  fenbuTg^Ptol.Gormamimy 

4  <r.  10  47.3^ 

Zeuzinafurle Danube 46.4 5  45.  5 
Furtarca,Pfo/.P<?/?ittw  44.40(47.  6 

Les  filles  de  Thce  ,  ou 

Scythie  en  Europe,  qui  fe  nom 
me  a  prefent  V  Valachie,la  gra- 
de Tranfîluaine ,  iedi  de  Scy- 
thie,  car  ceft  efpace  qu'il  y  a  de 
Tanais  hifques  a  Trace,  f'appel 

le  Scythic  Europee. 
V Vcyfenbutg, Album  caftrum.  Ttolom. 

Noûamœma  60.  5(48.35 

Chilia^P/o/.  Axiumy  ou  le  Danube châ 
ge  de  nom ,  &  de  la  iufques  a  la  Mec 
l'appelle  Ifler,  &  ceux  qui  l'habitét  fe 
nômentTroglodites  5 4. 2 0)4 5. 4 5 

Filles  de  la  haute  <£Mi~ 

fîe5qui  eft  maintenant  di&c 
Seruie. 

GriechFPreiflenburg,Eelgrade.Ptol. 
Taurunu ,  11  n'y  a  pas  long  téps  quelle 
fut  prinfe  par  le  ïurc.Pres  de  cefte  Vil 
le  entre  la  riuiere  Sauus  dans  le  Danu 
be,&  efl  a  45.  o  44.30 

Nouomontana  47.  042.2*0 

Zendçïin, Singidunum  45.30  44. 3  o 

Les  Filles  de  Dardante 

en  Mille. 
Vlpian,  lu ïliniana  fecuda  48.3  o|4^.^o 
Arichbanùum  47.30(42.  o 

Les  F illes  de  <z5\4i/ie 

Inférieure  ou  la  Ba(Fe,qui  eft 
maintenant  Bulgarie. 
N  3 


Seconde  Partie  de  la 

Schiltorn*  48.  0144.36 

Andtmopoïï  JdrianopoliitVilU  princi- 
pale de  l'Empire  des  Turcs,dcuantla 
prinfedeConftantinople 


42.45 
46\  o 

47-50 
45.40 


efta  5Î'3° 
ïttr'topotis  Mi\e forum  45-4° 
Ton\},Plin.Tomos       55.  ° 
Calates,iadisi£<rr«<?fâ,  54-4° 
Dionjfiopolis,  qui  fut  au  parauant  dite 
Odyffus  &  Crunos,&  maintenât  Farna. 
Aucûs  dient  quil  y  eutiadis  en  ce  lieu 
des  hommes  Pigmees,  qui  furent  tra 
uaillez  &  haralîez  parles  grues, 

54.20l45.t5  ■ 

Addition  de  Gemma  Frifon . 

I Auges  Metanajlcs  la  cotree  defquels  efl 
autourdhuy  appellee  Sept  cbafteaux,  en- 
-tre  le  Danube  vers  la  part  Occidentale ,  & 
le  TtbifqtUyOU  Ceifta  Orietalt& eft  coprins 
entre  les  monts  de  Rufte.eftant  plus  nuan- 
cée vers  le  Midi  que  n'eft  le  tnotCarpatus, 
qui  eft  en  Alemand  appelle  den  Munc.  Cefte 
contrée  eïl  maintenant  adiointe  a  l'Alemai 
gneta45  deg.& }o.tninutes  deUgueur^ 
48.de  latitude. 

Apres  ce  pays  deUz,  [enfuit  la  cotree  de 
Date,  qui  efi  de  fort  grande  ejlendue  &fta 
cieufe,  lespeuples  de  laquelle  jont  parPtolo 
mec  appeliez.  Baftarneset  Getes .  Pline  ef- 
crit  quittent  efte appeliez.  Daces }par  les 
Romains,et  Getes  par  les  Grecz.,  les  antres 
maintient  que  les  DacesfontOccuiétaux 
et  que  les  Gens  font  plus  du  cofte  d'Orient: 
cep  contreeeftaprefent  ditle  Walaclnc, 
fo  us  la  longitude  de  si i  degr.  et  enuiron  48. 
deUtitude^tTranfiluamefouslalongitu. 
de  $o  deg.  &  lat. à' enuiron  49.1e  pays  de 
Dace  eft  clos  du  colle  du  Portent  du  pays  de 
ïaz.,&dela  RiuiereCei\fai&  alepajsde 
Rufiie  du  cofte  de  Septentrïo.  Du  cofte  de  Le 
uant  elle  4  le  Danube, qui  eft  défier  s  appel- 
les Ifter,  &fe  va  rendre  en  la  Mer  parfix 
huches^  eft  encores  borné  du  cofte  de  Mi 
ii  par  le  me  fin*  Danube. 


Il  y  a  afti  deux  Mifies.Miftela  baffe^  la- 
quelle  comprend  mtantenant  BulgarietBefi 
ne  &  Rafcie  petites  contrées^  eft  plus  Sep 
tentrionale  que  la  haute.  Elle  a  Walachie 
de  la  part  d'Occident,  du  cofte  de  Uuant  le 
pot  Euxin,ou  la  Mer  Cimbrique,de  lapart 
de  Septentrion  la  Sarmatiejuk  Trace. Vo- 
laterre  maintient  quelle  ('appelle  Moefie, 
&  celle  qui  eft  en  l'Ape ,  Mijie  :  le  milieu 
de  cefte  région  eïl  a  5  5 .  degré*,  de  longi- 
tude &  47.de  latitude .  Ptolomee  defigne 
&  marque ainft  ces  peuples:  Bulenfiens,Epi 
arenftensJnbaUesJroglodjtes,  &  Peucirn 
qui  fontentre  les  bouches  du  Danube ,  leql 
eft  en  cefte  cotree  appelle  Ifter,  comme  nom 
auons  dit! .  Au  deuantdes  bouches  fepre- 
fentel'Isle  dicte Peucen  ou  Piz,'wa. 

Miftela  haute  eïl  ceinte  du  Danube ,& 
de  Dace  en  la  part  de  Septentrion >de  DaU 
tnatie  du  cofte  de  ?onent,&  par  le  cofte  op 
pofttede  Trace:&  puis  de  Macédoine.  Pline 
enfons.  hure  dénombre  les  peuples  (ticelle 
qui  font  lesTryconefiens,  et  Toplm'tens,  Pi- 
cet!  f  es  et  Darfansxmaintenat  elle  eft  en  par 
tiedicle  Bofine>eten  partie  Seruie,  et  corn 
prend  vne  partie  de  Rafcie  }eftant  fous  la  to 
gituy  de  47 degrés  etdemif  et  enutron  4\* 
de  latitude. 

Les  Villes  du  %ojaume 

de  Hongrie. 
Stulweiffènbure,  Alba  Regalù 

9  3tf.3tfl4tf.48 
OScn^uda,  Ptol.Curta.  Ville  capitale 
de  Hongrie,maintenant  appartenant 
aux  Turcs  37.44147*  © 

Cafcouta  40.3tfl48.20 
VVardin, Varadinum  43.34.(48.  3 
Steinemanger35*£4rw.  En  ce  lieu  naC 
quic  S.  Martin,q  fut  Eucfque  de  Tours 
ici  aufsi  fe  trouua  la  fepulturc  du  Poi 
te  Ouide,ran  1  508.^  3  5-45147-47 
Racb*  3«.34l47.3;r 
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Les  Villes qui  font  fur les 

limites  de  Hongrie  &  Auftrie. 
PresburgjPo/ôwi^aupres  du  Danube, 

3*-  5l+«-  8 
Verre*  àuitas  35.  0)47.55 

leitipontiis  3  5.27(4,8.  1 

Syclas, SycUfium,  auquellieu  nafquit 

Chriiiophle  Colimit  Mathématicien, 

,        .  34.57I+7.5» 
Odenbùrg.S*?/)™/»//?»  35.1  2(47. 54. 

Z^f  "Villes  de  la  marche 

deStirie. 
Guti)Gretz.ai  Sauaria  3  4. 3  5  [46 . 5  o 
Bruck  naderniur,M0r^o«7«5 

34.30I47.10 
Petta  34.20(46.  7 

-£*r  Ui/tar  ^  princi- 

pauté  de  Carinthie. 
Vîllach, Villacum}Piolo. Vacortutn,  Fille 


au  milieu  des  Alpes  3  2. 1  o  46. 2  5 
GortZyGurtua  3  2.  t  6  46.46 

Saint  Vét.S.Vitus}9!im  Canadien 

32. 34146.38 

de  Tirol. 

Brixen,ErfXM,BrfxÙM  30.  0(46.  6 
HdïïisOerii  30. 15146.57 

Infpruck,Oe»i/>0«*  30.  2I46.55 
Bern,F<?ro»4  31.18 144,4*? 

i>.r  %egions dEfclauo* 

nie,Bofnie,  qui  font  illine,  Li- 
burnie,quieft  maintenant 
Croatie  &  Dalmatie. 

Les  Villes  de  jflliride, 

&  Liburnie. 
Saxa  37.50I44.11 
Sdrigna  jStridona.Pto .Sidrona,\'Kix  de  la 
naiflançç S.Hierofme  42.20 (4 3, 20 


m 

37.  ©  144-4-5 

Les  Villes  de  Dalmatie. 

Sz\o\ïa,Ptol.  Salon*  Colottia .  L'empe- 
feurDiocletianaeuicyvn  palais. 

43.20l43.jo 
R^gufijPtoLEpîdafirus,  Fille  marchâde 
&  noble  République  43.54J42.20 
Sebenico  }SïùinicHm,?tûlom.  Simm 

43.  o  43.20 
45.30  41.30 
45,  o  43.20 

Les  Villes  dljlrie ,  qui 

eftprefque-Ifle  vulgairemëtap 

pellee  Hifterreich. 
PohjPtmtÔ  Inka fietas  3  4.40 (44. 5  o 


ScurarijP/o/.&rot/rrf 
Saloniana 


HiftrU  3  5-43145-5  5 

Notiaciww  3  5.41 145.3  5 

Algir^quilegium.AquileiayVilk  princi- 
paledupays  3  3»,5|45»t* 

Friuli,  Forum  Julinm ,  que  les  Italiens 
appellent  Frto^&c  les  Alemans  Frigaul 

^  -  n  n  33-5*l45-  0 
TïiQH^Tergefium      3  3 . 3  o  [44. 54 


Defcription  parti- 

laire  de  la  Grèce. 

Les  Villes  de  tïMacedo 

nie3ou  d'Emathie,  a  eft  a  pfent 
vne petite  côtree  de  Turquie. 

Les  V die  s  des  Tulancies 

Apollonie,  Ville  fur  la  Mer  Ionique, 
efta  45.  6(40.1  o 

Velona?4«/d«  tiaualis  50(30.56 

Celles  des  Slimiotes. 

&u\\is,Stray.Belltaca    45.  0(30.45 

De  Edon  ^Maritime. 

Çhwftopoli,  Neapolu  Maudma, 

elU 
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cfta  *  5t.t5l41.40 

T)e<iAm])haxitide. 

T adino,  Aretbufa  MdcedonU 

cfta  50.tol41.15 

T>e  Qtlcidie. 

Iorifco  7?anormM,  Porc  &  Cité 
cfta  5°-4°l4t-  c 

^u(joulfeou<S\der 

Singitique. 
Franco  caftro,  Stutonïcc 

efta  •  5°-55i4°-55 

T>es  Taraxiens. 

AmpelusExtremA        5  t.i '  5l4°-3° 

Saloniqui,  Tbeffdlonicd ,  qui  fappelle 
maintenant  Salonica,eft  la  principale 
Ville  des  Philippéfes,  aufquels  S.Paul 
cfcriuit  deux  epiftres^vne  dMthenes 
l'autre  de  Laodicee,  qui  eft  chef  de 
phrigic  Pacatiane,ouaufsi  prefcha.Ç. 
Paul  49-5°l4-o-îo 

WesTelafgiotes. 

Jolcos  5 1.50138.5* 

LesViUesdeTbtwtide,] 

enlaMerPelafgique. 
Demetriade,D*w*/rw*  5  o.  30]  3  8 .  r}6 
Larizzo,  Un/*         5  1.2  0)3  8. 50 
Ziton.T^  5  1.1 0)38.30 

Tïes'Tauleutians. 

Arnïjf*  45.20(40.40 

filles  des  Elymiot es. 

Cannina,E/7»i4        4  5 . 40 1 3  p .  40 

T>e  Orejlide. 

AmdntU  4*.  o|3p.4° 

T>esJ Iraniens. 

Àlbdnofolit  A6*  0)41.  c 


T>es  dlmopes, 


Eurcpus  4*.  3  0)41.20 

Apfdlus  46*.  20)41.  -s 

TïeOrbelitLs. 

Gdrefcus  47.45)41.40 

DesEordes. 

Scampes,Sco/>w,  elle  eft  maintenat  ca 
pitale  de  Macédoine  45.45(40.20 

DesEJlreéns.  , 

Mftdùm  4d.20j40.50 

T)  es  fores. 

lorum  47.45l4l-,5 

T>esSintices. 

Pdracopelis  48.40)41.40 
CheCsu,HerdcUdSinticd  4p.  3  o  |4 1 .4° 

Ves  Odowantiques,  & 

de  Edon.  • 
Chrifopoli,iwip/;ipo/ii  50.  0)41.30 
Philippopoli,P/;//ip|>opo/w,dounafquic 
Alexandre  le  grand.  De  cefte  Ville  ef- 
criuicsPauiauxGa'ates,  &efta 
,  5°-41>|4*-45 

I  Des  De/fareciens. 

Qàmàzyljchmdui      46. 5  0)40. 20 

T)e  Lyncejlide . 

HCYdCl'tA  47.40j40.4O 

T>es  Telagones. 

Starachino,^i       4  8. 3  0)4 1.30 

Ve'Bifahee. 

ojfd  4P.45i4<«  ° 

De  Mygdonie. 

Xilopolis*  4P- 2  0)41.  o 

Cttts,ApoUema  MygdonU, 

cfta  4M°l4°'3° 
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Des  Chalcidices 

Aigs,par  ci  deuant  Melobotcra, 
efta  50.1  5)40.40 

DeTaraxie* 

Korilîm  5  0.30140.15 

De  Smathie^j. 

Ittropw  i  47.2040.20 

Icnizâ,PW/4  45). 20  40.  5 

Mger,  ci  deuant  Ediflâ  48.40  30.40 

DeTierie. 
DesTarthyeores. 

PreJfatEàbocsi  4  6. 40  (3  0.4  5 

DesTelafgiotes, 

Atrax  48;  3  o|  3  p.  2  5 

lmJfa,d'o\i  fut  4chilles  50.  o  |  j  0.  j  o 

DeStimphalie. 

Gjrto&rqna  46. 5  0)3  p.  30 

Z)*f  ê{liotes>  partie  de^ 

V  Thetfalie. 
UetroplU  4.P.20I39,  o 

De  The  faite. 

Cypera  4p.  0)38.30 

Zex  Villes  iEpire-j?ou 

Molofsie,quiautremétf'appel 
le  Romanie. 

DeCbaonie. 

Cdfopolis  45,3  0)4.8.2  5 

DesThefprotes, 

Le  Promontoire  ou  Cap  ancienne- 
ment di&T^fw^maincenant  Nifta, 
«ita  4^.30138.0 


P7 


4P-3o|3  3-3  5 


DesÀcarnaniens. 

Lm^Ambracia        48.  0I38.20 

2)ef  Chaoniens. 

vhœnicA  45.20I38.45 

Des  Cafiiopeens. 

CzCopojCafiope        47.  0(3 8.45 

Des  dmphihques. 

Aflacus^Plimo  Stratos  47. 1  5 1 3  8 . 1  5 

Zerr   f'Zfcf  iAchaye. 

Amicyrrba  5°.39|37.30: 

Des  Locres  Oboles. 

Lepanto,  Naupaftw ,  elle  a  elle  prife 
parles  Turcs  furies  Venitians,8c  de- 
puis les  Turcs  y  ont  elle  defconfis  pat 
don  îean  d*  Autriche,  l'an  ipi. 
sfta  4p. 30 

DelaTbocide. 

Afpropiti, Cirrha       50.  0)3 7.30 

Dela^lfegaride. 

Megarâ,  iadisNifea,  le  pays  d'Eucli- 
des,  qui  fût  excellent  Mathematicié, 
cita  52.  0(37.20 

A  trique  ^Méditerranée 

Athènes,  Athena ,  la  Fille  ou  iadis  fut 
florûTantl'Ertude  vniuerfelde  Platon 
&dMriftote,elle  eft  maintenât  deftrui 
te,&  n'y  refte  plus  qu'vne  forte  tour, 
qui  Rappelle tfetine  5  2 .45 1 3 7. 1  5 
Kbamnus  H;  Mi  37- 30 

-Dela'Beotie. 

Liaadia,  Creufa  5  ».  M 1 3  7. 3  o 
TâhnditAfitbedon  53.  0| 3 8.  5 
T'mifTbeba  BœotU      5  2 .40 1 3  7. 5  5 

DesOpuntiens. 

°ynos  '52.tl38.20 
O    :  Des 


p.g    ,  Seconde  Partie  delà 

T>es  Locres  Epcnemi* 

diens. 

Scarpbea  5,-Ml'3'**5 
Le  milieu  du  mont  Parnafus, 

le  mont  Helicon,  confacté  aux  Mu- 
fes,  d'où  fortit  vne  fontaine  de  l'ogle 
ducheuaiPegafus      51.  0l37-45 

Les  Villes  &Trouinces 

qu'enferre  la  Riuiere  Relias. 

iïEtolie. 

CbalcU  4P»  ©1 38.50 

La  contrée  meâiterranee 

des  Locres  Ozoles. 
Lambin<Mmpfo/4     4P-  3  0 1 3  j-  5  0 

Les  mediterranees  des 

Locres  Epicnemidiens. 

De  Tbocïde  rnediterran. 

Ptfto^Uquelle  Homère  appelé  PjfK 
ou çft l'oracle dMpollo  51.30157.^ 
Caflri,DrffW  5°-  °|37«4° 

£a  mediterranees  des 


piens^olojfesjont  toute  U  contrée  cPEp'm 
eft  aufii  appcllec Molojfe.  llya  encores  les 
Amyftes^Argyrinesjt  Cbaunespres  lamo- 
taigne  Oetha,  ou  la  Riuiere  Catoch't  a  fon 
origine,  les  montaignesd'Epire font  Acro- 
ceraune,  dût  en  l  talion  met e  de  Chimarat 
Pindus  vulgairemet  dttt  Mez,ouo,de  la  part 
de  Thejfalte,  Leuchates,  ou  Al\iumt  qui  efi 
dictCabofgo  vers  la  prefque-\fte. 

Les  Riuieres  de  celle  prouince  font  Ache 
lous  ou  Catoch'hqui  àefeend  de  la  montaig 
ne  Pindus  ou  Uez.ouo ,  en  la  Mer  Adriati- 
que: Acberon  a  fon  cours  vers  l'isle  de  Cor 
fou.  ArattusdtttSpagmamurifi  paffe  entre 
les  deux. 

Ytolomeeenfon  Liures.  CUap.15.  déf- 
ait le  pays  d' Acbaje  en  cefte  maniere,ceft  a 
(cauoirqlle  a  Epiredu  cofte  du  Ponêt}deSep 
tentrw  Macédoine,  félon  les  limites  prefenf 
tes ,  &  du  cofte  de  Leuant  partie  de  la  Mer 
Egee ,  &  du  cofte  de  Midi  U  Mer  Adriati- 
que3puu lencouleure  qui eft  la,&  U  Merde 
Candie .  Ceft  vne  partie  de  Grèce,  mais  elle 
eft  maintenant  fous  la  iurifdtilio du  Turc, 
Les  Régions  part  iculières  d'icelle  font  Aeto 
lie3ainfi  appellee  du  no  de  Aetolus  flz.  d'En 
dimion.Son  aftette  eft  près  d'Harname  U 
riuiere  Acbeloùs  entre  deux.  Lespejtples  de 


Oput 
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Addition  de  Gemma  Fnfon. 

LEs  limites  d'Epire,  font  Albanie  & 
Theffalte  vers  le  Septentrion  et  la  mer 
lonique.du  cofte  d'Occident \et  la  ligne  mo> 
tant  de  la  montaigne  Oetha  ou  Bumna  tuf 
ques  a  la  bouche  de  la  Riuiere  Achelousyau- 
trement  ditlCatocbifautre  coïle  eft  borne 
de  la  mer  Unique ,  et  de  Thejprotie contrée 
mediterranee:  puis  de  Cafiiopee  et  Acarna- 
me  vers  Acbaye. 

Les  peuples  de  cette  Région  font  Dolopes 
?jmpbojens,Amjneans ^Ampmolicns  fafto 


ce  pays  d'Etoliefont  les  Ephyres,  Emenfiens, 
Dolopes , Atr aces ,defquelz.la  riuiere  Atrax 
defeendant  fen  va  ver  fer enlaMer  Ionique. 

Ptolomee  comprend  aufii  fous  Acbaje 
les  Locres  Je fquelz,  mefmes  font  fur  nomez. 
Oz.oles.ou  Epicnïmidiens:qui  font  fttuez.  a 
l'édroit  du  golfe  de  Corinthe:  en  laquelle  rt 
gion  eft  la  fontaine  Caftalienne ,  la  Riuiere 
Cepbifus  &  la  Ville  frache  de  DelpbUpres 
les  Locres  font  les  Phocenfes ,  vers  le  cofte 
de  Leuanué  la  Région  Phocide,  &lesDri 
opes  près  du  mont  Parnaffus .  Baotieeftate 
milieu  d' Acbaye  &  Doris. 

En  après  fen  fuit  Megare  &  les  Mega- 
renfes  notez.  desProuerbes  Grecz.:Veften- 
dm  d'icelle  eftpenat  delencoukure  en  ti- 
rât 
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tajit  X m  Leuant, & aboutit  Achaje  du  ce- 
lie  de  Leuant  fur  l'Afrique,  en  laquelle  fut 
Athènes  jadis  Ville  de  grande  excellente  & 
renom. les  montaignes  d'Achajefont  Calli 
iromusydtiï  Corax,et  vulgairemetCalliar. 
Yarnaffm  Montaigne  a  double  chef  comme 
Perfe  tefmeigne,  Citheron  l'habitacle  des 
Mufes,ou  Orphée  foloit  chanter. 

Les  Riuieres  decefteprou'mce  font  Eue- 
nus  dicl  Lafidari ,  qui  a  (a  fource  de  Calli- 
drome,  et  en  la  part  d'Oriêt  pred  le  mm  de 
Cephijfus,  qui  ejl  vulgair émet  appelle  Lago 
Stiuo,  lequel  prenant  fon  origine  des  mef- 
mes  montaignes  Jiefcend  auec  les  Riuieres 
AfopusJiiïArbon  ,  &  lfmenus  en  la  Mer 
Egee. 

«g  qui  ejl  a  prefent 

appellee  Grèce ,  a  du  cofte  de 
Septentrion  la  Riuiere  Ifter ,  % 
eft  le  Danube,  de  la  part  d'On 
ent  le  pays  de  Pôt,&  de  la  part 
d'Occident  elle  a  Mifie  la. hau- 
te, les  Villes  de  laquelle  font 
certes 

PoSyftilo,  Abdera,  5 2 , 1 0  [4 1 .4  5 
Marogna,M4ro»/4  52.40I41.40 
Eno,  Aenes  5  3.1  0)41.30 

La  V  elonz,  Apolloma  54. 5  °|44-  2  o 
ConftzntmopiCyConftanttnopolis,  PtoL 
Bjz.antiumt<\u\  iadis  fut  chef  de  VEm- 
gire  Chreftien  .  Mais  elle  a  efte  prife 
par  les  Turcx  en  l'An  149.  &  poar  le 
iourdhuy  le  grand  Turc  tient  la  fa 
court  &  palays  Royaux,  elle  eft  a 

56%  ©J44.20 
Vâhx,Rhodopemons  52.30I43.  o 
Preueflà,Nwap o/^pres  la  riuiere  Emo, 
51.jol43.50 
Nicopol^îtoof  o/w,presU  riuiere  He- 
fo,  v  51.45I42.20 
Afbrodifid  13*3  514». 4° 


LeCherfonefeioint 

al'Hellefpont. 
Calipoli,  CaUipolis,  d'où  PHcIlefpont 
prend  fon  nom,  &  fè  dift  Far  de  Ga- 
lipoli.comme  quidiroitle  deftroit  d« 
la  Mer  près  de  Galipoli,  eft  a 

55.  0|4t.20 

Critea,Eleus  54.40I44.45 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

TRace,qmeft  maintenant  vnepartte  de 
Grèce,  laquelle  on difteftre aufti appel 
lee  Sjthonteftdefcrite  &  defigneepar  fes-li 
mites  en  ceflemaniere*  Elle  a  du  cofte  de  Sep 
tentrion  le  Danube  &  Mifie  la  baflc,& 4e 
la  part  de  Ponent  Mifie  la  haute, du  cofte  de 
Leuant  le  Ponté  Piopontide,  &adu  co- 
ite de  Midi  la  Mer  Egee, 

Les  hommes  de  cette  contrée  font  fiers 
&belliqueuxfquïfont  les  Befiiens,Odrifîes, 
&Brigts ,  qui  puis  après  eftans  pajfez.  en 
Afie  furent  nommez-  Eriges,  En  cefte  cotree 
font  belles  motaignes  &  remarquables, ce ft 
afcauoirEnm ,  dtiï  Eno ,  &  Rodope ,  dicl 
Valida,  qui  font  par  les  noftres  appeliez.  U 
chaîne  du  monde. 

Les  r  iuieres  de  cefie  Région  font  Nefiv, 
qui  eft  appelle  par  les  Turcx  Char  a f m ,  & 
Hebrus  nomme  Marifa ,  quife  vont  rendre 
en  la  Mer  Egee)Bythinus,&  Athira,  quieft 
au  huràhuj  dicl  Aqua  dolcetfe  vot  defehar 
ger  au  Propontide.  Le  milieu  de  cesle  Re- . 
gioneft  af4..degrez,  de  Ion.  &  42.&dem% 
de  latitudeja  partie  d'iceUe  qui  eft  propre- 
ment dicl  Cherfonnefe  tient  a  la  Trace ,  en 
tceUeeïi  Seftus, nomme  par  les  Turcx  Boga- 
z.ojfar&  Calipoli, 

Macédoine  eft  enclofe  au  milieu  de  deux 
Mer  s, de  la  Mer  Ionique  vers  la  part  de  ?o- 
tient ,&  de  la  Mer  Egee  du  cofte  de  Ponent. 
Et  fur  le  co fie  Septentrional  d'h elle  vien~ 
nem  aboutir  les  part  ies  de  Dalmatie,de  Mi 
fie  la  haute,  &  de  Trace  ,  &  le  refte  d'iceUe 
(ftayoifw  d'Epire& Acbaje* 

O   %  %4 
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la  partie  ficelle  qui  efl  enc lofe  entre  les 
ntontaigne s  Cameleanes  &  la  Mer  Ionique 
efl  dicte  Albanie,ou  eftla  Ville  de  Durai,  Vil 
le  fort  remuée  pour  le  trafique  qui  fi  faicl. 
Senjuiuent  après  de  la  part  de  Leuant ,  les 
peuples  Oreftes .  Autres  endauent  plus  de 
prouinces  en  ces  Regïos }come Pelafgie,Ema 
thie ,  ou  Phar faite ,  desquelles  Luc  dm  fait! 
bienfouuent  mention:  car  la  battaiUeden- 
tre  Ce  far  &  Pompée  fe  battalla  en  ces  en- 
droits .  lté  la  Calcidie,  Pierie^Stimphalie, 
&  autres  qui  n'ont  quaft  certaine  afiiette, 
Yolaterran  af  igne  les  peuples  Edoniés  vers 
la  partie  d'Orient  incontinent  après  la  Ira 
cejont  le  golfe  Hedonique  retient  le  nom. 
Aup  met  illes  ?e$nes  en  terre  ferme» 

Or  toutes  ces  contrées  font  coprifes  fous 
le  nom  de  Grèce  >  qui  efl  a  pref  mt  Turquie: 
certainement  ces  Régions  font  fans  cela  fer 
tiles  &  beureufes  :  car  elles  ont  veines  dy or 
&  d'argent.  Au fli  font  elles  grandemet  ex- 
foliées parles  autbeurs.  Le  milieu  d'tcelles, 
efl  fous  47,degr.  50  minutes  de  longitude, 
&  40.de latitude. 

Thejfalie  félon  Ptolomee,efl  comprife& 
enclaueefous  Macédoine  }toutesfoy  s  les  au- 
tres luy  donnent  fon  lieu  a  part»  C'efl  donc 
vne  partie  de  Macédoine ,  ou  de  Grèce  y  pro- 
cbainetfEpire  à  £Achaye,laqueUeeïlclofe 
de  mont  dignes  quiVenuirohnent  in  forme 
de  théâtre, corne  dicl  Pline.  Elle  ait  la  part 
.  d'Orient  les  monts  Pelion  &  Ojfa,  qui  f  mt 
Petras  &Cojfouo,tant  célébrez,  parles  Pe'ê 
tes}ducofle  d'Aquilon  ou  Bife,  le  mot  Oljm 
fe,qui  efl  appelle  L  âcha,  &  de  la  part  de  Pp 
nent le  mot  Ptndus,  qui  eîtvulgair émet  dicl 
Mez,zouo,  duquel  fcrtantlefluue  Peneus, 
defeendant,  &  parut  lepaj/s  parle  milieu 
fafant  pardeuant  le  mont  Coffouo,fen  va 
rendre  en  la  MereEgee .  Deucaliï Cappella 
Pyrrea,commc dicl  Strabo:  &  Hcmon  Ile- 
tnonia,  El  lefilz.  de  celuy  nommeThejfalus} 
l'appella  Tbéffalie,  en  laquelle y  a  vne  eotree 
&  vne  Vtlk  aufi  in  mm  Emonia .  la  eli 


aufli  la  natiodts  Ethtces,& la  Regto  Deme 
trias,  portant  le  nom  de  celuy  qui  la  c&quit. 
Les  Dolopes  pareillement  qui  ont  le  nom  du 
filz,  de  Mer  curetés  L  apithes  peuples  Jes  Mi 
nies  &les  Malien fes,Pelafge>\  Eftiotes}&c, 
Les  montaignes  plus  excellentes  de  M<*- 
cedo'me,def quels elle efl quafi  toute  enuiron 
née,  &  pourtant  eflfouuent  fubiecla  tre- 
blemens  de  terreront  celles  de  Candauieou 
Cameleens, delà  van  de  Ponent.  Bertifcus 
comme  te fmoigne  Ptolomee,duco(le  deTra 
ce,  Cittarim  dicl  Xerolibado^quicomençat 
es  monts  d'Acbaye  if  en  va  ejleuant  vers  le 
Septentrion. 

Le  mont  Atbos  dicl  au  iourduy  Agion- 
oros,ou  Mente  (anclo:  efl  au  Promotoirede 
la  Mer  Egee.  Et  quant  aus  mot  dignes  de  ter 
referme,ilya  le  mot  Olympe  on  Lâcha }qu'% 
èïl  treshaut,& Pelion  ci  deuant  nommez.. 
Oultre  ce, il  y  a  encores  Pindus  ,  près  d' Epi- 
re.auccOtbrj  ,  qui  ont  efl  é  le  s  habitations 
des  Lapitbes ,  comme  dicl  Pline  en  fon  Hure 
4MI  y  a  au ftle  mont  tfoffe ,  &  Pieris,  & 
Oetha  nomme  Bunina,d7oula  Riuiere  Sper 
cbim  pajfant  entre  Màcedoine  &  Achaye  , 
pen  va  engloutir  en  la  Mer  Egee. 

Il  y  a  en  oultre  les  riuieres  Strimo  ou  Mat 
mara ,  Axius  dicl  Bardie ,  Erigonen ,  dicl 
Vipitz,a,&  finalement  la  Riuiere  Peneus, 
dicl  au  iourdhuy  Salampria3ou  Peùnicefte 
Riuiere  ci,comme  dicl  Pline,  ayant  f tf w~ 
ce  près  desGomphes3et  ayant  fon  cours  par 
vne  vallée  bofeageufe  entre  Offe&  Olym- 
pe,et  ejlant  nauigable  en  ïejpace  de?o  fla- 
de  }qui  efl  la  moitied'iceluy,\fen  va  perdu 
augolfelbermaique. 

C'efl  la  cefle  Macédoine, laquelle  comme 
le  mefme  Pline  M>a  conquis  la  Seigneum 
de  tout  le  monde,a  trauer je  ï  A  fie,  Arménie, 
lberie,Albame,Capadoce}  Syrie,  Egypte,  II* 
mont  Taurus,Caucafe:c'efl  celle  ^laquelle 
ayant  feig/teurie  fur  les  Bactres  a  vaincu 
lesMedes  ët?erfes\  etpoffede  tout  l'Orientt 
cette  à  ejhutt  Vtiterietife  de  l'Inde  9  a  fuiuy 
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tes  traces  du  VereBaccusjt  du  vaillat  Her- 
cules. Cejî  la  mejme  Macedaine^de  laquelle 
Faut  Emile  vedit  en  vn  tour  72, Villes  Apres 
les  auoir  faccagees. 

Lès-Seigneuries et Filles 

du  Peloponnefe,au  parauât  di- 
&e  Danaa ,  &  en  noftre  temps 
la  Moree. 

QeElide. 

ChiarézajCyllenenauale  4S. $0^6.30 
Beluedere,E/à  4p.  o[  3  5 
Vardogna;T;wp4»w    4^,  3  oj  3  6\ 2  o 

De  Siciome^. 

L'entrée  de  la  Rîuiere  Syris 

5  0.40]  3  7.  o 
Xylocaftrojiadis^^r^,  ou  Hyper  efia, 

cita  50.Ml3tf.55 

T>e  t5\dejfenie- 

Nauorina,P;/«*,  laquelle  f'appelleau- 
kiAbarlmus  45.3  5(3  5.30 

DeLaconie. 

Eampano  }Afopus  50*50 
Mizhhra, Lacedemon  5  o.  t  5 
Vhot\Qz3Lerna  5  t .  o 

Au  golfe  de  la  <z%fer  Ar 

,  golique  ou  Laconique. 
Monenbaiîe,  Epidaurus  51.  5 1 3  5 . 3  o 

Au  golfe  Saronique 

d'Argie. 
Pigiada,  Epidaurus  Efculapij  /  laquelle 

efta  5t.50l3d.25 
CauaUa,  port  de  Mer,  Bucepbalu  portus 

*fta  5t.25j3d.45 

T>e  (orinthe. 

CorantOjCoriftfc.Iaqueileeft  parles 
Poètes  appellee  Epbyra,  chef  de'ja  pro 


3  5-  5 

35-3°' 

3  5-40 


loi 

Epiftres  aux  Corinthiés,ta  première 
de  Philippes  par  Efîiêne  &  Fortunar, 
Achayqueôc  Timothee,  &  la  demie 
rede  Philippes  ville  de  Macédoine, 
parTite&luc,efta  51.1  5  ^5,55 
S  chenus,  port.de  Mer    51.2037.  o 

T>eSicyonie. 

vblius  5o.5o|36',4o 

d'çA  rcadie. 

LongzmicOtStimpbalus      2 o|  3  6*.  20 

jDedArgie. 

S . AdrianOjM^fla  5  t  ,4 5 1 3  6.  ta 
Aigo,Argos ,  laquelle  eft  furnommee 
Hipptum,pout  ce  qu'on  y  a  autresioys 
nourri  d'excellents  cheuaux  &  de  bô 
ne  race  5  1.20(3  tf.t  5 

T>e<£\îefenie. 

Trezin3,Tntf£.<?»  5  p.  1 0)3  5.2  f 
Addition  de  Gemma  Frifon. 
jD Eloponnefe  contree,quia  efte  dicleApîa 
*  Pelafgia, Danaa>  &  Peninfula  ,  e'eft  a 
dire  Prejqu-ljle}  eft  maintenant  appellee  U 
Moree:  laquelle  ne  doit  eftrepoUpofee  a  au- 
cune terre  en  nobleffe^  bonté  de  pays,  la- 
quelle eft  lomprife  entre  deux  Mers ,  Ioni- 
que et  Egee,e(tant  iointea  Acbaye3parvnt 
eslroite  encoleure,  ayant  vn  goûlfe  a  chaf- 
que  coftéiceluy  de  Corinthe  de  la  partie  Po 
nent3&  le  goulfe  Saronique  a  Poppofîtedt 
ceftuy  cy. 

Cefte  prouince  delà  Moree,  contient  plu 
peurs  Régions  :  qui  font  Corinthe,  laquelle 
commence  a  cefte  encêleure.  Ephjre  ou  F*. 
liopolis  noble  ciîéy  dont  le  f  rouerie  a  efte , 
Cbafcun  ne  peut  pas  aller  a  Corinthe.  Il y 
a  puis  après  la  contres  de  Sicyonie  ,  qui  es! 
proprement  entre  Corintbe  &  Achaye ,  & 
faon  trouue  après  icelleenla  mejme  Pnf- 
qu'îfte*  llyafoifonâ'oliuwrs  en  cefte  con- 
trée* Mais  Me  fente  ètt  du  cefte  de  Panent^ 


?uiçe  d'Açhayç,  £&iîl efaimç deux  J  a  cefte  PnCqn'iftefcU  part  deMidi: audef 
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fus  de  laquelle  èfi  la  Xegiondifte  Helida,He 
lisouHellos. 

Et  au  milieu  de  cefie  Prefqu-Jjle  ell  Ar 
tadie/mfi  nommée  de  Arcas  filsdelupiter, 
Laquelle  mefmeaaufiefleappelïeeParra 
fieyLkaonïe>Az.ame}Panie,etPelafgie.Ce- 
fie  contrée  eft  moutueufo  à  fournie  d'af- 
nestrefexccïïents. 

Apres  ceïle  Région  tirant  vers  Leuant , 
ejt  le  pays  de  L  acomeju  Lacedemonie .  En 
ce  mefmedeftroit  ou  encouleureeftArgie,de 
laqllefont  venuz  les  Argiues.Ceftecotree  a 
auft  effeappeUee  Dorique  }Uippie3et  Dixte. 

Les  mont M^nes delà  Moreefont  Pboloe 
Stymphalus, dicte  Poglifi,  Minoe,Tajgetaj 
qui  tendent  de  Septentrion  furie  Midi  ejt  as 
retirées  versla  part  de  Ponent,  en  imitant 
la  lettre  C:  de  ïautrcpanjett  a  (cauoir  du 
(ofe  d'Orient  efcle  mot  Croniquc,  M  Cre 
#enoSy&  Zarexdtiï  Cara. 

Les  Riuieresd'iccllefont  Afopus3diftAr 
hnjequel  partant  du  mont  Cronicus,  fen 
Va  rendre  au  golfe  de  Corinibey&  Syos,  def 
tendant  de  Pboloe  j'en  va  rendre  au  mefme 
golfe.la  Riuiere  Apbem  pa(fant  par  le  mi- 
lieu de  la?enin fuie  ou  Prefqu-lflef'efi  ioint 
a  la  rimsrePdntfus/t^e  Laniz.ajuiafon 
cours  ducoïle  de  Midi ,  j'en  va  aun  ren- 
dre en  la  Mer  Ionique. Il  y  a  encore  s  le  lieu 
ne  Inachus  appelle  Plani^a.qui  a  fa  four- 
ce  en  la  mont  digne  S  ùmpb  aie ,  &fonjf[ue 
en  la  Mer  de  Candie.  

Les  Filles  &  contrées  re 

nommées  d'Italie» 

TfeCalabre. 

Reggio,K*£i«wl«ta,capitale  de  ce- 
tte prouinec  la         3P-5°|38« 1  5 

Campagne  de  l{ome. 

Noie 

Napies,  Keapoltt,  anciennement  difte 
Parthenope,ou  Vergiîèefaimt  les  li- 
gWsdesGcorgicjues   î?.io\*i.  o 


Sa\smtfSalernum  36*. 1 0I4.0  33. 
Capue,C*p«rf  40.  o|4t.  o 

Cums,  lelieu  dou  eftoit  laSibille  Cu 
mane  55). 20(41.50 

St^Suejfa ,  en  ce  lieu  print  naiflance 
AugulHnNipho,perfon'>gedo£te  en 
Urologie  &  Philofoph.  $î.40\4t.3O 

Les  Villes  des  Latins. 

Rome,  qui  iadis  fut  la  principale  cité 

du  monde  36.40l4i.40  1 

Tiuoli,T;6«r,  3^.50)42.  o 

Peneftfîno,Pf4»^  37.30I41.55 
Tufculum,  Fille,  près  de  ce  lieu  eftoit  le 
Tufculan,  polîefsion  ruftique, 
efta  3d.50j41.45 

Treba  37.50j4t.45 
Sulmona  ,  Sulmo,  ou  nafquit  le  poète 
Ouide  40.30)40.  o 

T>ela  T  ouille  ^ui  fut  ia* 

dis  appellée  la  grande  Grèce. 
Rtindihjrundufium     42. 3  o  1 30.  40 
Tarente/Trfw/*//,?/     4  • 1  5 1 3  5>-45 
Monte  de  S^i^ofiargantu  nions, 
42.28I40.5I 

Ferentanorum. 

Secc^Buca^ucara     41 ,40)41 .40 

T^elignorur^. 

PictradepiratijOîTow  40.45 [4 3. .1  5 

Marucinorum. 

La  bouche  de  la  Riuiere  cUdle  Matri- 
ne  2p.20l42.45 

Les  Villes  delà  Mar^ 

ched'Ancone. 
Ancone^»a>«Mui  eft  Ville  marcha- 
de^tresbon  portdeMer&feur, 

efta  2<*.2  0j4î.4* 

Recanati,R^»^w    3^.40143. 2* 

Tufcane.Tioy etuloniit 

Viwrbo  Jrtwrto*.  autres  foys  appel- 
■  le* 
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42.40 
42.50 


letlonguU  5  5.4.5 
Vctofa,Perufa  Augujia  3  5.  \  8 
Voheite3VûUtcrr4  33.30 
Sien»3Sena  34. 1 8 

Firenza,  Tlorentia,  diûe  iadis  F/tf«»rw, 

cfta  33-3°l43-  4 

Pifa,P//i,Metropolita.  3  1 . 2  8 142 . 2  2 

Le  T)uchéde  $polete,di* 

€te  iadis  Vmbria. 
SpoktOySpoletum       36.3  0)42.45 
Rimi  no,  d  rirai»  35.  0(4 3. 50 

Àfsifi,  Afiifium  ,  en  ce  lieu  nafquit  S. 
François^eligieuxjfondateur  de  l'or» 

dre  35.  52)42.5  5 

KorzaaN»rf/4  ,  Heu  de  la  nailîance  S. 

Benoift  3^.32)42.44 

Flaminia,  ùultynagno* 

la, qui  fut  iadis  appeilée 
GalliaTogata. 
Bologne  la  grafle,B0»</»/<f,  autre  foys 
dicte  Bolônia  &  Feljîna  32.  5I43.54 
Modona,M«fi«4       33.  0)43.20 
Ferrare  32.1 5(44.23 

Rauennt,R4JirfftJM  #  R«e»»<« 

33.  0)44,  1 
Farme, Prfrwrf  32.  0)43.30 

£4  éAdarche  Treuifa- 

ne,ouîeVenetian. 
Vtn\CetVenetU  9  citefameufe  &fort 
marchande  2  3.30)44.50 

Padoue,Fatduium  32.50 144.46' 
Tienttjridentum  3  o,  3  o  |4  5 . 1  8 
Vicenza,  Vicemia  3  2 . 1  o  [44. 3  o 
Trcuif],Tr* uifium       32.28)45.  o 

Lombardïe^Logohardia^ 

q  fur  iadis  pay$desCenomans 
Infubres,  Taurins  &  Ligures, 
Mantoue,M4»/«4      3  0.40 144. 3  o 
Pauie,P4pM,Tid««w,  deuant  laquelle 
2e  Roy  Fwncoy s  combattant  vailkm 


42. 1 8  1  ment,fut  pris  parles  gens  de  I'Empe 
42 . 5  6  I  reur  Charles  le  Quint  ,  l'An  1525. 


Iour  ^Matthias. 
Mihn  }Medwlafium 
GcnncSyGentiA 


25.22 
28.20 
28.20 


44.59 

45.  6 
43.50 


Turin,T<*«n«0W,  Ptolom,  Augufia  Tau- 
rinorum-  30.3043,40 
SiuonHySabatiuiH       27. 5°  43*39 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

!  Talieeft  non  feulement  laplus  renommée 
*  de  toutes  les  Régions  ,mais  aufii  ne  cède 4 
pas  vne  d'iceUes  en  fertilité.  WeyfHœxee* 
de  la  Mer  Tirrene  de  la  fart  de  Vouent ,  la- 
quelle eft  aufi  ditte  la  bajfeMer}&  limitée 
des  hautes  Alpes  du  cofie  ae Septentrion^ 
a  la  Mer  Adriatique ,  ou  de  Venife,  dtiïeU 
haute  Mer  du  cofie  d'Orient  :  Tout  le  refie 
d'u  elle  ejl  enuironnee  delà  Mer  Ionique  & 
lybtque. 

Strabo  la  compare  a  laiambe  d'vn  ho- 
me mcrt,&  Pline  a  vne  feuille  de  chefne.  Au 
refie,elleaefie  nommée  du  nom  du  Roy  Ita 
lus .  Aulus  Gelleditt  f don Timee  et  Marc 
Varron,queUe  a  efté  a'mfli  appelles  du  terme 
Grec  î[ot\oi, qui  fignifie  bœuf  s, dont  y  a  en 
grande  abondance  en  ce  quartier  la.Trdgus 
l'appelle  Saturnie ,  Limas  Aufonie ,  Denis 
Enotrie,  et  fixement  Yergile  Hejferiela 
grande ,  a  la  différence  de  V autre  Hefperie, 
quieftEfpaigne.^ 

La  partie  dJiceUe  qui  efl  prochaine  des 
Alpes,a  ejlé  autre  foys  difte  Gaule  Cifalpi- 
ne»  &  la  Gaule  Toga  te,  ou  de  robe  longue . 
Vautre  e fiant  difte  G  auleTxanfalpïne ,  ou 
Br achat  a/ efi  a  dire  brajee,  eft  mainsenat 
appellee  Lombardie,  vne  contrée  qui  efi  ar- 
roufee&  ornée  de  plufteurs  Lacz*&  Rtuie- 
res:  a  ceïieci  tient  au  (si  la  petite  contrée  de 
Venise  et  la  marche  Tr  eut  fane  près  legolfe 
Adriatiquerles  peuples  de  celle  cotree  font 
lesPiemontoys ,  Gemmantes  &  Infubries9 
qui  font  les  Milannoys.  Le  milieu  de  celle  et 
très  efi  a  31.degrez.so.minut.de  longitude 
44,^  so.minutei de  law» 
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Senfuit MColdentAlieUatreediaeia  \  ledoz.del'bôme,&decefluuiprocedettou* 
du  EUmmie,Romandiole,&  Emtlte,&  Li-  \  les  autres,  deff^hertrgmw^  monde 


gurie,qûie8  le  pays  Geneuoys,  les  autres  en 
font  vne  partie  de  Lomhardie ,  qui  eîtfous 
32.deuxdegreiL&demidelong.43-&  de- 
mi de  latitude. 

Au  milieu  de  l'Italie  efl  le  pays  de  Tofca- 
ne,et  le  pays  Latin,  ou  efl  Rome  et  les  peu- 
ples Aborigènes,  Rutilians,  Volfces,  Hern't- 
ciens,Equiens.  Celle  qui  efl  a  prefent  Tofca 
nefutiadis  nommée  Hetrurie,  contrée  ferti 
le  quafl  demies  chofes  qui  f  mt  vtiles  a  la 
rie  humaine,  elle  efl  a  j#  degrés  de  longit . 

42.  et  demi  de latitude, 
llyaen oultrelepaysditt  Vmbrie,quiefl 

la  Duché  de  Spolete ,  les  peuples  de  laquelle 
font  appeliez.  Vmbriens  et  Sabins ,  qui  ap  - 
prochent du  golfe  Adriatique,  oultre  le  mot 
Apennin,  et  efl  fous  la  longitude  dejô.deg. 

43.  de  latitude» 
Il  y  a  outre  ce  le  territoire  Picin,Marche 

Tirmiene,auiourdhuy  la  Marche  d'Ancone, 
fous  56.  degrez,  et  demi  de  longit.  et  43.  d<? 
latit.  Apres  la  pays  Latium,fetrouue  laCâ 
pagne  de  Rome, qui  a  so.degrez.  40.minu. 
de  Ung.et  41  Jelati.elle  efl  a  prefent  appel 
lee  Terre  de  labeur,  Regienfei  tile  de  plusi- 
eurs biens,  comme  efl  toute  l'Italie, 

Tout  au  bout  d" Italie  efl  Apultejifte  au 
iourdhuy  laPouille,cu  Ptoiomeemet  les  Eto 
liens,  qui  jfcg  contrées  trefnches,d'or,d'ar 
gent, de  fruit  s, vin  à  huile,a  4iJegrcz,  & 
W  tiers  de  longit.  &  40.  de  latitude. 

lly  a  puis  après  G  alabre, laquelle  regar- 
dela  Sicile,  fous  la  longitu.  de 40.  àegrez. 
&  demi,&  39. &  demi  de  latitude. Et  pour 
abréger,  toute  Italie  efl  iant  peuplée  &fi- 
meede  Viller,  fi  teptrie  &  fer  tile, quelle  fur 
paffe  ai  fanent  tsute  autre  contrée  de  l'Eu- 
rope. 

Les  principales  motaignes  d'Italie  font: 
Tremnrement  le  mont  Apennin, lequel  pre- 
nant fin  commencement  aux  Alpes,  couppe 
toute  l'Italie,  a'mfi  que  l' échine  diuife  tout 


S,  Angelo  eïi  renommé  pour  le  miracle  de  S 
Michel  :  &  Vtfuuitts,  vemiffant  le  feu,  qui 


efl  au  iourdhuy  appelle  monte  di  Somma.  Il 
y  a  en  oultre  la  raontaigne  ?halernus,cele- 
'brepourl'abondacedu  bo  vin  qu'il  produit. 
Combien  qu'il  y  ayt  plu  fleurs  rimer  es  en 
Italie,  fine  font  elles  pas  pourtat  de  gradre  . 
nom.  Les  principales  font  le  Tibre, qui  de f- 
cendant  du  mont  Apennin,& paffant  par  la 
Ville  de  Rome  ('en  va  perdre  en  la  Mer  Tir 
rené:  Il  fa  encores  le  Po,  lequel  de feendant 
des  Alpes,  f'en  va  rendre auectroy s  bouches 
dedans  le  goulfeMnMique. 

iflrie  apartient  auft  a  VltaliP,  ou  feule- 
ment vne  partie.,  le  refle  efl  attribue  a  Efl- 
clauonieitlx  vfent  du  langage  Italique. 

Cefle  contrée  a  du  cofle  d'Occident  vne 
partie  delà  Gaule  Gif  alpine,  de  Septentr'to 
Rbetie,  delà  part  de  Leuant  Dalmatie,puu 
la  Mer  Hadriatique,  fous  67.  degr.delongi 
tude  &  4f.& vn  tiers  de  latitude. 
Fin  de  la  natation  de  l'Europe. 

Particulière  deferi- 

ption  d'Afrique. 

Les  Villes  de  zS^lfauri* 

tanie  Tingitane,ou  Barbarie. 
Tar\)zt,TingisCafarea,  elle  eft  mainte 
nât  des  Portûguois    6.  30)3  5-55 
Alcudia,j4ty/4,la  colomne  d'Hercules 
près  le  deftroic  de  Gibraltar, 

7,  5°1$5'4° 

35.5 


Le  mont  Heptadelphi  7.  40 
Rabba.ou  Iulia  Capeflris  8 .  t  o 
¥mhiz,BanaJfa  6.  30 
Ceut&,ExiliJfa,Septd  7*  1° 
Sellai  6.  15; 

Cabo  de  bojador,  qui  eft  fur  la  fton« 
tiere  des  Ifles  Canaries^Mtw  Solis, 
cfta  45I31.15 
Bcnta 


35.55 
34-  o 
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Dorath  10.  f  o]  3  t  •  t  5 

FciTa,T4w«//^,Pto!om.K«/»» 

.  ,  7.  f  5.1 34;*  5 

Zrr  /^ïiZw  de  <£\dauntn 

nie  Ceftrienfe  cVSitiphenfe . 
RizimuiAttPrmontor'wm  ApoEinU 

15.30)33.40 
Bugia,r«//4  Cejareajdl  Regia 

17.  0)33,20 
Agua  czlknt^HjdaeraJherma, 
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naguère*  réduite  en  leur  puifTance,ôc 
efta  33.  0)32.39 

Les  autels  de  Neptune ^Neptuni  ara, 

32.20)32.45 
Qufpea,C^^ou  Clttpea 

Cabo  de  nubia,Cap  de  nues,  Hermaa 


efta 


35-  «13  3-3  5 


33. fO 
31.30 
3  1.20 
3  2.10 


18.  o 

Tacca  20.  o 

Bïppa  24.50 
Tbudaca  20.50 
La  guitdhjigAcmtdSiStgefolis 

12.  0)34.40 
CercelijCijf*  1 0.4  5 1 3  2 . 5  o 

Conftantina,  Cirthalulia,  Sittianorum 

Cilonia  26.  0)22.25 

Àrgel,i/^r«,Pf  &t/<fe,  Ville  capitale 
du  Royaume  de  Barbarofle, 

efta  22.  0)32. 30 

aJfrique la  mineur. 

Giger,c«i7o/v  magnus, ou  C«## 

efta  23.30)32.20 
AIcol,o/!topr  ;>4r«K*  2p.20j32.35 
Afàc^Apbrodtfiïï  Coloria ,  laquelle  fut 
gaignee  par  l'Empereur  Charles 

efta  30.20)3  3.30 

Hippo,Fille  Royale  &  capitale,  main 
tenant  Bona,d'ou  fut  Euefque  .Ç.  Au 
guftin  3  0.30)32.^5 

T amaclati t Apolline facru  3  i.^oj^./o 
Biftrta,WMtt,FilLe  renommée  pour  la 
mortdeCaton  3  3.40)3  2.45 
Cartage,G<rf/Mrg0 ,  au  parauant  dicle 
Birfa  44.40)32.40 
Tunes,T«wf#fW,ou  TuntjjÀ3  &  Xunicen 
fe  oppidum, Fille  capitale  du  Royaume 
conquûe  par  Charles  le  Quint  Empe 
teur.l'an  1 5  3  5  .Les  Turcs  l'ont  puis 


Maometa,ou  Napolide  Barbaria,N* 


apoluCoknia  3  5*4-5  3  3»  0 

kÇûza,Apbrodifium  36.15  32.40 
Machometta,  Adrumentum  Coionia 

„  ,  3^.40)32.40 

Tripoli  en  Barbarie, Neapolts,  ou  Up~ 
tis magna  42.  0)31.40 

Pueno  de  SabiitVbiUnorum  Àra 

4^45)2?.  o 
Le mareft Sifara  33.  0)31.  o 
Le  mareft  de  Triton  3  8.40)  20.40 
Le  mareft  Pallas  38.30)20.15 
LemareftLybia  38.30)28.15 
Lares  27.30)30.40 
Vzanum  33.15)32.20 
Dabia  33.  0)39.40 

La  nouueue  J\(umidie^ 

Le  milieu  d'elle  3p.  0)21.  o> 
Culqua^ou  Cuicua  Colonie 

28.3^0)31.15 
TucCA  29.30)31.20 
Bïz.acma  3  7. 5  o|  3  0.45 

Capfatou  Campfa  3  7.30)  20.45 
Calatlht&u  Calathufa  31.  0)33.40 

Les  Villes  d'entre  les 

Syrtes. 

Le  milieu  delà  petite  ,îy  rte ,  mainte* 
nant  appelles  Golfo  de  Caps 

cft.?.     ,  3P-  0)31.  o 

le  milieu  de  là  grande  Syrte 

45.  0)30.  o 
^^nhbcs^ahathra^lm.Sabrata, 

4i.i5l3o-5° 
Ammçftts  42.  0J30.40 

P  Butta 


Seconde  Partie  delà 


io6 

Butta  42.40)28.301 

Çyrenaica  Tentapolis, 

di&e  la  Corena. 
Gorcna,C;rm  /  Ville  principale 

50.  o|$l,20 

Bernico,B<;fo»^,  ou  Hejperides 

47. 3  o|  3 1.20 
Trochara^r/ùw,  ouTeucheira 

48.40I3 1. 20 
Tolemeta ,  Ptolemais ,  qu&  etiam  Barca 
Strab.  45>-  5U»-,C 

BomndTta.Appolloma  5 o.  1  o| j  1 .40 
Z'iuzyra  flerculi*  turris  47.20)30.30 
Neapolis  4?-  0(31,20 

Hydra  5  0  -  5  0 1 3 0  •  3  ^ 

Cenopolvs  5°-4')U0-40 
La  grange  de  Philon,P/;i/o»^  w/k 
*       ■  51,  '0128.40 


Celida 


50.30)30.40 


Addition  de  Gemma  Fnfon. 

Afrique  a  eftêainfi  nommée  .comme  qui 
dirait  Région  (ansfroiduretcarpbrice 
en  Grec  figmfefroid,toutesfoys  aucuns  ef- 
criuent  Afrique  :  elle  a  efte  appellee  par  les 
Créez.  Libye  &  Hejperie.Çejle  Regioettfe 
parée  d'Europe  &  d'Afte  par  le  deïlroit  de 
Gibraltar,&  de  la  ligne  èftendue  de  la  Mer 
rougeiufques  a  la  Mer  Méditerranée ,  tout 
le  refte  eft  enclos  entre  la  Mer  Oceane. 

Elle  eft  diui[eeypremkYement  en  Mauri- 
tanie Jaquette  commençant  delà  Mer  Occi- 
detale  (c  diuife  en  deux,cefta  feauoir  Mau 
rttanie  Tingitane  &  Cefarienfe. 

La  Mauritanie  Tingitane  eft  barrée  de 
la  Mer  Oceane  en  la  part  de  Ponent,du  co- 
fte  de  Septentrion  delà  Mer  Méditerranée,  j 
&  de  la  part  de  Leuat  de  la  Rtuiere  Malua,  ■ 
dittt  a prefent  Mululo}et  delà  part  de  Mi- 
dt  du  grand  mont  Atlas,  dtel  Motes  elaros. 
Les  peuples  de  ce  ptys  furent  iadis  Mafues, 
près  des  colomnes  d'Hercules,  puis  les  Cau- 
nestMarenfes  &  Hcrfefigms,  mainmat 


elle  contient  le  Royaume  de  Fez  ,  et  la  ViBc 
du  mefme  nom  à  7-degrez.  de  h ng.&  de  la 
M.34..& demi.  En  cefte  contrée  eft  la  mon- 
t digne  Abjla,qui  eft vnedes  colomnes dyHtr 
cules,queles  Bjpagnûls  ont  appellee  Cb'mti- 
era,  comme quidiroitla metaignt  aux Sin 
ges,pour  ce  quilfen  trounela-en  abodance* 
Lautre  eft  la  Mauritanie  Cefarienfe, la 
qlle  fe  termine  ducofle  de  Midi  cotre  la  ri- 
ttiere  Ampfagay  g,  eft  dicleCollo,& aboutit 
du  coftede  Midi  au  mot  Atlas. Cefte proui» 
ce  a  pris  (on  nom  de  U  Ville  Cefaree^ainfi  q 
l'autre  a  efte  nommée  de  la  Ville  deTingis. 
Les  peuples  de  cefte  eott 'ce  font  Taladufiësy 
Nacbufiens,Aquenfes,MicemenSyMetagoni 
îes^ocoftienspurdeSyVolubilïens.Jous  Us 
babitans  de  ces  cotrees  font  Barbares,  é  le 
mefme  pays  ejl  appelle  Barbarie. 

Senfuyt  après  Afrique  la  mineur ,  oultre 
la  Rtuiere  Ampfigue,ou  Cotto, laquelle  f'e- 
ftend  iufques  a  Cjrene  .  Le  cofte  de  cette 
prouince  qui  approche  de  Mauritanie, efï  ap 
pelle  Nwmdie ,  laquelle  a  efte  renomee par  . 
(on RoyMafiwijfa.  Au  refte  Salusle  eferit  q 
les  Numides  ont  pris  leur  origine  des  Perfes 
&  Medesydef quels  nous  traiter  os  ci  après* 
Au  regard  des  Numides, Hz,  ont  efte  ap- 
peliez, Nomades, pour  tant  qu'ils  cftoyet  va- 
gabonds par  les  champs ,  char roy ans  leurs 
loges  &  maifonnettes  fur  cbariots.Les  au- 
tres peuples  d'Afrique font  Mafiliens,0  1* 
contrée (appelle  Maftilie ,  laquelle  produit 
chenaux  excellents.  Apres  ceux  ci  je  trou* 
uentles  Lotopbagesyceft  a  dire  mageursdt 
Lot,  qui  eïl  le  fruit  d'vn  arbre  fort  doux  & 
fauoureux  ,  lequel  eft  iaune,  de  lagroffeur 
d'vne  feue,  fi  délicieux  &deft  bongouft,  q 
les  eftrangers  en  ayans  gouïle ,  en  viennent 
a  mettre  leur  pays  en  oubli.  Leur  fituatton 
eft  près  delà  Syr te  mineur,  qui  eft  autour  à 
huydtcle  Golf  ode  Caps,  llyaencores  Us 
Syrteftens,  Untiens,Medemitnsy  Niftiens, 
EleomSyMifulanesiiNattibutesi& plus  au 
dedans  du  Pays  Skbmbuw^  *z.aùttsiZe~ 
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tes,MimMCes3Aftacures,Éropeens}Dolopes, 
Nicpiens,MacesySigiplofes. 

Il  ny  a  rien  d'excellent  en  ces  Régions  fi 
et  ne  fi  le  marbre  Numidique,  auecquesbo- 
ne  pnuifion  de  bettes  fierer.oultre  ce  le  ter- 
touer  eft  enuiro  Biz.ance  fi  fertile,  qu'il  red 
aux  laboureurs  cent  four  vn  :  &  ceux  qui 
habitent  en  ce  climat ,  {ont  appeliez,  Liby- 
pheeniciens. 

Senfuit  vers  le  cofie  d'Orient  âpres  la 
grande  Syrte qui  eft Baxos  de Barbaria,Cy 
rené  deuers  Matmârïque,  du  c  o  (le  d' Egy- 
pte, laquelle  sfl  aufidkle  Pentapolis,  a  eau 
fe  qu'il  y  a  cinq  Ville s  en  icelle.  En  cette  con 
tree  font  les  lardinsdes  Hejperides,  qui 
portent  les  pommes  d'or  :  La  fontaine  du 
Seleildeuers  les  Marmarides ,  laquelle  on 
diilefire  froide  dèiour  &  chaude  lanuitt, 
les  peuples  de '  c?(le -Région  font  Bar  cites, 
Ararauceles,  Asbites  ,  Macautcs  :  puis  du 
cofie  de  Midi  entre  les  montaignes ,  ett  la 
"Région  qui  porte  le  baume.  Et  puis  les  Pfil- 
Itens,  qui  ont  force  &  vertu  naturelle  con 
treles  ferpents. 


Libye  Jnterieure^ 


Salathos 


9-  4°l2*' 


Babtba 

Garania,  Ville  capital 
Garamaritica  xallis 
Le  mareft  Ntgris 
Maguratou  G  ira  . 
Cupha 

Nigira^V'ùle  capitale 
Silica 
ThabudU 
Artagira 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
A  V  dejfus  des  Régions  dont  nous  auons 
traiitê,eftlaLybie  intérieure  jays  fort 
mple ,  &  de  tref grandie fiendue,  W  il  y  a 
force  deferts  &motaignestple'mes  d'vne  infi 
me  d'animaux  &  beftes  etftanges.  Ét$re~ 
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mierement  après  la  Mauritanie  t fie pays 
deGetulieJes  habitas  duquel  pays  font  bru 
taux  &fauuages,& le  pays  fort  afpre. 

Apres  ceux  ci  fetrouuent  ceux  qui  font 
appeliez.  Melanogetuliens  &  Pharufiens  , 
lef quels  efias  vagaboâs  par  les  deferts, por- 
tent aucc  eux  des  Oudnnes  pleines  d'eaue. 

Puis  ily  a  lerNigmtrEthiopiens}qui  tie 
fient  vne  grade  partie  de  l'Afrique,  &  f'e- 
fierldent  iufques  aux  riuages  de  la  MerO- 
ceane  en  la  part  de  Poneut}&  vers  le  Midi , 
iufques  a  la  Riuiere  Nigrite,  qui  eft  de  telle 
nature  que  le  Nil,  car  il  f accroît  au  mefme 
temps  qu  e  le  Nil ,  é  engendre  les  mef  mes 
animaux,  commeCocodriles,  Veftime  que 
c' eft  la  mefmè  Riuiere  que  les  Portuguoiiap 
pellent Senega,  car  ce  fie  cj  eft  de  mefme  na 
ture .  Ces! chofe meruciUeufe  ce  quonditt, 
qu'e  Fvn  des  coftez.  de  cefie  Riuiere  les  habi 
tans  y  font  de  haute  taille,  &  tous  noirs}& 
de  l'autre  part  tiz.  font fellement  biuns,  & 
de  baffe  marque. 

Il  y  a  encores  entré  les  peuples  de  lybie 
les  Garamantes,  les  femmes  def quels  font  a 
chafeun  communes,  car  ilz  netraiclcnt  an 
cuns  mariages  }&  n'y  afoyne  promejfedon 
née  entre  eux.  Apres  ceux  ci  viennent  les  Pi 
•t cens,  Sathiodaphnites,  Odt anges,  Mima- 
ces, ,1'mxamathes  galopes,  Agangines,Uu- 
ces  Ethiopiens,  Calceens  Ethiopies,  Nubes. 
Ceux  cifontversPtolomeeen  la  mefme  af 
fiette  qu'on  attribué  pour  le  iourdhuy  au 
[  Royaume  de  Nubie .  On  diùl  qu'il  y  a  des 
Chrefiiens  en  cette  contree,qui[ont  fousU 
feigneuriede  Preflre  leaiu 

Apres  ceux  ci  tirant  vers  le  Ponent,font 
les  Aphricerons,grandenationy!a  contrée 
desquels, tant  que  nous  en  pouosfcauoir  par 
con^eclure^ft  appelle  IsRoyaume  â'Orgue- 
ne  »  Et  de  la  tirant  vers  la  partie  Occiden- 
tale, &  vn  peu  vers  le  Septentrion ,  eft  le 
Royaume  Gambre:  puis  le  RoyaumeBudo- 
mel,qui  n1 'eft  pures  loing  delà  Riuiere  Se- 
néga.  > 
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Et  entrant  plut  Aam  dedas  les  pajs  eft  la 
Guinée, ici  eft  le  promttoire  qui  f  appelle  le 
Cap  verd,  ou  les  Portugoû  drejjent  laprckt 
é-prenent  leur  route  peur  aller  aux  Indes 
Occidentales  ou  Amérique  :  puis  laiffans  ce 
Cap  verd,  Hz,  tournent  a  maindextre  plus 
vers  le  Garbw,  ceji  a  feauoir  entre  Occidlt 
&  Midi.  Us  coftes  de  ces  quartiers  la  font 
ajfez.  fréquentées  &  connues  par  les  For  tu 
gnez.,  &  lesbabitans  de  ces  pays  font  tous 
mdsjans  qu'il*,  facent  aucune  trafique. 

Villes  de  Marmarica^y 


Libye  &  Egypte 


Pelufuque,  ou  maintenât  eflTâiiefse 
63. 20)31. 15 
Arfino e3ou  Cleopatride  63  2 oj  2 9.  i  o 
Mtf  ormus  64. 30127.15 

C  hoi far,  Bérénice,  port  64, 5 1)23.50 
Scjatis  60.4.0 1 3  0.20 

Andrepo Us, ou  Anàron  6  x .  2  o  \  3  o,  2  o 
Tbebes}ou  Heliopolis}  ou  Hecutompjths 

6-2.30j2p.30 
Bifurit  .  tf2.30l50.15 

La  grade  cite  de  Mercure,  laquelle  eft 
di&e  Hcr/wo/Wi^autrernét  Perfîdis,  ici 
f'enclina  vn  arbre  a  noftre  Dame, 
quand  elle  fuyoit  en  Egypte,  eft  a 

d1.40l28.55 


0)31.40 


Cap  de  Raxa:irni,C herfonr.efus magna  j  Hermis la  petite         6t.  0)30.50 

'  Tanis,o\\  T4pM,capitale  d'Egypce,les 
Enfans  d'ifrael  furent  la  premierefois 
captifs  en  cefte  Ville,  mais  e!le  eft  a 
prefentdeftruite  63.45!  3  0.50 
?hétekufa> Ville  capitale  d'Arabie 

>  63. 10)30. 50 
Antinoe^Amhios  62.  5  j  a  8. 10 
La  grande  cite  de  Hercules,  eft  a 

61.50)22.10 
licontou  Ljcopolts  t  61.45)28.  0 
Dios,  c'eft  a  dire  la  Ville  de  lupiter 


efta  52. 
Bobte^berfonnefus  parua 

tfo.  o] 3  t .  5 
Scanderia  ,  Alexandria,  chef  de  toute 
Egypte ,  la  ou  S.  Catherine  fille  du 
Roy  Cofte  re:eut  martyre,  6c  Ptolô- 
mee  monarque  des  Mathématiciens 
fut  natif  de  cefte  Fille  tfo.  3  0(3  1.  o 
Aicayre,ou  Cayro,  fedtè  maintenât 
Babylonela  nouueUe,Mrwîp^»,les  .ira 
bes l'appellent  UAzjir ,  elle  futgaig- 
née  fur  le  Soudan  par  Selim  Turc, 
l'an  1517.  tf1.50l2p.50 

Les  neuf  bouches  du 

Nil. 

Heradeoriqne,ou  maintenant  eft  Ro 
feto  tfo.5tf|3i.  s 

Bolbirique  61.15)31.  5 

Sebennitique,  on  maintenant  eft  Stw 
rioni,rille  tf  1 . 3  o|  3  1 .  5 

Tineptimi  61.45)31.  5 

Diolcos  tf2.io|3  .10 

Pathmitique  62.30)3 1.10 

Mendefium ,  ou  maintenant  eft  Da^ 
miete  Fille  tf  2. 45 (3  i.to 

Xaniti^ue,  ou  maintenant  eft  Tanes 
6h  o|2ia5 


25.30 
23.50 
23.30 


tf2.  O 

\Cna}Sjene  62.  o 

Phik       ®  tfi.20 
La  petite  cite  d'yfpollo  62.30)2*^0 
LchcCleartis  52.  0)26.20 

le  lac  lycomedu  lacus, maintenant  dit 
Lynxano  57»  0)24.  o 


Le  lac  lac  ci, 


5-5.30J26.40 


Le  lac  fons  Solis,au  tourdhuy  Canca- 
rondeMahoma    58.15)28.  o 
Le  lac  Buheira,Af4n4  lacus 

60.15)30.50 
Le  Golfe  de  Tencfe^ir  bonis  lacus 

tf4.f5|3^  * 
Le  lac  Bucharia  ^Mceridu  lacus 

tfo. 10)20.20 
Àugila*VUi*  5*.JpÎ28.  q 


Cofmographie 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

PTolomee  defcrit  tnfemblement  &  in- 
difiinèlemet  Marmarique  de  Libye  auec 
Egypte  :  fieftce  toutesfoy$  que  la  première 
eh  pins  Occidentale,^  tire  plus  versCyre- 
ne^  vers  la  Mer  Puniquei&  efi  par  Pline 
nommée  la  Libye  Mareotide:  Au  regard  d'E 
gypte ,  eUefeficnd  iufquesau  Golfe  Arabi- 
que &  les  montaignes  d'Ethiopie,  Or  quât 
aux  peuples  de  Marmarique  ,  qu'il  appelle 
Vreuofit^ce (ont  ceux  ci,Ltbyœrches  &  A- 
nirites^ajfacitbeSyApctamites.c'eft  a  dire 
difetteux d'eaue  &  boijfon,Augiles,vers  li 
bye intérieure.  La  contrée  Ammonienne  efi 
a  enuiron  ss-deg.20%minut.de long.  &z8. 
de  lati.  Les  Nafamones  que  Pline  dtcl  auoir 
ejle  premièrement  efîé  nommez,  Mefamo- 
nés,  c'ejl  a  dire,  habit  ans  au  milieu  des  fa- 
blons:  Anacf)tfes}Tapanites}  Afariens}  Zi- 
grites,  Chatan'tenSjOgdenicns.  Senfuiuent 
après  les  Adimafchidues,  Iqbaches,Rudites, 
Trofodites,  & finalement  la  Région  S  étati- 
que prochaine  d'Egypte, 

Et  puis  après  fe  trouue  Egypte  ,  "Région 
qui  efi  diuifeeen  deux  parties  principales s 
c'eft  afcauoirja  bajfe  &  la  haute. 

Egypte  la  bajfe  eft  près  de  la  Mer  Ocea- 
ne,  entre  les  bras  du  Nil ,  lequel  fefend  de 
forte  qu'il  repfe fente  la  figure  d\n  trian- 
gle^ ou  d'vn  h  Grec ,  &  ce  fie  ci  efi  par  au- 
cuns contées  entre  les  ijlesi 

Egypte  la  haute  qut  a  dcttant  délie  laRe 
gïo  à?  Ethiopie  ,dnco fie  de  Midi  efi  dicle  The 
bais^en  laquelle  efloit  iadis  Thebesja  gran 
de  Ville  a  cent  portes .  Ltfiuuedu  Niipaffe 
far  le  milieu  d'Egypte,  lequel  ayant  fa  f eut 
(e  es  monts  de  la  Lune,  comme  on  efiime  fe 
tachant  quelque  ejpaee  fous  terre  an  pays 
d'Ethiopie ,  comme  defdaignant  pajfer  par 
lieux  fablonneuxé1  fans  culture^  (e  diui 
fant  quelques  foys  en  deux  partiesjaift  des 
grades  Ijles  dejotees,  &  enfin  paffant  tout 
doucement  par  le  milieu  d'Egypte  9  f'en  va 
tngoujfurfti  UUtr  Méditerranée  par  fept 
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bouches.  Ce  Eluue  fejpand [tous  les  ans,  & 
en  certaine faifonpar  toute  Egypte ,  &  par 
fon  inundation  rend  la  terre  fertile,  monte 
Ù  febaûlfe  quelques  foys  iufques  a  i$. cou- 
dées .  Aucuns  efiiment  qu'il  prend  fon  corn- 
mancemet  en  Mauritanie  ypour  ce  quequaâ 
il  pleut  abondamment  en  ce  pays  la  9  alors 
le  NU  f  accrois!  d'autant  plus  fort. 

Or  quant  aux  peuples  d'Egypte,  ce  font 
les  Goniates,Profodites,  &  la  Région  Scy* 
thiaque,  les  Mafiitet,Nitrietes)0afites3& 
oultre  celés  libyes  d'Egypte.  A  l'extrémité 
d'i celle  &  de  Marmanque,  font  les  Diam- 
mes  &  Aùroches ,  Régions  efquelles  lelro- 
pique  de  Cancer  paffepar  lepoïntdufommet 
d'tceluy.Einalemetles  Arabes  Egyptiens  ha- 
bita fur  la  riue  du  golfe  Arabique:  Les  Iclbi 
ophages  mange-poiffonsfont  fituez,  plus  a- 
uant  du  cofte  de  Midi 

Nous  auons  parle  des  montaignes  de 
Mauritanie ,  te/quelles  nous  auons  dicles 
eslrele  grand  Atlas,  qui  la  feparedeGetu- 
lie.  On  àitt,que  la  nuiclt  apparoiffentplu* 
fieursfeuz.  fur  celle  montaigne, qu'on  y  oit 
force  f&ns  desfiufles  &  auboys}&  quelle  rt 
fonue  toute  de  jons  de  tabourins^r  qu'elle 
fefieue  tellement  en  baWt,queUefemble  tou- 
cher a  la  Lune. 

Il  y  a  en  oultre  Atlas,  mont  aigne  moin- 
dre en  grandeur ,  qui  esl  en  la  Mauritanie 
Ymgitane,  &  la  Mer  qui  bat  contre  ces  mo 
taignes  efi  dicle  A  tlantique.  La  montaigne 
Dur  dm,  quidiuifela  MauritattieTihgitane 
quafi.par  la  moitie.llya  eveores  la  motaig 
ne  Byrinusjaquclle  procédant  du  mot  Atlas 
efi  près  de  la  Mauritanie  Cef arien  fe. 

Puis  après  fuiuent  les  montaignes  de  Li 
bye3lefquelles  diuifent  Egypte  de  Marmari- 
ca.  item  la  montaigne  Climax ,  &  Ana- 
gombra. 

Ily  a  plufieurs  Rimer  es  en  ces  cotreesjeft 
a feauoir  laRiuiereSala,  a prefent  dibl  Bu 
ugMgJequelfortant  de  lamotaigne  Dur- 
dus  paffepar  Mauritanie ,  &  fon  y  a  ren 
*  3  dre 


XIO 

dre  au  définit  de  Gibraltar. Il ya  encore*  la 
Rimer  e  Malua  Jaquette  ayant  Ça  four  ce  en 
la  dicte  montaignejen  va  pareillement  re- 
dreen  la  mefmeUer  de  Gibraltar,  diuifant 
la  Mauritanie  Tingitane  de  la  Cefarienfe. 
Il  y  a  enoultrelaRimereSanus,  laqlle  par 
tant  du  mont  Atlas,  coule  vers  lutta  Cefa- 
rea.Mulus  fortant  du  mot  Atlas,ouil  eft  ap 
pelle  Cinnaba,  j'en  va  redre  au  golfe  de  Nu 
midie.  Apres  vient  du  co fie  d'Orient  Ampfa 
gala  Riuiere,qui  a  fa  fontaine  au  met  Bu- 
far  a  tqui  fort  d'Atlas,  &  a  fonyjfue  au  gol- 
fe de  Numidie.  Apres  vïet  laRiuiere  Rubri- 
catus  .  En  la  Région  Cyrenaique  la  Riuiere 
lacenus,qu'rfaitt  lé  grand  UcPaliurus,  au 
quel  il  y  a  irefgrande  abodance  de  poijjon . 
EnUarmariquefe  trouuct  aufii  trefgrads 
mareftz. ,  le  lac  Ijcomedis ,  le  lacMeridis, 
la  fontaine  du  Soleil,  de  laquelle  nous  atwis 
parle,&le  Mareft  du  lac,  près  la  motaigne 
Anagombre. 


Les  Filles d 'Ethiopie, oui 

font  de  la  part  d'Egypte. 
Cette  Région  contient  plufi- 
curs  générations  môftrueufes , 
comme  font  les  Riemmics,  les 
Nubes,Cy  nocephales3  Saty  res 
Troglodites.La  eft  le  pays  di& 
Azania,qui  produit  les  Elefans 
&  la  Région  Smirnifere,  les  ma 
ge-Auftruches,  Ethiopiens,  & 
pilleurs  autres  nations  . 

Les  Filles  font  celles  qui 

fenfuîuent. 

Sabat  68.  o|  2.30 

Dira  74..20I1  t.  o 

Apocopa  6p.  o|  2.30 

Magale  métropolitaine,  Auftral,  Rap- 
tum&Raptra        71*  ,°|  7.  o 
Barua  cka,Coloa        61, '  «j  4.15 


Seconde  Partie  de  la 

LesmotaignesPilees  65.  o|  o.  o 
Meroe  regiôjfle  &  cite  6  1 .  3  o  1 1  6. 2  ; 

La  llegion  de  <é\îeroe^ 

eft  maintenant  appellée  Elfaba, 
en  laqlle,  corne  on  dicl,  S.Ma- 
thieu prefcharEuangile.&  felô 
Iofephe  cefte  ci  eft  la  Ville  dot 
fe  partit  la  Royne  de  Saba,  qui 
allaouirla  fapiêcede  Salomô. 
De  ce  lieu  fut  aufsi  l'Eunuque 
de  la  Royne  nommée  Canda- 
ceSjC^fut  baptize parles  mains 
de  S.  Philippe  apoftre .  Actorû 
8 .  Le  port  (ficelle  eft  appelle 
iheonSoteron ,  c'elt  a  dire,  temple  des 
dieux  Salutaires  6"  5. 20]  17.30 
Benihii  62.  o\z  t.  o 

Port  de  bonnes  nouueiles 

65. 45)17.  o 
Le  tt  efbr  de  Cambyfes,  Cambyjis  ara- 
rium  55).  c  |  î  8 .  o 

Sandaca  63.  o|  18.30 

Cap  de  Gu3.iàâfu,Aromata}  promôtoi 
re,ôc  Ville  marchande  8  3.  o|  6.0 

Les  Villes  qui  font  au  de 

dans  de  l'Ethicpie- 
Vhaz.agarlAu{\ïz\tt  70.1018.58 
Hier*.  Au!  traie,  68.  o  11.15 

Mauhofa  48.26  1  8.40 

Zara  pi.  10  16.20 

Gd^fjRegion  52.  o  24.  o 

Fin  d'Afrique. 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

R Eft e a  deferirel Ethiopie,  ctmbien  que 
plufteurs  des  peuples  deuant  dill^font 
nommez.  Etbiùpiens.llya  donc  deux  Etfn- 
opies,l'vne  qui  efl  dejfous  Egypte,  pays  gr  ai 
&  riche.et  a  cefte  touche l'ijle  de  Mero'èja- 
qlle  le  Ni/  embrajfe  :  on  dit}  que  Us  femmes 

m 


Cofinographie  de  Pierre  Apian,  m 

buee  au  Royaume  de  Meïuide,  lequel  eftf- 


9 nt  autrefois  eu  domination  en  cefte  Ijle. 

Apres  ce  fie  Ifle  la  tirant  vers  Orient  et 
Midi,  Preflre  ïeanafon  Empire  fort (paci- 
eux^et  de  trefgrandeeslendueyceft  a  feauoir 
iufques  aux  nuages  de  la  Mer  Indique ,  et 
oultre  le  Nil.  les  habitans  de  cepays  fe  di- 
fent  Cbrefttens ,  et  toutes  foys  Hz,  ont  au- 
tres vz,  et  cérémonies  que  nous  n'auons.  Le 
milieu  decefl-e  Région  la  eïl  enuiron  66.  de- 
grez.de  longit. et  12.de  latitude. 

Près  de  cèpe  contrée  font  les  C  Indiens, Ri 
z,ophages,  Babyloniens, A  xumites,Mo[yles, 
&  Molybes;  Apres  ceux  ci  efl  la  Région  Tro 
gloditiquejes  habitas  de  laqlle  fomffent  des 
cauernes  %font  leurs  maifons,fe  nourri  fit 
decbairdeferpetSy  corne  dict  Pliney&  n'v- 
fent  deparolles  ou  comunicatios  humaines, 
tins  ont  tant  feullement  vn  cri  horrible  & 
ef datant .  Apres  fument  les  Blemmiens, 
gentfans  teUe  ,  lesquels  on  eflimeauoir  la 
huche  &  les  yeux  en  la  poitrine. 

Il  y  a  puis  après  les  Mange-  Aufiruches , 
&  les  G amph ayantes  tiudz, .  Les  Satires, £ 
ne  ttennet  rien  de  l'home  que  la  forme.  Les 
Oripeens  veneurs,  les  Mennons  .  Il  y  a  puis 
-  après  la  Regîo  qui  porte  le  Mirreipuis  la  con 
treeditte  Az,anie,  ou  il  y  a  grand  nombre 
dE'lefans. 

Grande  portion  de  cefle  contrée  efl  attri 


tue  enuiron  l'Equateur.  Les  habit  ans  de  es 
pays  miltent  auecles  nations deï Arabie, 
à  y  a  grande  amitié  entre  ce  Roy  &  celui 
de  PertMçal,etérendtnbvtz,a  Preflrelearu 
Lautre  Ethiopie,  %  efl  encoresplus  auat 
&  eîhdicle intérieur e,ît'eft  pas  encores  bien 
cognue,a  caufedefa  grandeur,  fi  ce  n'efl  le 
long  des  ce  fies  &  riuages  :  toutes  fois  onU 
défait  en  ce  fe  manière. 

Premièrement  tir âtdeïEqu'wctialvQ* 
le  Midi,  ilyavn  trefgrand  paysd'Ethioft» 
ens,outes  Elef ans  font  blancs,  et  la  fengen 
drent  aufii  les  Rhinocerontes  et  les  Tigres, 
La  Regio  ^porteTafinecanelle,  efl  entre 
lesbras  duNil.Le  royaume  des Aby fins  %  efl 
pays  de  Cbreflies,efltat  del'vne  corne  de  latt 
tre  part  du  Nil.  Les  Ethiopies  Icbtbyopba- 
ges,mageurs  de  poiffon,  les  Rhapfies,  et  les 
Moriens  qui  font  près  les  monts  de  laLune* 
Gaz,atie,  efl  fous  le  tropiq  du  Capricorne. 

Puis  le  front  et  commencement  d'Afri- 
que, efl  le  Cap  de  bonne  Eflerancejar  leql 
paffenixeux  qui  voyagét  d' Ejpaigne  en  Ca~ 
lecut.Au  refle  nous  auons  eïtime  eflre  chofe 
fuperflue  adiouilerles  noms  des  Caps  oh 
Promontoires  de  ce  grand  pays ,  veu  q'uilz, 
fepeuuent  facilement  cognoiUreparnoUn , 
Globe,  P 


Defcription  particulière  de  i'Afie. 
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Addition  de  Gemma  Frifon, 
Efle  maintenant  a  défaire  l'A  fié,  qfô 
e  f  la  tierce  &  la  f  lus  grande  partie  du 
mede,defignant  fimplement  les  noms  des  co 
trees  &  mont aignes  d'icelles.  LUeettdiui- 
fee  de  l' Europe  par  le  Eluue  Tanais,  marefl 
Meotide,lePont&  la  Mer  Egee,  que  nous 
appelions  l'Archipel.  Et  delà  part  d'Afrique 
du  golf  e  Arabique ,  puis  par  la  ligne  qui  fe 
tire  de  la  ala  Ma  Méditerranée.  Aucus  efli- 
wm  qu'A fit  tût  ce  mm  £  A  fie  fille  de  ÇQf- 


cean,  &  les  autres  pefent  quelle  Va  receu  de 
la  meredePrometbeus. 

Ce  fie  grank  cotree  a  plufieurs  parties: 
dot  la  première  qui  f  offre  après  les  limites 
d'EuropejefllaSaxmatieAfiatiqueJaqueUe 
eflaprefent  comprife  fous  laTartarie,  & 
du  cofte  de  Ponent  elle  a  le  EluueTanais,  & 
lepalud Meotidejufques  a  l'eco uleure  Cym 
brique.,  qu'ilz,  appeUët  le  deilroit  de  Caffa: 
du  cofle  de  Midi  elle  a  les  montaignes  de  U 
i$ÏÏr  Hh '6 (inique ,  autrement  di^e  Abaclm: 
etén 


m  Seconde  Partie  de  H 

&  àa  cofte  de  Vonent,  par  la  ligne  tendant  \  rifcett& Cerauniens,  qui  font  quaft  au  m\- 
de  la  Riuiere  Rh,aVolgba,oit  Tbamar,  vers  \  lku,Corax  qui  efl  aftfe  contre  le  Bofibore, 
le  Septentrio,  l'autrecofle  eft  pays  inconnu,  tu  eftroiiï,  le  mot  Caucafe,qui  eft  prochain 
les  peuples  d'icellevers  te  climat  de  Septen 
trion,font  Sarmates,HyperVorees ,  la  con- 
trée defquels  efï  maintenant  en  partie  dicte 
U  blanche  Ruftie>qui  eft  vn  grand  pays  peu 
pie  deforeflz,,  riche  d'argem  &  de  fourru- 
res précieuses,  &  en  partie  aufi  du  pays  de 
Mofcouie. 

^TlagentMofcomteefl  vne grande  nat'w, 
mais  qui  font  rudes  &gro fiers,  &faifans 


de  l' literie  &  Albanie,  f'eftendant  tufqutsa 
UMer  Hircanique. 

les  Rittieres  de  ces  contrées  font  TanaU% 
laquelle  eftappeUeeDon,&  en  Italie  Tana, 
lequel  ayat  fon  origine  es  Monts  Rhiphees, 
j'en  va  rêdre  au  PaludMeotide:  Rha,qui  eft 
Kiuiere  tref grade,  ayat  fes  fources  en  deux 
endroit!  s  des  monts  Hyper  borées ;pen  va  per 
dre  en  la  Mer  Cafbie,  ou  Hircanique,  com- 


frofefions  de  la  foy  Chrefliêne,  mejprifent 
néanmoins  le  Pape  de  Rome,  &  noftreE- 
glife.car  Hz,  gardet  lefvl  &  cérémonies  de 
l'Eglife  Grecque.  K 

Lesprocbains  après  eux  font  Hippopha 
ges>  ces!  a  dire  mange -cheuaux  :  Perter bi- 
des grande  nation,  laxamates ,  Chenides. 
la  Région  t  ifiotide  deuers  Leuant^iracc 
mens  &  Pleftens  vers  le  Palud  Meotide, 

Très  des  motaignes  Hippiques  efilepais 
des  Amazones ,  qui  fut  iaàis  gouuerne  par 
femmes)  fat  fans  la  guerre  contre  les  natïos 
voifines^s  Tyrâbes,Aricbes,vers  /' 'Albanie 
les  Ziges,Gerres,Conapfenes,lepays  deMi- 
tbridates,  après  lequel  font  les  Melaclenes, 
Sapothrcmiës,Schymmtes,Suarfies,Seriês, 
qrïïfciens,  ou  Erafme  efttme qu'on  doibt  lire 


bien  qu'on  trouue  pour  le  iourdbny  bien  peu 
de  montaignes  en  ces  Régions  U,  &  que  la 
Riuiere  Rhajaquelle  est  a  prefent  dicte  Vol 
ga,et  pareillement  Tanais,  mefmeaufi  Bo- 
rtttbenes ,  fortent  comme  Ion  voiddesma» 
reftz.  &  laez.  de  Mofcouie  et  Ru  fie  la  blan 
cbe,nongueres  loing  Cvn  de  ?  autre, et  Rbo-> 
bitbes  diiï  autremït  Copa,fortant  des  mot 
Hippiques  ,  fen  va  rendre  au  mareft  Meo- 
tide. 

Les  Cite^  &-  VittesSfji 

fie  la  mineur5qui  eft  maintenât 
la  grande  Turquie. 

Les  Villes  deT ont ouTSi 


thynie  qui  a  car  ci  deuant  cfte 

T:uui,cef4àmiurc^&mamuetqmles  di£eBebricie\maintenant  Mig 
^ontkuror^ 


Mais  la  principalepartie  decefte  Sarma 
tie  la  eft  occupée  par  les  Tar  tares ,  pluslofi 
que  habitée ,  lefquels  Tar  tar  es  ne  vaquent 
quafi  a  autre  chofe  qu*a  mener  guerre  aux 
nations  voi fines  ,  &  aprendre  &4ccuper 
l'autruy,mais  enleur  pais  nourrirent  du  be 
pial.  Apres  ceux  ci  fumet  les  Olondes,Vdes, 
Bojpborïës,&  près  du  Pot  les  Achees  &  Ent 
cèles,  ejr  finalement  les  Sanareens.  Autres 
mettent  enceres  icy  en  compte  les  Huns,  & 
Rbombitanes. 

Les  principales  m etaignes  de  ces  Régies 
font  les  Hippices.,autremetit  dtftesMaz,* 


Frigie. 


Gho,  promontoire  de  Diane 

Calcedona,  Cbahedon,  ou  le  Concile 
Chalcedonenfe  fut  célèbre ,  laquelle 
a  prefent  les  Turcs  nommét  Calitiu, 
eft  a  56%  5I4.3.  5 

Verlia,0/^*  —  >  57.  0I4.Î.40 
Comidia,  ou  Nichor,  Vicomedia 

Pendaraehia  port ,  Heroclea  Ponti 

Cafta- 


Coimographie  %  Pierre  Apîarï 


CaHâmtnt%cUudiopolifPhq\\e  le  nom 
meaufsi  Bithyniiï,En  ce  lieu  S.  Luc  efcri 
uit  l'Euangile  de  lefus  Chrift  ,  6c  les 
Actes  des  Apoftres  5p.  3  0(42.4.5 
CNfchca,  ou  fut  Concile  de  Nice,  Ni- 
te^efta  ,,57.30141.40 
Cefuree ,  qui  aufèi  T'appelle  Sinyralea, 

eft  a  5  (^.4.0 14 1. 40. 

0/iw^,mont  57.  ©141.40 

Zex    r/ZeJ*  de  la^Prownce 

qui  eft  proprement  di<5fce  Aile. 
Lampfrco,L4/j2p/<rtftt  5  5.2 o| 4 1.2  5 
Les  bouches  de  la  Riuieie  simois, 

55.20I41.10 


^       ,   Ilj 

VcrgamOfPergamusJie  pays  de  Galien 
prince  des  Médecins  57.25(39.45 

Les  Vil/es  de  Ly  die 

Meonie. 
Philadelphie  50.  o 

louis  phanura  5P.4© 
Sardis  58.40 


38.50 
38.25 
28.15 


*l!ium,hâh  Troye  5  5.50 

Dardaniï,ou  Durdania  55.15 

Alexandrie,Tr<w  5  5 . 2  5 

ÂnUndr us,  S.  Dimitri  5^.30 


41.  5 
4t.  5 
40.40 
40.20 


Le  Sm\mQiSm'jrna)  le-pays  d'Home- 
mere  félon  aucuns  58.2538.32 
San&iquaranta,  Afium  ou  Affût 

—  "  56.  ©[40.15 
Le  FogHe,F*>fo/ftf,  capitale  de  fonie: 
laquelle  ,  comme  ditt  Pline,  fut  fon- 
dée pat  les  Amazones,  ou  S.  Tean  cf- 
criuit  l'Euangile  de  lefus  ChriO,  efl  a 
57.4o|37-4° 

Les  Villes  de  Carie  ,pres 

de  la  Mer  Myrtoum. 
Hafsio  porto,  Heracisa ,  près  la  mon- 


taigne  Latmus 
hUhCo,Miletum 


57.30 
58.  o 


37.10 
37.  o 


Les  Villes  de  Qtrie. 

Nyfà  50.  0I38.IÏ 

An  tioche  près  de  Méandre 

5p.30l38.30 
Apoîlonie  près  de  laban,  eft  a 

Heracleepresdelaba  59.30  37.50. 
Neapolis  5p.2  5  27.55 

leb  fontaines  de  la  Riuicre  Licus 

tfo.  0(37.15 
Chora ,  Trallis,  laquelle  fe  di&  aufsj 
Ersiathie,Seleucie,&  Antiochie,  felô 
que  Pline  afferme,  Aucuns  dientque 
les  Pygmees  ont  habite  en  ce  lieu,  eft 

Les  Vil/es  de  Lydie 

Phrygie. 

SaU  tfo.i  5I38.20 

Sanis     *  n    61.  0I38.20 

ApamidCïbotu  tff.10l38.55 

lltèrapolis  tfo.  o| 3  8.1^ 

LefViUes  de  Lycie,  ou 

Lycaonie,  dont  les  habitas  ont 
cfteappelle  Lycaoniens. 


Les  Villes  de  T)oride-j.  ' 

Carte  5p.50j35.55 
hU^Mkarmffus  ou  nafquît  Oiony-  fFateta^r* ,  d'où  S.  Nicolas  Euef-- 
fius  &  Hérodote  niitonographes a  cftj    quefutnatif        tfo.jo|jtf.  oV 


î\&e»itf,montaigno 
C*i>»«*>montaigne 


58.  0)3740 
58.  oj 30V40 


Xantm 


tfi.30 
tf  1.1  5 
tfi.  o 


36.IO 

3tf.4o 


/pflW^jpreslaRiujereRliyndacus,  [  ' 
ciU  57*  0I4KÎ  5  jx^dditionde  GemmaFrifc  1. 


Seconde^artïedela  j 

1 1 4  f     |  va«e  ïa  Kiuiere  Ttbindacus  entre  les  deux.  - 

Addition  de  Gemma  tnlon.  y  ^ijduce(ledeU  ?brtgie  méridionale, la 

quelle  efi  avfvditle  iroade  ^quelle  fut  ia- 
discompnfefousEolie,  commedici  Volater- 
ran.&quelesTroyensefiojent  Eoles. 

Aucuns  mettent  deux  Pbngies,  appert 
cefieci  mineur,  &  lautremamr  UqueAe 
ikenferrententreGalatie,  Pamphùie,cr 
CapvUoce .  Près  de  la  efi  la  contrée  Dens, 
■dule  Vallivadta:  après  laquelle  font  les  Pen 
tademites,&  tout  au  deuant  de  Hfiede  Nf- 
nrepont  efi  Lydie. contrée  de  Meome.Au  dej 
%u  de  cefieci  efi  le  pajs  d'iome,  à  fina- 
lement Carie,  tout  vis  a  vis  de  lljle  de 

I  Rhodes.  r  . 

Les  peuples  du  coïle  de  Ponent ,  fontlesp 
Olympien  s, Mifomacedonuns.  Ceitx^font 
I  plus  Orientaux  vers  GaUùe,  font  les  Mace 
doniens,Mœoniens Snules.lt  cnLycie  les 
lycaonsje  pays  defquelz,  eïl  appelle  Lycao- 
nieJesThemifonies,  &  versUBiibymeks 
Maccadines,&  Phulacenfts. 

Les  montaignes  de  ces  contrées  font  la* 
duquel  dépendent  quatre  Kiu^es,  Efepus, 
Grenius ,  Simois&  Scamandrus ,  qui  p  en 
vont  rendre  en  la  MerHellefote,&Ctmem 
montaigne  deErigie.Uy  a  encores  la  mon- 
tagne Timnus,  qui  esl  a  S7>deg.  4-omtnu. 
dchngit.+o.  30.de  lant  .  Au  dcjfus  de  ce 
mont  font  lesmouignes  deLydte,Mejotes, 
Tmolus,  &  Mimas,  qui  font  afex.  preslvn 
de  l'autre.llya  dattantage  le  mont  Micale, 
qui  efi  entre  Caifirus,  a  prefent  Chaici,  & 
Meander/iuieres. 

Let  mères  font  nommées  en  partie, 
les  autresKiuieres  fontCaicus,  a  prefent 
nommeeCaftri,&  a  fa  four  ce  près  de  Tim- 
nus ,  putsf'en  vaemboucher  en  la  Merde 
l'Archipel,  Hermusditl  Sarabat ,  quiaj* 
fource  au  deffous  du  mont  Sjpilus .  Ptâo- 
lus,au  de(fusdeeeflui,lequel  pen  va  rendre 
e  n  r  Archipel.  Cefie  dermere  efi  fort  renom 
mee  a  caufe  dugrauier  $or  qfd  contient 
en  for,  Çaifiw,cu  Cbaict,defccndant  de  U 
J  J      J  mon- 


du  pays  deTraceJePropontule  entre  deux, 
Jeft  appelle  Mar  diMarmora,  c  efiafca- 
IJdelapartdePonentm  qnes  au  mont 

Olvnpe/uieïl  a  ,7MgMlong*3-  &  30 
Xldelaùt.PMducofiedeUpt^ 

eUe  aboutit  f»r'k***&^^ 
Zuti^a  celle  qui  efi  proprement^ 


ïiceUequifontplufieurs  &  \ 
riches  près  de  Galatie&  le  Pont  luxant  \ 

appeliez.  Marianàines^pmZingianes.  \ 
?\esmontaignesfontOl)mpe,audeiïoubs 
de  Myfie:la  montaignmorminius,as9'de- 

LesRMeresfontSangariusdtaeZtga 
rmmpaffeparlemïieùdeB^jnieù 
varendrcau  Pont  Euxin,ayat  fa  fource  en 
UmonmgneDydimutMjaencoresl^ 

uiereAfcaniusJiïelfntcb,  qmva  toberau 
Lacdiaiagodemcea.llyaenoutrela* 

mm,  quiefiauiourdbuyappelleeDolap  la 

nie  &  GaUtie.  a  , 

^eUmineurM^^nmUl 
aeAliesfl  maintenant appelleelur qmeou 
NaioliellesHmitesdelaqueUeducofted 

Vonent ,  font  ÏElle$ont,&  puis  l' Archipel, 
&pudaMerdlcare/icteMardtNicaria 
&CeUequieftappelleeMardMandria,e>^ 

•  *w><LatinMyrtoummare.  ' 
*  Cepaysd'Afie  lamineur  ,  a  beaucoup  de 
belles  contrées  fertiles  &  abondantes .  Et 
premièrement  après  lesfrotieres  deBithyme, 
près  delà  Mer  liante  {e  trouuet  deux 
Uyfies,cefiafcamirlamoïndrequiefi 
pli  occidentale ,  &  Uplm  grande  qui  efi 
plus  OnentaleMlle  eïl  ^ellee  Burfie,& 
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Montaigne  Syfile,.enla  Mer  de  Nicarieja 
dis  Icariu  Mare. Méandre  venant  des  monts 
Celeniens,f'en  va  au  deffus  d' lonic,tellemet 
■  tournoyant  qu'il  fembïe  fouuent  retourner 
d'ouilvient,  puuûfen  va  def charger  enta 
Mer  de  Nicaria. 

I  es  limites  de  toute  la  Lycie  entier  émet 
font  les  monts  de  Pbenice,  Cadmus,  &  Ma- 
fujte  du  cofte  de  Carie,  Afie  la  mineur,  & 
Pamphylte:  puis  après  de  la  Mer  de  Licie. 

Les  peuples  de  cefie  contrée  furent  diiïz, 
iadis  Tremitians}&  Solymes.quat  aux  mo- 
taignesjious  en  amns  defta  traicté. 

Les  Rtuteres  font  Calbis,  qui  vient  de  la 
mentaigne  Graga,  Xanttu grande  Riuiere 
qui  vient  de  Cadmus,Ljmyra  du  montMa- 
Jicyte  ,  toutes  lefquelles  Riuieres  fen  vont 
■rendre  en  la  Mer  du  co fte  de  Midi  :  e lie  eft  a 
60  degr.30  min.de longit,& 36.  deUtit. 
Vampbiliefuit  Lycie  felo  leriuage delà  Mer 
du  cofle  de  Leuant, laquelle  eft  diuifee  de  Ci 
licieparla  Riuiere  Ce(lro,en  après  coïloyee 
des  montaignes  &  delà  Mer.  Ptolomee  luj 
afigne  ces  petites  contrees:CarbaliaJaqlle 
occupe  partie  de  Lycie.  Plmgie,  queks  au- 
cuns  appellent  la  ma\eur  des  coftez*  deSep- 
tentrio  etPonet,  &  Piftâiequi  eft  vers  leSo 
leit  Leuant .  Cefte  nation  la  ejl  fort  adon- 
née a  larrecins,  et  brigandage si& porte  le 
territoire  force  cimiers. 

Les  montaignes  de  ce  pays  tiennent  aed 
les  de  Lycie,dont  celle  qui  efl  plus  vers  le  Sep 
tentrion  eft  appelle  le  tombeau  des  Celenss, 
Uquelle  touche  puis  a  lycie.  Il  y  a  en  après 
Pié  mont  Taurus,  qui  fan  va  trajfant  et  dou 
blantpar  toute  i'Ajre,  Armen1e,& Scitbie, 
auecques  plis&  noms  quafimnumerables. 
De  ce  mont  defeend  la  Riuiere  Ceftrus  en  la 
Mer  Egyptiaque.  llyaencores  deux  autres 
"Riuieres.Catarattm,  qui  eft  plus  vers  le  Po 
tient  queCeftrus:  Et  Lurymedon  qui  eft  en- 
tre les  âeu  x.  Le  milieu  de  cefte  contrée  efl  a 
te.deg  so  min.delong.  3  7  DeUtit. 
.  Cïlicieen  après  feïlend  iufques  a  golfe 
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d^Atajfoy  &  au  mont  Aman,  dicl  Morne  ve~> 
gro,&  avoifinne  le  montTaurusdu  cosle  de 
Stptentrïon,aboutijfantdeU  part  de  Ponet 
fur  la  Riuiere  Ceslrus)&  fur  la  Mer  fTes 
Cilicies  ont  pris  leur  nom  de  Cilix ,  flz  d'A 
gêner  :&  les  Régions  iufques en  Leuat'font 
celles  ci .  Leontide  Trace,  Uquelle  Ptolomee 
appeUeRegio  ajpre.Cetide  &  Lalafide }de- 
puis  la  Riuiere  Ceftrus  iufques  a  Orimagde. 

Il  y  a  pm  après  Charade  ,  iufques  a,  la 
Riuiere  Calydnus.  lly  a  puis  après  L  amoti^ 
disjufques  a  la  Riuiere  Lamu$,&  en  après 
Lucanittdis  iufques  a  la  Riuiere  S ar us.  La 
Riuiere  Cidnus  parte  cefte  Riuiere  par  la 
moine. La  dernière  eft  iufques  a  la  fin  delà 
contrée  Jaquelle  eft  proprement  ditle  Cilicie 
par  laquelle  la  Riuiere  Pyramus  defeend  du 
mont  Taurus  en  la  Mer  de  Cypre.  Nom  a- 
uons  traiciédes  montaignes  &  Riuieres  de 
cefte  grande  contreefor toutes  les  Régions 
comprifes  en  ce  Chapitreront  fous  la  domt 
nation  des  Jures. 

Les  Villes  de  (jalacie  ou 

Gallogrece. 
Sinopa,ou  Stala  63.50I44.  o 

Pompeiopolis,  édifice  par  Pompée  le 

grand  ^2.301.42.15 
Anârapa,  ou  Cliudiopolu  h  neuue,  eft  a 
63.1  5)42.20 
\ngom\,Ancyr*         62.4014,2.  o 
Laodicea  6  2. 40 1 39.40 

AntiochiaPifiditC  62.3.0I30.15 
Neapolis  62.      3  9.  t  5 

Les  Villes  de  Taphilie. 

Olbia  62.  o]  5 6". 5  5 

Magydis  62.40!  36.50 

Antiocbia  62. 30 '138,30 

Scandalor,  Seleucia  Vifidiœ 

62. 30)38. 30 

Les  Villes  de  Capadoce. 

Ttçhizoïidz)Trapez.us ,  Ville  capitale 


Secondepartiedela 


ï%6 

de  l'Empire  de  Trebizonde,  conquis 

pailcsTuscsfii£le*Chrcftiens,efta 

r  70.4.5I43.  5 

Cc*nana  o|38.  o 

Chorduba  71.20I43.45 

S .Gregoire^jî^/tf  7 » *î  0I44.+J 

S«uaitouoIi,ou^*M* 

68.  0(40.40 

0U0.35 

«Jfo?.* ,  qui  eft  autrement  aiàe  Cela- 
lee.S.Bafue  le  grand  fut  ici  Buefqus, 
efta  6X30I39.30 
j»r»«  ^20.138-15 
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Gjikw  <jm»  fur  4«f  Hty  dite  Gallogre 
ce,  de  laquelle  les  Gauloys  fe  faifiwH 
après  amir  couru  &*aude  par  dtuerfes  co 
troes*  e(l  aftfe  entre  Bytbinu ,  Afte  la  mi- 
neur,Cappadoce,Pamphïïie,&PontEuxm 
qui  eïldilU  Mer  ma]or.Certainementcejte 
contrée  eft  g  andejertile et riche Jaquede 
V Empereur des  Turcs aiomtea  fin  Empi- 
re et  4  diuïfee  en  cessions  ou  Proutnces. 

la  première  eft  ?apblagonie,furleriua 
«de?  ont,  puislfaurie,  qui  confine  aux 
montaignesde  Pampbilieet  Afiela  mineur. 
Apres  fuit  licaonie  du  cofle  de  Vonent,  qui 
occupé  aufii  vne  partie  de  Cappadoce. 

lesgentsdeGalatieiont  les  Tolibops, 
voifms  du  mont vfimus.LesTelTofages ou 
Tohufains,vcnuz  de  Gaules  en  cefte  cotree 
habitent  enla  terre  ferme,  les  Proferhmi- 

ttitesytdtfloboget. 

Les montaignes  (ont  Oliguesjous  63 . de 
long.42,20.dcUti.etdeU  la  RtutereZa 
Meus  C'en  va  rendre  en  la  Mer  de  Pont,  le  \ 

'       _    1  .ci  ..  l.   Aa.T^nt  Ap  Inntrittl . 


Cappadoce  qui  tadis  fut  ditte  Leuco fjriA 
a  prins [on  nom  de  Cappadùx, Riuiere  de  ce 
fie  contrée  Jaquette  eïi  abondante  en  bledz, 
et  beslial,et  a  principalement  le  nom  de  mou 
rir  bons  et  excellents  cbeuaux .  Cefte  Pro- 
uince  efi  enclofe  entre  la  Riuiere  Halts,deU 
part  de  Vouent,  entre  les  montaignes  Tau- 
rus,  Antitaurus  ,Scordifcus ,  et  laRiuiere 
Termodoon ,  maintenant  Pormen  .  Pw/o- 
mee  ïaàiuifeequaft  comme  en  Prcuoftez.ou 
Bailliages,  t?eft  afcauuir  celui  d'Antioche, 
ver  s  Cilicie,  puis  de  Tyanïde,  &  U  Preime 
de  Gardocretaja  Preture  de  Cilicie  &Cha 
manenfe.  Et dauantageen  Pont  Galatique 
versle  Pont  Euxin,  puis  en  Pont  Polemom* 
que.  les  Leucofjriens  habitent  fur  les  fron 
tieres  de  cefte  contrée. 

La  montaigne  dicte  Argeus  eft  au  milieu 
de  celle  Région  a  66.degr.de  longtt.&  40. 
de  lot  Je  laquelle  for  tant  le  Tluue  Melas,et 
coûtât  par  Arménie  la  mineur, f'en  va  puis 
méfier  en  la  Riuiere  Eufrates .  En  après  U 
Rimereîrts}dUte  Lir  10, pafje  par  le  milieu  de 
Capadoced'vn  cours  tors  et  pUjé,firtat  du 
mont  Scordtfctts.'qui  eft  fous  la  long.de  6S. 
40.4T.er  }o .  de  latitude ,  et  fen  va  rendre 
enla  Mer  Ma\our  ou  Pont  Eux'vi. 

Las  Villes  de  çjrmenie 

la  mineur ,  ou  pays  de  Ararath. 

Nicopdis  69.  0)41.40 

ï(ba  70.30I40.20 
Claudia  7t.  0I38.45 

Les  villes  de  Cilicie ,mam9 

tenant  Turcomanie, 

Antiocheta,i4»»offo4  ad  Cragum 

^4.4013^.50 


Pan  deTarfu*  Zepbyriumpromontoniï, 
àoMDilvnuseiU6i.degrez.delongitu.  Cap^delarju,^;  66\10\^0 

de  latitude  4-0.30.  vnmùeiooolk ,  ditte  aufsi  Soloe 

la  RiuiereSangarius,ouZangar,  pred  Vompeiopou ,  oui  ^ 


de  ce  mont  fin  origine.  Et  en  finja  Rutien 
Mu  partant  du  milieu  de  GaUneJen  va  * 
^  ire  enla  Mer  de  Pont. 


^7.i5]3^,4o 
Te* 


/  m 


Cofoiographie 
iTtuiïeJarfuSt  d'où  Saind  Paul  fut 
natif  67.4,0^6.  «;o 

Cefarea^iz*  d'Anazarbus, 

^8.30^7.  o 
Nicopolis  6$.io\i7.%  5 

Epiphania  6 p.  3  o  j  ;  tf.40 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
A  Pmeniela  mineur Jaquelle Hz  veulent 
**cslre  celle  qui  es  Imres  des  Roys  efi  dicle 
ATAY4thi  cont'ut tePft de Capadoce près  le 
nuage  de  Pont  et  les  Gif  tes  peuples  voïfins 
des  montaignes  d'iberie.  En  après  les  pretu 
res  ou  bdtlluges  de  Orbaltjfena  ,  Etulana, 
Eretica ,  au  dejfous  de  la  montaigne  Antu 
taurus.Plus  les  bailliages  H  or fena.Orbife- 
natet  Melitena  près  de  la  iî  iuiere  Mêla.  Et 
fous  UcUicie  les  bailltagesMurianeyCatao 
me^aniane^tAunenefcefie  Arménie  efi 
fugetteaulurc. 

Villes  de  la  Sarmatie  A  fi 

atique,  maintenant  di&e 
Tartane. 
Copo,Mapeta  6p.  0I48.30 

Sarmatie*  porta,  qui f  «appellent  pyU, 


AlbanuPjU 
Cytos,Hcxapolis 
T<f»<i,Tanais  . 
Amazones 


81.  o 

80.  p 

8*2.  O 

76.  o 

81.  o 


48.30 

47.  o 

55.20 

54-3° 

T>e  %ujlie  diUe  AlbL] 

ou  blanche. 
Nougarod,N0#0£4™'/4  61 , 3  o  1 6 1 .  o 

Les  Villes  de  Colchidc^. 

Negapotimo,N^^  7 1.3  0 
Gejpe!is,ou  Aapolis  72.  o 
Poliftonia5P^/fr        72.30  44.4* 

Z-é'x  F/^x  ijfberie,  en~> 

la  grande  Tartarie. 


45.  o 

45..30 
44-4! 
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Sczndt^ZaliJfa  77.  0I44.40 

Varica  75.  20I46.  o  » 

/^x  i Albanie  en  la 

  grande  Tartarie. 

Ces  Albaniens  ont  efte  de  fbys 
a  autres  fous  l'Empire  &  iiirif 
diction  des  Perfes,  Macédoni- 
ens^ Romains,  ilz  font  main- 
tenant fîibie&s  au  gr.âdCham 
des  TartaresîfLes'chiens  de  ce 
pays  fout  plus  cruels  qu'aucu- 
ne autre  belle. 

Gelda  83.  o^.io. 

j4/kf/^,capirale  du  pays  8  1.40I*/.  jo 
Baccbia  77.  0146.30 

Baruca  %  75). 20 [44.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
Ç^OlcbisJberie,  et Albanie  3  fontdiuifees 
^d'enfemble  par  les  montaignes  qui  ont 
leur  origine  du  mont  Caucafe .  La  Pro- 
uince  de  Colcbis  vient  aboutir  fur  la  Mer 
Majeur  ^lle  efi  riche  et  opulente,  et  anoblie 
a  eau  je  des  Prières  quelle  a  portas  Forfït  ***** 
d'ici  efi  venue  la  fable  que  lafon  efi  arriuê 
delheffalie  auec les  Argonautes,  et  empor- 
ta de  ce  lieu  la  Toifon  d'or.  Elle  contient  en 
ces  contrées  je  auoir  efi  J.rwica. Man- 
ralit3etZaU. 

L  es  mvtaïgnes  d'icette  <£  fefimdafurl» 
Septentrion,  procèdent  du  mont  Caucafus* 
Elle  tient  du  cofie  de  Midi  aux  montaignes 
MofchiesXes  Riuieres d'icette  font  Corax, 
HippKsiCyancusiPhafis)  toutes lefqUes pro 
cedet  dedxuers  endroicts  du  mont  Caucafe, 

et  fenvont  rendre  auBont  Euxin  ou  Mer 
Ma\ettr. 

A  Vautre  Prouince  prochaîne  d'icette  efi: 
ïberiejont  les  hommes  font  bos guerriers. 
Puis  vers  la  Mer  Cajfie  efi  AlùameJEfi no 
mee,  pour  ce  que  les  enfans  naijjem  les  cbe- 
ueux  blancz ,  ou  Hz  blanchifjem  des  leur 
enfance?  et  plus  voyent  de  nuiitquede  tour 
fiL  3  4e  km 


1 


t 


5  Seconde  Partie  de  la 

•     a  (r,iA,  monts  Calbies,Antjwie,Gi)rde»c:  &j>«'-* 

"Il If  1 1, l\  Zen,  M, Ocrdue,  &  U  p^nce  des 


S^feiP^     i  'rtimntàtnes  de  «Se  pnmhue,  f.« 


pure  ceiu  luiih        "   .  - 

«*«  4  *****  ' "  '"f"" 
appellent  portes  Souques  &  font  enm 
Zasaerjelonzf.so» 

d'Albanie  fous  8  o.degr. 
les  minières  d'Alba 


Lesmontaignes  de  cette  prottince,  font 
Antitaurus,  lequel  procède  du  mit  Tdum, 


nusiCeRttstGerrusi&S04ttaiquideJcendet 
du  mont  Caucafe,&fe  vont  rendre  en  U 
Mer  de  Bac hu. 

Filles  d'Arménie  la 


Et  decefluicipendfa  fource  Euphratesfiu 
ue  trefrenommé,  lequel  dimfant  VArmeme 
en  deux  parties ,  après  auoir  fait  mille  con- 
,  -,  tours,fe teignant  aufluue  Ttgrtspresjesc, 
U^MH  \fnsdeBabjlone  ,  fen  va  emboucher  en  a 


maieur. 


laU 

Briz.aca 

Vhandalia 

Babila 

Anarium 


to',44. 


Leslburcesd.la  Riuîcre  T ygns 

75-4°Us-3° 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

A  mente  qw  efi  dicte  maieur,  çulaplt* 
grades  le  Tteuue  Errâtes  de*  part 

Z^7**Ê^.&  filmes 
tit  &  du  ccïle  de  septentrion  elle  a  le  dues 

code  deleuant  elle  a  les  monts  Cajp.es ,  ae 
UpartdeMdiellealemoHtTaum. 

Elle  eftdiuifee  en  celle  qutfappelle  Cota 
~mJs  U  Mer  de  Pôt,&  en  Tofarene  & 
ZneaudeffMe.ou^ 
moderûspUcent  les  Géorgiens  Mfquels  ilz, 
7ent  delndre  la  fojde  lefus  Chrf  .  Par 


fontaines  le  pue  Araxesymaintenat  Ara» 
maisceftuict  prend  fon  cour  s  vers  tenant. 

Les  Villes  de  Sune. 

Alcxandreta,  près  de  la  Riuiere  ifTus, 
Akxandrta  f  69.lo\i,6.xo 

Les  bouches  de  U  Riuiere  Orontes,  cy 

1  ^uant  Typhon  ,  maintenant  appellee 
ïarfero'  ^.30^.35 
Solda, Seleucitl'iem    6%.  3  515  5 -4° 

I  LicheModuca,  ou  lihamttha 

l tdica,  àf*"f    ^rw  6  8 . 2  o  1 3  5 1 1  o 

Mffls^fô,  maintenant  Alapfo 

<5p.  30. 35. 4P 

;  Les  Villes  deTbenide. 

\  Tnboli,Tn?olen  Surie,  Tripclis 

67. 30(34.20 
Kotiun^otrysouBotrus  67^o\l^ 

Saites^/w  ^7,4riî5;-U 
I  Ceûreede  garnie,  autres  foys  diûc 
[  ccfacce  de  Philippe ,  mamtenat  Bch- 
loa  *57.4ol3  3-  0 

Szïà,Sidon 

^u75TTr^lesKebrieux  rappel  et*,  . 
Apres  la  more  d'Alexandre  elle  fur 
faiaeClueftiéne,&futdelWPar 
lesTurcS,tellementqu'iinydemeu- 

aqu'vnctouifculometqmfappdte 


IIP 


le  port  de  Sur.  De  ces  deux  Filles  Tyr 
&.  Sycion  nofhe  Seigneur  faift  men- 
tion en  l'Euangile  6/.  0)33.20 
Acon,&  hzizJ>tolemaU  dd.  50!^.  1 

iÇEZïut\,Beytus3 Pline  la  nôme  Félix  lu 
lia ,  au  iourdhuy  fes  marchands  l'ap- 
pellent Barutijéc  les  Barbares aufsi  la 
nommêt  Beyrut:  EJleeft  Ville  forr 
peuplée  comme  ont  efte  iadis  Tyr  & 
Sydonfo?  eft  le  porc  de  Damas,  ville 
medkerranee  .  67. 3 oj 3  3.4,0 
Dor^Pline  Dontm  ,tes  Hebrieux  Dor. 
Elle  fur  fi  puiiTantedu  téps  des  Mâcha 
bees,  que  Antiochuslafsiegeaauec 
cent  &  vingt  mille  homes  de  pied,  & 
huitmillg cheuaux     66. 3  o|  3  2.40 

lAutïocb'te,  ioignant  le  mont  Taurus, 
d'où  futïaincl:  Luc  Euangelifte 

70.t5l37.20 
Chaonie  70.30j3d.20- 

Villes  de  Çyrretique 

Buba  71.20 
MagogiHierapolis  7  1 .  x  5 
Heracled  71.  §  j 

La  Ville  de  Seleucide^ 

Gindam  70*035.40 

Les  Villes  de  Qafîiotide. 

^Teppo,^  «rioJ^laquelle  eft  fur  la  Ri 
uiere  Oronce,ou  furent  premieremét 
les  croyâs  en  Chriil,  nôraez  Chrefti- 
ens,efta  "%o.  0)35.30 

Amantt  piphaniajofepho  Amatbe 
■   *  6>3  5I34.25 

Les  F illes  de  Surie  la  ' 

courbe.  © 
Acchuta,^/*  lyfanij  6 8 .4 5 1 3  3 . 20 
\D^m^)Dama[cus)  ici  Cayn  tua  fon  fre 
re.dbel  do.  0)3  3.  o 

M™  d8.40l32.tO 

Sephet,l%w         d8f  0I32.30 
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Suue&,Capttoltas  d8.45J32.30 
Vbtladelph'u  d8. 


^.40 
3^,15 

3d.3o 


0)31.20 

De  Laodicene. 

ParadiJJus  *P-45l3  3-3  5 

La  prouince  de  TZetanie* 

Elera  70.  6132.40 

Adrama  dp.4513 1.45 

Les  Villes  de ^fudee  7  ou 

de  Syrie  Paleftine. 
Accarefi,CaJafea  Stratonis  66.  ï-5^2.50 
ApoUonia  66.  o  1 3  2 . 1  5 

Taffajo/^ou  Iaphet,  port  deMer,elie 
fut  édifiée  auant  le  déluge 

d5.4o|32.  5 
Efcalona3  Afialon,  oUHibrfis 

d5..  0)31.40 
La  Mer  Morte,ou  la  Mer  Salee/le  Lac 
des  Sodomitesjes  Hebrieux  l'appeU 
lentaprefentMelach  dd.  50]  3  i.io 

Les  Filles  de  (jalileci,. 

\ulias}ou  Bethfaida^ki  furent  S,Pier- 
re  &  S,  André  67.  5  ]  3  1.15 

Le  lac  de  Tibçïhàejiberia&slacus,  ^ 
& ftagnumGenez-areih  67.  5)32,  5 

S  amante. 

Çicherrj }Neapolis,  Chrîft  conuertit  ici 
1  la  Samaritaine         6 ^  50)31.50 

Filles  de  la  pr  opre  ludee. 

Haazah,G^4  ^3,25l3^45 
Sebaftap  prefentSamarie, 

dd.40132.0 
Rama  iadis, maintenant  lydda 

66.  0)32.  o 
Ericus,*  prefent Jéricho  dd.4  5 1 3 1 .  ss 
j^rchelais  dd,3  0(3  1.30 

Wcopol,  iadis  Bmmausyo\\  Chrift fut 
cognu  en  rompant  le  pain 

içmwctHierofolyma,  laquelle  elt  dicle 
Capito* 


•    ■  Seconde  Partie  de  la 

rfeMfc  ék  1  pluficu»  amies  nos  en  \  bmmr,  Elle  a  la  motaigne  Vieria,  a  6oMg. 
&cffi appelLe5^,ou  iefui  no  1  trionfen  va  rendre  luÇqtusàanjU^ut^u 

<De  fdumce. 

Gibelin,B*rp»4  6£.5oU«v«  «> 
'  MapspuMajf*  ^V4°U0-50 


'  Addition  de  Gemma  Frifon. 
qKcontm  de  Syrie ,  que  nous  appelons 


ôS.so.  3 4.4-5 .  Elle  a  pareillement  le  mont 
Liban,  lequel  produit  diuerfes  fortes  defti- 
ceriis,a6ç.20.  3hî°> 

De  cefie  mont. signe  defiendent  quatre 
Riuieres.  Adon,  qui  a  [on  cours  ver  ^Portent . 
Elrutherus,  quitirevers  iendroit  oule So- 
leil fe  couche  en  yuerfôrcusqiïilz.  appeÏÏét 
aprefent  Verne,  lequel  tire  denersla  Bife> 


ImXcontree  de  Syrie  .que  som  *rr"v""  »r yi  >> 
1 L, A  f  M»»«  «fr»  Et  »«f  *  /Wroi»  „ff«ki.  /V»  M  roiA*  en  U  Mer  Sjruque: 


deux3&  de  la  part  de  Septentiio/le  a  cm 
(te  &  partie  de  Cappadoce. 

il  y  a  plafteurs  Régions  en  iceUe .  Coma- 


j/V,'*         -"^  ./  * 

a  du  cofie  de  l'Arabie  deferte  U  montaigne 
Al fadamus  s71.deg.de  long.  33. de  latit. 
fTffays  de  Iudee  eïl  afiis  entre  Syrie,  Ara 


% Z  redeux  mieres^feauo^ 
Î  Zes.  rierieefifurleriuagedugolfe\f^^ 

«-r       -J  J ... *;»n  «n  t  *Vo*»û  tr Mandante  en  b  edz..vins.&  nui 


fAtaix-STy  a  puis  après Seleucicainfi  no 
tneedeSelcucus  premier  Roy  de  Syrie.  Ca- 
lyboMtejresIefluueEupbrates&Caftoti 
de,  vers  le  nût  Gafw.  1/ ;  a  enecres  la  Ré 
mon  Cbalààique,  Ap  amené,  &  fur  le  mi 


treeefl  trefabondanteen  bledz.,vins,&  but 
les  d'oltuenEn  Idumee,  contrée  qui  feftend 
lelong  de  la  cofiede  la  Mer  d'Egypte,  laqlle 
eftdtiïe  Nabatbee,  &  terre  drE&m  région, 
qutejtaup  planturenfe^En  Judée  ^laquelle 


eil  au  milieu  du  pays  en  laquelle  efi  lerufa- 
lem teite  la  plus  dlujhe&  renommée  de  tott 
tes  celles  d>OnïtlEnSamar\eOrïêtAle/ela 
quelle  (ont  les  Samaritains ,  qui  n'ejloyent 


delà  martre  vhmicie,  en  laquelle fetrottue 
Vr/eaudicl  Pbcnix  vniqut  au  monde .  Au 
Mous  du  mont  Liban  efi  la  contrée  laodt 

cne  ^VAlmrene.Vrestfs limites. d'Arabie  ,v  »  i--"**-'* 

la^teeftlaregïonSacceeouBelou  &\pomtbimdUcmdauecles^ 
Betùnef  : Item  les  Arabes  Tracbonites.La  urdain  pa$e  par  le  milieu  de  P  alesline  t  & 
dernieretZCeloïyneouSyMacourbe^n  W^and  entrais  laez.  dont  ^mterell 
a  dicte  pourtant  quelle  efi  fituêe  entre  deux  tsemtutmh  9puu  'lf"*<^""!*Mer 
^ntscourbeJefiafcLnt^ 
Zliban.CefiemeLpromnceaefieJar\ 

menommeeJDecapoits\  uequiefi  tant  bonne&Çame  >e fi  rendue  pe- 

iToutela  Région  de  Syrie  efi  pleine  de  duJ  fiUenttale. 

uerfis  ricbejfesjaule  en  fruit  s  cr  riche  dl  i  t- 


Cofmogfâphie  de  Pierre  Aplani 


t£Mefo])Otamie. 

Vorftca,  7  2.  o|$7.$o 


Mofcl,D«rfof4 


79.  0135-40 


RafetE<fcjJîf,  Hierapoliâ,Bambjca 


72.30 

Zrfw*  75.20 
«pcarr/.les  HebrieuxTappellêt  Char  an 
ou  Abraham  habita,  &  La  fut  M.Craf 
fus  defconfît,&  occis  auec  Ton  armée, 
&cftâ  73  -  *  5 1 3  ^.  1  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

\A  Efopotamie  ejl  afitfe  entre  deux  Rime 
*  res Tygris & Eupbmes'Je quoj elle a 
mfii  pris  jeu  namxé  luy  font  ces  cotxmaf 
fignees .  Premièrement  après  les  montaig- 
nee  <£  Arménie  %  ejl  AHthemufid,  ou  Aliduli, 
ChaUiiis,  &  Gauz.anitis  :  fur  le  Tigre  ejl 
Acabena.  S  enfuit  après  Iugena,  g,  ejl terre 
ferme,  Deuer s  V  Arabie e{\  la  Région  Anco- 
rabite.C/fies  font  contrées  fort  rtcbes,fer~ 
inest&ou  il  j  a  fort-bons  pajkr âges.  Pline 
les  comprend  toutes  fous  U  Syrie, 

Les  mont  aîgues  de  ce  fit  Région  font  Ca 
fus^u  li^ondu cofie delà  Bife, Syngaras 
fous  77.Sg.de long  36.2s.deUt.les  Rmie 
res  d'icelles  font  Cbaboras  &Afcoras}l  vne 
&  Vautre  defeendant  du  mont  Liz*on}  j'en 
va  rendre  dans  Eupbrata. 


Les  Filles 


'"'de'Ëabjlone. 

4Œabylon)  ouBaldacb,  Ville  capitale  des 
Cfcaldeens.Ici  prindrent  diuerg  langa 
ges  leur  commencement  entre  ceux 
qui  edjfioyent  ta  tour  Babe!,mainte- 
nât  ce  lieu  ia  eft  defert  7  9.  0^5.  o 
BibU  *  79-  °\W  o 

Cefa  7tf.40l32.50 
Ibelma  77.40(32.  o 

ft>rcboe}QU  G>vfow,cefl  le  tfur  des  Chai 
«kens,  Abraham  fut  natif  de  U 

*  78.30I32.40 


I21 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Abjlont  e{l  coprife  dans  le  circuit  d' ctt 
opinâtes ,  la  Riuieredu  câfie  de  Panent  „ 
&  de  Septentrion ,  &  enla  partdçleuant 
du  Tygrtjuis  du  golfe  Terfique&  des  mon 
taignes.  La  partie  d'tcelîc  qui  tire  plus  vers 
leSeptentrtonteft  la  Région  dtfteAucbani- 
te.  Au  milieu  de  cejte  contrée  ejl  Cbaldeejn 
laqlleejl  lecbamp  Durant& la  tour  Babel 
elle  a  autre,  foy s  eu  des  Aslronomiens  trefex 
cellents.SïJuit  après  la  Région  Mardocbee, 
Som  U  Région  de  Midi  habitent  les  Stro- 
pbades.  Ce  fie  contrée  ejt  tresfertilettanten 
fruits  tomme  vignoble?  abondante  de  ebo-  f 
fes  precteufesi  es  faincles  lettres  elle  eft  ap< 
pellee  Sennaar. 

Les  Villes  d'Arabie,  par 

tie  en  troys  parts,defquelles  la 
première  eft  PArabieDefcrte. 
Le  milieu  de  cette  Arabie 

74-3°!32 
Erupa,  Ville  72.30 
Sora  75.  o 

Choc  a  ,ou  Cocks  72.30 
Salma  78.20) 

Les  Villes  à  Arabie 

Petree. 

Pyf*  tf5.50J30.t5 

?etra}  Ville  Capitale  du  pays  a prefenc 
dideArach  tftf.45l30.20 
*La  Mer  Eritree.ou  la  Mer  rouge ,  par 
laquelle  paflà  Moy  fe  &  les  cnfùi.s  i'If 
rae^etant  ouuerte,a  pied  fec. 

tf3.30j2p.50 
tfp.4o|3  1,20 
o 

Moyfe  rc- 
ceutlesdix  cômandemés,6coueft  le 
corps  de  &Catherine,qui  futla  porter 
jar  les  Anges,  lequel  appelle  aufsi 
Oreb  àc  Choreb.Les  Hebrieuxl'ap* 
p£Ueaciedc(eit  sur. 

R  Les 


*5 
20 

30* 

3° 


Adra 


l-£montSiiiai  adegr.  64.  o|jo. 
Le  mont  Sinai  elt  celui  ou 


IÎ2 


Seconde  Partie  de  la 
t    m  77„  *  A'  A    Vu*    \  ^Za  tieYCe  eft  Ar^'ie    efi  fu™otm** 

LeS  UlUeS  a  SI  rame       nme^e\ê  a  bon  droitier  oultrelaferti 

lue  du  pajs ,  elle  eft  abondante  en  plufteurs 
o  '  fortes  defpiceries  à  drogues,  comme  Aloe, 


.  o 

3° 
,  o 
.  o 


13.  o 

14.  o 

25.40 

20.1  5 


l'Heureufe. 

ïZ^ïbebe  S  ô>4olii. 
M«îU,Fitte  de  trafique  7+.  30 ]  1 4-.  - 

AdeMwK',  Ville  tresforte  &  reno- 
mee  pour  la  trafique  &  marchandée, 
&efta  |o.  oitt.jô 

Mop^,portdeMe£  -8  8 

Badeo,  Ville  Royale  70 
«fBecha,  ici  viennent lesTurcs  vifiter 
auecques  grande  deuotion  le  fepulcre 
de  Mahomet,*  aux  pèlerins  n'eft  au 
tre  chofe  monftré  qu'vn  foul.er  dore 
de  Mahomet,  leqlpendala .voûte  de 
la  Mefquite,  félon  le  tefmoignage  de 
BartolomeGeorgeuitz,  Hongroys, 

^Metath,ou  Mahomet  efcnuit  1  Alco- 
ran,ou  les  loixdes  Turcs  ôcSarazins 
eft 2  H.2olt3.  o 

«TSâba,uege  Rôyal ,  ou  le  temps  pa(Te 
IafparleTageRoy  «ntfarendence ,1c 
quel  apporta  a  noftre  Seigneur  del  or 
d'Arabie  7<.2o|i*..c 


Addition  de  Gemma ■Fnfon. 

flya  trojs  Arables  flont  celle qmeft  la 
Iplus  prochaine  de  Paleftme,ludee  &  Egy-% 
TteJdiaePetree,deUViUcP^ 
Vabatees  ont  habite ,  Comejiït  Time.  Elle 
embraffeenfojlesRegionsMunichiattm& 
laSarraz.eme.Les  peuples  d'icellefont  Pba 
ranitesyl(maelites,Agareniem,Eatheme^ 
UoabitesiAmmanitesi& Gerreens.Le  mot, 
Swaque  Vtolomee  appelle Melana  a  6s.de- 
çrez.delong.&3oJelatitude. 
Wautre  eft  Arabie  Deferte,quieftvngrad 
pays  bo(fu,monttux,fablonneux,&eftve- 
riUlementdeferte3leshabitansdeUquelle 
fontBathanewprchcnies  &  mnemtes. 


Mirrhe,pne  Canelle,  Elle  mûrit  chameaux 
&fiya  de  Tor,  à  des  pierres  precieuf es  4 
foifon.lefquelles  font  tranftortees  au  Roy- 
aume  de  Mehnde  en  Afiique.Or  cefteRegiW 
cîlelofede  montaignes  dacoftede  Septen- 
trion^ de  la  Mer  en  la  part  de  Midi ,  puis 
di Ueux golfes  Arabique  &  Perftqucjefqls 
elle  eft  clofe  toutainfi  qu'vne  Prefqu'ïfte. 

Entre  plufteurs  nattos  que  Vtolomee  af 
fane  en  celle  Région  layceux  ci  font  contre 
*UgolfeArabique,ou  Merrougejes  Banuba 
res\sabeansy  la  contrée  defquels  fappUe  Sa 
ba  ou  Sabee,abondante  en  richeffes  a-  pla<* 
tureufe  en  toutes  fortes  de  drogues &efpt- 
ceries.LaRegionEleaz.ara.Ceux  de  terre 
ferme  font  les  Oadites.Sarafins,  Mefam*' 
Hes.Alapeniens.Scenites,  qui  font  hommes 
vagabonds.  -~-  ~ 

,  «TT/j  a  deux  Régions  qui  portentleMtfre 
intérieure  &  extérieure,  llyaen  après  les 
GerreenstAnaritesy  lchthiophagesymageurs 
de  poijfony%  nefe  nourriffent  d'autre  chofe. 
|  Vers  Leuant  fondes  SophaniteffMaces}& 
laRegion  qui  porte l encens. 

Les  montaignes  fontZames  ,  alalon- 
gueurde76.&  is.de  lati.Hippos alalong. 
de  76.27.1$.  de  latitude. Climax, a  la  long, 
de 76.30  Jat.  16  TËn~cefteinentaigne  efi  la  ' 
fontaine  de  laRiuiere  dicte  Stix.  Ilya;puis 
lamontaigneMaritba,  quieîi  a  îo.degr. 
3o.minJélong.2i.delatit.vncïdefcen<Iet 
dcuxRiuieresiLaris&  Prion.  Cefte  a  va 
vers  lapartdeMidi}et  cefte  autre  en  la  part 
contraire. Il  y  a  les  montaignes  dtcles  Dtdy- 
mt&Zames,  pendet  vefs  Soleil  Leuant 
dou  fourdlefluue  Hormanus.  Le  mont  Me 
las, qui  eft  a  la  longitude  de  U.  degrez,  30. 
minut.&  12. de  latitude.  Les  aimer  s  crotf-1 
fenttn  cefte  montaigne*  ^ 


Les  Villes  d'A/ïyrie^ 

*Kînus,eft  maintenant  appellee  Nini 


Cofmographie  de  Pierre  Apian^  12$ 

ZalacA  .  S^.t'5|4i.  o 

MadagarA,ou  Madagarfts  87.45 1*9*3 0 
Ecbatana,ou  Ecbatanis,  maïntenât  Tau 
ris ,  fondée  parle  Roy  Arphaxar,  co- 
rne nous  liions  au  liure  de  iudith,  eft 


ue,  bu  le  Prophète  Ionas  fut  enuoye, 
elle  eft  a  prefent  clu  tour  deftruite 

78.  0I30V40 
Ctefiphontdiàczufà  Calanno 

80.  o| 3  5,  o 
ilrto,ouGangabela  :  Ici  futDaire 


vaincu  par  Alexandre  8  o 
Apodoma  8 1 

S«r*,ditte  Flauia  Firma  8  3 
La  Riuicre  Lycus,&  Tes  fontaines 
78.  oj3p. 
La  conjon&ion  de  la  Riuîere  Tygris, 


37.15 
3^.36 


ficLycus 


79*  o.|  3- ^«3° 


a 

88.  0 

37*45 

VenecA 

?1.20 

38.15 

GuriaunA 

91.  0 

37.20 

TrauaxA 

93*  0 

37.  4 

H*r*f/w,  Achais 

8p.  0 

3^.40 

Aradripha 

93.20 

34.45 

Raffa 

901  0. 

3  5-4<> 

Addition  de  Gemma  Prifon. 

Jsfjrie,  félon  que  dit!  Iofepheen  fon  li 
\  tire  des  antiquité^  pris  fon  nomd'Àf 
fur, La  Riuiere  Tygris  la  fepare  de  Mefopo- 
t-amie,& les  moniaignes  des  autres  ce trees 
iufques  au  lieu  ou  Euphrates  &  Tygris  paf 
femblent.  Ceft  vne  prouincefort  plaifante, 
&  bien  temperee,& fediuife  en  Calcene,^ 
eft  prochaine  de  Mefopotamie.:  Arrapach'u 
te>du  (o fie  de  Medie:  Adiabenetqui  efl  voifi 
nedeBabylonne.  La  montaigne  Niphates, 
feflend  depuis  V" Arménie  ïufques  ta,  duquel 
les  Riuieres  Lyciuy  Caprus,  &  Gorgus  pre- 
nantleur origine  3  fenvont  Aefgorgerau 
Jygre.  » 

Les  Utiles  de  zSMedie. 

Les  autels  Sabeàs,  près  defquels  font 
les  Sabeans,&  Cadufiens  peuples  de 
Medie  8  2.3  0)42.3  o 

Les  portesCâfpies,ou  Capiarum  plau 
ftra,  TacitrUi  (buurit  vne  montaigne 
parrefpace  de  8  .lieues,  par  vn  eftioit 
chemin  fai&  a  la  main,  pat  ou  les  Ba- 
byloniens ôc  Perfîans  ont  partage  ala 
mer  Cafpie.Pline  6c  Solin,  &  élt  a 

94.  0I37.  o 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

Lp  Medes  qui  ont  pris  leur  nom  de  Me- 
dee9vienent  après  Arménie  la  grande, 
&  Ajfyrie,du  coiiede  Leuant,  eflas  bornez, 
des  mots  Cajpïés}diftz.  Str amande  Thoa 
tra.Strabo  dinifecefteprouince  en  Ecatane 
&'Atropatbie.Cesl  vne  nation  riche  &  puif 
fanie,laqueUe  cotient  ces  Régions, ceft  afea 
uoir  Mariane ,  en  laquelle  il  y  avn  Lac  du 
mefme  nom^helie^Marundie^agiane.  Les 
peuples  d'kelle  font  les  Cafpïës,  qui  font  au 
mont  Strama,&pres  de  la  Mer  Abachu  ou 
Terbeftanjes  Caduftensy  Tapures,  &  Ma- 
daffesAlz.  ont  le  montdiclZagreXeursRï 
uieresfont  Cambyfe  é  Cyre,qui  defondet 
des  montz.  S  trama  en  la  Mer  Abachu,  pa- 
reillement Amardus}  qui  defeend  de  Zagre, 
en  la  mefme  Mer,  &  faift  le  Lac  Mariane. 

Les  Villes  de  Suftanc^. 

La  bouche  de  Tigris  vers  Orient 
•  80. 30)3 1.  o 

La  bouche  de  Tigris  vers  Occident, 
79-  0)30.45 
les  autels  d'Hercules  80.  0)34.25 
7,a  Fille  nommée  Apa  80, 10(3  1.40 
Çâ/^maintenât  dicte  BaIdach,ou  Ca 
liph  le  grand  pôtife  des  Sarazins  tiët 
fon  fiegeacomme  ditt  Marc  Paul  Ver 
netian  84.  o|34.t  5 

TarianA  82.  0)32.30 

R  z  les 


Secondepamedela 

Addition  de  Gemma  Frifon,    formes  aux  Perfes leurs  voifvis,  tat  en  afs 
C  Vlhne  efl  plus  Méridionale  que  Medie,  «le  qu'en  meurs &faços,& font  ceux  ci  af 
^  laquelle eil  comprife  entre  Medie  partiel  peliez.  Lfcbites,\ladomafics,&Cuchi.Lau* 
de  Babjlom t  Ajfme, Perfide  O  le  golfe  Per- 1  W  parue  coprendtout  ce  3  efl  entre  les  ma 
fiqve: félon  aucuns  elle  e  fl  conte  nue fouz.  U  lignes  de  Perfe  &  le.goifePerfique>&  ce* 


Régis  de  Perfe.  On  ditl  que  les  fruits  de  cè- 
pe contrée  font  toujours  verds. 

LesViUesdeTerfe, 

maintenant  Farlî. 

jÙeima  8/.+5I3  3-50 

Sîras.  PerfepoliStVWU  capitale  du  Roy- 
aumé,cllc  fut  détruite  par  Alexâdre  le 
grand,  comme  dift  Diodore,  Curtius 
&Anian  °t33-3° 
Ntferga  5>°- 1  5 1 34--  ° 

Tragon'tcd  87.40)5 1.4° 

Addition  3e  Gemma  Frifon. 
_  fe  efl  bornée  des  montaignes  &  du 
golfe  Perfique,  &  U  Ktuiere  Daralafe 
fare  de  Cannante,  Elle  contient  ftubx.  foy 
Achememe,Drangenei&  Eljmee petites  cc- 
treestoutrece  Caltapite  &Mifdie,Rapfie& 
Hippofagie.  les  Perfes  fa'tfoyent  leur  Dieu 
du  SoleiU&ne  doutojent  point  d'engedrer 
enfansfages.j  i/z,  couchoyent  auec leurs  me 
reslunifireur  de  cegrad  pays  eil  au  lourd 


fie  ci  efl  encore;  dmifee  cnRbudiane,Agde- 
nïte,Parepapbitt,  &  Cabadene ,regions fi- 
t uces  fur  h  cofle  du  golfe  Perfiqtie:  &  enco 
res  repartie  en  Aras^Caradras^Cautonicas 
&  Chelenopbages  ,cefl  a  dire  mangeurs  de 
tortues,  qui  font  fur  le  nuage  delà  Mer  lu- 
dique. En  après  les  plus  Septentrionaux  de 
ces  peuples,  f  mt  les  Camelobc fciens,  ou  les 
Zoaotefygentbelliqueufe ,  lefquelz,  fe  fer- 
uentd'afnes en  guerre  auiteude  deflriers. 
Les  montaignesdecefle  Région  font  Stron- 
gilejLïà  a  prefentTecbtfanda)  &  Semïra- 
mu,a  prefent  Semirami,  a  la  longtt.de  94» 
2o.\2f  delatit.  Uy  a  encore  s  au  mil'teu  de 
celle  contrée  quelques  autres  mont  oignes , 
peu  cognues  &  nommées  Je fquels  dtf 


T}Erfe  efl  bornée  des  montaignes  &  au  4ez~. 

1  Jlf,Lrt„«*  *  la  Riuiere  Daralafe  cendentfixRiuieresfçaUoireflDard,Ca 

thrappisyCorius,Acbindana,  AndantSy&Sd 
ganus,  qui  ('en  vont  rendre  an  golfe  Perfl- 
que.  Et  la  RiuiereSalariSjdefcendant  des  di 
cl  es  montaignesfen  va  perdreau  golfe  Pa 
ragonique  3  diclde  Guprdt^de  la  Mer  In- 
dique, 

!  Les  Villes  de  Tartkie,  a 

^SSSJSSS  P*ntdia Arach.ouChorafan 

raz.ins&  Turcs  auojent  vfurpe  furfes  fre 
deceffeurs, 


Les  Villes  de  Car  manie. 


Agris 

C*mw<iKrfsMetropcI. 
Thaflu 
Alexandria 
Armuft 


IOO.  O{20.  O 
p§.  o|24.20 
pp.  a[24.2  0 
p4.30i23.jO 


.Addition  de  Gemma  Frifon. 
1  Lyadeux  Car  marnes,  Pvnequi  efl  de  fer 
*  Vjes  habitant  de  laq».eiie  fontaffe^con- 


Stx,Kecatompyloti ,  Ville  principale  la 
quelle  acent  portes   96.  0137.50 
Rbeara 
Ambrodax 
Rbagea,R2gt$ 
Appba 


08.30)38^20 
04.20I34.20 
p8.20l34.20 
p8.  0(35.20 


Addition  de  Gemma  Frifon  . 

PA rthie  efl  toute enmronnee de  montatg 
nés.  Les  Régions  ficelle  font  Comife- 
neten  U  part  de  Septentrion.  Sabiena,  qui 
eflétïçppofttede  cefle  cp  contrées  qui  nour 

tijfent 


Cofmographie 

ri  fît  bettes  trefcruelles,&  ferpets  .LesPar- 
thesfontfort  bons  cbeuaucheurs  ,  à"  fort 
dextres  a  tirer  de  l'arc:  tellemet  qu'iltfont 
toutes  leurs  Affaires  achtual ,  tantpubli- 
^ues' que  particulières. 

Les  Villes  de  Hircanie, 

maintenant  Corcan. 
Adrapfa  98'.  3  0)4,1  30 

HirAMMj.Metropolis  q  8 . 3  o  [4 1 . 3  o 
Sac*  9^xei\l9-l° 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
f|  Ircanie  a  les  Medes  du  cosle  de  Ponet, 
vers  Midi  les  Parthesyquifont  bor- 
txz.  deU  montaigne  Coronus ,  du  cofiede 
leuant  la  Margitne  :  puis  la  Mer  d'Hir ca- 
me ou  Abachu.  \lj  a  force  vignobles  en  ce- 
fie  contrée ,  ou  les  Abeilles  font  leur  miel  es 
Arbres tcomme  récite  Strabo,  Elle  comprend 
fous  foj  autres  Proutnces,  g  font  Sir  acenie, 
Arfitiey&  Afauene .  Les  Riuieres  d'icelle 
font  tMoxera  &  SecandaJ'vne  et  lautre  ve 
nant  de  la  montaigne  Coron,  a  ut  remet  Ba 
faraph't,  (en  va  rendre  en  la  Mer  Abachu, 
Vljle  Talc  a  eïl  bien  près  de  ce  fie  contrée, en 
U  mtfmeMer  Abachu,  a  ç^.deg.de  longi. 
42. et  3 'O .de latitude. 

Les  Vil/es  de  Margiane 

aprcfentlefelbas. 
Sena  102. 3  0)42. 20 

lafomum  102. 30141.30 

Hhliochia  Margiana,Uc\ué\e  cft  de  Pli- 
ne appellee  Alexandrie  Siriane }  &a 
prefentSeleucie  ioo\  0I40.20 
Nigara  105.15l41.1fc 
1  Celte  prouince  Margiane  ejt  tant  fer 
tile  & deieclable,  que^trabo  afferme 
qu'on  rrouue  en  icelle  cepsde  vigne  <j 
deux  hommes  ne  peuuét  embraiter 
&  grappes  de  raifin  fi  groflTes,qlles  on$ 
dsus  coudées  de  tour,de  ejuoy  ^Uxâ- 


de Pierre  Aplani  12$ 

dre  le  grand  efmerueille  édifia  en  ce- 
lle contrée  la  première  Alexandrie. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
T  A  Regio  Margiane  effort  abodanteen 
'  v'ms>e  t  au  fi  toute  enuironée  de  mot  ai- 
gnes, celles  qui  font  du  coftéd'Arie  &  de  Mi 
dtje  nomentSariphes:&  celles  qui  font  du 
cefted'Bïrcanie,Mafrodanes .  La  Riuiere 
Margus  qui  donne  le  nom  a  cefie  contrée  . 
pajfe  par  le  milieu  d'ictlle .  Utqutïïcpartant 
de  deux  fontaines  de  la  montaigne  Sarife  a 
fen  va  rendre  auec  le  famé  Oxus  en  la  Mer 
Abachu.  Les  peuples  de celle  Région  félon 
Ptolomee,font  Dereces,  Maffagetes,  Parnes^ 
&  1  apures ,  ceux  ci  font  méridionaux,  & 
ces  autres  tiret  far  le  Septentrion, ,Le 's Maf 
fagetes tiennent  du  milieu,  defquels  on  dicl 
quilz.  mangent  leurs  parens  &  amis  quai 
Hz.  font  malades ,  car  Hz.  efliment  efirecho 
fe  mi f érable  quâd  aucun  meurt  de  maladie, 
&  pourtant  Hz.  les  efgorgèojent  eftans  en* 
core  fains. 

Les  Villes  de  la  Région 

Ba&riane3mantenant  appel-' 
leeCaraflan. 
Chomara,ou  Comana,ou  font  les  peu 
pies  di&s  Chornariâs  1  o  6. 3  0(4  2.30 
Menapia  \  13.  o|4t.20 

Baclra,chi  Royale ,  autrement  Zari- 
afpa  1  1 6V  0(41 .20 

Strabo  raconte  qu'en  cette  prouince  y 
eutiadis  mille  citez,  &  quelle  eftferti 
le  en  toute  chofe,  hors  mis  l'huile,  &: 
produitdestrefpuiflanscbameauXjCÔ 
me  afferme  Solin. 

Les  peuples  &  Villes  de 

là  Prouince  Sogdianc,  di&e 

Maurenhaer. 
Drepfa,Qu  Oarapfa,  Métropolitaine 
120.  0I45  o 
AUxAtidr'tAOxtAnA     113.  0(4^.40 
R  3 


Iî6 

Alexandrta  vlt'ima 
Les  Candares 


Seconde  Partie  de  là 


122. 
1  20. 


0)41. 
o  48. 
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BAtlriane  &  Sogdiane  font  deux  Ré- 
gions diuijees  parafe  tortueux  contour 
delx  Riuiere  Oxus,  ditt  Abiauc'u  ou  Xafes, 
les  limites  du  cofte  de  Vonet  (ont  les  mot  aï 
gnes  de  Margiane,  de  h  fart  de  Septentrio, 
&  Scjthieles  montaignes  Oxiennes ,  &U 
-Riuiere  Iaxarte,  Me  Cbefel ,  vers  Leuant 
les  montaignes  des  Comédon  es ,  &  la  con- 
trée Dacba.  Baftriane  contient  fous  foj  Us 
ChomareSySalateres,  Zariafpes  Septentrio 
vaux.  Au  milieu  d'neUefontTocbares,Aci 
naces,Scordes3Varneset  Sanadies.  Du  co- 
fte de  Midi  fontComesJambifes,  Orfipes, 
et  Amarifpes  fTceux  ci  ne  puniffent  aucun 
de  mort,maisfans  plus  de  bantffemet.Leurs 
Rimer  es  font  tGardamanis,  Zariafpes,  Dar- 
gedes ,  qui  fourdent  de  la  montaigne  Cal- 
cbiftany&tous  fe  viennent  rendre  enAbiau 
ci}qmaaup  fafourceenla  mefme  mon- 
taigne.Les  habitans  de  Sogdiane  font  lati 
enSyThacorkns.DrybafteSy  &  Candariens 
Septentrionaux:  Mardyeniens  &  Drepfta- 
nesenuers  Us  monts  Sogdianes ,  qui  font  a 
US. degr. de  longitude, &  40.de  lat.Pafites 
qui  fout  au  dejfous  des  monts  Oxiens,a  jSo 
degr  Je  long.4-7.de  latit .  Il  y  a  encores  les 
Qbor af miens, & la  Région  Vandabande,  % 
eft  du  cofte  de  l'Inde .  Les  Oxianesfont  mi- 
toyensiohditt  que  l'arbre  dont  on  fouloit 
faire  le  papier  >croiîl  en  cefte  cetree,  lesfeuil 
les  fi  larges, &fi  grandes  quelles  ont  quatre 
fiedz.  en  longueur. 

Les  gens  &  peuples  de  la 

Région  des  Sacques,  ou  Sas . 
Les  peuples  delà  Regiô  des  Sacques 
fondes  Comedes,Bylrhes,  Maflage- 
tes.ils  n'ont  aucunes  Villes,  &  viuent 
es  cauernes  &  montaignes. Le  milieu 


de  cefte  prouince  a  f  %  î .  ©I44.  o 
Les  Mafiagetes  enuiron 

1  50.  0)45  o 
Les  Cornâtes  150.0]. 46.  o 
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LEs  Sacques  ou  Sacomans,font  vnefot 
te  degentfortdextres  a  tirer  de  l'arc, 
&  habitentpar  les  bois  &  foreiïz,:  car  Hz. 
n'ont  aucunes  Villes  en  leur  contrée,  qui  eft 
toute  enuironnêe  de  montaignes  voifines . 
Aucuns  les  mettent  auecques  les  Scythes . 
Ptolomee  diuife  la  Région  des  Sacques  e» 
Carates  Septentrionaux ,  en  Comares,  en 
Grynnées  Scythe;,&  Toornes,qui  font  habi 
tans  au  milieu  du  pays ,  en  Arijles  &Co- 
medes,  d' on  font  diftes  les  montaignes  Oc  ci 
détales  dès  Comedes,en  Byltes  méridionaux 
en  Maffagetes  Orïetaux,qui  font  avoifinees 
de  la  montaigne  Afcatanga,a  133.de  longi. 
47.de  latitXUes  Sacques  gagnent  aupara 
uant  leurs  femmes  qu'ils  défirent  parguer 
re,  en  laquelle  fjlz.  font  vaincue ,  Hz.  f  mt 
toute  leur  vie  cachez,  es  cauernesmferui- 
tude perpétuelle. 

Les  Filles  de  la  Scythie^» 

qui  eft  de  cefte  part  du  mont 
lmaus3laquelleeft  nommée 
Tartarie. 


Ajpabota 
Danaba 


102. 
104. 


0)44. 
o|45. 


Les  Vil/es  de  la  Scytbie, 

qui  eft  de  l'autre  part  de  Imaus 
%ûcc\\\r  Jffedon  Scythica,ceRc  Fille  feui  ^ 


le  fournit  tout  le  monde  de  Reubar- 
be  150.  0)48.30 

Soeta  •  145- 


150. 
145- 

Le  Royaume  de  Cathayo  appaitenat 
"5u  grand  Cham  de  Tartarie,  côprend 

ces 


Cofmographie  de  Pierre  Apiaru 


«s  Régions  de  £cythieî&  dift  Nico- 
las Venetic  que  (à  Fille  Ganbalefchia 
a  de  circuit  vingt  huit  mille  pas. 
Les  Scythes  Antropophages^eft  adi 
te  mangeurs  d'homes 

%6o,  o\6o.  o 
Les  Scythes  HippophagSs,ceft  a  dire 
mâgeurs decheuaux  145.  0I55.40 
Wlîy  a aufsi  en  cette  prouince  près  des 
mots  Kipheesjles  Arimafpes,  qui  ont 
feulement  vn  ceil  au  frot.Ife  font  con 


Lautrepartie  dumon*  Altdi,quifeflend 
tant  en  montât  corne  en  abaiffant.diuifela 
Scytbie  en  deuxyen  celle  qui  eftau  dedansle 
mont  Alt  ai  ou  Imau$y&  celle  qui  eft  au  de- 
hors Orientale  &  Occidentale.  Les  peuples 
de  ces  contrées  ne  font  compris  en  aucuns 
limites,  four  ce  qu'ils  ne  font  aucun  labou 
rage,&  ne  tiennent  affemblces:  et  font  nom 
mez.  de  ces  noms,  les  Alains  Scythes,  Suo- 
beniens,  etAlanorfes,  qui  font  au  deçà  dit 
mont  Alain:  Afmanes %Canodipj h ^Région , 


tinuellement  la  guerre  contre  \csgtifÏErymniês,ducoftedes$armdtes:  Mologe- 


fonsjpourleurofterle  métal  quilzgar 
dent,ce  qui  eft  récit*  par  Pline,  lequel 
conte  aufsi  fuiuant  l'au&orité  de  Hé- 
rodote 5c  A'riftee,qi]il  y  a  en  vne  gran 
de  vallée  du  mont  Imaus  vnecontree 
dicte  Abarimoni  en  laquelle  (ont  ho- 
mes fauuages  ayans  les  piedz  tournez 
a  rebours  ,  le  talon  deuant  &  les  or- 
teils derriere,qui  viuent  auecques  les 
belles  fieres ,  &  font  fort  légers  a  la 
courfe.  Non  gtieresloin  de  la  habitét 
les  Troglodires,  &  près  d'iceux  de  la 
part  d'Occidentyeft  vne  certaine  ma- 
nière d'homes  qui  n'ont  telle  ne  col,, 
&  ont  les  yeux  aux  elpaules,, 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Toute  la  Scyth'tefebnPtolomee,  a  de 
la  part  dePonetlaRiutere  Rba,dicte 
Volga  ou  Edel ,  qui  la  diuifedauecqs 
Sarmatie:  de  la  part  de  Septentrion  vn  pays 
incognu:  du  cojîe  de  leuant  la  Région  Sert 
que, dont  U  borne  eft  vne  ligne  tirée  par  les 
monts  Cafiens,  tant  en  montât  comme  def 
tendant.  A  V endroit  de  Midi  ily  a  en  partie 
la  Mer  Abachu  &  les  Sogdians,ér  enpartie 
les  Sacques  &  le  mot  lmaus  où  Altai.Pline 
&  les  autres  autheurs  comprenent  auft  les** 
Sogdians,  Margianest&  Sacques  entre  les 
Scytbes>&  difent  que  le  mot  Altaila  fepare 
del'lnde,fcauoir  eft  a  l' endroit!  de  la  mot  ai 
gne  quif'epnd  d'Orient  vers  le  Vonent% 


nesySanites>Mdcheteges,S(ymbesilaîles> 
Galafîcfpbages,  mangeurs  delaici,qui  font 
au milieU,Afiotes3Noropens,Laxartes  Mé- 
tiers la  Mer  Ircanique,  Anareens,  Afcotan- 
ces,Teclofaces,vers lemontlmaus ou Altaï,  »  , 

Et  ceux  ci  font  de^ïa~Scytbie  intérieure, 
qui  eft  auiourdbuynomeeTartarie  la  gran 
de,  laqïïefeftendfort  loing  oultre  les  mots 
Hyperboreesvers  le  Septentrion  ,  ou  font 
plufîeurs  foreftz,,  et  vne  infnitede bettes 
fauuages ,etdttt  on  quWëgrand  Cham  Prin- 
ce desTar  tares  teft  Seigneur  de  touts  les  peu 
pies  de  cefte  Scytbie  la ,  &  cela  f  appelle  le 
Royaume  de  Qatbay,  lequel  fef  end  iufquts 
a l 'extrémité À 'Orient. 

Ceux  qui  font  en  la  Scytbie  vlterieuie% 
fontAbiens,çefladire,Scytbes  non  iniujtes, 
Hippopbages\Htppopodes,Homobiens .  La 
contrée  Cape,  laquelle  porte la Ca fia  fiftu 
la}comme  m  dift.Le  Royaume  Acbajfa.  On 
diclaup  que  de  ceïie  contrée  eft  Jarfe, dont 
le fage  Melcbiorfut  Roy.  Ue  leKÂûmaf^es**»^^ 
lequels,  commeV line  raconte,  n'ont  qu'vn 
feul  œil  au  front, Les  modernes  appellent  ce 
pays  la  Régions  desMongaliïles. 

Les  montaignes  de  ces  contrées  la ,  font 
Rbymnices,dot procède  laRiuiere  Rhymnus 
&fen  va  rendre  en  la  Mer  Abachu,  a  94» 
deg.de long  s6  Je latit.  Il  y  a  en  oultre  les 
montz.  Alains ,  lemontNorojfe,  Afpafiens% 
Tapures,  et  Anareens,  qui  ont  pftfque  tous 
leur  origine  du  mont  Alui  ou  lmaus. 

Villes  * 


n  $  Seconde  Partie  de  U 

Villes  de  la%egion  Seri* 

que,  di&  Cathayo. 

IffedonSerica  0)4,5.  o 

eçttra,  principale  a  prefent  Cambalcch, 

ouSingifu  1 7^.  »  5)5  8- 5  5 

Dama  tj6.  0)51.40 

0ÇEri  celle  prouince  fcngendrét  les  vers 

qui  font  la  foye ,  donc  il  y  a  foifon  en 

Italie  &  en  Efpaigne. 
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LA  Région  de  Calay%  confine  de la  part 
de  Vonet  a  U  Scythie,et  du  cofte  de  Mi 
d't  elle  je  termine  au  pays  d'Inde ,  les  autres 
coftezfont  encores  incognuz,  lufques  a  pre- 
[entâtes  babitans  de  ce  pays  ta  tiret  la  foye 


afin  q  la  race  Royale  tte foit  pollue  de fang 
eftrange  prend  fa  feeur  en  mariage.  Une  fe 
laiffe voir  aperfonne.  îlafon PaUkmagni 
pquement  b&fti  enuinnnede  fept  tours  de 
murailles,  et  entre eha jeune  tour  jaconù 
nueUement  dix  mille  homes  qui  font  le  guet 
defoysaautreÏÏT porche  les  Princes  %luy 
font  defobeijjans.  La  gent  de  ce  pays  la  efi 
ajfez.  blancbe,vfentd'habitz.  comme  nous, 
etcouurentla  table  pour  repaiïtre  ainfi que 
nous  faifonftiïz.  n'ont  cognoiffancedelafoj 
Chrefttenetet  toutes  fou  tls  reueret  la  croix 
fans  fçauoir  la  caufepourquoy. En  après  fui 
uantles  riuages,  du  cofte  de  Leuatfontles 
contrées quiportertt  les  perles ^Çhienc'tens: 
Lechtens  fonte  :  terre  fermeSy  ans  vnRor 
qui  domine  par  f us  vingt  Roys,&  toutesfok 


des  arbres  JaqUeeftfaitleparvnpetilv'er \fiefilfubteclauRojdeCathay.  Ptolomee 
quifuppeUeSerMlenomSerkuXeftaâAàefc^  en  cefte  commanbeles  montatgnes^ 
y  e  foye eftderiu'e.Vtolomee  deferit lespeuplcs 


de  cefîè  Région  de  eeïle  marner  t  :  Antropo 
pbages,  Gannees  Septentrionaux ,Stfyges} 
Vannes, Rhabbaneens)&  la  contrée  Àfmi- 
rea3qui  cft  au  milieu. 

Senfuiuent  en  après  les  ljfecionstvnefort 
grande  contrée ,  ouûz,  chantent  es  font 
grand  cbere  aux  funérailles  de  leurs  pares, 
&  mangent  leurs  corps  Us  méfiant  auecqs 
U  chair  d'autres  beftes  .  Il  74.  en  outre  les 


Semanthines,  &  vn  peuple  qui  porte  le  mef 
me  nom.  Item  les  Spicus  &  Amballes,  la 
Rimere  Afbitbara. 

Tout  ce  qu'il  y  a  oultre  ce  vers  le  Soleil 
tenant  oultre iSo.deg.  de  long,  n'eft  point 
mis  en  lumière  par  autbeurs  de  mm ,  & 
pourtant  efl  il  fi  incertain  qu'à  peint  y  peut 
en  adiouflerfoy .  Hz.  defer tuent  donc  telles 
Régions  ouprouintes  en  cefte  forte,  la  pre- 
mière efl  Chincbïtalu,  après  la  Région  Se- 


.  1 1  ja,  -" 

A(?«*rc!Jhcr4«Aouomor<1,<,lS*t<!,  »V« -  *«*  >') 'i'C'mut^r  ***** 
tous  UJvWfm  1*4  en  fi»  teg* ,  M'»>>  6Uf*»<U,  l*j\'*b*- 

fuyansU  conuerj attodes autresjtles inar 
chandifesQuilz.  veulient  vendre, Hz.  les  met 
tent  fur  le  chemin  ,  et  les  changent  auecqs 
autres.  Ces  contrées  apart  tenir  au  Royau 
vie  dcCatajyet  a  la  Reçion  cbincbttalirr. 
Mais  il  fer  oit  difficile  a"  en  deu'wer  les  par- 
ties par  ce  que  Marc  V (net us  en  a  laiffe  par 
efcrtt. 

Apres  vient  la  Région  des  Sines,  ce  qu*o 
appelle  la  grande  China  d.psù  le  Soleil  Le- 
stant d'Indelé.  ma\eu1  après  l'a  Rtutere  Co 
rcwaran%n tient  le  Rcy  de  ce  pays  pour  le 
.  plus  putjjant  quaft  de  tout  le  mon  de ,  lequel 


entre  mont a\gnesTïangu,Qatbay  font  Ré- 
gions trelpuiffantes ,  fur  le  (quelles  domine 
U  grand  Cbam  ainfi  qu'on  dift ,  Qhayram, 
IbebetbyCyamba,  la  prouince  Mangi,  de 
toutes  lefquclles  eftans  fi  incertainement 
limitées y  nous  n'en  deuons  auoir  tropgrand 
fowg,  &  quant  aux  Royaume  MerfutVar, 
es  lac ,  lc{quelz,  font  collcquez,  bienauant 
'vers  le  Midi ,  Hz.  n'ont  efté  ainfi  trouuépaf 
les Efpaignolz,,maùlcs IftesMoluques  font 
qtufi  mifes  en  cefte  afietteMu  fur\lus  noue 
appeUos  cefte  partie  Inde  la  haute ,  ou  Inde 
Orient aie /»  Uqlleon  trouue  âmer fes  faços 
&  nia- 


Cofmogf âphîe  de  Pierre  Apian 

&  «mm  es  de  peuples  :& veuUent  dire  au- 
cuns qu'il  j  a  la  des  Chreftiesjes  vnsfama 
ges ,  &  les  autres y  viuans  d'autre  &  autre 
manière.  Q&e  ceux  donc  qui  ont  t fié  les  au- 
tbeurs  de  ces  ebofes  les  croient. 


Villes  dJrk  &•  Aria* 

ne,  maintenant  Turqueftan5oif 

bienCorafan. 
Le  milieu  d'icellc     i  o  6.  o|  $  5 . 3  o 
Hamaris  1  5  o  .40 1 3  8 . 2  o 

ArticanduaMi  n  .Artacana 

Alexandrie  d' Arie,  par  laquelle  paiïè 
la  riuiere  Arius,  *  ui  T'en  va  perdre  dâs 
le  lac  Arius  1 10.  o[  3  7.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
pLine  ditt  que  la  Région  Arieell  corn- 
*  prife  [oubs  Inde,  &  Vtolom.les  a  deferi 
tes  feparemèt,  elle  eft bornée  de  montaignes 
de  toutes  parts^deMafrodane^ouChiteliur 
du  cofte  de  Ponent,&  de  la  part  opposite  de 
Taropantfus  ou  Sable  fan,  du  co  fie  de  Midi 
de  la  montaigne  Bagoo.  Ceux  qui  habitent 
en  ce  fie  contrée  font  les  Nifeans  Sept  en  trio 
naux,&  les  A(laueniens:les  Borgiens  Mé- 
ridionaux Ce  fer  êtes  3  &U  Région  qui  pro- 
duit les  Scorpions:  ceux  du  milieu  font  les 
Drachames)Parutes,&  Etymandres,  Denis 
ditt  que  c  eft  e  contrée  eft  fterile  ,acaufe  de 
l ardeur  du  Soleil,  toutesfoys  quelleproduit 
du  coral3&  des  wgnesptwqueles  autres  co 
trees  de  ce  climat  la. 

Villes  de  Taropanifade, 

pfouince5diéî:e  a  prefent 
Sableftân. 
Artoarta  11d.30l37.30 
?*rÇta  *t3-3°l3  5'  9 

tocharn*  118.  0)34.  © 


Addition  de  Gemma  Frifon. 
A  Près  ceux  ci  vient  la  Région  de*  Far» 
f*panifades,  aboutiffant  quajide  toutes 
parts  fur  t^méants^dm^nwmà^tes.  Ut, 
ont  la  montaigne  Paropanife  ou  Calchijta 
en  la  part  déponent  &Septentrion  le  mont 
,Caucafe ,  qui  donne  le  po'mre  vers  Leuant, 
&  Parueta*  du  cofie  de  Midi.  Les  habit  ans 
de  cefle  contrée  font  Boittes  vers  Septenm 
ou  y  les  AriflophUes  &  Parafent  Occiden- 
tauxyles  Amiantes  Orientaux  ,  Parfietes 
Méridionaux.  Les RiuiemfontGardama- 
nis,  lequel  for  tant  du  milieu  delà  contrée, 
&  tiratversla  Bife,fe ioint  alaRiuiere  A- 
biauci.  La  Riuiere  Choas,  dontlafource  eft 
aumontParnet,& fenva  rendreen  la  Rî- 
uiere  Indu.  On  dict  queceslcuntree  produit 
toutes  ebofes  neccffdires  a  la  vie  humaine, 
referuéChmle.  Il  fembleque  MarcVenetm 
appelle  cefle  contrée  Torqueftenfe, 

Les  Filles  de  L)rangmne 

R  egion,laqueile  fe  nomme 
a  prefent  Segiftan. 
Afia  107.30I37.30 
%^  »n,  o|  25^40 

Ariajpa  J08.40I28.40 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

DRanpane  fuit  Arie  du  cofte  deMidi, 
le  mont  Bagoo  entre  deux,& la  mon 
taigncBetius  borde  le  co  fie  Méridional ,  & 
du  cofted'Orient  vne  ligne  tirée  du  mont  S  a 
bief  an  ver  s  le  Midi .  Elle  fe  dtuife  en  troys 
contrées,  feauoir eft  Darandas,  Batrias^ 
Tatacena.La  Riuiere  Arabspaffepar  iceUe 
qui  a  fa  four  ce  au  mont  Bagoo. Leshabit  as 
de  ce  pays  ont  grande  abondance  de  pienes 
precieufes,  &d'habitz.  defoye. 

Les  Villes  dzJmchdfie, 

maintenant  Cahul. 
Alexénlria  x  14.  0I31.  o 

S  Sigata 


Seconde  Partie  de  la 

13.15(30.  o  \  Bardaxema 
7.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Kachoftelaijfe  U  contrée  Drangtane 


SïgarA  . 
Uarltana 


A  vers  le  Ponent ,  &  ducofle  de  Sept  en- 
mon  fonlesmontaignes  dtôet  Parnetes,, 
après  de fquelz.  font  habitans  lesPargietes. 
Us  Sïdres  font  reculez,  vers  le  Ponent.  les 
Voplutes  tiennetlemiïieudela  Région,  les 
Eorites  le  climat  de  Midi].  Tous  ceux  a  fe 
veflem  d'habttz,  de  lin.la  Rimer e  Aracho- 
fe  feftmd  en  vn grand  lacy  laquelle  Riuicre 
ajantfafourceAumont  ?arnete}fenva  re 
dre  en  la  Riuiere  Indu  ou  Indus. 

Les  Villes  de  Çedro/te^ 

laquelle  d'aucuns  eft  appellée 

Geftjd'autresCircan. 
Curit,  metropol.       no.  o|2  7.  o 
P4Wi*,metropoi.      10  6.30!  2  3.30 
Arbis  105.20I23.30 


(.v>iw  ~  113  4,0120.40 

i  1  8.  0)27.  o  I  îViangalo^Mo^/ojfwwîj  Fille  marchan 
de,elta  114.10)18.40 
Monga!or,M^g*r4  1  1.3.  14.10 
Niw<i,marchande  ;  115.30)1 4.4.0 
Cochin.Coffwr^fiege  Royal,&  ViHe 


123.  015 


marchande 
Salur,  marchande      125.20)  15.30 
Tïlource  du  fluue  tadus.que  ceux  du 
pays  appellent  Dîul  125.  o|  3  7.  o 
Curtius,Strabo9PiineA  Mêla  récitée 
q  ou  cefte  Riuiere  a  moins  de  profon 
deur,ellea  2  o.piedz  de  creux ,  &  8. 
ou  1 0000. pas  de  largeur,  &  ou  elle 
eft  la  plus  large,  elle  ajoo.llades,  qui 
font  enuirô  /^.lieueÏPresdesfources 
de  celle  Riuiere,  font  les  Aftomiens 
fans  bouche,  qui  fe  nourilTent  (èulle- 
lementdel'aër&  odeur  quilz  reçoi- 
uét  par  les  nafeaux.  Au  àeflus  de  ceux 
ci,  &  en  la  dernière  partie  de  la  mon- 
ta'igne ,  vers  vue  gent  qui  T'appellent 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

GEdrojie,  a  prefent  Geïlju  Circan ,  eïl 
enchfe  en  V  e  Us  montaignes  de  Verfe, 
la  Rimer  eBoece.é  le  grand  pue  Jndujes 
contrées  de  laquelle  font  Paradene,  &  Pa- 
riffene, cefte  a  eftpresleftuuelndu)&  celle 
autre  toïgnant  la  montaigne  Boece,  Les  peu 
pies  de  ces  contrées  font  Parfîtes ,  près  des 
montaignes  de  Carmamejes  Ramnesfurla 
Panière  Indu,  lesMufanniens,  font  aum't- 
îieu  déterre  ferme:  peut  eft  re  qu'il  faut  lire 
ici  Gu[aremens  :  car  la  Région  Guz^aratb 
e(l  colloquee  en  ceft  endroit  .  Cambaie  eft 
voïftne  de  ceftea:jur  le  image  delà  Mer  In 
dique,  laquelle  eft  aufiicomprifefoubz.  Ge- 
dïojie:  &'fi  A  toutefoysfon  Roy ,  er  Qabaia 
cveP.ojde. 

Les  Villes  dinde  de  deçà 

la  Riuiere  Ganges,maintenant 
di&elndoftan. 


Prafi,demeurenr, comme  on  dift,  les 
Pigmees,qui  félon  le  dired'Homere, 
guerroyent  continuellement  contre 
Jes  grues. 

Bizant'utm  11 3.40114.40 

Tyndis, Ville  n^.  0(14.30 

La  bouche  de  la  Riuiere  Tynd'e 

i  38.30)1  6.  o 
CaIecut,C^toi«w,anciennement  Ba 
rygaza  m-  0)17.  o 

Gemma  Frifon^. 

r^Eftèv'tllede  Calecut ,  eft  la  principale 
^  de  toute Hndeyou  il  j  a  de  toute  manie 
red'ejpicerteen  grande  abondance ,  comme 
çlouxdegirojfle,canelle,potureMt*mHfca 
des,& aloèsM  fe  recueille  la  fine  ca'nelleja 
caffeè  le  gingembre.  Cesle  Ville  eïl  fort 
fréquentée  par  lesPortuguez. . 
Hippocura  1 1 1.45 1 14.  o 

Sintacora,5w«/^,rille  marchande,  ÔC 
promontoire         1*  °«  0 1 1 4^4  5 
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Colipolis 


t  2.40 
3t. 50 


Les  peuples  appeliez  Gymnofophi- 
ftes  130.  0)30.30 

fUoromandel,  Caticardamna ,  au  golfe 
de  la  Riuiere  Ganges,  ou  S.Thomas 
Apoflre  fut  entèueli  i  3  6. 2  o 
Sambolaca  132.15  _ 

Z^x  Uife  Tra/iens 

Valybothra,  Ville  trefriche,  entre  la  Ri- 
uiere Indus  &  Gages  143.  o|-y.  o 
Tamalites  144.30.20'.  30 

Samfalaca  14 1 .  o| 2 p. 3.0 

Villes  des  Indofcytbes.  } 

'Andrapana   .  124. 

.  La  Ville  de  Sabara,Tafopi 
ue  ici  desdiamants 


4.15430.40 
iiï:on  trou- 
140.30I22.  o 


1^4.10]  o.  o 

Les  Villes  du  grand goL 

fe,iadisSinus  magnus,ou  Chry 
fe  SinuSjd'aucuns  Mer  du  Sudf 

ou  de  Midi. 
Lefèin  de  la  Mer  de  Sué  ,  appelîee 
aufsi  Archipel,*  Mes  fans  nombre 

167.30]  7.  o 
^ego,B^»g<<,Metropolitaine ,  q  n'a 
fà  pareille  entre  toutes  les  Villes  Ori- 
entales 
Synda  .  : 

CÀ^4f^,capitale 


V  ttjndr  a  imttxoy.  135.30(12.30 
Bardamana  t  3  6. 1  5 j 1  5 .  »  5 

p«Wwf^crouj le  Béryl  vient , 

t  2  0.40 1 1  7.30 

Les  Villes de.l 1  fnde^ui 

eft  de  l'autre  parr' de  Ganges. 
Pentapolis  i  50,  o|  1 '8.  o 

ftxngeWA.Baracura,  Ville  marchande, 

t-e  2. 30]  l'O*.  O 

Les  Villes  des  'Bejy  ngi- 

tes  Anfropophages,a.u 
golfe  Sabarique. 
Sdbara  fofl  o\  S. 30 

5<£/»£<i,  Ville  marchande 

162.20]  8.25 

Les  Villes  du  Qoerfonefe 

d'or,  prefque- Jfle,  maintenant 

Makca.  -  » 
MaUc^Tarok,  Fille  marchâde,qtrî  eft 
treîgrahde,  elle  fut  prife  par  les  Pôr- 
tugos's  x'\  f  '  \  ~6c.\^\  4.1  5 

Saendebar,  Skhna,  Ville  de  trafique, 
Auftùle.  iô"o.'l\|  3.  o' 


\6j.\  5 
1  67.1  5 
16  8.  o 
167.  o 


7.  o 
1 3.  4 

O" 

t  2.30 


^Hdana,  iufquesici  paruint^Thornas 

Les  Filles  des  Mofoles .  W£^\Ç^gl^ll^^ 


a  en  celte  contrée  cocjsbarbuz,coibe. 
aux,&  pap  gaiz  blancs 

t  54.  0)1 8.  o 

Les%oyaumes(^  Villes 

delà  haute  Inde, 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

LEs  chofes  qui  (cdient  de  l'Inde  Ôrtenr 
tale^ont  tirées  de  Marc  Venetim ,  & 
font  pur  U  plus  part  incertaines y{?  fc  trou 
ue  pour  le  ioudbuy  le  contraire  de  ce  qu'elles 
cm  tiennent  en  la  plupart. 

Les  Villes  de  la  Trouin 

ce  Chayra. 
Coroma  100.  oj^i!^ 

Chayra  102*50141. o 

Ceile^uînce  a  deiTous  elle  fept  Roy- 
aumes iubieftes  au  grand  Cham,t(ou- 
I  tes  idolâtres. 

Çaîor,  regiô  dont  les  habitas  font  fou 
uages,habitét  aux  motaignes,  ôc  voc 
acheualfurcerfs  205,  oj<55.  0 
•Les Iuifs enfermez  215.  g\6o*  o 
Tagutjgrande  prouin.ce 

225.  0)55.  o 
S    2  VU- 


nl  Seconde  partie  de  la 

n      i  J  r.±M*      La  KiUe  MorFuli      \\$.  bit 

Villes  du  pays  de  Catay 

_        -  «11.  ftU.5.l 


Cataio  °i4-3-5o 
Ciamfu,Occidental  2  2  2.  0137.»  7 
«Qïïiulay  ,  U  plus  grande  cite  de  tout 
le  monde,&  lignifie  en  nolire  langue 
Ville  du  ciel,  au  milieu  de  laquelle  elt 
vnlac.qui  a  alentour  iioo.pontsfc 

cfta  °}W 
Geiten  *55>-  0  2  S-1* 

Ciamfu,Oriental    23».  0I32. 

Focho  5  7 

Tingrei  236*.  <>U5 

Lcs%oyaumes&y^ 

dclaprouincc  Mangi.  • 
Cette  piouince  contient  en  loy  neur 
Royaumes.  | 
Taygni  224.1  5  3  *•  0 

sygn«  °!^° 
rThebeth,prouince  &  cite 

204  to|  3.20 
CEïïcefteprouince  règne  le  grand 
Gham ,  le  plus  puifîant  Seigneur  qui 
foit  en  l'Inde  Orientale  ^Méridio- 
nale,* tous  les  Roys  d'Inde  fontdel- 
fous  Ton  Empire. 
Cvaroba.prouince  &  cite 
;  208.10)25.30 

Les  habitans  de  celle  prouînce  vfent 
décora!  pour  monnoye,&  font  idola 
très: ,  ïlz  ont  noix  mufcades  &  ne- 
benenoiren  grand  abondance ,  qui 
plus  eft.ilz  ont  le  lignum  aloes,&  au- 
tres efriceries  a  foiion. 

Les  habitans  de  la  proum 

ce  Loac,  de  l'Inde  Meridiona- 


Loach,AuHral 
Thime,Metro.A\ilt 


1  91.40(1 
180.  o\  3.10' 
Notiumpiomôtoire  i\6.  o\  5.  o 
En  toute  celte  coite  font  Sineskhthî 
opbages,  celt  a  dire  mangeurs  de  poif 
fon.-ôt  font  tous  noirs. 

Les  Villes  de  la  prouince 

Moabar. 
Naf /Ville  Auftrale,  ou  Méridionale^ 
leshabitans  de  laquelle  adorent  les 
bœufs,efta  27^  0)20. 10 

Cîalaca,Aii{traî.Ici  fut  S.Thomas 
pottre  martyrifé       260»  *|i5-3Q 

T>efcriptwn  du  Ttyiau- 

me  de  Lac. 
Lac,  cite  16^30)2  1.40 

Les  habitans  d'ici  font  nuz,  5c  adorée 
le  bceuf,ilz  font  idolâtrerais  homes 
iuftes,  ôc  qui  deteitem  les  menteut*. 
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TOute  la  Région  d'Inde  eft  enclofedufiu 
ue  \nduydela  part  de  Portent,  deU  Ri- 
uiere SerM  ,  quiejt  Coromaramdu  copdf 
tenant  du  mont  Altaï  :  &  des  monts  Mo- 
gbaïuà  des  mots  dî  Catayducofiedela  Bi 
jejuis  efl  bornée  delà  Mer  Oceane.  Le  fhè 
ueGanges:queles  aucuns  aident  eïlre  Phi 
fonja  diutfe  par  le  milieu,  &  pourtant  àtà 
on  qu'il}  a  deux  Indesf  vne  deçà  $  autre  dt 
UlaRiuiereGanges. 

L'Inde  qui  efi  oultre  langes .contient  en 
Çof  plu  fleurs  peuples  diuers.cr  qui  ont  au  fi 
diuersnoms  &  diuerfes  manières  de  fan e3 

m     r  1  »  ~  M  irf/nM/f. 


ce  Loac  de  I  inde  Menuiuiia-  mu  Ufquelz.  ceux  qu'on  trouue  incoMt- 
k  ont  leur  propre  Roy  &  tiquent  après  lefaue  induit  lesftge*  Gym 
3      TcL  idolâtres.  1  nofophifiesfETux a  ,  comme  Plwe  mue, 

&  font  Idolâtres.  JJ  garder  le  S  dedans 


Les  Villes  du  Royaume 

diclMorfuii. 
Lamia  202.10.1 1.40 


peuvent  fermement  regarderie  Soleil  [ans 
\mouuoïr  ou  cligner  les  yeux  dépuu  le  ma- 
tin quand  life  leue}iufques  afe  qu'il  je  cou 
(be .  U  ja  puis  après  les Dardçt  oh  Darades 
J  qui 
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qui font  entre les  bras  de  la  Rtuierelndtfiënî lophilîttes,Salaceniens,  Me  foies,  Amarnesy 
laquelle  contrée  on  dtiïqu'tl  y  a  de  s  f  omis  \  qui  Jomjur  le  nuage  delà  grandeMerQcl 
grands  comme  renards,  qui  f  outrent  et  ti-' 
rentl'or .  llya  U  Région  Suafhnejes  Lam 
bâtes,  U  Regiou  Varfa,  Patalena  entre  les 
touches  du  ftuuelndu.il y  a  encores  les  Cba 
trtetens,  Pulindef^PFofb^r^c'eft  a  dire 
mangeurs  de  beftesfauuages,  Gmp&trs,  !ej 
quelz.ondici  n'auoir  qu'vn  ftulmlaufrot. 
La  contrée  Straftrene ,  laquelle  tient  quaft 
aprefent  a  Cambâie  vers  le  golfe  Canïicol 
pe:  Il  y  a  puis  après  Larica  en  la  part  de  Mi 
du.es  contrées  Artqueet  Viripyre,oulesGeo 


avrylya  puis  l:$Sabares\  qui  font  a  l'y  f  ne 
du  ftuue  Gangesfôu  le  diamant  croift  en  a- 
bondance.  Item  les  Coccoîiages  &  Ganga- 
nies,qui  (ont  a  la  bourbe  dufîuueGat/gef, 
la  contre e 'Jefquelz.  ejl  appeiïécOpbtr ,  eu 
Ccfcrirurefamcle. 

Autres  nombrent  encoures  en  ceïl  endroiïï 
fluftems  autres  nations,  tant  d  bornes  mon 
frueux  que  de  ceux  qui  piuent  de  façons  et 
maneres  étranges ,  fans  toutes  fois  mat* 
quer  les  endmdz,  ou  Hz.  font,  comme  font 


'ff'pbesdenoftretemptmettentSarfwgueU 


contrée  fort  ample  et  Jpacteufe,  qui  produit 
force efficcrics,  Item  le  Royaume  deCana- 
nor  auecques la  Ville  Royale. 

Il y  a  en  oultrJfeReyaumeet  ViUedeCa 
lecut,  fort  marchande  es  trefrenomee  ,  car 
lefe  rendent  toutes  fortes  de  marchandées 
&  de  marchadz  de  t  ont  es  les  parues  du  mo- 
de. Dauantage  ces  contrées  la  porter  et  pro 
durent  plu fuurs  ien  rees.  le f  quelles  iln'efl 
befoind'alier  cereber ailleurs. 

■  Senjuit  après  quaft  en  la  mefmetraïcle 
é  deuers  le  Midi,  la  Ville  &  Royaume  de 
Cocbw.ejr  Colam  ,  qui  f  étendent  vn  peu 
flrn  auam  furie  Midt,que  la  dejeription  de 
Vtolomeenepotte. 

Senfuwent  après,  ducojïe de  Por.entïa 
contrée  lymir'ique ,  lesCareansfur  le  golfe 
Colchique:  Les  Panâtsnsjes  fages  Bragma 
nes,aprefe?it  Brament,  oultre  le  mont  Bc- 
ïtgue,qui eftquafi a  126  Jeg.de long.é  20 
de  latit.  De  ceftemontaigne  defcendët  trois 
Ximei -es,  Pfeudoftome3Baris,& Solenis,qui 
f  en  vont  rendre  en  la  Mer  Indique.  Au  def- 
fous  de  lamefme  montaigne  font  les  Amba 
jhs,  la  cotreeCafpma,lesSores,Biolinges}, 
Adyfatbres,  qui  el\  a  i^Jegnz,  delongit. 
22.so.delatit .  Et  de  ceft  endroit  ci  la  Ri- 
vière Çhaberus  (en  va  rendre  au  golfe  A  rga 
rique.  Puis  vers  le  nifir  Vxentus  çpett  a  140. 
togrifo  Iwgàfj  '^AdAtMxnMefùryU 


deferpem,Muficanes,Aftàcenes*S^^U$s^ 
quiout  vu  pied  fi  grand,  f 'il eft  licite ât  le 
croire, que  fans  couchez,  furie  dos,&  le  te- 
nat  cfteue  demnt  eux ,il leur  ombrage  tout 
le  corps,  0  fout au-reft eft  vifles ,  qu'il*. 


pourroyem  ,  comme  on  ditt,  prendrevn  lie- 
\  me  a  la  courfe.  On  dicl  au  fi  qu'rlenya  qui 
1  ont  les  plantes  renuerf ces, 0  huttorteiUa 
chafque  pied  XTlya  en  oultre  les  Gymtt.- 
phalts,qui  ont  teïles-de cbten.^mm^quy 
font  fans  bombe. 

Les  autheurs controuucnt en  oultre plu~ 
fleurs  &  diuerfes  manières  d' animaux, lier 
bes,arb'res  &  chofesfemb  labiés,  d'autant 
quecïjïe  contrée  eftantftpeufrequetee,  qûe 
eft,  iletl  a  chafeun  loiftble  d'en  feindre  & 
inuenterce  qu'il luy  plaift .  Now  auons dé- 
fia dicl  des  montaignes  principales ,  et  des 
Riuieresde  cefte  Région .  Il  y  a  en  oultre  let 
Apocapes&Poena  bcwum, a  t20.deg.de 
hng.2*>Ae  latit .  item  la  montaigne  vin- 
dius.  Item  le  motVindius  a131.deg.de  long* 
et  27.  de  latit.  D'ici  for tentU  Rit'icre  N*. 
madm  et  Nanagua,  quipaffepar  CMecut, 
m  à  la  Riuiere Stras , quimefle  fes  eaux auec 
lefiuttelndu.  Du  montVxento  fourdet  au  fi 
troysr,tuieres,Tr4dis,Dofaro}f,etAdamas9 
près  de  laquelle  f  engendre  la  pierre  de  di*- 
mant. 

!  Senfuit  fifres  l'Inde  quietl  wltreGan* 
S  3 


Seconde  Partie  de  la 

«esMqueUeilïappellent  Majeur,  Kegion% 
tvi  û  bien  cHltiuee  comme  cefte  autre  para 
Jni  défaite,  ou  pour  le  moins  elle  ri*esle 
fi  bienrccherchee.Or  lestions  ou  mitons 
d'icelle  font  félon  Ttolomee,  Gaiganes,Ta- 
coreans,qui  font  prochains  des  Saces. Mar- 
mites ,  qui  (ont  près  le  pacage  deGfg"- 
Cirradie  au  golfe  Gangetique  fen  laque  le 
pomme  fe  trouuent  coqs  barbu^jans  plu- 
mes,maulanu^  Vu»  fumant  la  cefte  de  a 
Mer  eft  la  Regiond'or &â' argent ,e [quelles 
fe  trouuent  plufieurs  fortesde  métaux.  Et 
paffunt  toutcïvnemefne  traicle,fe  trouuet 
UsBefyngnes,maP.gemsdcchairhumamc. 

Et  de  la\n  auant  fe  trouue  le  Cbnfotie- 
(e  d'or,  qui  eft  appelle  Malaca,  par  les  homes 
du  pays, comme  l'on  cuide,&  comme  eft  por 
teparlesnauigationsdes  Vortugnez .  Dt- 
fent  dauantage  que  ce  pays  la  eft  peuple  de 
Villes  balhes  a  lafafo  de  telles  depar  deçà, 
U  principale  defquelles  eft  ^pàleeChinga- 
polax&lcpala)s  duRcy  Suvu 


iCette  cotree  oultre  lor  é  les  perles  quelle 
porteur oduit  pareillement  la  Rhubarbe,qui 
eft  vn  arbre,  ainft  qu'il  eft  porte  par  le  reat 
d'aucunes  nauigatios,gros  &  pourri,&  qui 
n'a  point  d'odeur  excelle  te  fans  pourriture. 
Quand  il  leur  prent  enuie  de  la  cueillir,  vue 
multitude  d'homes  montent  de  mût  es  ar- 
bres pour  la  crainte  qu'ils  ont  des  lyons,& 
beftes  fauuages,  à  f entent  al' odeur  la  Khu 
barbe  par  le  flair  que  le  vent  leur  en  appor- 
te: &  le  Soleil  eftant  [eue ,  Hz  prenent 
tons  le  chemin  que  kyent  leur  a  en  feigne, 
&  ('occupent  a  la  cueillette  d'icelle.  Da- 
uantage il  y  a  entotes  des  peuples  en  terre  ' 
feme/iomn.ezlndaphrates.AminacheSyet 
autres .  Et  finalement,  les  Orientaux  font 
IcsCacobesJa  contrée  Calcitejes  Cttdutes^ 
0  les  Swdes,  vne  forte  Chômes  cruelz.,& 
fauuages,  &  qui  ont  la  peau  fi  dure ,  qu'on 
ne  les  peut  endommager d'V'C flèche* 

Fin  de  la  defeription  d'An*e. 


Description  générale  de  toutes  les 

Ifles  du  mondeA  premièrement  de  celles  d'Europe. 


Les IJles delà  ^Mcr  ' 

Méditerranée. 

Candie/ille3Pcol.C;f«e«î» 

54-.  to] ^^.t  5 

Gutt'mfiortyna/iuitM  54.  t  <>|34«.f° 
Pa!eoca{ho,M*w0«w*f  AJ*»04 ,  ounaf- 
cuuStraboCofmographe 

Les  Jjles  qui  font  al  en 

tour  de  Candie, 
Artlgozo,  Claudus       <j2*3°l34-  0 

Standia,Dw  54--3°l 3  5-4^° 

SicahdcOjneSc^iîI^Owo/» 


MiIo:lfle&Cire5Me/w  54-  °U5-3° 

Jjles  àentour  laMoree, 

oa  Pçioponnefe. 
Louo,£p/4  «5 l  -1  513  3-40 

Cerigo,  Por phyrittytbera 

«50.10 1 54.40 

Co\\nu$alamis  5e-  °|3^4° 

Lcgm^Atgma  et Oenone  52.20 \$6.4$ 

^triuali.  Siropbades  et  Vlota- 

47.20)36.  o 

ffles  àenuircn  Jchaje. 

Çon^ra.calltfte  ^  y.  O^H 
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(  Addition  de  Gemma  Frilon. 

Xj  Ous  commencerons  premièrement  a  U 

M'erlonique^nîaqlleeflri^ede  Cor- 
cyrepresd'Epirè  ,  laquelle  IJleeft  aprefent 
ditte  Corfoftfluifut  iadit  le  fiege  et  habita 
tion  desPheacesJaou  Vlyffesabor datant 
faicl  bris.Elle  a  en  Ça  longitude  4S>deg.jé. 
eten  latitude 

Cephalenie ,  qui  fut  iadis  diiïe  Melene , 
près  le  Golfo  del  Arta  5  en  la  longtt.de  47. 
40.  latitude  de  37. 

Ertcufa>diiïe  au  iourdhuj  Paxo^a  46,40 
degrez.  de  longitude^ S-  de  latitude  '. 
Les  Iftes  Ecb'mades,  comme  qui  dir  oit  hè 
U'IolUU  <;  l^fi^es.aeMUfedelagrandeabontU^ 
'2.7  Xo\ce  debertffonsqu'ily  a  en  icelles  yfont  près 


Zoa,C/X,  54,20(3^.3  5 

îulis  ,ou  lulida  5  4. 2  o  1 3  7 .  o 

Policandro,Po&«£0*  5  4,*  2  o  (  3  6*.  1  5 
£antorino,T/tfrrf/j4  5  4,4  5  j  3  6.  o 
.JdileSjDe/WjPlinio,  Ortygia 

55.25j27.20 
Fermena,R/;*«f,tf  Rbeneia 

55-  M^.'o 
Quimminio.Oleams  55. 20)36.30 
Mkok9Myconos  5  5 .40  j  3  7. 1  o 

Su'mo,Cythnos.Opbiufa  54.  5  5 1 3  7 .  o 

Les  Ijles  Cyçlaâes. 

AnàWyAndros  55.  o]  3  7.30- 

Nkfia,Naxos}Strongylt 


Tinzjenos 
Scyro}Scyros 
Pâtio.Paros 


55- 

55. 30136.50 
S'iphznOtSipbnos         5  5. 15  [3  6.45 

Les  jfjles  qui  font  a  ïen^ 

tourd'Epire. 
Corfou ,C or cji 'a, ou  Corfinium,  apparre 
nant aux  Fenetians  45,40(37.45 
Cephalenia,D«/jf/?iww  47.40 1 3  7- 1  o 
Scopelos  47.45(3.7.55 
Comparejf/ww,  d'ky  fut  natif  Vly£ 
îes  48.  o|37.jo 

Pixo}Ericufa  "  46.40138.  o 
Guardiano,L<?/<?4  47.  oj 3 6.45 
Zmte}Zacjnthm  47.30136,30 

Les  Ijles  iïentour  £Kda 

cedoine,en  la  tyîer  Ionique, 
ou  Egee. 
Safeno^Safo  44.10  3  9.  30 

Scopu\o>  Scopelos  52.3035;. 20 
Sz\ax\ïo)Sciatosil'tnalie  52.10  32.15 
SçyroyScyrus  54.  0J40.  o 

SuùmenQyLemnos.  Elle  produit  la  ter 
te  appellée  Terra  Lemnià 

52.30J41.  o 
jaraquinOjP^m^  51.50138-50 


du  Golfe  Ambracium^dicl  le  Golfe  del  Arta, 
cideuant  nomme,  enlalongit. de48.degr. 
io.latit.de  27.1  s. 

A  prendre  de  cefte  Tfle  tirant  vers  le  Mi- 
di, eft  la  petite  Jfte  Itbaca  ,  ditle  aprefent 
VaUe  di  Compare  ,  en  laquelle  eft  la  mon* 
taigneNerithe. 

Uy  a  puis  après  Zaz.ynthus^a  fon  nom 
de  Zacinthm  flz.de  Dardanus^ui  eftaufi 
difte  Hirie.a  47.degr.10.  minut.de  longit, 
et  36.  so.minut.ae  latitude. 

Très  de  cefte  tfle  eftvneaut  re  petite  Jfle 
diiïe  Letoia,versIe  Panent. 

Uy  a  encore  s  près  de  la  Moree  deux  Ifles 
Strephades ,  qui  f  mt  par  les  autres  dièles 
Protes,f  ■) m  la  long. de 47. degrez. .30. mi- 
nutes tde  latitude  36. 

Spafu  ouSpagia^comme  dift  Pline ,  eft 
foys  lalong.de  4$. degr  Je  latit.js. 

Cjthera  cideuant  Porpbiris ,  a  prefent 
Cerigo,fous  la  long.de s o.deg.lat'1^4.^.0. 

Egtna  ci  dettant  Oenone}a  prefent  L  egi- 
na}  habitation  des  Mirmidons,  au  golfe  de 
Megare,fous  2. degrez,  2.0. min. de longitu. 
&  deiaiiîude  )6  degrez.  4$.tninutes. 

Deceftelfle  tirant  vers  le Midi  }efl  lape 
titelfte  nommée  S alacis.    *  . 
Ici  vous conuiem entendre qu 'en  àefignat 

les 


6  Seconde  Partie  de  t* 

&SaSL.  SeA,mt»lfmd„c*ft<\    «-ta*  ******* 


(f  f  Septentrion  la  Mer  de  Candie,&  U  Mer 
d'Afrique  du  cofte  de  Midi ,  tfc 4  delà  part 
de  tenant  la  Mer  diâe  Scarpants ,  ajant 
;7oooo  f*s  detogueur.  Cefte  iftea  beau- 
coup de  belles  Villes ,  car  tnefme  Homère  a 
laitfépar  eferit  quelle  auoit  cent  Villes.  Ele 
nous  envoyé  la  Maluoifie .  Us  montaignes 
tins  remarquable*  [ont  le  mont  Ida  ,diiï  a  j 
prêtent  ktlmw^MO{tC*di(cW}  Difow 
ouDicleum^ieftappcUéeUbmito.  Us 
Riuleres  qu'elle  a  font  Mafalta  ,  dicle  a 
prefent  Uafano ,  Heleltra,  Utbeus ,  cy 
Vur.us.  Umtlteu  del'lsleeft  fous  U  longi- 
tude de  s4.degrez,latit.34--4S>iniMtes. 

Il  y  a plujieurs  Ules  qutfont  mfines  de 
Candie  .comme  Claudos  appelée  Goy,  qui 
efienlapart  Occidentale  d'icelle ,  fous  la 
long.de 52.30,6- de  latitude  34. 

La:oa,quieft  du  cofte  de  Mtdi,a  lalongt  j 
titdedcswo.edelatitudeu.îo. 

Ily  a  encores  l'I  sic  Diayauiourdbujdt-  | 
Hé  Standia,  du  cofte  de  Septentrion  ,  Pline 
'  l'appelle  Dria,enld  longitude  de  54.30.  la- 
titude 3Î.40. 

VisleCimclisdicle  Pelino.eft  delà  part 
d'Orient %a lalong  de s5.30.Uti.34SO. 

Melos  qui  eft  dttle  Miloy  aftez.  xoiftnt  de 
l'hic  Standia,aUlong.des4^atit.3Yio, 
Ce  font  celles  qui  font  deuers  le  cofte  d'A- 
ebaje .  Et{boaj(ihleafiz. grande,  toutes 
fojs  plus  longue  que  large  ,  on  lappelleau 


Senfuiuent  encores  puis  après  plufteurs 
Isles,  qui  font  la  corne  en  vn  tondront  elles 
font  ditles  C)dadesfdot  les  principales  font 
celles  ci.DelosyauïourdbuySdi!esfort  renom 
mee,a  cattfe  de  la  marebandife  quifyfatcl. 
é  du  temple d'Apollo  ,  ouPlme  dtct  que  le 
feu  a  efte  premièrement  trouué. 

îlyapuis  après  Olearos,aprefent  Qui- 
nimio ,  laquelle  fut  premièrement  appelle* 
I  pAilia  .  puis  Mmoida,  renommée  a  caufe  du 
] 'fin  marbre  qui  fytrouue. 

puis  il jaencont  C jtbnos, encores apre- 
fcntSimo,  Phena,  Mycenos ,  maintenant 
Micole,  auecquesla  montaigneDimaftus . 
Item  il  y  a  encores  Anàros  .qui  eft  Axdro, 
i  Tenos,  qui  pour  l'abondance d'élue  quelle  A 
cftedàe  Hjdrufe.  Scjros^ttle  Sejro,  Pa- 
ros,  Subium^yphnii^auparauat  Merofiat 
Saxes -maintenant  Nicfta  :  Le  milieu  de 
toutes  ces  Ides  eft  fous  tf.deg.de  longi(.& 
\  de  latitude 36.8. 

I  a  près  les  Isles  diffus  Mes  fuiuent  du  co- 
fte de  laPracclcs  Isles  Sporades,ainfi  appel 
hes  pour  ce  quelles  ftot  ejparf es  par  la  M er  : 
ejr  (ont  HelenaJiHe  Macronifo,  Pbotufa, 
HecariatSibwvttfayFbckgradroStûNaxç 
qui  eft  enuiron  56.deg.de  long.& 37-0  de- 
mi de  latitude. 

L'Ulede  Lemnos  .appelke  maintenant 
Stalimene,  cil  ftuée  pies  de  la  Tracejaqlle 
eîl  renommée  parles  fables deVulcanus Jet 
femmes  de  laquelle  ajansfatcl  eonjpiratto» 
J  pr4 
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far  enfemUe  occirent  vue  foys  tous  leurs 
m dris  efi  an  s  Retournez,  de  la  guerre  :  elle  a 
f*.$o.  dehngit.& 41  Je  latitude. 

De  cejl  Isle  tirant  vers  Acbayet  eïi  Vlsle 
Scyathos  fous  la  hng.de  ci.  10.  &  39.içJe 
Utii ,  Teparctos  efi  Isle  &  Ville  fous  la  lo 
gitud.de  s  2. )0.& delatit.w.30.  Scopehs 
dttle  au  iourdhuy  Scopeloya  de  hng.s2.30. 
de  latit,  39.10  .  Il  y  a  l'Ifle  Scyro ,  qui  efi 
fous  lahttg.de S4.& 39.de latit. 
Lesbos^  etf  vne  grade  Isle  en  la  Mer  Egée 
a  Vécotu  d'AficJiiïc  auft  Metellin  illujlrée 
par  les  Mes  de  S.Paulyfous  la  lo.de  ss^\ 
}ç.4f.  Tenedos  dtiïe  du  nom  d'vne  file  ain 
fi  nommée ,  laquelle  fut  premièrement  dtiïe 
Leucophfis>& auiourdbuj  Maure \lacjUe -efi 
fi  tuée  en  la  Mer  Hellejponte3fous  la  longit, 
d'euuiron  ss>&  latit. 40. 4  s  >  Vathmos,  a 
prefent  Palmofa.Poftdium^by  ou  Myndus 
vne  Isle  de  celles  de  la  Mer  Ege*,  a  s 6,20] 
$$.2j..  Icaros}9Uîcarietqui  a  donne fon  no 
aLs  Mer  dittedc  Nkarie ,  laquelle  néant- 
moins  aucuns  dient  avoir  fon  nomâ^lca* 
rusfilz.de  DedahiSyelle  a  en  fa  bng.f6.4f\ 
37. 30. Il  y  a  encore*  P  Isle  deSamosJifteau 
fi PartheniaSy  Athémus.é  Melamphylliu, 
comme  Strabon  l'appelle^  présent  difte  Sa 
motbrace^ays  de  Pythagoras,[om  lu  longt. 
de f6.io\37'iS.  Mynieas6.latit.36.30. 
VI  sk  deCosou  Cboa,  maintenant  tango,  Lembro timbres 
lieu  de  la  naiflance  d'Hipocras  médecin,  la- 
quelle a  auft  efte  nommée  Merope^fous  $7. 
deg.de  long.36as.de  latitude. 

EnCarieefi Afiipaleeias6.3o\  3s. 40  3 
VisleCarp  ttbtts,  '  aprefent  Scarpants ,  de 
Uqlle  a  prins  fon  nom  la  Mer  Carpatique, 
cejleci  efi  parles  aucuns dttte  Porpbyris  , 
feus  lalong.de  S7. 10.latit.3s» 

Rodes y  laquelle  a  ainfi  efté  nommée  pour 
ce  qWenfaifantlefondemensdela  Ville,on 
y  trouua  vnerofe,car  Rbodos  en  Grec,fiw- 
fie  vne  rofe  en  Eraçois.  Il  y  a  2  2  6. an  s  quelle 
futprifeparlesChreïiiens ,  &  maintenant 
les  Turcs  font  reprifepat force \Elle  a  $8.30 


(tehng.ïÇ.joJelatit.  Au dejfus  de  Lycie 
efi  Maxime  tou  Megifie,  a  60. 4S.de hngi. 
3S.  if.delat.  Dolocbt$latefl  a  60 .4*. \tf.4f* 
Il  y  aies  Rochers  de  Cbelidoniet%  font  cinq, 
a6i.3o\3ôtto.  CrambufaenlaMerVam 
philiquCyd  62.40l3s.so. 

Sen fuit  après  au  golfe  de  Aiazz.o ,  Cy* 
pre  Isle  confacrée  a  Venus ,  dont  Venus  efi 
aufii  appelle*  Cyprienne ,  elle  fut  auft  appel 
lée  Crypta ,  pour  ce  qu'on  la  void corne  ca- 
chée fous  les  vndes  de  la  Mer.  lté  elle  a  eflè 
noméeCerafles,  Amathufia,& Minois.  Elle 
produit  de  tresbon  vin:  Le  milieu  d'icelle  efi 
a  6ç.  48  Je  longit.     ô .  de  latitude. 


Les  fsles  ientour  la~j 

Thrace,au  de/Tous  du  Bof- 
phore  Occidental. 
Pmonzte)Cyaneat& Symplegades 

56.20)4.3.20 
Marmora,  Proconnefus  in  Propontide, 
qu'on  appelle  Mat  de  Mat mora,  eft  a 
55.10)42.  o 

y  s  les  delà  zSMhr  êgee. 

■Samandrachi^wM  &  Samothracia 


52-45 

TàÇojrbalafidtTbafius  51.45 
53.20 


41.30 
41.30 
41.15 


En  la %iuiere  de  Danu 

be,pays  de  Myfîe. 
Pauca,lfle  d'iceluy  55.20)46.30 

fsles  en  la  Mer  Euxiney 

près  de  My  fie. 


Boriiïbenes 


57-i5|4*7.40 


Fidonifi.LQUC^AchilliSylnfulaalba 

57,30)47.40 
Afopbyûie  auprès  les  bouches  de  la  Ri 
uiere  Tanais.  Tami$>opidum.Ptolom. 

66.30)53.^0 


Seconde  Partie  delà 

Addition  de  Gemma  Frifon.  \  N&mpMf* 

EN  la  MerMaiour  contre  Bithpie ,  eft 
l'ifle  Cyaneisymaintenat  dictePauona- 
v a ,a 5 à. deg,20tmm.de  long.&  44  M  lat. 
Thynias  a  prefent  Farnafta ,  contre  la  bou- 
che du  fluue  Zangar,a  s7.4o\4S-2  o.Vef- 
cueildict  Iritb'mus  eïi  plus  deuers  le  Ponet, 
fous  la  long.  des8.^o\4S^S- 

La  defcription  de  Sicile . 

Sicile  maintenant,  a  par  ci  deuât  efte 

di&e  Sicania,  Trinacris,  oulriqttetra  , 

pource  quelle  eft  de  forme  triangulai 

re ,  laquelle  a  la  Mer  Tyrrhene  de  la 

part  d'Occident ,  &  du  cofte  de  Sep- 
tentrion vers  le  Midi ,  la  Mer  d'Afri- 
que^ de  la  par  d'Orient  la  Mer  4dria 

tique:  lemîlieud'icellea 

38. 15)37.  o 

Mont  Gibel,M0»x  Etna.  Il  y  a  au  fom 

met  de  celte  montaigne  vne  bouche 

defeucontinuel.On  trouue  au  terri- 
toire d'icelle  la  pierre  dicte  Tur,dont 

onvfeeseftuues  a  nettoyer  la  plante 

despiedz  3  p.  o]2,8.  o 

Capo  paftaro, Pacbynus,  promontoire, 
Oriental  40.  o|2,6\2o 

Capo  de  la  torre  delFaro,  Pelorm,  ce 

promontoire  Septentrional,  eft  a  la 

main  droi&e  contre  Italie  vers  Scjlla, 

&  a  la  feneftre  vers  Carjbdis,*  caufe  de 

quoy  il  faict  fort  périlleux  nauiguer 

en  ceft  endroit  39'20|38«35, 

Marfalb,  Lilybaum,  promontoire  Oc- 
cidental 37.  0.7,6.  o 

PalermesP4Horw^,Fille  Méditerranée 
37.  0I36.  o 

Les  lsles alentour de 

Sicile 


Pheiicute,Ptetfodw 

Hicefia 

Pozzeili,Ojforf« 

Vjlica 

Lzuenzo, Phorbantia 
Fauianata,iEg«/<* 
Pantalaria,P4fo»irf, 
Faua2nana.5rffr4.ou  Hiera 

36.  6\Z6 


3S.20I38.45 
38.30I38. 50 
I9>^\l9>  o 
l6.\*)\i7.  o 
37.30I38.45 
36.  o|3^.2o 

3<*-'5l*5.  5 
3tf.30j25.15. 


StïomhoWjEuonymos  39.30 

Lipara  3P«  0 

Volcan  oyulcam  38.50 

Panaria,D^;w«  ° 


38.45 

38.45 

38.35 
3?.  o 
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SIcile,lflefort  renommée  pour  ta  fertilité 
du  pays,&  mémorable,  a  caufe  du  mont 
Etna, vulgairement  dit!  mot  Gibet,  qui  ard 
perpétuellement  ,coftoye  l'Italie  en  la  part  de 
Septetrio,et  du  cofte  ctOccidët,&a  du  Nort 
la  Mer  Tyrrene,ô'  du  cofte  de  Leuatja  Mer 
Ionique  &  l'Italie .  Elle  fut  iadis  nommée 
Sicile3par  les  Sicaniens, peuples  d'Ejpaigne, 
qui  furent  quafi  les  premiers  qui  y  habitè- 
rent, &  encores  babitetla  partie  qui  regar 
de  vers  le  Ponent.  Ceîlelska  trois  Promon 
toiresbie  cognent,  parles autheut s, &pour 
tant  a  elle  efte  difteTrinacrie,  les  noms  def 
quelzfont  Pelorus,  qui  eft  pour  le  iourdbuj 
appelle  Capo  de  la  torre  del  Ear§,lequel  re- 
garde  Italie  &  le  Nort.  Lilybee  dicl  Marna 
ra  deuers  le  Ponent  :&  Pacbynus,  qui  eft  a 
prefent  Capo  Pajfaro)  du  cofte  de  la  Grèce, 
d'où  on  dift  qu'on  pouuoit  iadis  veofr  les  na 
uires partir duport de Cartage .  Eolusfut 
Roy  en  ce  quartier,  leqlfut  tenu  pour  Dieu 
des  vents* 


Defcriptwde  Sardeigne. 

Sardeigne  ,  qui  fut  iadis  appellécS*»- 
daiiotis&Ichnufa,  a  en  la  partie  Occi- 
dentale la  Merde  Sardeigne,  du  cofte 
d'Orient  la  Mer  Tyrrhene,  &  du  coite 
de  Midi  la  Mer  d'Afrique.  Le  milieu 

d'icellea  33'  °|38  0 

Les 
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Leslsles  qui  font  près  -de 

Sardeigne. 
IfoladeToro  ^lumbe^ou  Molybodes, 

"5° 


Ifola  de  fan  Piero,  Hieracum 


Hermaa 

Nimpbaa 
EIba,I/«* 

Afinara,Herf  ttlû  infula 
iCohtofùtyVhintonis 
ViabatA  . 


30. 

33 

2p. 20 
30.30 
2  p.  2  0 


3  5-4.5 
3?-  0 
3p.  o 
3  p. 20 
35>-  0 


30.4013p.  5 
2p.30l38.45 
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ÇMr<%«e,  quieftaudeffusdeCorfedela 
^  part d'Afriquc&a le  territoire encores 
plus  fertile  que  l'isle  deCorfe,  a  siMgrez. 
delong.&dc  Utït.tf.  P.t  pour  ce  que  cep 
hle  repre fente  quaft  en  fa  forme  la  plante 
du pieddel'bome ,  elle  a  efie  diiïe  Icbnufa, 
car  làmos  en  Grec ,  figmfeU  marcbedu 
pied.  Au  deflrottquiesl  entre  ceftelsle& 
Cor fique,  font  les  petites  [fies  que  Phneaap 
pelleesComlléres ,  auiourdhuy  fontâiftes 
Sanguenares.  De  cefle  Jsle  de  Sardeigne  efl 
venu  le  prouerbe  Latin  qu'on  dict  ris  Sar- 
âonique  ,  ceîl  adiré  ris  mortel,car  ellepro- 
duit  vne  btrbefemblableaBardane,  de  la- 
quelle ceux  quimangent  meurent  en  riant. 

Defcription  de  tfslede 

Gorfe. 

Corfc,ou  Coriïque,  appellee  par  les 
Grecz  Cyrn9  ou  Cyrnea,eH  vue  rfle  ferti 
îé  en  vin  &  en  grain,enuirôné* parles 
coftez  de  Septentrion  &  Occident  de 
la  Mer  de  Gennés,&  du  coite  d'Onet 
delà  MerTynhene-.Le  milieu  d'elle  eft 

2p. 20(40. 50 

Leslsles  qui  font  enuiro 

.  l'Italie,enlaMerTyrrhene. 
Lcsttpislflcs  dessiiènes 


Sirènes  furent  iadis  troys  filles  plus 
belles  q  honeftes,defquelles  ces  troys 
Ifles  font  nornmees,ceft  a  fçauoir  Pac 
thenope,Leucofia&  Ligya,qui  figni- 
fient  vierge,  blanche,  &châtereffe:  8c 
d'icejle  eft  venu,comme  vn  prouerbe 
entre  les  Latins,  A  vocibus  Sirenum3&c, 
ceft  a  dire  que  Ion  doibt  euiter  les  oc- 
ca(î5s,&  fuir  les  attraicls  des  femmes 
légères. 

CaprijCrfpra*  3p.20l40.to 
lCcÙàjnarime,Vithecufa  3  p .  2  o  .5  o 
Prôcyta  38.45I40.40 
Palmofà,P4rf/;e»0p*  38.20)40,45 
^alm^tqhjPandataria, ou  Pandaria 

.  37.50)40.45 
Ponza,Ptf»rw,  ou  Pilate  nafquit 

37.20)40.45 
sM^àîivikap        34.  0)41.  o 
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¥  L  yaauftiplufieurs  Isles  augoulfeAdria 
f  tique,  les  principales  defquelles  font  ainft 
appelées  Tragurium^rba^harus^uieft  a 
enuiron)6.deg.& )o.min.delongit.  44>& 
demidelatitMyaen  apreslijjajaquellere 
tient jncores  fon  nom  iufques  au  iourdbuy* 
lly  a  en  oultreCbiffa.ouGiffa  .félonies  au 
très ,  laquelle  on  penfe  eftre a  pref  m't  Me 
Pago3fomla long.de j8.degr. 41MUÙL  il 
yao ultre  celles  ci  encores  l' Isle de  Malte ,  % 
'  a  autre  foysefte  dicte  Melite,  &  Meligina, 
par  Ptolomee,elle  eft  fous  40.  deg.  4  o.min. 
delong.43.&  demidelatit.  Plus,  il  y  a  en- 
cores l'isle  Apforrus^i  femble  eftre  a  pre- 
fentdicle'Querlefim  lalong.de  4^&  42. 
degrés  de  latitude,  lly  a  encores  des  petites 
Isles  dictes  iadis  Abfyrtides ,  aprefent  Ofe- 
ro,lefquellesfonta43.degre!L  delongit*& 
4tjelatitude.Vinalement,Portunacalaqlle 
eft aufidittéVïgilia,  ou Vegia,fous  44.de- 
gr  et  de  long,  4t. à*  20  .min.  de  latitude, 
.      ■  T  2  Les 


Seconde  partie  delà 
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Les  IJles  de  la  Mer  Li* 

guftique,  ou  de  Gennes. 
Elba,j£f/Wi4  30.40)42.  o 

Capraria  32.  0)42.  o 

T>e  la  éMer  d'Ionie. 

Les  cinq  ifles  de  Diomedes ,  mainte- 
nant di&es  S  ..Nicolas, S.  Domino,Ca 
prara,Credaziâ&  Vecchia 

40.40)43.^  o 

Les  f fies  iïenuironLu 

burnie. 

Ofero^/ona  3  6*.  5  0)44. 30 

Vegia,  Curicla  3  8 . 2  0  (44. 1  5 

MalconfîglîOjtowiW  infula 

41.40I43.30 

Les  fjles  aenuiron^ 

Dalmatie. 

Lifla,Ijpf  42.20)43.  o 

Ttzujragurium  43.  0(4 2. 4 5 
CatiohyCorcju  nigra,  &  Cor  cura 

44.  0I41.45 
Melida,Mf/if4  &  Meliwft 

44«i  o|4t.20 

Les  Ifles  qui font enuiron 

l'Efpaigne  Tarraconoyfe. 
En  lamer  Balearique,ou  de  Ma 
jorque ,  en  y  a  deux  nommées 
Pithyufes,afcauoir 
La  dragonera,  Of>biufai& Cdlubraria 
14.50)38.20 
Ibîza,Efaf/itf  14.  0)38.  5 

Les  Isles  Baléares  y  que 

les  Grecs  appellét  Gymnefies. 
Maiorque,M*/ottf4  1^.30)30.15 
Minorque,M/»0rârf  17.30)30.30 

Les  Isles  de  la  Mer  Çal 

lique,  ou  de  la  France  Nar- 
bonnoyfe». 


b%faAg4tha  21.30  42.10 

LanguUlade}B/4/<;0«  23.30  42.20 
Stœchades,  lfles  de  Hieres,  cinq  Isles  : 
afcauoir5f«ri«ffi5laqueIIe  Rappelle  Ri 
baude.  ThœmceyPoitc  croix.  P/;i/4,Bon 
homme,Loro &Lerina2  5.  0)42./; 
lerone  *    2  7. 15(42. 15 

Les  Isles  À  enuiron  le  de* 

ftroit  de  Gibraltar, 
Calisy&ofe^ou  Gadira  5.  10)36'.  6 
BerIengas,Lo»(/o^,  près  de  Portugal 
3.    0I41.  o 

hes  Isles  de  la  Mer  Oce 

ane,presde  l'Efpaigne  Tarraco 
noyfe,  vers  la  cofte  de  Bifcaye. 
Scopulij  ccft  a  dire  Rochers,  (ont  troyg 
rsles  vers  la  dicte  cofte,a  0.  o|46\45 
Cattiterides  &  CafiterUes  4.  o|.«6'  o 
Dwr«w,oudes  Dieux,deuxîsles,que 
l'on  nomme  a  prefent  IslasdeBayo» 
na  4.  4043.20 

Cathendes  4.   o  46%  o 

Trileuca  o.    o  47.  O 

Sept  Isles  en  la  grande^ 

Mer  Atlâtique  ou  Occidétale. 

Gratiofà  356'.  o 

DePico  355. 

SJVlichel  357, 

S.  Marie  357. 

S.Georges  354. 

DeChhft  3  56\ 

Fayal  355.  0(3 c».  o 

Les  Isles  en  la  grand  mer 

Oceane  Germanique, 
Angleterre,  Isle  fort  renommeeanciê 
nemêc  appeliée  Albion  &  Bretaigne. 
Le  milieu  d'elle eft  14.  0)54.3» 
Cantelberg,C<i»r«4rM  1 4. 5  5)52.  $ 
Oxfort,0#o»i4  19.  0I54  15 
LondreSylondinum,  Ville  Capitale  cttt 
Royaume  20-  0)54,  q 


35>- 
38. 

38. 

19- 
0)37. 
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ï  >I/fc  iadis  dtfîe Albion,  qui  eft  Ugran- 
deBretaignequi  eft  Orientale  a  Irlan 
de,  eft ant  en  forme  de  triangle,  comme  dit! 
Cefarja  plus  ba  ffe  partie  de  laquelle  regar- 
de la  France ,  elle  a  du  cofte  de  Septentrion 
la  Merd'Efcoffe,  &  delà  part  de  Levant  la 
Mer  d'Alemaigne,  du  coftéde  Midi  la  Enta 
nique,&  vers  le  Ponent  le  canal  S.Georges. 
Cefte  Isle  ayant  ores  change  de  nem,eftpar 
ne  en  deux  Royaumes ,  Angleterre,  &  Ef- 
cojfe ,  eftant  la  Riuiere  qui  les  feparé  de  la 
largeur  de  deux  pas, peu  plus  ou  moins, a  l'ë 
droit  ou  elle  eft  plus  eïtroite.  V  dater  an  e{ - 
ait  que  C Angleterre  a  prinsfon  nom  des  An 
gloys  .peuple  d'Akmaigne,qui  fen  font  fait! 
matftres. 

Le  territoire  d'Angleterre  eft  fort  fertile 
&  propre  a  nourir  beftial ,  a  caufe  de  quoy 
V abondance  qu'ils  ont  de  laines  &  draps  les 
faift  riches,  Car  tout  ainfi  qu'elle  n'a.  au- 
cuns  loups, au ft  nourrit  elle  trefgrad  nobre 
de  bettes  a  laine. Elle  nousenuoye  leftain  & 
le  plomb  y  &  a  non  feulement  minesde  me- 
taux,mais  aufti  de  fel .  Auftri'a  elle  faute 
de  pierres  precieufes,&  principalement  eft  a 
lodate  en  îajet.Les  Angloys nefontgueres 
differensdauecles  Efcojfoys,  quant  aux  ma 
nier  es  de  f aire, langage  &  habits ,  quatau 
furplus,iladuientpeufouuent  quil^fe  trou 
uent  d'accord. 

Les  Lies  prochaines  à' An 

gleterre>pres  des  Mes  Orcades 

aprefentOrckney. 
SmàesficetUinful*  32.40)^0,45 
Ho  y 3Dumna,infula     30.  o\6t.  o 
l'isle  qui  eft  au  miKeu  de  trente  If- 
les nomees  Orcades  30.  o|  61.40 

Oultre  icelleSy 

Islande  Thulefk  milieu  d'elle 
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AV  de uarn  deïextremitede  cefte  Ijle  du 
cofte  de  Septentrion,fe  pref entent  tu 
te  Ifies  appeUees  Orcades,  qui  font  fubieôles 
au  Royd'EfcoJfe,foubs  te  30. degré  de  long, 
comme  Ptolomee  les  met ,  mais  comme  les 
modernes  les  mettent  a  22.  degr  .  &  quafi 
demi .  La  latitude  efî  enmron  le  milieu  fi- 
celles deôi.degr.  quelque  peu  davantage* 

Les  Villes  â'Efcojfe. 

Le  milieu  d'elle  eft  a  20.  t>  j  5  7,  o 
%,dmbiug,Alata  caftra,  Agneda 

Efaguenfis}\\\k  de  renom 

20.t7|57.3  3 
YoKk,Eboracumt&  Vrouhum, 

20.  0I57.20 

Les  Villes  de  Iberniey  ou 

d'Irlande. 
Le  milieu  d'Ile  eft  a  7.  3°|57.  o 
Cefte  Isle  de  Irlande  eft  fort  fertile  ÔC 
faine  pour /es habitans,  &c  nous  en- 
uôye  des  bons  cheuaux.  il  n'y  a  en  i- 
celle  aucun  (erpent  venimeux ,  corne 
coleuures,&c.  Ici  eft  le  purgatoire  s. 
Patrice ,  auquel  Ce  voyent  faces  efpo- 
uentables.  dfiez  près  de  la  eft  vn  lac, 
au  milieu  duquel  eft  vne  petite  Isle 
méditerranéens  habitans  de  laquelle 
eftans  aux  traicls  de  la  mort  ,ne  peu- 
uent  acheuer  de  mourir,  tant  quô  les 
ait  porte  a  l'autre  riue  6.  42 1 5  8. 50 
Cap  de  cler,N«f  id  eftyAuftr'tnu  Pro 
montorium  7«  4°  57.45 

Reba, Fille  12  o  50.45 

Dublin, Eblané  14.  o  50.30 

Cinq  f  s  les  nommées  Ebu 

des,  qui  font  au  deiîus  d'Irlan- 


e,  contre  le  Septentrion. 
budd»  Occidentale     «5.  o\6i, 

T  3 


1 5.40 

17.  o 

17.30 
18.30 


6t*  o 
62.  o 
61, 1  o 
61.  o 


14* 

EM4,Orientale 
Epidium 

Les  Filles  (fui font  auprès 

de  Irlande  de  la  part  d'Orient. 
Monarina  17. 4.0]  6 1.30 

Mona,M4«  1  5.  oj  57.4° 

Eiro/,ou  deferte  t  5 
Bardefay,  Ljmnos,  deferte 

»5-  °155> 


Seconde  Partie  de  la 


De  lafîtuation  &  Filles 

de  Islande. 
Addition  de  Gemma  Frifon. 
ïpSUndeefl  jout  lu  iurifdtttion  du  Roy  de 
J  Noruegue.  Il  y  a  en  cefle  contrée  ajfez, 
de  qnoyfefmerueilhr,  corne  c  fait  Saxon  le 
Grammarien,  &  Olaiisde  nation  Goth,  es 
Eifioir es  qu'ils  ontcompofed'uelles  .  ïlya 


flerdam.la  tiauigation  en  cepaysla  ne  du- 
re fino  trois  moitjour  ce  que  le  pays  ejl  qua 
fi  toufiours  plein  de  glace Jlz,  y  mangent  for 
ce  poison  en  lieu  de  pain.  Vherbe  y  croifl  fi 
abondamment  en  troys  tnoys  que  dure  l'efte, 
qu'ils  chajfentles  bettes  hors  des  pafiurages 
craignant  quelles  nefe  creuent.Lebeure  dt 
ce  pays  la  effort  bon3mef nement  en  méde- 
cine. On  y  trouueplufieurs  Eglifes  &  mai- 
c\e)9'3°mfons bafiies d'os, à  des coftes debalenes}dot 
il  y  a  grande  abondance  en  cefte  Mer .  Ce 
pays  la  produit  tresbons  cbeuaux ,  et  légers 
a  la  cour fe,faulcons ,efperuiet s}icorbeauxt 
pies,our  s  .Heures ,renards^font  tous  noirs, 
llz.  demeurent  l'yuer' dedans  terre ,  a  cauft 
de  la  grande  froidure,  ainfi  que  ceux  d?Afri 
que  font  en  efie  pour  la  chaleur.  Et  a  ce  dit 
pays  fi  grande  largeur  a  prendre  de  l'Equa- 
teur, que  le  Cercle  Artique  le  couppe  par  le 
milieu. 

L  e  milieu  d'Islande  eft  a  7.  0)^5.50 
Harfol, Ville  7.  40] dp. 4 2 


troys  mont  aigries  treshautes,  qui  ont  lefom  J  Tirtes,  Tille  5 . 

Nadar,  Fille  6. 


met  en  tout  temps  connert  de  neige  ,  &  en 
efilepied  tout  plein  de  feu  j  toufiours  ardat, 
&  f  'appellent  l'vne  Helga}l'autre  le  mot  de 
la  CroiXy&letroifiefme  Hecla,les  flammes 
duqueUnef  amortirent  par  eau,m  bruflent 
fein,eftouppcs  ou  paille,qui  eïi  contre  la  na- 
ture du  feu  comun.  ïly  auprès  delà  quatre 
fontaines  de  âiuerfes  propriétés, l'vne  fort 
chaude,  qmconuertit  incontinent  en  pierre, 
toutcequonyiettey  &  retient  fa  forme  pre 
miere.  la  féconde  e  fi  mer  ueilleufementf roi 
de\  La  tierce  doulce  comme  miel:  la  qaatri 
efme  peïlientiale  &  venimeufe.  Et  y  a  la  en 
mron  fi  grande  abondance  de  foulfre,qu7ils 
en  donnent  mille  Hures  pour  moins  d'vn  reà 
le  û  demy,ou fixpatars.  On  trouueparîes 
hauresde  ce  pays  la  fi  grande  abondance  de 
poiffen  ,  qu'il  y  eïl  par  monceaulxhaults, 
comme  maifonsjequel  Hz,  baillent  en  chage 
pour  autresdenrees  dont  ilz.  ont  befoin  aux 
marchants  deLubec ,  Hambourg ,  &  Am- 


50^4.44 
40I57.20 


Situations  des  pays  de  See 

lâde^  Scanie3en  Dannemarc. 
Le  milieu  d'elle  a  3  4. 2  0)5  6. 15 
Rofchilde,  Euefché ,  pays  de  Saxon 

Grammarien  3  4. 1  o' 
Coppenhage,H4/«^   3  5 . 2  9 


56.20 


Les  Js  les  près  T)anne< 


marc 


Femara  3  °- 1  5.1  5  5-5  5 

Gotlanda  48-  °K0'  0 

Les  Isles  nommées 

Trinobantes . 


Tcnst,Toltepis  .23.0 
Sliepey,Co«»ox         24.  0 


54.20 
54-3° 

5  T. 20 
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Les  Isles  de  Zélande 

Belgique. 
Middelburg,  Middelburgu,  principale, 
ou  Metellï  burgum  18.26)51.48 
Ziericzee,  principale  de  l'hUScaldia, 
ip.  o 1 52.  o 
Il  eft  vray  qu'il  y  a  fèpt  ls!es,mais  no9 
ne  mettôs  ici  q  les  deux  principales , 
pour  ce  que  les  autres  furent  en  par- 
tie noyées,  en  l'An  1  5  3  o.  le  5 .  Iour 
de  Nouembre. 

Fin  des  IJles  d'Europe* 

Les  fjles  d'Afrique ,  <& 

premieremét  en  la  Mer  Rouge, 
Apbroditis,  ceft  a  dire,  Isle  de  Fenus 


SaJptrene,U\Q 

Agatbonis 

Aftarte 

Ara  Palladis 
Gypfitis 3ou  Githïtes 
Deux  Isles  GowadeorÏÏ 
Myronis 


£5.15  25. 
64.4,5  28.  o 
65.15  23,20 
66.  o  22.30 

66.  i o  2 1 .30 

67.  o  19.40 
67.30  19.  o 

67.  o  18.  o 
Cathatra}&  Chelonitidesy  deux  Isles 

68.  0)17.30 
Magortim  ir/fula  >  vnc  Isle  ou  fe  trouue 
l'encens, & la  Myrrhe  -68. 15]  16,  o 
Dapbn'me  68.30]»  5,20 
Angotina,  Acanthina  6  8 . 3  o  1 1  5.  o 
Trijitidesi& Oriftides3dçux  Isles 

67. 30)17.30 
M<fftf)ii,c'eft  a  dire  Isle  heureufè 

68.30(14.  o 
Omeon  6p.  0(14.  o 


frw/;*  Antibacchi 
Partis 


69.30 
68.20 


13.; 
1  2. 


Babelmandel,lfle3D/ofif£7n 


70. 

70. 


12.30 
11.30 


ïfidis  InfuU 

<lA  u  ÇolfeAnalitique. 

MonditliU  77.. 0 [8  .30 


Apres  le promotoire  de  A 

romata,dit  cap  deGuardafumi. 

Amici}lÛQ  85.  o|4.  o 

Mew^deux  Isles  84.  o|2.  30 
Myrfiace  85.30)1.  o 

<*Â-  ugolfe^Barhariquc-j. 

Isle  de  S.  Laurent,  ou  Magadafcar3  ia- 
dis  Metutthias  &  Cerne  85.  o  1 1  2 , 3  o 

Les  IJles  de  la  z5\Aer  me 

dkerranee,du  cefte  de  Maurica 
nieîNumidie,&  Afrique 
la  mineur , 
IuliaCafarea  27*30 
Hydras  28.  o 

Calatbe,ouGalœta  31.  o 
Chçïb'iyDracot'Mlufula  33.15 
GâlQtx^Aegimur9 \Inftt.  31.15 
Larurmefu,dçux  isles  37.  o 
Iampidofa3L0/W//frf  3p.  o 
Mtbufa  3  p.  3  0 

Chercana,Cm/»4    -  35?,  o 
CQluQS^lethopbagitis^Menjnx 

35^5 


23.40 
33-  0 
3  34° 
3  4-*  5 
33-*5 
33-3<> 
33-20 
33.20 
32.13 


So\ocho}Mifynm 
Pontia 
G&a 
Cojfyra 


44.40 
45.20 
46.  o 
37.20 
37.20 


31.15 
30.40 
30.15 
20.40 
34.20 
34.40 


GlauconU 

Ma\tâ3Melita3  Ceft  Isle  eft  renommée 
acaufe  du  naufrage  de  S,  Paul,  mainte 
nanteft  habitée  des  Cheualiers  de  Ko 
des  38.45^1.20 
Hiwjeronjunonisfacrum ,  maintenât 
Gozo  39.  o] 30.40 

Le  temple  de  Hercules,  Hercuiis  facrum 
38.45I34.  * 

^Auprès  de  Çy  renés. 

Myrmex,Isle  48.40)3  t. 50 

Ifola  del  Patiiarca,L^,  qua;  6c  Jphro 
dituuUft  Veneris  Infula  , 5  o.  \  o)  3  i.tf 

Les 
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Seconde  Partie  deU 


Leslfies  que  la  cRiuiere 

de  N  il  faift  en  Egypte. 
La  petite  Delta        62.40!  30. 2 o 
La  grande  Delta        61.  o\io,  o 
La  tierce  Delta         62.15130.  5 

En  la  ^Mer  d'Egypte, 

près  d'Egypte. 
Didymfi,àeux  Isles      60.  0(31.30 
Pbacufadeux  Isles  5<^5°|3,*3° 
Ifola  di  Columbi ,  fiLneftppa 

56.30];!.  '36 
Troysrochers,Ti«^rçi  5  5.50I3  1.30 
£Lto,Isle  52.40131*50 

jLei  Zr/er  qui  font  en  la 

grande  Mer  Oceane  Occiden- 
tale, près  d'Affrique. 

Les  Isles  fortunées  ,a  pre 

fent  di&es  Canaries. 
JcictlotAprofitus}  SiOmbrio 


S.Lucie 
Alba 

S.Vincent 
Salis 
Vifionîs 
S.Nicoias 
S.Philippes 
D  émana 
S.Iacques 


35*. 
35*. 

3  5  3- 
154i 
3  5  5. 
35^ 
35*. 
3  53. 

3  y 


oh  6. 

°l«5. 
0V14. 

*3« 


1 2. 
1 2. 
1 2. 


o 

o 
o 
o 
o 

o 

o 

o. 

o 


o|io\  o 
°iJ  5'»5 
o|  14.15 
o|i  2.30 
oli  I.  o 


Au  grand  golfe  d'Afrique. 

Formofa,c'eft  adiré  la  belle ,  Aullrale 

32.   o|l2.  O 

Du  Prince,Auftr.  30.1  51 12.  o 
De  S.Thomas,  Auftr.  27.2o|i6,  o 
DcsFierges,feptIsles36o.  o 1 3  5.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

LEs  Ijles  de  la  Mer  Méditerranée ,  font 
lulta  C&farea,qui  eft  One}  ou  bien  Al- 
ger,au  dejfus  des  Maures }a  i7.$o.m'mut.âc 
long.&  33.40  ttnintdelatit.  Au dejfus  des 
Numides  eft  Hydras,  vne  autre  lfle,qui  a  21 
degrez.  delo.ig.  de  latid.33.  Il  y  a  encores 
deux  Ijles  tirant  vers  le  Ponent  9fçauoir  efi 
CaUtba.Egimius  <tji.//|  23.20.& au  de- 
liant  d' Afrique  la  mineur  Dracontius,  qui 
qui  efi  auircmet  dicleCbelbi.ass.t^JT» 


Hera.t.Iunonis  1. 
Lanzarotc,P/«/te#4  1 . 
Cajperia,  1 . 

Canaria  1 
Pintuaria  1 

TesTslesmn  font  très  ^U°W-Z0!^°-  Hy  encores  Maiu, 

J^es  lôltô  qui JUfll  jjj  tS  Vit  a3sjeg^min.34.*omïnut.  Cofyra, 

Libye. 
Autolaa,  ou  Héros 


o  1 1  o.  3  o  { lly  a  eûmes  au  dejfus  de  Sieilel'Ijle  Glau< 


23-50 
32.0 

2P.  O 
30.30 


Pœna    -  5 . 

Erythria,  ou  Erithre  6. 
Porta  fancla  3  6q 

Lisle  de  Madera ,  qui  f'appelloic  para 
uant  Gorgadcsi  ou  Satyrides 

358.30l2p.40 

2)/'x  Isles  trouuees  par 

les  Portuguez ,  l'An  de  nofire 

Seigneur  1472. 
S. Antoine  35t.  o|t7»  o 


que  les  aucuns  appellent  Pantalareat&les 
autres  Eauagnanaia37.2o\34-iS.  Ily  a  en 
oultre  celle  qui  fut  âtcle  Temple  d'Hercules, 
vulgairement  dili  Mar^a  Siroci  a  3S.4S>\ 
34>  /•  lift  trouue  encores  deux  Jjles  dieles 
Larunefid,  a$7>33\3°  >  lopadufajo.tf] 
20.  &  thufajç  .3o\3j.if.  Puis  l'IsleCcrcin 
naj'itle  au  iourdhuyGamelata,  ouCarcbx 
na,  19.32  \if.  Il  y a  encores  la  petite  Sèche, 
ou  baffe  de  Barbarie  des  Lotophagites}ma- 
geurs  de  Loîs  appeliez,  Gerbi,ouZerbi,  qui 
efta37.20l3t.18.Et  la  grade  Baffe  ou  Secbt 
efi  Mifynuss  Pontia^Gea/ont  le  milieu  eft  4 


Côfmographie  de  Pierre  Apîafl 


4ÏJQ,\$Q.tf,  tnUMer  V unique,  oudu- 
trement  d Afrique ,  efi  Myrmex,  a  +8.4.0 1 

3  t . /o .  Lw}  ïslede  Venus ,  a  $Q:d-grez. 
mJji./çJ  En  la  Mer  de  Libye ,  il  y  aauft 
l'Ule  Eùm>4s2.4o\si.t5'  Trois  efcueilz. 
diftz.  Tyndarij,  tf.so  \  3^30 .  Il  y  a  enco- 
res  Enefippd ,  qui  efi  dicle  au  iourdbuy  risle 
des  Colombs,  dfé.so\  3  t  ./o  .  Les  deux 
lslis  Pbocufes,a  16.30 \3\1s.  Pedonia,ay8. 
?o|?i.£0.  Il  y  aencoreslesdeux  Dydtmes) 

4  60.3^30.  Pharos de  longitude  degr .60. 
min.zo.de  latitude  32.  Puis  celles  le  [quelles 
font  versla.partde  leuant  au  golfe  Arabi- 
que, dont  la  première  eft  Sajpirena,  &  puis 
Aphrodite .autrement  Leas  qui  eft  an  iourd 
buy  l'Isle  du  Patriarche.Vlsle  Agatho,a  6$ 
ls\i$.40Alydpuù  Afarta,&Ara  Palladis. 
llya  enco  res  le:  isles  Gypfiques,  deux  Isles 
desGomadeas,en  la  log.de  67.  p  \19.delat. 
les  Isles  Myrones  :  puis  les  deuxCalatres, 
Isles  des  Magiciens ,a  6S.de  latitude  16 ,  A- 
cantbine,  Daphnine,Macarit  68.30.fde  Ut. 
I4.0rneon.qui  efi  plus  Méridionale. Les  lf>- 
les  Bacbi  &  Antibacbi:Pan:,s,lfidis,ottPaf 
€oa,qui  efi  plus  Orientale,  de  Diodore.a  71, 
deg.delong.12.30.de  lait.  Ulstedu  Monde 
au  golfe Anaïttique, fous  la  long.de  7S.&de 
Utit.î.30.Senfuiuent  maintenant  les  l  sles 
qui  font  en  la  Mer  Atlantique,  &  Occeane. 
Tout  vis  a  vis  de  la  montaïgne  Durdus  ,  qui 
eft  en  Mauritanie,  (evoldl'Ish  deMadcre, 
que  les  Ejpaignols  ont  amfi  nomme*  par  ce 
quelle  eft  abondate  en  bêjs,  Ule  qui  n'a  indi 
gence  d'aucune  ebofe  neceffaire  d  l'ctret'xx 
de  la  vie  humaine,  fous  la  long.de  3  w.deg. 
&  io.de lati.Nongueres  hmg  decefie  îslt 


H5 

efi /ne  autre  qui  fàppeUe Porto  faniïojous 
Ulong.d'enuiren  30.minu,  &  delatit.20. 
deg.ejr  40  mm.  Aprcsviennent  les  dix  Isles 
fortunées, qui  regardent  le  mont  Atlas,dift 
Montes  cLtros,  &  font  nommées  Canaries 9 
a  caufe  des  grands  chiens,  dont  il)  a  abon 
daCeen  iceUes.  Vtolomee  n'y  en  met  que  ftx9 
&  les  efiend  plus  vers  le  Midi .  Or  les  Isles 
peuplées  dentre  celles  ci  font  Lance  rompue, 
Gran-fuerte,Gran-Canarie,Teneriffe,Gie~ 
nera,Palma,Hierro  .  Vaerefi  en  ces  Isles  fi 
tempère,  que  les  fruits  y  meurijfent  deux 
foysBm/jr  daudntage  il  y  fait!  fort  plai~ 
fxnt.X+uaft  a  t  endroit!  &  tout  vis  a  vis  du 
Cap  ver  d ,  fous  la  latitude  deiS.degr.  il  y  a 
vn  grand  nombre  d' Isles  Je fquelles  n 'ont au 
cuns  noms  propres ,  ains  ont  elle nommées 
par  accident, comme  Vis  le  S.  Antoine,  de  S. 
Vincent,  deSaincleLucie,  de  S  Jacques, & 
autres,  le  fquelles  ne  port  ans  rien  de  préci- 
eux ne*ndoibtaufit  faire  trop  de  cas. Il  y 
a  oultreplusaugr  ad  golfe  d'Afriqueitroys 
Isles  nouucttemeut  trouuècs,  &  non  cult  't- 
ttêes.  La  belle Isle  du  Prince  &  IJsleS.Tb» 
mas,qui  efi. aftife  fous  l'Equinoftial,  &  ont 
esté  occupées  par  les  Portuguez, ,  qui  y  f  mt 
entrez* .  On  ditqiïenllfledeS  Thomas, 
ceux  qui  ne  font  encores  pdrcruz.,  &  mef- 
me;  que  les  petit  s  enf ans  riycroiffent  quafi 
corne  rien.Mais  celles  qui  font  vers  le  Leuat 
d'Afrique,  fontquafi  incogmes,  comme  eft 
Plsle  S,  Laurent,  laquelle  on  eftime  eftreap 
pellee Madagafcar.  Ulsie  de  Saint!  Ejpriî, 
Monfra,  Mjr[%aCdyMene Amiciy&  les  au- 
ttesjes  (ituations  de  fquelles  fe  peuuent  fa- 
cilementtfçuHsr  au  Globe. 

V  Les 


Fin  de  fjles  dJfrquts. 
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Les f  ries 'de  la  éhder 

Maiore,appellee  Pontus  Euxi- 

nus,&  Mare  Ponticum, 
TbjniM,ou  Daphnufia    5  7,4  0 1  f%  • 2  0 
Les  Rochers  Erithines^  8. 3  0)43 /t  5, 

Enla^LerHelletbote 


Seconde  Partie  de  la 

Les  Lflesd'Afie. 

Lès  Lies  qui  font  près 

de  Syrie 


Tenedo,Tmrfo s,en  laquelle  les  Grecs 
fe  tinrent  Pecretemér,  ourdiflans  Jade. 
aruaiondcTroye  55.  °\^Çf5.') 
MeteWn^esbosinfula    55.  $l$>m«fj 

EnlaéM'eflcarie^. 

Nicaria,I*4rw3dr  Icayos  5  6.4  5  [37 .20 
Mjndus  5 7.40]  3  6. 2  5 

Scio;Cto,  cèfte  Isle  produit  feulle  le 

Madic  56.20)3  8,2  5 

Capo  Maft  icho,ptaed  5  6. 2  o  1 3  8 . 1  5 
PalmofajP^/wo^S.Iean  fut  banny en 

ceftelsle  56.2  5  38.2  5 

Ampelos, la  dernière     56.10  37.30 

Enla*5\derdiBe 

Myrtoum 


37.  o 

36.50 
36.50 


ArcefwaJtoL  56.  o 

Begial'u  5  6.  t  o 

MynytA  5  5*5°  ^ 

Lango,Co/,é*  Co43paysde  Hippocra- 
tes,Prince  des  Medîcins  57.  ^o\j6.2f 
StâmpslhfAjîip^Ua  5  5.40]  3 6.2  5 
C4  56,30135.1  5 

Scarpanto,C4rf ethet   5  7  •  '» '  0  !  3  5  •  *  5 


4jv//«î,  Isle  laquelle  Pline  appelle  Pa- 
ria, eit  vn  rocher, lequel,  comme  ditt 
Srabo3a  7.  iladesdetour/elleeftazo 
fUdes  de  terre  ferme,  a  prefent  nom- 
mée \r  68.  0134.30 
Tyw/dk fut  iadis Isle,&  maintenant 
çerre  ferme  ,  ce  que  feit  Alexandre 
quand  il  la  ruina  .  Encores  a  elle  cfic 
depuis  détruite  par  les  Turcs  ,  telle- 
ment qu'il  n'y  rdte  plus  qu'vne  for- 
terefledîaelsPortdeSur 

67.  0)33,20 

Les  fsles  près  de  Tarn* 

phîlie. 

Crambufa  ,  62.30I35.50 
Atelebufa  63.1  5I3  5.50 

Les  Villes  de  l  Isle  de  Çy 

pre,appellee  des  Hebrieux 
Cithim, 
^^promontoire  64.10)35.30 
Ialines,M^rw,  Ville  6  6.  0I45.45 
Paphesyiile  nueue,a  preient  appellee 
BafFa  64.20I35.10 
P^Wancienne  64.30I35.  o 
br^»«w,Trapani.  Cap  ou  promon- 
"  34-45 
3  5.  5 


 1  5  I  .  /  '  !  J    I  I 

Rhodes.R/m^bk  Si  Fille  pnnfe par 
le  Turc,  l'An  de  noiîrsSeigrr  1525. 

58.3CI35.  4 

Les  Isles  de  la  part 

de  Lycie. 
M4ximay  ou  Megîfta     tfo .40 1 3  5 . 1  5  t , 
Doltcbe,&  DoUchife     60.45J3s.45  TaiCA)0ncbalca 
Lescinq  efcuei'sou  rochers  Cnelîdo- 
niens. maintenant  dictes  îfole  Corré- 
te,  6L30I36.  o 


toire  ^  64.30 

Z^foria^promotoire 64.  jo 
54^w0,maintenant  Famagofte 

66.40135,30 
Le  milieu  des  Isîes  Carpafies 

§  *h  5(35-45 

En  là  mer  Hirc antenne^ 

ou  deBacan. 
H^/,deux  Isles      57.3°|45«  0 
55>-%o|43-  Q 

Au  golfe  Arabie. 

/Ew,ïsle  65,4,512.7.20 

Ttm* 


Cofmographie  de  Pierre  Apian 

66.  0125.45 
66.x  5I24.20 


H7 


T'tmdgenU 
Zjgcna 

D<tmonum>lfte  <ftf.45l23.15 
Voljbij  67 ^o\i  0.40 

Bierac  nmtou  l'Islc  des  èfpreuiers 


70.  o 
7t.  Q 
71.0 
70.30 

71.4° 
72.30 


Sicrdtis 

CïmannAZardamina 
Combufld 

Deux  Isles  Maliachi 
Deux  Isles  Adani 

Les  fsles  qui font  en  la 

Mer  Rouge,ou  Erithree. 
VeuxUlesAgathortù    8i.2o|to.  o 
Trois IsksCoccondri   83.  o|  o.  o 
L'Istc  &  Fille  de  Diofcoride,  aprefent 
Zocotora  8tf.4o|  0.3 o 

Truste  8^.30jt2.  o 

Les  Isîes  qui  font  près  du 

golfe  Sachalite. 
Les fept Isles Zenobîj  91.  ©[ttf.30 
OrgantMe  Chreftienne,fubiette  aux 

infidèles  02.  c\l9\  0 

L'Isle  de  Serapion  ,ou  Sarapidis ,  di&e 

aprefent Mazira     5)2.  0)17.30 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Lis  Isles  f.tucei  au  Golfe  Arabique  font 
Zigene,  l'isle  des  Diables, a  6b.deg.4S 
tnïn.de.longuude,23.& is.dclat.  Polibiens 
fonta77.4-o\2t.20.ierdcum,6ç.so\lan. 
10'.  l'Islc  de  Socratesya  70  .de  long.dt  latl 
16.20  .  Cdrdaminafiombufld,  c'ejl  a  dire 
U  brusleejo  $o\i4.20,  deux  Isles  Mali- 
chest?2.3o\i2. 30.  Vtstè  de  Diofcoride,  de 
Ung.26Àe  latit.n.  3  o  .Les  fept  Isles  diâes 
ZenobtjtÇi  Ut  i6.io.laSarapiade,ouSe 
Tdpione,au  iourdhuj  Haz.tr a,  a  U  Ung.de 
94.Z4f.r7. 3  0,1/74  oultrece  l'isle  S co)ra 


baiffant  vers  le  Septentrion,  font  deux  Isles 
d'homes  &  de  femmes.  Ca  r  eu  Pvne  d'iceUes 
laquelle efl en  la  longit.deo^.ltût.  1 3 . 3  o. 
font  feullemet  les  homes  habit  ans.  TA  en  lau 
refituee  fous  le  me  fine  parallèle ,  tiratplus 
deuers  Leuant,  font  les  femme:  leur  demeu- 
rant, lefquellesf'affemblet  tous  les  ans  vite 
foys  auccqueles  hommes ,  à  dit!  on  qWûz. 
font Chrefliens.  Ormus,  efl  vnelsle  riche, 


10.  o 
1  tf.40 
1  6,  o 

1  5.20  „,.,_.„. 
1 4. 3  o  1  près  de  laquelle  fe  trouue grande  abondance 
14.  o  deperlesjft  cnUlong.de 94.10.lat.de 21. 
12.20  degr.  Au  golfe  Verfique  eïl  Appha,  Icharat 
TbaroJyluSt&Arathos,  quifont  IfUsfans 
renom. 

<tAu  golfe  Ter/tque^nain 

tenant  Eicatif ,  &  Mefendin. 
Icbar a, ou Icarium       82.  0(25.  o 
Apphana  8  1.20I28.40 

Tbarro  85. 15124.45 

Tjlus  9°*  0(2440 

ArAtbos  5M.40I24.  o 

TabUnd  .  87.  0(20.15 

Sophtha  8  8.  0(2  p.  20 

L'IsIe  AlexandrU}  ou  Aracu 

pO.-OÎ2p.  O 


Sagdand 


9*r;  0I27.15 

En  la  mer  Indique^ 

Méridionale. 

d|  1  5,  o 
•3° 


t  1  1 

110.  o 

113.  o 

113.30 


ChreUtenneJef  habitam  de  laquelle  ont  vn 

ArceuieÇquc,  foubsçsJeUttt.s.  plw  *b- 1  Addition de  Gemma  hnlon 

V    2  s* 


Diu^Barace  infuld 
Meliùgeris 
Ueptdnefia 

Qu'iloTiJricdd'tbd.inf 
Q_ualpeneâ,Pfp^n»4,i»/«/4 

t  1  5.  ojt  2.40 
ReÇifc,Tfwcfia}infula  iitf.2oji2.  o 
Leucd  tt8.  o|t2.  o 

Zeilan,N4^r^  122.  012.  o 
BaiTe}B42-4f4f4,  Isleoules  gens  vont 
tous  nuds,8t  Rappellent  Agmates 

*4?«3°1  5>-4° 


selon 
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Secondcpartiedela 


SElonla  defcripùon  des  Géographes ,  les 
Moluques  font  cinq  Isles  afifes  près  de 
VEquinoclial,  de  [quelles  on  ameinepar  na- 
uircs,Ging:mbre,Chux,Canelle,  Noix  muj 
Ut  es, &  autres  manières  dejpiceries  endi- 
tterfes  parties  du  monde.  Il  y  a  vneinptnté 
d'autres  is les  près  de  ceps  chinais  non  pas 
fi  fertile  s. Tous  leshabitans  decesïsles}font 
Gentils,  excepte  aucuns  qui  je  font  faicl 
Chreftiens,&font  baptifez..  Oultreces  if 
Us  il  en  y  a encore i  d'autres  en  ce  fie  Mer , 
les  habit  ans  defqueUesviuent  de  larrecins, 
&  brigandages ,  les  femmes  y  font  fort  bel* 
lesjejque/les  vont  toutes  nues  3  excepte  les 
parties  honteufes/jHes  ont couuer tes. Leurs 
maifons  y  font  failles  de  bois, &  ont  vne  ma 
nier e de  bateaux  ou  nacelles ,  auecques  lef- 
queiles  ilz.  nau  'tguent  par  vne  fi  grande  dex 
terite  &  viftefîe, qu'il  femble quelles  voilent. 

Les  ^s  les  deszAntropo 

phages,qui  mangent  chair 
humaine, 
SindeMoxs  Mes,  qui  font  CeIebes,Gi- 
lolo,èc,4mbuon  Au(ï.  I  52,  o|  8.40 
Bonne  fortune  Is!e,ou  Agathtdxmonos, 
a  prêtent  Burneo,  Auftral. 

Cinq  Isles  Barufft,  dont  les  trois  font 
Mindanao,Cailon,  &  Subuc,  Auftr. 

152.40I  5.20 

Trois  autres  Isles  des  An 

tropophages  nommées  Sabadi 
baviuifont  Caihon,auecdeux 

autres  prochaines  a  icelle.  • 
Le  milieu  d'icellss  vers  le  Midi 

\6o.  o|  8.30 
labadijjnfah^cft.  a  direaliïe  de  l'orge 
fertile  d'or  8c  d'argent  ,  maintenant 
NouaGuineafAu(ï,  .t6y.  oj  8.30 
Les  troys  Isles  des  Satyres}dôt  les  ha 
bitanp,comrne  çndi£,ont  queues 
Autfwl  fit*  o\  2.30  k 


Dix  Isles  appellèes  Maniole,  a  prefent 
Isles  de  Pracel,  ouçroift  la  pierre  Ai- 
nunr,ou  Herculîenne,qui  ateirea  foy 
le  fer      mefme  les  nauiresquione 


142.   O)  2vO 

5>8.  o|to.  o 
102.  o|i8.  o 
104.  ojip.  o 
5>4'2o|i4.  t 
08.20(13,40 


quelque 
Pclla 
Carmina 
Liba 

l 'Isle  deshomîs 
L'île  des  femmes 
Scoira,  Isie  des  chreftiens 

97>$o\  8.  o 
Taprobanajsh  autres  foy  s  nommée  Si 
mundi}  &  maintenant  felô  aucuns  Sit 
matra,  fes  Villes  &  Ports  font 
Margana  123.30  to.io 

LeportPriapidis  120.  9  3.40 
Bacchi,Vi  Ile  130.  o  1.30 

Bocana}V:A\Q  131.  o  1.30 

Lesfourcesdutfuue  Gangcs, 

12p.  o|  7.20 
Les  motaignes  principales  de  ce  pays 
font  Galibi  &  Malea ,  ou  lesElefan* 
paiiïent. 
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ï  Ly  a  au  golfe  Perf.que,  ioignant  CarmA 
"  nieflfte  Sagdane^a  64-.deg.de  longit.& 
dclat.is.iç-VorocbtayÇïao^f.jo.Alen 
cotre  des  Ver  fes  eft  Tabiane  &  Sopta.  Plus 
ilja  Alexandrie^  ou  Aracia,  aço.degr.  de 
long.delatit*2Q.3  o.Flus  en  la  Mer  Indique 
eftCarmina,a  102.de  long. latit.18.  liba, 
i03.$o\iç.o. Celles  qui  font  près  Gedrofie, 
dicte  Geft^Aftea^od^na,  Baracajefquellét 
[ontlflesdenul  renom.Senfuyt après  Seyla 
na,qui  eft  grande  Ifle  &  riche,  &  enla^lle 
croisl  force  efpicerie  corne  on  dicl  principale 
met  la  canele,  &  le  gingembre,  &a  vne  tref 
haute  motaignejaqlle  Rappellent  le  mont 
Adam.Carlcs  habitas  de  cepays  lapident 
qu'Adam  ait  faicl  pénitence  en  cefte  môtaig 
ne, elle  eftfo  us  nS.deg.de  log.  auecqs  30. mi, 
&  de  lat.6.4.0.  En  après  vient  la  Taproba. 
m,%  eft  la  plus  grade  Ijle  du  modejaqlle  eft 

<tre- 
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gprefent  àicle  Samotra}onSumatra,laqlle 
eft  riche  de plufieurs  cbofes&fort puijfate, 
au  Roy  de  laqlle  efi  defedu  engedrer  enfant, 
ttpn  que  le  Royaume  ne  deuiêne  héréditaire, 
tes  Portuguez.  difcntqlleeïta  prefentdiuï 
fée  en  4.  Royaumes,  lefquelz. [ont  tributai- 
res agrandcbam  Empereutdesl  art  ares, 
&  de  toutelaScytbie,%.  efl  Prince  trefpuif- 
fant.les  habit  ans  de  ceïl  J(Je  cobienqu'ilz, 
n'ayet  cognoiffance  de  lafoy  ~carefttene,fi  e$ 
te  $z,obeiffent  aux  loix  &  a  raifon.Hz.  v- 
fent  de  monoye  marquée  d' or  t  d'arget&de 
tuyure.Cefte  Jfte  enuoye  le  poiure  en  abodan 
destrefgrands  Elefans.C'èft  ce  qu'en 
dtcl  Louis  le  Romain.  PtoLrecite  qlle  eftoit 
parauant dicte  Simonide,&  en  [on  teps  Sa- 
lique,&  que  les  peuples  d'icelle  fappelloyêt 
d'vncomun  nom  Salas,  &  qu'ils  portoyent 
tous  babitz,  de  femmes.  Enuir&n  la  Taproba 
né  fi  trouuet  des  trouppes  d'ijles  iufques  au 
noire  de  1378.  defqueUes  toutes  fois  fe  trou 
nent  les  noms, font  Nanigetis^ory ,  vers 
le  Septentrion,  Vangena ,  &  Canatbra  du 
fofte  de  Ponent .  Et  par  cecypeut  on  croyre 
que  Samotra  &Taprobane  font  vne^mefme 
dequoj  néanmoins  plufieurs  ont  doute. Sut 
uant  la  wefme  cofte  fe  trouuet  Egidiû,  Or- 
neos}&  Ammina.Monacha  eft  fous  ÏEqua- 
teur3Carcus,Philigus  3  lrena,Calâdadrua, 
qui  regardct  le  Pol  Antarftique  fur  leur  H e 
tnijphere.  Du  cofte  de  Midi  de  Taprobane  eft 
A  rana,  BaffarBaLcaiâlabaié'Cmnara.  En 
la  part  d'Or  tet  eft  Saba3fous  V  Equinoïïial. 
Zibala  fous  le  premier  parallèle  Ar  clique . 
Nagadeba  fous  lefecodiSufuara  quaft  fous 
le  tiers.  Il  y  a  cultre  ce  les  h  les Mdniole,ou 
Jsks  de  Vracel.cj.  font  dix, deux  degrez.plm 
baffes  q  ÏEquinoclial,dot  les  babitans  font 
mangeurs  d 'bornes, comel 'on did,à  lapier 
re  aimant  attire  a  foy  les  nauires  g  f  mtfer 
rées  ou  clouées  de  fer,  &  les  arrefte  corne  lo 
àlà.  Tout  a  ïedroil  du  deftroit  d'or  font  les 
ïsles  Bdîuffes,Sindes,&Sabadices,oules  ha 
ht  as  font  au  fi  mageurs  de  chair  humaine. 
Imalement  il  y  a  les  IsUsàss  Satyres. les  lu 
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bitans  defqueUes  portent  des 'queues  i  telles 
que  les  peintres  les  dépeignent. 

fly  a  alentour  de  la  *Ta 

probane,i378.  Mes  3  entre  leP 
cj  lies  les  plus  renommées  font  certes  * 


Garau 
Vbeitcus 
Irena 

Calandadrua 
Arana 
Baffa 
Balaca 
Alaba 
Gumara 

Ziz.aU,    j  * 
Nagadiba} 
Sufuara 
Amm'tna  • 
Monacha 
Egtdiorum 
Orneortm 
Canathra 
Vangana 


r  1 

ï  a 


1  &  **5 


t  1  8  .  o 
t  î  6.$  0 
120,  o 

12  1. 
125. 

9- 


0.  40 
2.40 
2.30 
5.30 
4.20 

5.30 
4.  o 

1,  o 
o.  o 

4. 15 
8,30 

t  r*.i  5 

4.15 
8.30 

8.30 

it.15 

1  1.20 


133.  o 
135.  o 
135.  o 
Septent.  535.  o 
135.  o| 
117.  o 

T  1  5.  O 

n8.  o 
1  î  0.  o 

t  2  1.40 

I20.J5; 

Addition  de  Gemma  Fnfon. 
f^E  qui  f  enfuit  eïl  tiré  d'aucuns  auteurs 
^  nogueres  expérimentez,: car  les  Porta 
guez,  trouuet  pour  le  ionrdhuy  qu'il  eft  tout 
autrement.  Madagafcar,  JfiedeS  .Lauret, 
anciennement  Menuthias,vers  le  Midi 

1-05.0I23.30 
Ceffe  IsleieMadagafcar  a  les  mot  dignes 
deSandal.  Il  y  a  au  fi  des  P.lephans3Lions> 
Léopards,  etLynces .  Item  diuerfes  maniè- 
res d'eftftceri  es,  les  babitans  d'icelle  tiennït 
la  loy  de  Mahomet h\ 


Circobcna  Isle 
Zanzibar,  Me 
Zanzibar,  Ville 
Qmamorâjsie 
Dîna  Margabiu 
Oina  Arobij 
Iom,!sle 
Gâilenzuarî,  isîe 
V 


1 00. 

H5- 
1  \6. 
132 

m- 
145. 

«57. 


0I34. 
o]4o. 
ô|37. 

0I27 


3»' 
28, 


I?0 

Les  fsles  en  la  grande 

Mer  Occcanc. 
Zipangri}rs!e  250.  o|  1  5.  o 

Zipaugri,  Ville  263.2  «;|t  8.  o 
Colobe,  Tille  &Isle  2d1.30lt2.30 
Ceftlsle  eft  eslongnee  de  lacolre  de 
Merquafi  300.  lieues,  &  font  les  ha- 
bicans d'icetle  idolâtre?,  ilz ont  or,ar- 
gent ,  pierres  precieufes  en  grande  a- 
bondance. 

Candinjsle  250.  0)24.  o 

Candur , ou  Sandur ,  ou  Ce  trouuent 
poiflbns  de  merueilleufe  grandeur,  q 
n'ont  quVn  œil  au  front 

204.  o|fj.  o 
Iaua  la  grande,Isle  220.  oUrîj,.  o 
Iaua,Fille  2  2  5. 54-j  15.15 

Cobale5FiIle  &  Tslc  2  20.  o  j  1  7.  3  o 
Cefte  Isle  a  boys  &  forefts  de  noix 
mufeades  &  efpicerics,  les  habitas  d'i 
celle  font  idolâtres. 
Necura~isle>qui  ade  toutes  fortes def 
picerie,&  de  Sandal,  les  habitans  d'i- 
cellefontaufsi  idolâtres 

2  t  o.  0I2  3.30 
Peuta  Tsle,  les  habitans  font  idolâtres 

2  20.    c|2  5.'  O 

Anganalsle  ,  les  habitans  de  laquelle 
ont  refies  comme  chiens,&  (ont  ido- 
lâtres 220.  0I34.  o 
Iaua.lsle  mineur,quia  8. Royaumes, 
&  fontles  habitans  d'iceux  tousido- 
latres  2to.  o]4o.  o 
Ferlech,Ville  201.  0I34.30 
Eurfur,Ville           20 1.  0)35).  o 

t  Fin  desîsles  d'Afie. 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

DES  Ifles  qui  ont  ejîe  naguère*  trouuees 
tufijuesicy,  nom  nous  fiommespeu  ou 
point  eslongnez,  des  traces  de  Ptolomee,  & 
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['Equateur ,  &  que  les  autres  y  ontencores 
adtoufîéle  Royaume  de  Var,Moabar,&  au 
très  tontrees  fans  aucune  raif on  certaine , 
freue  après  tant  de  nauigationsfaittes  tat 
deçà  comme  oultre  CEqutnociial ,  on  n*ait 
encore;  trouue  aucune  terre  ferme ,  mait 
quafi  vn  nombre  infini  d'Isles,nous  traite- 
rons en  Inef  delà  fituation  d'tcelles,  c'efia 
fçauotr  ce  que  nous  en  auons  recuelli  &mù 
comme  en  vn  abrège  d'vne  lettre  de  Maxi- 
milian  Trâsfiluaw  per fonage  digne  de gra 
de  louage  pour  fa  preudhomte,&  honeffetè, 
O  pareillement  pour  fia  grande  doclrine,& 
en  oultre  des  nauigattons  de  plusieurs  Efi- 
paignols. 

La  première  Isle  qui  f  offre donqnes  ejl 
Iaua  la.  Maieur ,  le  Roy  de  laquelle  domine 
par  (us  les  Roy  s  des  Isles  voifinestèfi  e(l  elle 
mefme  dtuijeeen  quatre  Royaumes  3(ous  iss 
degr.de long. ér  delatit.S.  la  plupart  des 
habitas  ficelle  font  mageuf;  d'homes.  Car 
ilz,  tuent  les  malades  efquelz,  n'y  a  ejpet an- 
ce  de  viejes  dehurans  parce  moyen  de  lonçs 
forment  s  de  maladie.  Anfi  vet.âent  ilz.  pè- 
res &  mères  caffiez.  &  affoibliz.  deviellejfe, 
&  qui  ne  peuuet  plus  trauailler  aux  autres 
pour  ejlre  mangez,  félon  la  manière  dé  fai- 
re des  MaffagetesJlz.  font  quafi  tous  idolâ- 
tres. Et  toutes  foy  s  fi  ont  ilz,  certaines  loix 
&  ordonnances  équitables ,  anfquelles  ilz. 
cbeijjent.  Hz,  ont  abondance  d'or  &  de  cui- 
ure. 

llyaen  après  Iaua  la  moindre,  laquelle 
eflfous  mefme  longitudejatitude  s.Merid. 
ïhlePornefous  la  long,  de  i74.lat.4.  cefte 
mefme  efi  aufii  diète  Burne,&  cft  fi  grande 
qu'a  peine  la  fourrait  on  enuironer  enlejpa 
ce  de  troys  moysjes  habitas  de  laquelle  font 
Genùlz.,qui  gardent  toutes  foys  trefieilroi- 
ternit  les  Ioïj  de  paix  &  amitié. Lear  s  mai 
fions  oMplufioïl  loges  font  fort  petites,  fat' 
des  anciens  autheur  s:  mats  maintenant  co-  des  de  boys  à  de  terre  Ilz,  prennent  autant 


me  ainfit  fiait  qu'au  lieu  ou  Ptolomee  a  défi- 
ent Cattigara,  qui  fieïTed fort  loing  oultre 


de  femmes  comme  il*-  en  fcuuct  nourrir. 
41 font  du  pain  de  ris,  &leut  botjfion  cfit  vne 
J  liqueur 
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liqueur  quiluircnt  des  feuilles  de  pabçes  pil 
lees  &prejfees,fdz,  font  malades  boiuent 
du  vif  argent  pour  fe  guérir,  et  ainfi  main- 
tiennent leur  fanté.Ctïle  ïsle  eft  fort  abon 
danteen  perles ,  et  dit!  on  qu'il {y  en  trouue 
quelques  foys  delà  groffleur  d'un  œuf.  Il  j 
a  djfezpres  de  la  deux  Isles,  jous  la  longit. 
de  tSo.deg.ou  enuiron,er lattt. 8. elles  [ap- 
pellent BibaloH,  ù  Cimbaubott ,  ou  onditt 
qu'il  y  a  des  Crocodiles  ,&  vn  arbrejesfeuil 
les  duquel  eftans  tombez,,prenent  vie,  '&  co 
mencent  a  fe  mouuoir  comme  animaux 
ans  vie. 

Ilj  a  encores  Puloai  qui  porte  figues  en 
abondance, fous  la  longit.de  170.deg.10.  & 
30.de  lat.  Pauilonga,efl  habitée  de  Mores 
noirs, fous  lalongi.de  181. latit.  14. 20.1ly  a 
encores  en  cefle  traicteplufieurs  iflesejpar 
[es  ça  &  la,par  la  Mer, les  longitudes  &  la 
tit.  defquelles  font  iufques  a  prefent  incer- 
taines, defquelles font \  Baxbay,  Catbigan, 
Bohol>Culon&  Cangbu.Subuth lfle,fousla 
long.de  îSçJatit.io. ti.winut. Plufieurs  ba 
bilans  de  cette  ïsle.  furent  baptifez.  enuiton 
l'An  iî28.efmeuz,  a  ce  faire  par  vn  miracle 
faict  en  vn  pourt  malade ,  du  tout  atténué 
et  deflituê  de  toute  efyerance  de  viure ,  qui 
fut  a  l'inuocation  du  nom  de  le  fus  Cbïifl ,  j 
reflabljen  bonne  fante,  Le  tronc  d'vn  ar~  ; 
brequafi  femblable  a  la  palme  leur  fer t  de 
pain,  et  leurbreuuage  efl  le  iuft  des  feuilles 
de  Palmiers. 

Tirant  de  ce  lieu  fur  le  Midy,efl  Vlslc  Maf 
fana,  les  babitans  de  laquelle  ne  font  copte 
de  l'or, dont  Hz,  ont  trefgrande abondance , 
car  Hz,  baillent  quelques  foys  grande  quan- 
tité d'or  a  trocque  de  vétilles  et  baliuemes. 
Cefle  gent  efl  fort  agile  ^t  vont  tous  nuiz,, 
finonqu'ilz,  miment  leur  nature  .  tes fem 
me  s  font  couuertes  depuis  le  nombril  en  bas 
pôrtans  les  cbeueux  lotigz,  iufques  aux  ta- 
lons .  Ces  femmes  crient  ,brajent3et  fe  la- 
mentent mifcrablement  a  l'enterrage  et fe 
fulture  de  leurs  maris  ,  Je  coucbans  fur  ie 
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corps  mortbçucbe  contre  bouche ,  et  mains 
contre  mains. 

Mautban  efl  f m  la  latitu.de  10.  degr. 
nongueresloin  de  Subutb  .  Les  babitans 
de  cefle  Iflefont  bons  guerrier  s, de  quoy  Ma 
gellafeitleflprcuue  quai  il  fut  par  eux  occis 
auecqs  plufieurs  de  (es  c'opaignos  .Tirât  de 
la  versLeuant  &  Septemrïô  fe  trouuetplfl 
peurs Isles, Zuluan,Eutbuan, Cal  igan,  & 
înuacaua,  le (quelles  font  riches  de  toute  for 
tè  d'épicer  ies ,  qui  fo  nt  en  pris  &  eflimeen 
noflre  contrée.  Le  milieu  de  toutes  icelles  eft 
lalong.de  18  j.latit.to. 

Giloloxou  Sylole,  efl  Iflefom  la  longit.de 
\8b.Unt.2  .  Les  babitans  d'iceUe  tiennent 
pour  Dieu  toutceqmf'offrepremieremeta 
eux  le  matin,  quoy  que  cefoit.  Et  en  ce  lieu 
croiffent  des  rojeaux  qui  ont  vn  pied  en  r on 
deur  portas  vnc  cane  g,  efl  fort  boue  a  boire, 
&  difent  qu'en  cefle  ïsle  les  femmes  conçoi 
uent  du  vent. Tendant  de  cefle  Ïsle  vers  Po- 
tient, tant  deça>  comme  delà  l'Equinoilial, 
&  en  bien  peu  de  diflance font  les  nobles  I fl- 
ics Moluques ,  par  le  bénéfice  defquelles  eft 
■quafl  tout  le  monde  remply  d'efliceries ,  & 
font  cinq  en  nombre:  Jidore,Taranate,  Mu 
thil^Mare,  ey  Macbian  .  Tidore  regarde  le 
Stptemrion  quafi  a  demi  degré  .  Cefle  ïsle 
eflgouuerneeparvn  Euefque  qui  a  ordinai- 
rement quarante  femmes.Taranateeft  vers 
le  F 'oie Antar iïique \a  ^.Q.minuudel'Equa^ 
teur.Machian  a  quinze minut .  Mutlrileïl 
fous  l'Equateur .  Les  babitans  d'icelle  font 
payens^ç;  fort  pour  es ,  ^canine  croiftrien 
en  ce  quartier  la.flnon  d' épiceries .  llz,  fon* 
croupiffans  &  cachez,  en  petites  logettes , 
fort  baffes,&  finalement, comme  ditl:Maxi 
milian  Transflluain ,  tout  leur  fatteflpie- 
ire, et  n'ont  rien  debon.finon  lapai^  et  re- 
posât leurs  ejpkeries,  L'arbre  qui  porte  les 
girofles.,  et  croifl  en  ces  Isles  la  fort  haut,  a 
les  feuilles  femblables  a  allés  d'vn  chefne , 
et  ayant  lagroffeur  de  la  moitié  d'vn  home, 
il  f'en  va  en  amuuifant par  le  haut7  et  du 

milieu 


15* 


milieu  d'iceluyfsrtent  quelques  branebettes 
comme  font  celles  du  laurier, le fqueUes  f'efte 
dentaffez.au  large.  ïtlesgirofflcs  q nom 
appelions  cloux,pourla  reffembUnce  qu'ili 
ont  a  mz.  doux  de  fer  font  far  erochetz.au 
bout  des  branches.  Ceft arbre  croift princi- 
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les  f-mmes de cefie  îsle  portmûteihtta 
à  braffeletz,.  Le  Sandal  croi flU en  abon- 
dance, lequelilz,  recueillent  en  certain  teps 
preflx,& par  obferuation  du  court  de  la  l  u 
ne.  Il  y  a  en  la  Mer Océan e  vers  l'Amer'tqui 
deux  Isles,  qui  fe  nommentles  Isles  des  bri- 


paiement  en  troys  Isles, Taranate,Tidore,et  1  gands,fous  l'Eqùïnoïïtal .  Les  brigandages 
Uachian.Mutûncus  enuoyela  canelle ,  qui 
eftïefcorfe  d'vn  arbre  produisant  force  re- 
iettï's,  laquelle  efcorfe  ejï  haslèe  et  roflic  du 
Soleil .  Âpres  ces  Isles  il  fen  trouueencores 
beaucoup  £  autres  vers  le  Midi,  la  plufgran 
de  de  [quelle  s  eiï  appellee  BadanJcycroift  la 
noixmuguette,am  a  double couucnure,  cel 
leâedehorseïl  bois ,  et  celle  ct  jembrafjeU 
voix  eft  comme  vn  peau  délie ,  ce  que  nom 
Appelions  fleur  deMuguette:  les  Efpaignolz, 
la  nomment  Macis.Al'eniour  decefleci  il  y 
d  douze  petites  Isles  fouslalongit  deiSo. 
âeg.etfixdelat.Auftral.  En  ces  Isles  croift 
fartoutlegingembrcpartiede  foy  mefme, 
et  partie  eftant  plante. Ce  fila  racine  d'vne 
ter  taine  herbe  femblablejjui  produit  le  faf- 
fran. 

llyal'lfle  AmUton,fom  la  long.de  187. 
30.de  lat.ô.Auft.  leshabitans  de  cefie  Ijle 
font  mangeurs  d'homes.  Et  après  cefli  Isle 
ejl  Buru  vers  le  ?onct,f 1  us  la  longit.  de  1*$ . 
lati.ô.Auftral.Tenetum  eft  en  la  mefme  lo- 
git.& 3. devrez,  de  lat.Auft.  Les  aun  es  fui 


des  habit  ans  ficelles  leur  ont  donne  le  nom 
quelles  ont.  Ces  gens  la  font  poures  &  dili- 
gent, les  femmes  y  font  fort  belles,  portant 
longs  &  noirs  chcueux,&  vont  toute  nuety 
hors  mis  qu'elles  ont  la  nature  couuerte  tfv 
ne  petite  peau,  corne  d'vne  feuille  de  papier. 
Leurs  maifons  font  de  bois ,  &  font  leurs 
Itciz,  de  certaine  paille  de  palmier ,  laquelle 
eft  affez.  molle .  .Hz.  fçauent fi  dextrement 
gouuerner  les  barques,  clz.  ont f ailles  iïvn 
tronc  creufc,quilfc,.  Me  proprement  quelles 
voilent, monjtr Ans  ores  laprouey&  tantoft 
la poupfe,  et  Auo'it  chafeme  fongouueu 
neur. 

Il  y  a  puis  Apres  deux  Isles  infortunées, 
fcusUlong.de 240,  deg.  etlat.23.30.Me- 
rid.  Elles  ont  efté  ainfi  appellees  pour  ce  que 
quand  la  flotte  des  ?crtuguez,y  aborda  ou 
les  gens  eftcyent  quafi  tous  morts  de  faim% 
il  n'y  trouuerent  aucuns  viures,mais  les  vei 
rentin  tout  defertes .  S^ilyrefîeenoultre 
quelques  autres  Isk  s, comme  il  en  refte,dont 
nous  n'auons  fait,  mention,  en  lie elles  font 


mnt  après  qui  font  Lœboan,Bachian,&CA  \  petïtes.ou  elles  ont  efie  obmifes  pour  ce  qu'il 


phi,  aueccues  plu  fleurs  autres  petites  Isles , 
lefquelles  nous  laiffonsla  pvur  l'incertitude 
de  leurs  aftettes  .  le  bruit  eft  qu'en  l'xneai 
(elles [ont  lesVigtr.ces  ou  nains. Sallacbjsle 
des  mangeurs  d'homes,  feus  la  lat.de  ^.deg. 
Aufl.  Maluaefi  fous  la  long.de  172  Jegrez,, 
iaUtJjo.AvïlraL 

Noïguereslcmgdelajl  j  a  des  hommes 
d*vne  coudée  de  hauteur, ceme  rapportaient 
leurs  voifms  ,qut  ont  les  oreilles  fi  irefgran- 
des , que  f  '>  conchans  f it  l  me,  Hz,  f  :  couuret 
dehutre .  Timor, eft  vne  Isle  affez, grande, 
fomla  long.de  i?$*deg.&  de  iat.i^.Auftr. 


J  n'y  a  rien  de  certain  quant  a  la  fituanon  d'i 
celles, et  ne  (e doibust esbahir  lesUcleurs,fi 
les  hngiîudes  et  latitudes  que  nous  mettons 
ici,  font  auememet  àïffentcs  àe  celles  qu%t 
en  feigne  les  Autres.Carnous  auons  compte 
les  loTgitudes  pren.tr.t de  Leuant  en  Ponêt, 
et  les  surrestcut  au  contreire.'Noits  amns 
pris  la  latitude  félon  le  milieu  des  Isles ,  ce 
que  les  autres  ont  rapporte  feullement  ah 
lieu  de  leur  abord.  Aufii  ne  faut  ilfefmer~ 
ceilier  de  U  grande di<>xrfité  des  longitudes 
entre  ceux  qui  au  hurdhuydefcriuet  les  Re 
gms*  Car  ceux  qui  voyagent  en  ynectau- 
—  •  trt 


Cofmographic  de  Pierre  Apian, 


trefaîfon  en  ces  Jjles  la,ne  tombent  pas  tout 
d'vn  accordée  qui  fe  faïti  par  de  qtCilzjfot 
l'art  d'AflroifomieyOu  pour  tant  que  les  Por 
fuguez,  met  t  et  les  Molucques,  ou  les  autres 
Bjpagnolz.  les  tirent' plus  vers  l'Amérique , 
[efforçant  tant  l'vne  que  t 'autre  partie  ti- 
rer a  foy  ces  Jjles  qui  {ont  fi  nobles  &  riches 
lesquelles  je  terminent  a  i  8  o  Jeg.de  longi 
tude,  ce  qui  fefaitt  certainement  auecques 
grand erreur. Attendu  que  l'vne description 
diffère  de  l'autre  a  la  long,  de  quafi  3  otde. 
grez. .  Mais  nous,  qui  ne pouuons  vuiderce 


procès  fans expérience \Amns  fttyui  les  Hcfcri 
ptions  des  Portuguez,  qui  nous  ont  efle  com- 
muniquées par  Maximihan  Tranfiluain  pet 
formage  de  grande  eruditio  &  awlorité  en 
uersl Empereur Charles  leQuint  nojlre  Em 
pereur,duquel  il  les  auoit  receuçt .  Et  file 
temps  nous  apprend  autre  chofe,nous  ne  fe- 
rons difficulté d'a\oufier  foy  auecques  Ptolo 
mee  aux  obfcruations  des  plus  nouueaux  § 
pour ueu  quelle i  foyent  confirmées  par  rai- 
fon. 

FindesIslesd'Afie. 


Defcription  de  l'Amérique, 

&  de  fes  Isles  . 


Le  milieu  d'icelle  contre  le  Midi 

330.  o|io.  o 
Elle  a  en  longueur  quafi  750  lieuet 

d'Alemaigne. 
De  largeur  enuiron  «525,  lieues. 

Defcription  de  la  cofie^j 

d'icelle,  qui  eft  de  la  parc 
d'Efpaigne, 
Arcbay,Cherfonele  303.  o|  5.  o 
Môtaigoes  treshautes  312.0]  3.50 
Capd'Ellado  317,  0|  2.30 

Le  golfe  d'eaue  douce,  A  uflr. 

322.  o]  5.  o, 
II  y  a  en  çe  golfe fept  /sles  ,  efquelies 
fe  ttouucnt  peiles  &  pierres  precieu- 
fes. 

Rio  grande,  Aufiral  32p.  o|  4. 30 

Les  bouches  delà  Ornière 

Cambales  Auflral  332.40!  4.  o 
S.Roch.Auftrai  34 1  ,oj  8. 1  5 
S,  Vincent  343.0)12.10 
Ici  trouua  Magellan  géants  de  dix 
piedz de  hauteur  345.  o  14.  o 
Riuierc  de  S.Iacqucs  35^.  023.20 
Riuieie  de  Soucie    341.  0)27.30 


L'autre  cofleOccidentale 

demeureincognue. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

A  Meriqu'e  tient  fon  nom  d'Americ  Vef- 
•^pucejelujquita  tronuee ,  les  autres 
l'appellët  Brafilifelle  eft  Ifle  ou  terre  ferme, 
on  ncn  fçait  encoresrien  de  certain,  les  ha 
bitans  d'icelle  >  qui  approchent  le  plus  près 
de  l'Equinottial,  font  appeliez.  Cambales, 
gem  tre(cruelle,& qui  font  mangeurs  d'ho 
mesyqui  meinent guerre  tresjiere  contre  les 
nationsvoifines,  &  tous  ceuxquilz  peuuet 
prendre  ,  Hz.  les  tr an ff  orient  en  leur  con- 
trée :  Hz  mettent  incontinent  les  mafles  a 
mon>&  en  manget  la  chair  roftietovcuitte 
autrement ;on  leur  oftant  lesgemtones^ilz. 
let  engraiffent  pour  puù  après  les  tuer,  te- 
nans  les  femmes  pour  efclaues,  quataure- 
ftejlz.  font  tout  nudz.t 

Ceux  qu'on  trouue  puis  après  oultrele 
cercle  du  Capricorne ,  font  de  plus  douces 
manières,  Hz,  n'adorent  aucune chofe  pour 
Dieui&  viuent  feulement  félon  la  Uy  &  in  * 
fiinU  de  nature.  Aufurplus,ilz  vont  tous 
tiudz.jant  homet  que  femmes  ,fimn  qles 

'  X  4M- 
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Seconde  Partie  deU 


aucuns  fe  font  certaines  wantelines  de  plu 
nés  de  papegais,  aucc  vne  longue  queue  der 
riere  les  ejpaules  :  au  resle  Hz  gardent  foy 


ue  le  pays  du  Peru,fous  la  long  de  290.  lati 
tude méridionale  S.ç.&  10.  Cefte  Région 
la  eïl  fi  abondante  en  or ,  qu'ilzenfone 


en  mariage,  Hz  Ce  percent  les  leur es,  leso- ,  mefmes  dctvoiffeaux\  ourferuice  le  plus  vil 


reides ,mefmes  les  parties  ')oteuJes,&vous 
ornent  tout  cela  de  belles  pierres  précieuses 
quife  mon  firent  par  le  deborsAl  n'ont  qua 
fi  aucune  [ont  de  met  al,& pourtant  tlz  at 
ment  leurs  dardzd'os  ,  &  creufent  les 
troncs  de  boys,  dont  ilzfont  leurs  najfelles 
auecques  cognées  de  pxem.Mz  font  tresbos 
arcbers&  trefexperts  en  l'art  de  nauiguer, 
fort  légers  a  la  courte.  Cefle  contrée  la  tfi 
appellee  Brafil,  ou  pays  des  papegays. 

Aprochant  plus  près  du  Pôle  Antarâique, 
fous  la  latitude  de  4$.degrez,  ou  enuiron, 
ily  a  vne  autre  nation  filegcr cala  courfe, 
qu'il  femblequ'ilzpourrojent  deuancet  vn 
chenal,  lefquelz  on  pourroyta  bondroitl 
appeller  Geans,  confideré  qu'il  nefs  trouua 
Portugais  qui  leur  peufl  venir  iufques  a  la 
ceinture.  Ces  hommes  cy  [ont  vagabonds, 
&  n'ont  pour  toutes  habitations  fimn  peti 
tes  cabants:  qu'ils  tranjpor'tent  aueceux 
quand  tin  deslogent,  llz  font  pouures, car 
leur  contrée  ne  produit  rien  de  précieux.  llz 
fe  couurent  de  peaux  de  befles  fautif  :s,q, 
(ont  affez  bïë& gennlmêt  confies:  Hz  vot 
loufiours garniz  de  fort  grands  arez  ,  & 
flèches, ilz  font  toduz  en  corone  nome  moi 
lies,  eflant  ce  qui  en  refie  retors  O  cor  dél- 
iez, auec  vne  corde  de  laine,  en  façon  d'vne 
torche  q  les  viUageoyfes  portet  fur  la  tefle  , 
pourayâzr  le  farde  au,  &  la  ilzfichet  leurs 
flèches  quand  tlz  vont  a  ta  chaffe.  Quand 
Hz  font  au  traites  deU  mort  .grand  nom- 
Ire  dejpritz  malings  fe  viennent  prefenter 
a  eux  en  telle  figure  quon  les  nous  peint  par 
deçà.  Cefle partie dont  nom  ams  défia  par 
le  a  efie  vifueepar  Us  nauigations  des  Por 
tugaù,qui  ont  trauerfeoultreicelle  iufques 
aux  Isles  Moluques.  Et  depuis  peu  d'anees 
J  en  ça  on  a  aufit  commence  a  defcouurirla 
colle  Occiditak  de  l'Amérique tou  on  4  trou 


qui  foit, tellement  que  mefmes  aucunes  mai 
fonsenfont  eflecouuertes.  On  y  cueille  les 
grains  deuxfojs  l'an  ,  &  fi  trouuent  pref- 
ques  de  toutes  fortes  de  befles,  &  fe  vante 
de  tiauoir  aucunes  befles  dangereuses  on  ve 
nimeufes.  Il  y  a  beaucoup  de  bonne  s  Villes. 
&  mayfons  Royales,  le f quelles  font  mûmes 
deloix  &  d'armes.  Les  habitans  de  ce  pays 
font  affez  humains  &  courtois ,  &trafi- 
\  quent  auecqnes  les efirangers  quife  viennes 
redreén  ce  pays  la:  0-  la  plupart  d'eux  ont 
receula  foy  de  le  fus  Chrifl. 

Lautrepartie d'Amérique ,  quifeflend 
de  l'Equateur  vers  te  Septentrion,  efl  iour- 
nellement  vifitêe  &  habitée  par  les  Efpaig 
nolz.  Or  les  cotrees  de  ce  pays  font  Parias, 
Cut an ,  le  Darien ,  dont  vnepartieefi  fie- 
ftroite,  eflant  des  deux  cofiez  rongée  de  la 
Mer ,  qu'elle  n'a  que  quatre  lieues  de  large 
feulement, ayant  d'vne  part  la  MerOcciden 
t aie, & de  l'autre  celle  de  Midi.  Et  combien 
que  les  peuples  de  ce  pays  ne  foyent  Chrefli- 
ens,  fi  efl  ce  toutes  foys  qIz  vfent  de  bones 
loij  ér  police,  &  on*  aucuns  leurs  facres 
&  cérémonies, les  autres  nen  tiennent  au* 
curies,  comme  font  ceux  de  Parias .  llz  dor 
ment  f  tr  des  lictz  penduz ,  &  fent  leurs 
maifons  femblables  a  noz  cloches:  aude- 
monrant  tlz  ont  or  &  pierres  precieufese» 
abondance. 

Les  Régions  qui  viennent  après,  font  U 
Floride,&  le  pays  des  Baccallaos, lesquelles 
ne  font  pas  fort  vifuées,fice  n'eft  es  cofres. 
Il  y  a  en  cefl  endroiâ  des  contrées  fort  fer- 
tilesjant  d'or  comme  de  tout  befiatlj.es  ca 
pagnes  fort  plaifantes, hautes  montaignes 
&  belles Rimer  es.  Les  Villes  trcfgentilmet 
bafl'm,maifonnces,&  munies  de  tours,  tel 
letnent  que  cefle  contrée  la  ne  doibt  en  ceci 
gueres  de  retour  a  mftre  Europe,  Les  peu- 
ples 


Cofmographie 

fies  decefteKegion  font  affables,&  quicon 
uer fent  &  tr  aillent  familiairement  auec- 
ques  les  étranger  s\La  plupart  dentreeux 
viuentdepoiffon ,  les  autres  fe  nourrirent 
de  fer  petit  s. 

Entre  toutes  les  Villes  qui  Ufe  trouuet, 
il  n'en  y  a  point  de  plus  excellent  e^ne  plus 
grande  que  Temiïlitanjaquelleefi  jelon  m 
firedefcr'tpt'ton  jttueequafifous  letropique 
du  Capricorne ,  &  es!  bien  forte  d'afitette. 
•Car elle  eftafije  fur vn grand Lac,plan- 
ekéd'vne  infinité  de  ponts ^qui  ont  yjfuesde 
toutes  parts,  &  ornée  de  baflimens  gpour 
royent  ejîre  compare  z.aux  ouurages  deDe- 
dalus.  Les  habit  ans d'icelle  fçauent  lire  & 
efcrire.  il  en  y  a  plufieurs  qui  veulent  ioin- 
dre et fie portion  de  terre  a  l*Afei&  difent 
que  cefi  terre  ferme  .niais  leur  raifon  eft  in 
certaine,  &  pourtat  mon  aduis  esl  quon  ne 
leurdoibt  donner  crédit. 

Pouuant  ici  amener  plufteursxhofes  que 
iay  des  nauigat'tonsdesEfpaïgnolz~&au- 
t  res^a  fin  de  de  cl  ai er l'incommodité de-cefie 
defcrïption,  ieneproçoferayqu'vn  feular- 
gttmentya  fn  quête ne  femblemeformali- 
fer  du  tout  contre  cette  opinion.  Marc  Ve- 
rne tian  qui  a  v-oyagépar  toutes  les  contrées 
de  l'Inde  Orient  aie  ^oirc  y  a  habité maintes 
années  }efcrit  enfonliure  3, qu'il  cflparue 
nu  par  la  contrée  Mangi,  iufques  a  la  cofie 
Occidentale, &  que  U  il  fembarquay&  que 
parvnvent  Garbin  ,  qui  fou ffle  entre  Midi 
&  Zéphyr e}  il  a  vauigué  iufques  a  Cyam- 
£4,2  font  /foo. milles  Italiques,  &  de  Cja 
ha  il  nauigua  encores  autant  de  milles  tuf 
ques  a  la  grande  Ijielaua,  quaft  contre  le 
Midi. Commet  pounoit  atteti  aller  par  Mer 
du  cofie  de  Midi  a  U  grande  ifie  Iauai  veu 
■qu'il  nj  a  aucun  pacage*  Veu  qu'on  a  main- 
tenant trouue  que  cesle  Ifle  ejl  en  Inde . 

Quant  a  moy,ie  laijfe  cesle  chofe  incer- 
taine a  l'expérience  &  ïugemeM  des  Lec- 
teurs* 


10. 


o 

o 

7-5° 
é.io 
4.  o 


de  Pierre  Aplani  éf$ 
Les  ffles  qui  font  au 

defïiis  de  l'Amérique. 
Riqua  petite  296.  o 

(tiqua  grande  300.  o 
DesGeans  308.  o 

DeBrafil  307.  4 

Lapunta  318.30 
Efpagnola .  Ici  le  prend  le  boys  de 
Gaiac,  auec  lequel  fe  cure  la  Vérole. 
Le  milieu  de  cefte  Iile  eft  a 

3  1  5.    0|20.  -O 

Il  y  a  près  de  cefte  lik ,  plufieurs  au- 
tres Isies ,  qui  font  versla  cofte  d'A- 
frique. 

Mer  Gallantcjsle  334.  c|  17.30 
Todos  los  lanclos ,  Islc 

332.30)17.  o 
De  Forauajsle  333.  o]  \  8 .  o 
De  Guadalupe,  Isle  3  3  1 .10 1 1  8. 30 
Ifabella3ou  Cuba      305. 0(23.30 

^Jles  qui  font  près  de 

Cuba. 

Yucatan  307.  o|  18.30 

Carij^sle  3  1  -0.20 1 24. 30 

Satmento  3  10.  e] 2 8. 1  5 

La  grande  Isle  312.  5 1 2  7.  t  2. 
Carchaga  315.10122.1 5 

La  cojîe  de  Panas ,  ou 

Secuba^&ia  defcriprio  d'icelle. 
Le  milieu  d'elle  2^8,  0I44.  o 
Elle  feMend  félon  fà latitude  de  1  u 
degrez  iufques  a  50. 
CaiiadeMer  19-5-  0)46. 30 
CabodeBonauentura3  Cap  de  bonne 
auenture  °\  °«  o 

Le  grand  golfe  de  Parias 

283.   0j2p  O 

LeCherlonefe        2  87.30]  2  3.30 

(L'autre  cofte  de  cefte  Isîe,  n'eft  enco 
res  defcouucrteiuiquesa  prefent. 
Wsleyeide  347.o|i4  o 

X  1  Addi- 
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Addition  de  Gemma Frifon  • 

L'IJÎe  Efpaignole  eflant  fous  la  longttu 
de  $oê*  degrez.t&22.  de  latitude, 
ejt  fort  bien  cultiuée&  peuplée  de 
Villes, car  les  Efpagnols  la  tiennent  &occu 
pent  pour le tourdbuy entièrement ,  &poJJe 
dent  les  mines  d'or  qui  font  enicelle^  en- 
retiennent  ouuriers  en  tulle  pour  eux ,  & 
pour  le  R  oy:  car  l'or  y  croyt  tan  t  es  motaig 
ries, comme  esRiuieres.  Les  Ejpagnolz*  me[ 
mes  leur  ont  mofirèa  labourer  les  champs, 
&y  batijfent  les  Villes  félon  leur  manière . 
I  es  naturels  de  ce  fie  ïflefouloyet  aller  qua 
fi  tous  nudz.  }faifoyentleur  pain  Svnecer- 
t aine  racine  ,  pendoyent  des  bagues  d'or  a 
leurs  oreilles  &a  leur  nez..Cefte  IficEjpaig 
noie  nous  tnuoyele  Guaiac,dont  on  r  je  par 
deçà  comme  d^vn  certain  remède  contre  la 
grojfe  vérole. 

Lylfielfabellefdicle  Cuba,ou  Terdinan- 
dine, estant  fous  la long.de  193. degr.& 23. 
&  demj  de  lat.  ejlant  fortfpacieufe,  &  de 
longue  eftendue,  tant  du  cofie  de  LeuantJ 
comme  de  Portent ,  à  ajfez.  (emblable  a 
h  devant dtfte  en  façons  &  manières  ,  e{l 
defpourueiie  de  fer ,  au  lieu  duquel  elle  fe 
Jert  d'vne  pierre  fort  luyfante. 

Vlsle  de  lucatan  eft  fous  la  hngi.  de  2 Si 
deg.çr  lo.delan.  les  habitans  Quelle  font 
knhgt,&%  ne  refufent  trafiquer  aueclcs 
étrangers ,  &  font  leurs  habuz.  fatâs  de 
cotton,  teint  en  dtuerfes  couleurs.  Lesfem 
mes  font  Vi.fi/4es  du  nobril  enbas,&  font  fi 
tresbonteujes,q  ie  fcroit  grande  ver gongne 
qu'en  allant  on  leur  veifi  le  pied  ou  la  tàbe 
iefcouume. 

L'hle  Coz,HmeUayru\tirevers  tenant, 
efl  prochaine  de  ce  fie  ci, y  a  telles  faços  & 
manières  qncla  précédente .  Apres  ce  fie  ci, 
emmo  a  cent  lieues  de  lucatan,  vers  la  par 
tie  d'Occiienty  font  les  trois  Isles  des  Sacri 
pces.  Vexecr  Me  manière  de  faire  de  s  In- 
sulaires de  cefie  Isle  luy  a  impofe  tel  mm ,  j 
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car  ilzfouloyent  immoler  leurs  propret  en- 
fans  a  leurs  dieux  de  marbre ,  en  cefie  ma* 
niereic'ejt  qu'en  leur  ouurant  la  poitrine  ils 
leur  arrachoyent  le  cœur,  &  dit  fang  d'ice- 
luy  arroufoyetles  leuresdeleurs  Dieux,  ict 
tojentles  entrailles  dans  lefeu,&  les  bru- 
loyentyhors  mis  cela' Hz.  efloyent  affez^fami 
liairs  &  benings,  cefie  Ijle  eft  fous  la  long, 
de  2Ô8.lattt  2^.degr .  Iamaica  eft  fous  la 
long.de 2Çî.lat.tf.$o.  Ces  Infulaires  font 
f  mblables  a  leurs  voifins  en  façons  &  ma 
nieresdeviure. 

Il  y  a  oultre  ce  vn  nombre  d'ifies  quafi 
infini  fous  la  long,  dests.deg.lat.u.  entre 
lesquelles  font  S.  Domin  ique ,  Guadalupet 
Saincle  Croix,  les  habitans  def  quelles  font 
CantbaleSydes  conditions  defquelz,  nous  a- 
uons  ci  deffusfaicl  mention.  Il  y  a  de  rechef 
fous lalong.de  j40.deg.& 38.de latit.  la 
Gracicu[e,Ternera}S.Micbel,la  Eatale,l'lf 
le  S. Marie,  Pis  le  Ver  de,  que  les  autres  ap- 
pellent Isle  de  Brafd,fous  la  long.de  W4.  la 
tit.  si  •  Et  pour  abréger,  il  y  a  en  cefie  Mer 
Occeane  Ci  grand  nombre  d'isles  ,  que  fi  ie 
les  vouloyetci  toutes  deferire  auecquesles 
mœurs  des  habitans  d'icelles,  celiuret  croi- 
firoiten  vn  grand  Volume  .  Mais  fil  y  a 
aucun  qui  en  defire  auoir  plus  long  narré , 
lift  les  autres  A  ut  heurs ,  car  il  nous  afem- 
blefuffire  de  déclarer  ici  en  brief  les  prtnei  ■ 
pales  parties  du  mode.  Et  defaicl  attfii  n'a 
ici  eflé  nojlre  intention  ,f air  cia  vne  entière 
defcription  de  tonte  la  Cofmographie  àu 
monde  vniuei fermais  vous  pour tr air egrof 
fement  le  s  plus  grandes  &  principales  par- 
ties du  monde:  tout  a'mfi  qles  peintres  font 
qui  reprefement  premièrement  vne  Image 
par  ligne  &  traicts  extérieurs,  corne  font 
cellesdela  tefie,du  coLdes brasjuvétre,& 
des  cutffes$our  puis  après  mettre  en  euite~ 
celés  moindres  éplus  petites ,come  font  les 
yeux  ,les  leur  es  &  toutes  les  iotntures. 

Fin  de  Ja  Table  des  Régions 
&  Uhs  du  monde. 
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Addition. 

Lfmprimeur  au  Lecteur. 

Ommeainfi  foit  qu'au  Liure  delà  Cofmogra- 
phie  de  Pierre  Apian,  air  efte  traité  de  la  par- 
ticulière defeription  d'Afrique, Allé,  &  fcuro- 
pe,adjouftant  a  chafeun  lieu  les  degrez  de  Ion 
gitude  &  latitude5il  m'a  femble  n'eftrehors  de 
propoSjd'adjouftcr  a  ceft  œuure  ce  que  le  do- 
cteur Francifque  Lopez  de  Gomara ,  &  le  Seigneur  Ieronymo 
Giraua  Tarragonnois  ont  lauTe  par  eferit.,  quanta  la lîtuation  & 
defeription  des  Indes,ou  nouueau  Monde,!'?  n  en  fon  Liure  de 
THiftoire  générale  des  Indes  ,&  l'autre  en  fon  Liure  dc  Cofmo 
graphie  &  Géographie  :  félon  que  lefdiclz  Autheus  en  ont 
lanTepar  eferit  en  langue  Efpagnole. 

L  A  SITVAT  ÎOJ^  ET  T>ESC%I* 
ptiondes  f  rides >&•  H\(ouueau  z%îondey  tirée  de 
ï  Hûloire  gêner  aile  des  Jndes,efcrite  en~j 
langue  êfpagnold  par  le  Docteur 
Francifque  Lope^  de  Çomara^j. 


LA  contrée  des  Indes,  quieft 
1.»  plus  Septentrionale,  cil  vis 
a  vis  de  Groenlande  fie  Illan 
de,3:  a  deux  cents  lieues  d'elîendue 
iufques  a  Rio  Neuado ,  dont  le  che- 
min n'en  eft  pas  encores  du  tout  fait. 

Decetio  Neuado,  c'eft  a  dire.Ri- 
uiere  neigée,  qui  efchec  aus  do.degr. 
il  y  a  encores  2  00. lieues ,  iulquesau 
golfe  de  Maluas.  Et  eft  quafi  toute  ce 
lie  cofte  au»  mefaies  o.degrez,&eft 


ce  qu'ilz  appellent  la  terre  de  /labra- 
dor, c'elt  a  dire  le  pays  du  Laboureur, 
&  a  du  cdfle  de  Midi  ou  de  Sur  l'Isle 
de  los  Demonios.ç'elt  a  dire  l'isle  des 
Diables. 

De  Maîuas3au  cap  de  Março ,  qui 
eft  en  56\degrez,il  y  a  6o.lieues. 

Et  de  la  au  cap  nomme  D  elgadp  , 
il  y  a  5o,lieues. 

Et  de  ce  cap  Delgado  qui  fe  tf  ou- 
usa  54,degrez,dureU coite aoo.lic 
X  3  ucs 
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uc4dedroîOchemin,&dela  part  de 
Ponenr,iufquesa  vne  grande  Riuiere 
dicle  S.  Laurent,laquelle  aucuns  tien 
nent  pour  vn  bras  de  Mer,  &  l'ont  na 
uiguèe  plus  de  2oo.lieues  a  mot  l'eau 
Et  pourtant  plufïeurs  l'ont1  appellee 
le  Deftroit  des  trois  frère?, &la(e  fait 
vn  golfe  comme  carré, &  Peftend  de- 
puis S.Laurentiufquesa  la  pointe  de 
Bacallaos,  beaucoup  plusde  200. lie 
ues.  Entre  cette  cofte  &  le  cap  Delga 
do, y  a  beaucoup  d'isles  peuplées, qlz 
appellent  Cortes  H  ealcs ,  &  qui  fer- 
ment &counrent  le  Gouffre  carré,en 
droict  fort  notable  en  celle  cofte  la  , 
pour  marque  &  refraichilTement. 

Depuis  la  pointe  de  Bacallaos,  îlz 
content  8  60,  lieues  iufques  a  la  Flo- 
iide,en  cefte  manière. 

De  la  pointe  de  Baccallaos  qui  tom 
bea48.deg.6c  demi,ily  a  60. lieues 
de  cofte,iulques  au  golfe  de  la  riuiere 
nommée  Baya  del  Rio. 

Et  de  ce  golfe ,  qui  eft  en  peu  plus 
de  45.degrez,ily  a  70.1ieues  iufques 
a  vn  autre,qtfils  appellent  de  los  Yf- 
leos,&  qui  eft  en  moins  de  44.cegr. 
De  ce  golfe  de  Ysleos  a  Rio  Fondo, 
il  y  a  70. lieues.  \ 

Et  de  la  a  vne  autre  Riuiere,  qu'ilz 
appellent  de  las  Gamas,il  y  a  encorcs 
70. lieues,  &  font  ces  deux  Riuieres 
en  4  3.  degrez. 

De  la  Riuiere  de  Gamas,  ily  a  50 
iieues,  au  Cap  de  faincle  Marie. 

Duquely  a  enuiron  4©.lieues  iuf- 
au  Cap  diâ:  Baço. 

Ec  de  la  a  la  Riuiere  S.  Antoine,ilz 
contentplus  de  î  00.  lieues. 

Delà  Riuiere  S. Antoine,ily  a  80 
iieues  par  la  cofte  d'un  grand  golfe, 
iufques  au  Cap  de  Arenas,quieJt  qua 
6  a  sp.degrez. 

Û  e  Arenas  au  Port  de]  Principe,  il 


y  a  plus  de  1 00. lieues. 

Et  de  la  ala  Riuiere  ïordain  70, 
Et  de  la  au  Cap  de  fainfte  Hélène, 
quitôbeen  3  2.deg.iiy  a40.1ieues. 

De  fainfte  Hélène  au  fluue appel- 
le Rio  Seco ,  il  y  en  a  aufsi  40. 

Et  de  Rio  Seco,qui  eft  en  3  t  .deg. 
il  y  a  lo.lieues  iufques  ala  Cruz, 

Et  de  la  au  Cagnaueral,ceft  a  dire, 
lieu  peuplé  de  Cannes  40. 

Et  de  la  pointe  de  Cagnaneral,qui 
tombe  a  2  8  .degrez,  il  y  a  autres  40. 
iieues,  iulques  a  la  pointe  de  la  Flori- 
de .  La  Floride  eft  vne  langue  de  ter 
te,qui  eft  100.  lieues  dedans  la  Mer, 
droift  furie  Midi.  Elle  a  en  front  &  a 
2  5 .  lieues  d'elle,  i'/sle  de  cuba,  &  le 
Port  delà  Hauaua.  Et  du  cofte  de  Leuat 
iesIflesBahama& Lucaya,&  pourtâc 
quec'eft  vne  place  de  grade  marque, 
les  Efpagnols  fi  refraichiftent#rdinai 
rement. 

La  pointe  de  la  F!orida}qui  tombe 
a  2  5-degrez,a  20.  lieues  en  lôgueur. 
Et  de  la  il  y  a  /oo.lieues3ou  plusiufqs 
a  Pancle  dit  Baxo.qui  eft  a  50.  lieues 
de  Rio  Seco,  jeft  oefte,  qui  eft  la  lar- 
geur dz  la  Floride. 

De  ceft  ancîe  Baxo,  ilz  côtcntioo. 
lieues  a  la  Riuiere  de  Nieucs, 

Et  de  la  a  vne  autre  Riuiere  appel- 
lée  de  Flores.plus  de  2 o. 

Delà  Riuiere  de  Flores.il  y  a  70. lie 
uesiufquesaugolfede  S,  Efprit ,  leql 
ilz  appellent  par  autre  nom  la  Culata, 
&  a  30. lieues d'eftendue. 

•De ce  golfe  qui  eft  en  2  p.  degrez, 
il  y  a  plus  de  70. lieues  ala  Riuiere  no 
j  mèe  de  Pefcadore?. 

J  î  Pe('cadores,qui  eft  a2  8  .degrez 
&demy,  ily  a  200.  iieues  iufques  a 
la  Riuiere  de  las  Pat  mas  ,  près  de  la- 
quelle trauerfe  îeTropiquc  de  câcer. 
Deia  Riuiere  de  Palmas  a  laftiuîe- 
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te  Pamteo,il  y  a  pins  Je  3  o.îieuej. 

Et  de  la  a  VillaRica,ou  VeraCruz 
70. lieues.  Auquel  elpace  eft  fituée  Al 
maria. 

De  Vera  Cruz,qui  eft  a  1  9.degrez,il 
y  a  plus  de  30.  lieues,  iufques  a  la  Ri- 
uiere  de  Aluarado,que  les  Indiens  ap 
pellent  Papaloapan. 

Dz  la  Riuiere  d' Aluarado,  a  ceîle  de 
Coaçacoalcojilz  y  mettent  5  o. lieues. 

Et  de  la  ah  Riuiere  de  Grifalua,  il 
en  y  a  plu  s  de  40. &  font  ces  deux  Ki 
uieres  en  peu  moins  q  de  t  8.  degrez. 

De  la  Riuiere  Grifalua,  iufques  au 
Cap  Redondo,ily  a  8o.lieues  déco- 
te, en  laquelle  font  Champoton,&: 
Lazare. 

De  Cap  Redôdo.au  Cap  de  Cotoche 
ou  de  Yucatan,ou  y  conte  5)  0. lieues 
&  font  enuiron  a  2  t  .degrez.Dc  ma- 
nière qu'il  y  aooo. lieues  de  cofte  de 
Ia*Floridea  Tucatan  ,  qui  eft  vn  autre 
Cap  ou  Promontoire  qui  (ereiettede 
la  terre  vers  le  Nord,&  tant  plus  il  en 
trc  dedans  I'eau,tât  plus  il  engrofsift 
&  retorde .  Ha  a  60.  lieues l'isle de 
Cuba,du  coite  d'Oriét.lacjiie  viétqua 
fi  ioindre  le  golfe  qui  eft  entre  la  Flo- 
ride &  ïucaran.  Lequel  aucuns  appel 
lent  le  golfe  de.Mcxico,les  autres  Flo 
rido,&  les  autres  de  Cortes.  La  Mer 
entre  en  ce  golfe  entre  rucatan  &  Cu 
ba  auecques  grand  courrât,&  fort  en 
tre  Cuba  &  la  Floride  ,&  iarnais  n'ad 
uient  cela  au  conrraire. 

De  Cotoche  ou  rucatan,ilya  i  to 
lieues  a  la  Riuiere  diûe  Rio  Grande, 
&  en  chemin  demeure  la  pointe  de 
las  Mugeres,&  le  golfe  dei'jiicenfiô. 

Delà  Riuiere  Grande,  qui  tombe 
A  1 7.dcgrez&demi,ilya  150.  lie- 
ues iniques  au  Cap  de  Caauron,  qui 
fe  content  en  cefte  forte  ,  Trente  de 
celle  Riuiere  au  Pov.  de  Hsgueus,  de 


Higueras  au  Port  de  Cauallos,  enco* 
res  30.  &  30. autres  de  Cauallos,.au 
PorrdelTriumpho  de  laCruz,&  de 
la  au  Port  de  Honduras  autres  trente, 
&  de  la  au  Cap  de  Camaron  vingt  lie 
ues . 

Duquel  lieu  ilz  en  content  70  .  iuf 
quesau  Cap  de  Gracias  a  Dios,qui  eft 
en  1 4,  degrez  ,  &  demeure  Cartagb 
au  milieu  delà cofte. 

De  Gracias  aDios,ilya  70  .  Keues 
iofques  a  la  Vuidange,que  commune 
méton  appelle  Deftguadero,qui  viét 
du  Lac  de  Nicaragua. 

DeiaaZorobaro,  il  y  a  4,0. lieues, 
&  plus  de  5  o, de  Zorobaro  au  Nom- 
bre de  Dios,eftant  Veraguaa  mi  che- 
min. Ces  po.Heues  font  a^.degrez8c 
demi.  Et  faifant  ainfi  ce  compte,nout 
auons  5 oo.lieues  moins  dix  de  Yuca 
tan  au  Nombre  de  Dios,  qui  eft  cho 
fe  fort  notable,  veu  le  peu  de  terre 
qu'il  y  a  de  la  a  la  Mer  du  Sud. 

De  Nombre  de  Dios,y  a  7o.lieues 
iufques  aux  Farallones  de  Dariê  ,qui 
tombe  a  8.deg6ez,&  font  par  lacofte 
Acla,&Ie  Port  de  Miks. Le  golfe  d'y 
raua  a  7. lieues  d'embouchure  &  1 4. 
de  longueur. 

D  u  Golfe  d' Vraua  on  conte  70.H0 
ues  iufques  a  Cartagena  ,  la  Riuiere 
Zenu  eft  au  milieu,  &  Caribana,d'ôt 
IssCaribes  prennent aleur  denomina 
tion. 

De  Cartagena  a  faincle  Marthe,ilz 
y  mettent  50  . lieues,  &  eft  Cartage- 
na a  quelque  peu  plus  de  1  2.  degrez 
demeurans  en  lacofte  le  Port  deZâ- 
bra,&  Rio  grande. 

Il  y  a  50.  lieuesde  faincle  Marthe, 
au  Cap  de  la  Fela,  qui  eft  en  1  2  .degr. 
&  a  1  oo.lieues  de  lâinâ  Dominique, 

Du  Cap  de  laVe!a,il  y  a  40*  lieues 
iufques  a  Coquftocoa,  qui  çft  vn  au- 

tre 


ï6q 

tre  Cap  de  mefme  hauteur.  Apres  le* 
quelcômenceie  golfe  de  Kenecuela, 
qui  a  8  o. lieues  d'eltenduc  iufques  au 
Cap  de  fainft  Roman, 

Defainft  Roman  au  Golfe  Trifte 
Uya  5o,lieues,auquelefpaceeft  Cu- 
rîana. 

Du  Golfe  Trifte,  au  Golfe  de  Ca 
rlàri,  il  y  a  100.  lieues  de  colle,  afsife 
en  i  o.degrez,  en  laquelle  eft  le  Port 
de  Cafiafiftula,  chiribichi,&  la  Riuie 
re  de  Cumana ,  &  la  pointe  de  Araia. 
A  4.  lieues  de  Araia,eftCubagua,que 
les  Efpagnois  appellét  Isle  de  Perles , 
&  content  de  cefte  pointe  iufques  a 
celle  de  Salines  60. lieues. 

De  la  pointe  de  Salines,  au  Cap 
negado.il  y  a  plus  de  7  o  .lieues  de  co 
fte  parle  Golfe  de  Paria  que  faiû  la 
terre  auec  l'Ifle  delà  Trinité. 

Du  Cap  Anegado.qui  eft  a  8.  de- 
grez,il  y  a  5  o.fieucs  a  Rio  Dulcc,  qui 
eft  en  tf.degrez. 

De  Rio  Dulce ,  c'eft  a  dire  Riuiere 
douce,  a  la  Riuiere  Orellana ,  qu'on 
appelle  aufsi  Riuiere  des  Amazones , 
il  y  a  1  1  o.lieues.  Etainfi  ilz content 
%  oo.lieues  de  cofte  du  Nôbre  de  D'\- 
os  a  la  Riuiere  Orellana.laquelle  en- 
tre en  la  Mer  ayant  5  o .  lieues  de  bou 
ciie,qu'il  a  au  dclïus  de  l'Equinoflial 
Et  pourtant  quelle  tôbe  en  telle  part 
&  quelle  eft  (i  grande  &  large,  qu'on 
dift.nous  nous  y  arrêterons:  &  en  fe 
rons  tout  autant  au  capS.Auguftin. 

De  la  Siuisre  d'Oreiianaiiz  mettët 
1  oo.lieues  iufques  a  la  Riuiere  Ma- 
ragnon,  laquelle  a  1  5.  lieues  d'em- 
bouchure^ eft  a  4,.degrez  del'tfqui- 
noftial. 

De  Maragnon  au  pais  de  Wumos, 
par  ou  pafte  la  roye  du  Partage,  Uya 
aufsi  »  ©o.Keues. 

Dê  te  a  Angla  de  ùitià  Lucas,  il  y 
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en  a  aufsi  100, 

De  Angla  a  Cap  Primero,U  en  y  a 
aufsi  100. 

Et  de  la  au  Cap  S.  Auguftin,  q  ck 
chet  prefque  a  8.degrez&  demi  ou- 
tre l'Equinoftial/ii  y  a  70.  fi  eues.  Et 
a  ce  compte  le  nôbre  des  lieues  de  ce 
fte  traite  de  pais,font  5  2  5.  Le  Cap 
S.  Auguftin  eft  le  plus  proche  d'Afri- 
que &  d'Ffpaigne  *de  ce  code  la  des 
Indes.Catde  la  iufques  au  Cap  Kerd, 
il  n'y  a  que  <>oo.lieues,felon  quecon 
tent  ordinairement  les  mariniers,  cô 
bien  cj  les  aucuns  rabattêt  de  ce  côte. 

Du  Cap  S^uguttin  iufques  au  Gol 
fedeTodosSanaos,  c'eft  a  dire  de 
tous  £ain&s,qui  eft  a  1  ^.degrez,  &C 
mit  la  cofte  tirant  a  Sud ,  ilz  y  contét 
1  o  o.  lieues.Maisil  y  a  en  cefte  efpaco 
la  Riuiere  de  •S.Fiâcifco^  la  Riuiere 
appellee  Real. 

De  Todos  Sanftos,ilz  mettêt  aufsi 
1 00. lieues  au  Cap  de  Abre  los-ojos, 
qui  efchct  a  vn  peu  plus  de  1  8  •  de- 
grez. 

/  e  ce  Cap  iufques  aceluyqu'ilzap 
pellcnt  FriOjCcft  a  dire,froid,ilz  y  cô~ 
tent  1  oo.lieues.  Ce  CapFrio  eft  co- 
rne vue  Isle,  duquel  y  a  100.  lieues, 
iufques  a  la  pointe  de  Buen  Abrigo  , 
par  laquelle  palîe  le  Tropique  du  Ca 
priconie,ÔÉ  la  Roy edu  Partage  ,  qui 
font  deux  points  notables. 

De  Buen  Abrigo,ilya  50.  lieues, 
iufquesau  Golfe  de  S, Miguel. 

Et  de  la  Riuiere  de  «ï.Francifco,  qui 
tombe  en  2  6. degré/,  il  en  y  a  60. 

De  S.  Franciteo  a  la  Riuiere  Tibi- 
quiri.il y  a  1  oo.lieues,  auquel  efpace 
font  Puerto  de  Patos,  Puerto  de  Fa- 
raiol,  &  autres. 

De  Tibiquiri  a  la  Riuiere  de  la  PU 
ta*  ilz  y  contenr  plus  de  5  o.lieue$.Et 
ainfîilya*fo.lieues  du  Cap  de  S.  An 

guftin 


guftin  a  la  Riuiere  de  la  Plata  ,  bu 
nous  arreftons:  laquelle  tombe  en  3s> 
degr.  outre  l'Equinoûial.  11  y  a  de  ce- 
lle Riuiere  auecques  ce  quelle  tient 
de  bouche  iufquesala  pointe  de  S.E- 
lene,6  5.  lieues. 

Et  de  (àinôe  Elene  iuiques  aux  A- 
renas  Gordas,il  en  y  a  3  o. 

Et  de  U  auxBaxos  j4negados,4©. 

Et  de  la  a  Tierra  Baxa  5  o. 

De  Tierra  Baxa  a  Baya  fin  fondo, 
il  y  a  65. lieues. 

De  ce  golfe  qui  tombe  a  4 1  .degr. 
ils  content  4.0.  lieues  iufques  aux  Ar 
racifesdeLobos. 

De  Lobos,qui  a  de  hauteur  44.de- 
grez,il  y  a  4  5 .  lieues  iufques  au  Cap 
de  San&o  Domingo. 

De  ce  Cap  iufques  avn  autre,qu*ils 
appellent  Blanco,ilz  y  content  zo.lie 
ucs. 

Et  de  ce  Cap  Blanco  il  y  a  ©.lie- 
ues iufques  a  la  Riuiere  de  Jean  Serra 
no,qui  cfchet  en  4p.  degrez,  &  q  les 
autresappellent  Riuiere  deTrauajos, 
ceft  a  dire  de  Trauaus. 

Duquel  ils  content  8o.Iieues,iu£ 
quesauPromôtoire  des  XI. M.  Vier 
ges,quà  eften  5  2. degrez  &  demy,& 
en  la  bouche  du  deftroit  de  Magalla- 
neslequeldure  1  io.  lieuesparvne 
mefme  hauteur,  tout  droiâ:  left  oeft, 
&a  1 200.  lieues  de  Venefuela ,  de 
SudaNort. 

De  Cap  DeflTeadOjqui  eft  en  la  bou 
che  du  deftroit  de  Magallanes  a  la 
Merquilz  appellent  du  Sud  ou  Paci- 
ficque, il  y  a  7  o.  lieues  iufques  a  Cap 
Primero,  qui  eft  en  4p. degr. 

De  Cap  Primero  a  la  riuiere  de  Sa- 
linas  qui  eft  en  44.  degrez,  on  y  côte 
plus  de  1  5  5. lieues. 

De  la  riuiere  de  Salinas,ils  content 
f  1  o. lieues  iufques  au  Cap  Hermofo 
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qui  tombe  a  44.  degrez  &  demy  de 
ll'Equino&ial  au  Sud. 
1  De  Cap  Hermofo  a  la  Riuiere  de  S. 
Francifco,ily  a  tfo.lieues  decofie. 

De  cefte  Riuiere  qui  eft  en  40. de- 
grez a  la  Riuiere  di&e  Rio  Sanfto,qui 
elt  en  2,  3  .degrez,il  y  a  »  20. lieues. 

De  Rio  «Sâcto  a  Chirinara,»!  y  a  peu, 
ce  qu'aucuns  appellét  Puerto  DelTea- 
dode  Chile 

De  Chirinara  qui  tombe  en  3  1  é 
degrez,  &  qualï  left  Oeft,auecques  la 
Riuiere  de  la  Plata ,  il  y  a  2  00. lieues, 
iufques  a  Chlncha,  ôc  Rio  Defpobla- 
do,qui  eft  en  2 2. degrez. 

De  Rio  Defpoblado  ,  il  y  a  p  o .  lie  - 
uesa  Arequipa,qui eften  »  8.  degr. 

De  Arequipa  il  y  a  1 40.  lieuesiuÉ 
ques  a  L'ima,qui  tombe  a  1 2  .degr. 

De  Lima  ilz  content  plus  de  100. 
tieuesiuiquesauCapde  la  Enguila, 
qui  tombe  a  tf. degrez  &  demi  ."En  ce 
fte  coftela  font  Trugillo  ,  &  autres 
Ports. 

De  l'Enguilla  il  y  a  40.  lieues  iuf- 
ques au  Cap  Blâco,&  de  la  au  Cap  de 
'Sanfta  Helena  60. lieues. Et  en  l'efpa 
ce  d'entre  deux,  lontTumbez  oc  Tu 
mepumpa,&  i'Isle  Puna. 

De  Sain&e  Hélène  qui  tombe  a  2. 
degrez  de  l'Equinoûial,ily  a  zo.lie- 
ues  iufques  a  Quegemis,;  ar  ou  il  tra 
uerie,ôc  demeurent  en  la  colle  le  Cap 
de  fain£  Lorenço  &Pafao.Puis  il  me 
furent  de  cefte  cofte  la  iufques  au  Cap 
de  S.Auguftin.  1 000.  limes  de  pais* 
lequel  pourtant  qu'il  tombe  au  def- 
fous  de  la  Zone torride  eft  trefriche , 
comme  le  Collao  ,  fie  le  Quito  Pont 
monttre. 

De  Quegemis  il  y  a  t  o  o  .lieues  iu£ 
ques  au  Port  &  Riuiere  du  Peru  ^du- 
quel a  pris  le  nom  la  fameufe  &  riche 
prouince  de  Peru  .  En  cefte  traifte  de 
Y  cofte 
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coftefontle  GolfeS.MatthieuJa  Ri 
ui ère  de  Santiago,  &  la  Riuiere  de  S. 
Iean. 

DuPeru  qui  tombe  a  2  .degrez  de 
rEquino&ial  du  coftededeça,  ii  y  a 
plus  de  70.  lieues  ,  iufques  au  Golfe 
de  S.Miguel,  qui  eft  en  6\degrezde 
PEquhio&ia^&Peftéd  5o-.lieues,& 
eft  disant  du  Golfe  de  Vraua  2  5. 

De  S.  Miguel  a  Panama,  ils  y  con- 
tent 5  5. lieues.  Et  eft  Panama  a  8  «de 
grez  &  demi  de  VEquinoftial ,  de  la 
part  de  deça,&  1 7.1ieuesde  Nombre 
de  Dios,pourlefquellesIe  Peru  laifie 
d'eftre  lfle,lequel,  comme  i'ay  di£t,  a 
t  o  o  o  .lieues  en  largeur,  &  1  2  00.  en 
lôgueur,  &  en  (à  circôference  40  6  5. 

De  Panama  que  nous  prenôs  pour 
repofée,  on  trouue  50.  lieues  iufqs 
a  Tecoantepec,  en  mefurant  70.  lie- 
ns* de  cofte  depuis  Panama iufques  a 
la  pointe  de  Guera ,  qui  tombe  a  peu 
plus  de  ilx  degrez,  &  font  en  cefte  es- 
pace Paris  &  Natan. 

De  Gueraa  Borica.qui  eft  vne  poin 
te  de  terre  mile  en  8. degrez.il y  a  100 
lieues,cofteacofte. 

De  Borlca  on  compte  autres  1 00. 
«lieues  iufques  au  Cap  Blanco,  ou  eft 
le  PortdeHerradura. 

Duquel  il  y  aaufsi  1  oo.lieues  iuf- 
ques au  port  de  la  poflefsion  de  Nica 
ragua,  qui  efchet  a  enuiron  1  2.degr. 
de  l*Equinoclial. 

De  la  Poflefsion  au  Golfe  de  Fon 
(èca,ilya  1  5. lieues. 

De  la  a  Chorotega  vingt 

De  Chorotega  a  Rio  Grande  30. 

Et  de  Rio  Grande  a  la  Riuiere  de 
Cuatimala,  45. 

De  Guatimalaa  Citula,il  y  a  50. 
lieues. 

Et  la  incontinent  on  trouue  le  lac 
deCortcs,qui  a^.lieuesenlôgucur 
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&  huit  de  large. 

De  ce  Lac  au  Port  Cetracto ,  fl  y  a 
1  oo.lieues,  &  de  la  40. a  Tecoante- 
pec, q  eft  Mord  Sur  auec  la  Riuiere  di 
<3e  Coafacoalco ,  &  a  alque  peu  plus 
de  1  j.degrez.EcainfiPaccomplifîent 
les  6'5o.licues,ou  no'arreftôs.Tou- 
tc  cefte  cotree  eft  fort  eftroi&ede  IV 
ne  Mer  a  l'autre,&  fembleq  la  Mer  la 
va  toufiours  minant  pour  fe  joindre  • 
Et  ai nG  elle  monftre  quelle  appareillo 
en  plufîeurs  endroits  pour  ouurir  le 
paflage  de  l' vne  a  l'autre  Mer. 

De  Tecoantepec  a  Colima,on  y  cô 
te  i  oo.lieues, entre lefquelseft  Aca- 
pulco,&  Zacatula. 

De  Colima  ilz  y  mettét  autre  100. 
iufques  au  Cap  de  Corrientes,qui  eft 
en  2  o.  degrez ,  &  entre  deux  refte  la 
port  de  Nauidad. 

De  Corrientes  ii  y  a  60,  lieues  iuf- 
ques au  port  de  Chiametlan,  par  leql 
pafie  le  Tropique  de  Câcer,&  (ont  en 
cefte  cofte  le  port  de  chalifeo  ,&  le 
port  de  Vanderas. 

D  e  Chiametlan  il  y  a  2  5  o.  lieues , 
iufques  au  Flot  profond,  ou  Riuiere 
de  Miraflores,qui  tombe  quafien  3  $ 
degrez. En  ces  2  50,licuesfontla  Ri» 
uiere  de  San  Miguel ,  le  Guayaual ,  le 
port  de  Remedio,  le  Cap  Bermejo,le 
port  des  Ports,&Puerto  del  paflage. 

De  MiraHores  il  y  autres22o.lieues 
iufques  a  la  pointe  d*Va!lenas,  que 
les  autres  appellent  Californie,  en  al- 
lant a  Port  £fcondido,Belen,Port  de 
Fuegos,&  le  Golfe  de  Canoas,  &  l7f- 
le  des  Perles.  La  pointe  de  Valleius 
eft  au  deifous  du  Tropique,  &  a  80. 
lieues  du  Cap  de  Corrientes ,  par  ieql 
entre  cefte  Mer  de  Cortes,qui  reflera 
ble  a  laMer  Xdriatiqôe,&  eft  quelque 
peu  rouge ,  &  pourtant  que  c'eft  vne 
contrée  notable,  nous  y  aireftons. 

Do 
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,  Bejla  point*  d«  Fallcnas, "il  y  a i© o 
lieues  dé  coite  iuiques  au  Golfe  de! 
Abad. 

Ec  autant  de  la  iufques  au  Cap  del 

Engagno,qui  combe  loindéTjBquino 
clial  $  o.degrez  8c  dsmy.  Aucuns  co- 
tent plus  de  lieues  de  l'Abad  a  i'Enga 
no,  mais  ie  fu y  le  rapport  plus  cornu. 

Du  Cap  del  Engagno  au  Cap  de 
Croz,iîyaquafî  50.lieues. 

De  Cap  de  Cruz,ily  a  1 1  p.  lieues 
de  cofte  au  porc  de  Sardinas ,  qui  eft 
en  3  tf.degr.En  cefte  cofte  font  côpris 
i*  Angles  de  &  Michel,  le  Golfe  de  los 
Fuegos,&  çofta  Blanca. 

De  Sardinas  a  Sierras  Neuadas^cefi 
a  dire  môtaignesneigees9ilsy  rnettec 
ï  5  o.Heues,  allant  au  port  de  Todos 
San&os,Çap  de  Galera,Cap  Neuado 
&  le  Golfe  deiosPrimeros  .  Sierras 
Ncuada$,(bnt  a  40.degrez.Et  font  la 
dernière  contrée,  qui  eft  marquée  & 
graduée  cefte  part.Combiéque  la  co- 
lle fûiue  toufîours  Je  Nort }  iufques  a 
clorre  le  pais,  comme  vn  liîevauecle 
Labrador,ou  auec  Groenlande.  Il  y  a 
en  ce  dernière  bouc  &  denôbrement 
de  pais  510. lieues, 

Et  vont  les  Indes  coftoyatde  pais 
en  pais,  eequ'ii  yade  defcouuert , 
&  qui  eft  ici  noté  iufques  a  0  30  o4iie 
ues  &  plus.  Les  troys  mille  trois  cens 
6c  feptante  cinq,par  la  Merde  Sur,ou 
Midi  ,  &  les  cinq  mille  neuf  cens  .& 
foixante  par  noftjp  Mer  qu'ilz  appel- 
lent de  NorCo  Et  eftafçauoiy  que  tou 
te  la  Mer  der  Sur  croift  &  diminue  be 
aucoup ,  voire  deux  lieues  en  quelqs 
endroiâs,  &  iufques  a  fe  perdre  de  ve 
m  le  flux  &  reflux  d'kdls .  Et  quam 


à  la  Mer  du  Nort ,  elle  ne  ctoîft  quafi 
corne  rien,  fîcc  n'eft  de  Paria  iufques 
au  deftroit  de  Magallanes,  &  en  quel 
ques  autres  endroits. Il  ne  Peft  enco- 
re? iufques  au  iourdhuy  trouue  hô- 
me  qui  ait  peu  cognoiftre  le  fècret,ni 
les  caufss  du  croilfement  5c  dscroiffg 
mitde  la  Mer,8cencorcs  moins  pouc 
quoy  elle  croift  par  endroicls ,  &  non 
en  autres5&  parainG  il  ni  a  pourquoy 
en  parler.Le  compte  &  cote  qui  i'ay 
icy  mifè ,  q  uant  aux  lieues  &  degrez, 
eft  (uiuant  le  regiftre ,  qu'en  ont  faitt 
les  Cofmographes  du  Roy.qui  ne  re- 
çoiuent  nîcouchent  par  efcritla  reîa- 
cion  d'aucun  Pilote,  que  ce  ne  (bit  fi- 
non  après  àuoirpréfté  par  iceux  le  fer 
ment,&  en  prefèneedes  tefmoins  Je 
veux  aufsi  dire  comme  il  y  a  plufieurs 
Ifles  et  contrées  en  la  rondeur  du  m5 
de  entre  celles  que  nous  auonsnom- 
méeSjlVne  defquelles  eft  la  Regiô  du 
deftroicl  de  Magallanes,  qui  reipond 
a  Orient,  Se  laquelle  eft  trefgrande  (e 
Ion  l'apparence  quelle  a,6c  fort  auan- 
ce'e  fous  le  Pôle  Autarcique. Et  pen- 
fènt  ceux  qui  l'ont  vihtée,  que  d'vne , 
part  elle  aboutift  vers  ie  Cap  de  bône 
Efperâce;&  d'autre  cofte  tirât  vers  les 
Maluques  J  Carceuxdesnauiresdu 
Viceroy  don  Antoine  de  Mendoça* 
rencontrèrent  vn  pais  de  Mores-noirs 
qui  durcit  5oo.lieues,  &  penfoyenc 
qu'ilfe  continuait  iufques  au  deJtroit 
deuant  mentionné .  De  manière  que 
la  grandeur  de  la  terre3  n'eftpas  enco 
tes  du  touteognue,  toutefois  les  Rt 
gions  que  nous  auons  ci  deîîus  decla- 
téç$u  font  le  corps  de  la  Terre,  qu'on 
appelle  Morrde,  ^ 
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La  Defcription  &  Situation 

La Jïtuation  &•  defcription  des  Jndes ,  ou  nouueau 

Monde,  tirée  du  Liute  delà  Cofmographie  du  S. 
Ierofme  Giraua  Tarragonoys. 

A  fin  d'Europe  en  la  partie  du  Nort  ou  Septentrion  ,  eft 
lia  Mer  Hyperboree,&  fetrouue  (celte  Mer  pafleejdu  co- 
lle de  Ponent,  vn  autre  pays  nouuellemeuttrouué,qu'ils 
'appellent  la  Regiô  de  Baccallaos.  De  celte  terre  iecômen 
cerayoresla  Defcription  &  trace  des  Indes ,  ou  nouueau 
Monde  vers  le  Midi,  iufques  a  Panama  ,  &  de  la  pourlui- 
uny  puis  après  iufques  au  deftroit  de  Magallanesjen  defcri 
uant  tout  le  pays  &  toutes  ces  coftesde  la  Mer .  le  feray 
pareillement  vue  particulière  defcription  des  ïfles  Lucayas,  Cuba,S. Domi- 
nique, S.  lacques,  &  S.lehan  ,lefquelles  font  les  plus  renommées  de  tout  le 
paysd'inde.  Tout  le  paysnouuellemét  trouue  l'appelle  Inde,  &  a  efteainfi 
nomme  pourrât  que  chriftoffle  Colon  Geneuoys,  grand  Piloté  ,&  C4 eftoic 
moyennemétverfcenla  Cofmographie,  ayant  l'An  1 4.0  z.obtenu grâce  & 
aydedesRoy  Catholiques  Don  Ferdinand  Dame  Ifabellc,  pout  l'en  aller 
defcouurir  terres  nô  iamais  trouucesne  veiies,  les  appeila  Indes.Et  après  les 
auoirdefcouuertes  &  trouuées  au  mefmean,  eltant  de  retour  en  Efpaigne, 
il  dicl  qu'il  auoit  trouué  les  Indes  Et  par  ainlî  Cefte  terre  ferme  fut  deflors 
appellêe  les  Indes.  Aucus l'appellêt  Inde  majeur,pour  la  differécier  de  l'Inde 
prouince  d' Alie,qui  autremét  Rappelle  Inde  Orientale .  Or  ayant  a  traiter 
maintenant  de  celle  Inde  majorée  la  diuiferay  premieremêt  en  deux  parties 
principales,ie  nômeray  l'vne  d'icelles  la  nouuelle  Efpaigne,8d'autre  le  Peru, 
non  que  ce  loit  vne  parfaire diuifion  ou  partage  de  ce  grand  pays.mais  pour 
plus  defclaircilTement  de  ce  que  nous  voulons  traiter  ,a  fin  aufsi  que  le  Je- 
teur ne  fe  crouble  des  le  cômencement  par  la  multitude  des  parties  qui  fe 
mettror  par  ordre,  &  chafeune  en  fon  lieu  pour  pi*  de  lumière  &  facilité  de 
tout  le  traite .  Et  le  cGtentera  le  Lecteur  q  toutes  ces  parties  foyêt  en  tedues 
deiïoos  les  deux  des  plus  principales.Et  de  cefte  manière  fentendra  le  Peru 
tout  ce  qui  eft  contenu  &  enclauc  des  le  deftroit  de  Magallanes  iufques  a  la 
VUle  de  Panama,ou  ce  pays  vîét  a  11  fort  feltrecir  qu'il  n'a  pas  plus  de  1  7  An 
ues  a  prendre  de  Panama.qui  efchet  fur  là  Mer  de  Midi,iuf*ues  a  l'autre  bout 
qui  eit  fur  la  Mer  de  Septentrion  appelle  le  Nombre  de  Dio?,par  quoy  le  Pe- 
ru Uifle  d'eftre  ifk  Par  laNouuelle  Efpaigne fentendra  toutle  relie  Içauoir 
eft  ce  qu'il  y  a  depuis  Panama  iufques  a  la  dernière  côtree  de  Baccallaos,  en 
la  Mer  Glacée  dite  Hyperboree,  qui  eft  en  la  part  du  Nort.  Iediray  donc- 
quesde  la  Nouuelle  Efpaigne,&  puis  du  Peru. 

Nouuelle  Efpaigne. 

LA  Nouuelle  Efpaigne  a  la  grand  Mer  Oceane ,  es  parties  de  Leuant, 
Ponent  &  Midi,&  oultre  le  Nord  la  terre  incognue  iufques  a  la  lati- 
tude de  tfo.degrez.Le  plus  ^eptctrionaltficcIlccftal'cgaldcGrut- 
0  land« 
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lande  &  Islande.  les  parties  d'icelle  font  le  pays  de  BaccalIaoSjla  Floride,  ÔC 
celle  qu'ilz  appellent  proprement  la  Nouuelle  Ffpaigne. 

La  Contrée  di&e  del  Labrador. 

LA  Région  de  Labrador,  c'eft  a  dire  du  Laboureur ,eft  le  dernier  pays 
du  coite  du  Septentrion.  Celte  contrée  eft  fort  montagneu(e,pleine 
derrefgrands  boys,efquels  le  trouue  grande  multitude  de  beftesfïe- 
res,  &  force  gibier.  La  terre  de  Labrador  eft  félon  le  commun  dire  des  Ma- 
riniers &  nauigants  a  quatre  cents  &  foixante  lieues  Efpaignoles  loin  du 
Faial  Ifle  des  Aftbres.  Au  relie,  le  pays  ou  Isle  plus  prochainede  celle  pointe 
qui  tombe  a  5  t  .  degrez  de  latitude,  &  va  iufques  a  do.eftl'isledeGrunt- 
lande,de laquelle  iufques  a  Finmarche  en  Europe,il  y  a  plus  de  5  o.  lieues  de 
marine,encores  qu'ilz  doutent  s'il  y  a  deftroit,&  penicntpluftoftque  ce  foit 
toute  terre  ferme,  &  que  ce  qui  femble  mer  8c  qu'ilz  appellent  Mer  gelée, 
foit  terre  ferme  couuerte  d'eau  glacée ,  pour  ce  qu'il  pleut  &  gele  toufiours 
en  ce  climar,a  caufe  de  quoy  il  ért  inhabitable,mais comme  délia  iay  dit,ceft 
peu  ce  qly  a  de  terre  ou  de  mer  gelée.  Plufîeursontcoftoyece  çaysla  pour 
fçauoirou  ilarriue,^  les  Efpaignols  ont  efte  ceux q  en  ont  premieremét  co- 
ftoye  la  plus  grand  part ,  &  après  eux  les  Portugues ,  pour  trouuer  pafTage 
plus  court  pour  nauiger  aux  Moiuques  pour  la  trafique  de  l'efpicerie.  Tou- 
tes foysilz ne  lont  point  trooué5fînon  a  tfo.degrez,quilz  onttrouuevne  Ri- 
uîere  quilz  appellent  des  troys  Freres,en  Efpaignoi  de  los  très  Hermanos,8c 
ne  pafTerent  point  outre,a  caufe  des  grandes  neiges,&  glacesqu'ilz  trouue- 
rent,  car  il  gele  tresfort  en  celle  contrée  la  mefmes iufques  a  la  mer.  Gem- 
maFrifon  s'abufe  grandement  en  fon  Opinion ,  félon  qu'il  met  en  (à  Mappe 
mondi „  penlànt  que  cette'Riuiere  des  troys  Hermanosfoit  vndeftroitde 
Mer(par  lequel  les  Portugues  ont  voulu  palfer  auxMoluquesjappelleledc- 
ftroit  Septentrional.Mais  le  contraire  fe  trouue  par  la  nauigation  des  moder 
nés  tant  Portugues  que  Caftillans.  ce  pays  de  labrador  a  deux  cents  lieues 
d'eftendue  félon  la  Pviuiere  qu'ilz  appellent  Rio  Neuado,  &  de  Rio  Neuado 
iulquesa  la  Baye  de  Maluas  autres  deux  cents  lieues.  Elle  a  en  la  mer  de  Mi-  • 
di  l'Isle  des  Diables &plufieurs  autres,queie  laiflede  nommer,pource  quel- 
les ne  (ont  renômees.  Une  fè  trouue  en  cefte  terre  neuue  Ville  i\e  Chafteau, 
mais  tous  les  habitans  dicelle  demeurent  en  la  champaigne  en  maifons  cou- 
uertes  de  cuirs  de  poiflbn,&d'autres  animaux  en  lieu  de  tuiles. Les  gents  du 
pays  font  fort  difpofts  &  de  grand  trauail,ilz  ont  le  teint  brun, & (ont  grâds 
chalTeurs .  Hz  fe  veftent  tous  de  Martres  &  de  peaux  d'autres  animaux  fiers 
&grands,dontily  a  grande  abondance  en  la  contrée.  Onditaufsi  qu'il  y  a 
des  griffons ,  &  que  tous  animaux  terreftres  &  mefmes  les  oyfeaux  y  font 
blancs.  Les  homes  &  femmes  y  portent  petitscercles  d'argent  &  de  cuiure, 
&  fe  peinturent  par  gentilefîe.llz  font  idolâtres  &  cruelz.Pluiïeurs  Bretons 
&  aucuns  des  peuples  de  Noruegue  font  allez  demourer  en  cefte  région  la. 
Aufti  y  font  paflez  auecques  «Sebaftian  Gabot  Pilote  5c  Cofmographe,queU 
oues  Angloys  oui  la  ont  faift  leur  demeuie. 
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La  Région  de  Baccailaos. 

A Près  la  Terre  de  Labrador  enfuît  le  pays  de  Bâecalîaos,tequeî  nem 
luy  fut  donné  par  le*s  Breton  s,  pour  la  Pefcherie  qu'ils  alioyent  faire 
&  font  encores  auiourd'hu  y  de  certaine  manière  de  poiffon  quMz 
appellent  Baccallao,dontil  y  a  en  la  mer  de  ce  quartier  la  tant  &  de  (ï  gtîd s 
qu'ils  deftourbét  quelques  foys  &  empefchent  les  nauires:le  pays  donc  a  tu 
Ton  nom  de  ce  poiiTon  dict  Baccaliao .  Cefte  contrée  a  neuf  cents  lieues 
d'eftédue,*  prédre  du  Cap  de  Baccailaos iufques  a  la  Floridejlefquelles  hui& 
Cents  lieues  fè  content  de  cefte  maniere.De  la  poin&e  de  Baccailaos  a  la  Baye 
de  la  Riuiere  il  en  y  a  feptâte,de  cefte  Baye  a  la  Baye  des  ïfieos  il  y  en  a  aufsi 
70,decefte  Baye  a  Rio  Fondo  autres7o;  de  Rio  Fondoaucap  BafTbcenc 
&  fbixante;  de  Cap  Baflb  a  la  Riuiere  de  S.  Antoine,  cent:  de  cefte  Riuiere 
au  Puerto  del  Principe,  c'eft  a  dire  Port  du  Prince,  cent  &  quatre  vingts:  de 
ce  Port  au  Cap  de  S.  Elene  cent  &  dix  :  du  Cap  S.  Elene  a  la  poincte  del  Ca- 
gnaueral,  cent:  de  laquelle  iufques  a  la  Floride  il  en  y  a  4.o.qui  font  en  tout 
le  nombre  de  neuf  cents,  aufsi  grande  eft  la  traitée  8c  eftendue  de  ce  pays,  fà 
plus  grande  hauteur  eft  de  quarante  huict  degrez  &  demy.  Ce  pays  eft  peu- 
plé le  long  de  la  marine  plus  que  autre  part,  &.  eft  froid,  autant  ou  plus  que 
Flandre  pour  eftre  en  mcfme  climat .  Les  gens  de  ce  pays  font  idolâtres  6c 
brutaux,  fans  aucune  police,  fînon  le  long  de  la  marine,ou  il  y  a  force  Fran- 
çoys,6c  en  tels  endroi&s  ilz  ob(e ruent  non  feulemét  bonne  police,  maïs  vU 
uent  aufsi  félon  noftre  religion,  &  ne  mangent  chair  humaine  ii  cen'eft  fore 
fecretement  &au  defteude  leur  Roy  qu'ils  appellét  Cacique,  car  il  punit  bie 
rigoureufement  ceux  qui  en  mangent  Jlz  font  de  couleur  blanche,  &  fe  ve- 
fient  de  peaux  de  beftes,come  ceux  de  la  terre  de  Labrabor.  Ce  pays  a  quel- 
ques Isles  voihnes  qui  font  pour  la  plus  part  occupées  par  les  Françoys,com 
mefontCourt-roya|e,Baye,Deux-chafteaux,Cap  defpoir,Cap  Breton,ou  il 
y  a  grand  nombre  de  Bretons.  Auant  que  paruenir  a  la  Floride  tout  auprès 
de  la  Riuiere  Iourdain,eft  vne  Prouince  qu'ilz  appellent  Chicora  &  les  peu- 
ples d'icelle  Chicorans,  laquelle  fut  defcouuerte  l'an  M.  D  .XXïlII.  les  ho- 
mes de  cefte  contrée  font  detreshaute  fiature,  tellement  qu'ilz  femblent  e- 
ftre  Geans,&  au  temps  quelle  fut  trouuee,  le  Pvoy  d'icelle  eftoit  merueillcu- 
feraent  grand.  Hz  fbnt'de  couleur  jaune,  &  ont  peu  de  barbe,mais  font  fort 
cheueluz,&les  hommes  les  lailfenr  pendre  iufques  a  la  ceinture,les  femmes 
beaucoup  plus  bas.Cefte  nation  eft  idolâtre,  encores  qu'ilz  croyenr  quei'a- 
ir.e  eft  immortelle,  &  qu'il  y  a  Enfer  ou  lieu  de  peines  en  pays  fort  froid, ou 
les  Dieux  permettent  que  les  péchez  fbyét  purgez  pour  paftèr  puis  après  en 
Paradis  qui  eft  région  fort  tempérée.  Hz  croyent  aufsi  qu'il  y  a  beaucoup  de 
gens  viuans  au  Ciel  &  grand  nombre  au  deflous  de  la  Terre,  &  qu'il  y  a  des 
.Dieux  en  la  mer.  Il  y  a  en  ce  pays  de  l'argent  &grandeabondâcede  Perles  em- 
pierres prieurés. On  y  rndne  les  Cerfs  paiftre  par  les  trouppes,&  ont  leurs  pa. 
fleurs  comme  moutons  pardeça,  &  font  formages  de  laitt  de  biche .  Il  y  a 
awfsi  ioignant  cefte  Prouince  &  en  la  mefme  latitude  vne  autre  Prouince' 
qu'ilz  appellent  Guadalupe,  mais  elle  eft  du  tout  femblable  a  la  Chicora  de- 
liant 
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tiant  difte.Sc  pourtant,  îe  ne  diray  rien  d'cllc,puî$  êju'iî  ny  a  aufsi  bien  chofè 
digne  de  mémoire  iufquesa  la  Floride.  £tain(î  entrant  en  J»EIoride,iecorn 
menceray  la  defeription  d'icelle.de  la  Riuicre  Iordain,&  continuant  iufques 
a  Anauac ,  qu'on  appelle auiourd'huy  la  Nouuelle  Elpaigne. 
La  Floride. 

IEan  Poncede  Léon  defcouurit  en  l'a  M.  D.XîI.  la  Floride,&  luy  dônacs 
nô  pour  ce  qu'il  la  defcouurit  le  propre  iour  des  grandes  PafqtieSjque  les 
Efpaignolzappellét  Pafcuade  Flores. La  pointe  de  la  Floride  tobe  en  1 5 
degr.de  latitude  &  eft  vne  pointe  de  terre  a  la  lemblance  d'Italie,laqlle  entre 
cent  lieues  en  me^apredredeslecoind'ébas  iufquesa  la  pointe  :  Elle  a  20. 
lieues  de  largeur  &  50  a  lêdroit  ou  elle  eft  la  pl'large.EHe  a  delà  part  de  Le- 
liât  la  Chicora  &  les  Isles  Bahama  &  Lucaya,de  la  part  de  Ponét  la  Nouuel- 
le  Efpaigne:de  laqlle  elle  eftfeparee  au  pays  nome  Anauac.  De  la  part  de  Se- 
ptetrion  elle  a  la  terre  ferme,  &  de  la  part  de;Midi  l'Isle  de  Cuba,a  2  5. lieue* 
delà  pointe,&  le  grad  Ocean,Ieql  au  golfe  qu'il  faid  entre  ce  Cap  &  le  Gap 
de  rucatâ  s'appelle  Mer  de  Catayo:autres  l'appellët  le  golfe  de  Fernid  Cortes 
autres  le  golfe  Flori,&  autres  le  Mexica,8t  par  chafeû  de  ces  nos  fétcd  la  Mût 
de  Catayo.  Pourtant  queledefcouuremét  de  celte  Floride  eft  feùlemct  de  la 
part  de  IaMarine,ie  pafleray  la  coftede  la  nouuelle  Elpaigne,marquât  &  no- 
tât leschofesplu  j  principalesd*icclle,en  aduertifsât  le  Lecteur  q  pour  feauoir 
le  furplus  il  Hfe  les  Croniqs  des  Indes  elerites  par  diuers  autheurs  Ffpaignols 
côme ont  efte  Gôçale Fernades  de  Ouiedo,  Valdes,Frâ- 'feo  Lopez  de  Go- 
mara,lequel  eft  traduit  en  Frâçoys,&Pierrede  Cieça,leiijuels  font  ample  de 
fcription  de  tout  ceci.  Les  Prouinces  plus  renômees  de  la  FIoride,&  celles  q 
ont  efte  defcouuertes  par  les  EfpaignoIs,(bnt  là  Prouince  de  Panuco,qui  to- 
be es  côfinsdela  nouuelle  Efpaigne,  les  naturels  de  laquelle  font  fort  belli- 
queux &cruelz  en  guerre,&  par  ainfi  ilz  facrifient  &  mâgêtceuxqu'ilz  pré- 
net  prifbnniers.  Les  homes  Parrachentla  barbe  pour  eftre  plus  beaux,ilz  ont 
les  oreilles  &  les  nez  percez  de  mefme  maniere>&  ne  fe  marient  qls  ne  foyét 
en  l'aage  de  40  .ans.il  y  a  outre  ce  le  pays  des  4nauares,&:  encores  vne  autre 
contrée  qu'iizappellét  des  Albardaos,d5t  les  naturels  font  pleins  daftuce,8c 
fort  différés  en  ce  de  tous  les  autres  peuples  des  Indes.  Car  ilz  font  cômune- 
mét  par  tout  le  pays  Indique  accouftumez  de  guerroyerôc  côbatre  de  nuic"t> 
acaufe  de  quoyvn  petit  nôbre  d'Efpaignoîs  en  a  bié  fouuét  vaincu  pluficUrs 
milliers.Mais  ces  Albardaos  vfèntdc  trefgrâde  fînene  en  côbatât,  &  fi  côbat 
tent  aufsi  de  nuict  fe  trainans  quafi  contre  terre;  s'ilz  fentét  q  Pennemy  foit 
foible  ilsrailTàiilêr,toutes  foys  l'ayant  vaincu,  ilz  ne  pourfuyuët  point  h  vi- 
tfoire.Les  femmes  alaiâét  leurs  enfans  iufquesa  l'aage  de  douze  ans,ou  iuf^. 
ques  a  ce  qu'ils  poiflent  pourchaifer  leur  vie.  Cefte  natio  eft  couftumiere  de 
s'éyurerd'vne  certaine  manière  de  vin  dôtilz  vfent.  Ily  aencores  en  laFÎori 
éc  la  côtree  des  laguazes,  dont  les  homes  font  fi*  grâds  coureurs,qu'iîz  pren- 
nët  les  cerfs  a  la  courfe,&  courét  vn  iour  entier  (ans  fe  laifler.llz  vfent  deftrâ- 
gefaçG  défaire  quat  au  mâgerôc  au  boire,carilzs'éyurentordinairemcnr,8c 
mâgent  Aragnes^ormiSjVerSjLefardeSjColeuures  &  mille  ordures.  Ilz  vôt 
tous  nudz  hors  mis  les  anciens  Se  les  femmes  qui  fe  veftét  de  peaux  de  cerft. 
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Il  y  a  encorcs  d'autres  Terres  ôcProuinces  en  la  Floride,  comme  font  Apa- 
hehen,  Aute,Xamho,  &  autres:  efquelles  la  manière  de  viure  &  la  religion 
(ontdemefme  manière  que  nous  auonsdiÉtjfans  police  ny  aucunehumani- 
te,adorans  leurs  idoles, &  fàcrifîant  leurs  ennemis.  Pour  condufion,  la  Flori- 
de eft  peuplée  d'vnc  gét  brutale&  barbare,toutes  foys  le  pays  eft  riche  d'or 
&  bien  fourny  de  toutes  chofes.  Il  y  a  en  iceluy  de  toutes  forces  &  diuerfite* 
d'animaux,&  entre  iceux  vn  fort  eftrange  lequel  eft  comme  vn  Renard,  le- 
quel a  fous  le  vétre  comme  vne  faulfe  poitrine,  qui  Pouure  &  (erre  comme 
vne  bourfe  ,  ou  ilz  enferrent  leurs  petits  pour  courrîr  &  fuii  le  danger .  Le 
meilleur  de  la  Floride  eft  es  confins  de  la  nouuelle  Efpaigne,ou  eft  la  Riuiere 
Panuco,  laquelle  a  fon  entrer  en  la  Mer  eft  fi  large  quelle  vient  a  eftre  Port. 
Plufieurs  particularitez  fepourroy  eut  conter  de  la  Floride ,  tant  des  couftu» 
mes  de  la  gent  &  Pveligion  qu'ilz  tiennent,comme  de  la  qualité  &  tempéra- 
ture de  l'aer,mais  cela  feroit  plutoft  traiter  /Jiftoire  que  Gcograpkie,ce  que 
ie  ne  preten  faire  icy  .  Et  telles  chofes  fe  pourront  tirer  &  cognoiftre  des  R\- 
ftoires  ou  Hiftoriographes  qui  en  ont  amplement  eferit  &  par  le  menu.  Et 
ainfî  ayâtiufques  a  prefent  esbauche,dit  &  tracé  troys  parties  de  la  nouuelle 
Efpaigne,des  quatre,  en  quoy  ie  l'ay  partie  au  commencement,refte  a  decU 
rerlaquatriefme,  laquelle  comme  eftant  plus  remarquable,  renommée  & 
meilleure  que  les  autres  troys,a  dône  le  nom  de  Terre  Neuuc  a  toute  la  par- 
tie Septentrionale,  depuis  le  Darien  iuiques  a  la  pointe  de  la  terre  du  labra- 
dor. 

La  Nouuelle  Efpaigne. 

LA  Nouuelle  Efpaigne  fut  premieremét  di&e  Anauac,  &  futlecom- 
mancement  de  ion  defcouurement  en  la  Prouince  de  Tucaran ,  la- 
quelle eft  vne  pointe  de  terre  de  la  mefme  manière  que  la  pointe  de 
la  Floride,  encores  quelle  loit  qlque  peu  plus  large,  de  laquelle  ie  traifteray 
en  fbn  lieu,  &commenccrayladefcription  de  la  Nouuelle  Efpaigne,  des  la 
Riuiere  de  Panuco ,  auquel  lieu  ceft  acheué  la  defeription  de  la  Floride,  ôc 
continueray  iufquesala  Prouince  du  Darien,ouelle  fe  fepare  de  la  terre  Neti 
ue  que  nous  appelions  le  Peru.du  cofte  de  Midi. Et  ainfi  fes  limites  feront  du 
cofte  le  plus  Septentrional  la  Riuiere  Panuco.en  la  Meridionale.la  Prouince 
du  Daricn.-en  celle  de  Leuant  l'Ocean:&  du  cofte  déponent  la  merde  Midi. 
Tout  ce  pays  qui  eft  auiourd'huy  did  la  nouuelle  £fpa'igne,fut  aufsi  premiè- 
rement appelle  Culhuacan  ,  a  caufe  de  certains  peuples  appeliez  Chichime- 
cas,lefquels  vinrent  la  de  Culhua,  contrée  qui  eft  oultre  Xalifco,  &  peuplè- 
rent alentour  du  lacTenuchtitlan  ou  eft  pour  le  iourd'huy  Mexico.  Et  pour 
ce  qu'après  qu'ils  eurent  peuplé  quelquescontrees  ilz  peuplèrent  aufsi  Cul- 
huacan.que  les  autres  dient  Coioacan  pour  leur  refidence.tout  ce  qui  eftoit 
peuplé,&  ce  qui  fe  peupla  de  la  en  auant,vint  a  eftre  fbus  les  Seignrs  de  Cul- 
huacan, &  le  pays  porta  le  nom  de  Culhuacan .  Il  y  a  en  ce  pays  la  plufieurs 
&  diuerfes  générations  &  Prouinces,mais  les  principales  de  toutes,&  celles 
qui  ont  elte  vifitees  des  Efpaignolz  fgnt  Mexico,qui  eft  aufsi  dite  Temifti- 
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ttn,&  du  mefme  nom  Culhuacan,  &  cft  la  premiere&  principale  de  toutes. 
Les  autres  font  GuatimalajXaUicOjHôduraSjChalcOjTaicajChamolla.claof 
tomaca ,  Huacaçholla,  &  les  royaumes  de  Micuacan,Tezeuco,  Tlaxcallan, 
Teouacan,Maxcalcinco  &  Mixrecapan.La  Prouince  de  Mexico  cft  trefgrâd 
pays  leql  a  (on  nom  du  nom  de  la  cite  principale  q  eft  en  icelle,  afsife  au  mi- 
lieu d'vn  trefgrand  Lac,  lequel  a  de  circuit  plus  de  trente  lieues ,  dedans  le- 
quel &  a  la  riue  d'iceluy  il  y  a  plus  de  cinquante  que  bourgs  que  villages,d6t 
les  aucuns  font  aufsi  grand  que  la  mefmc  cite  de  Mexico,comme  eft  Tefcu- 
co,autres  font  de  cinq  mille  mai(bns,&  les  autres  de  dix  mille.  Mexico  vaut 
autant  a  dire  comme  fource  oufontaine,&  a  efte  ainfi  nommée  par  ceux  qui 
y  ont  premièrement  édifié ,  a  caufè  de  plufieurs  lourgeons  de  fontaines  qui 
font  a  l'entourd'icelle  ville.  Les  peuples  delà  nouuelleEipaigne&  détoure 
l'Inde  en  gênerai  eftoyent  ïdolatres.ôc  adoroyent  principalement  le  Soleil 
&  la  Lune  pour  leurs  Dieux,  combien  qu'ilz  cuftent  encores  autres  Idoles 
qu'ilz  tenoyent  pour  Dicuxdediuerfes  choies,  a  la  façon  que  les  Gentilz 
tenoyent  Neptune,  Ceres,  Bacchus  &  autres,  aufquels  ilz  facrifioyent  tant 
leurs  amiscomme  leurs  cnnemis:&  ne  faifoyent autre  différence  en  ce  facri- 
fice,finon  qu'après  qu'il  eftoit  paracheue,ils  ne  mangeoyentla  chair  de l'amy 
mais  ilz  mangeoyent  celle  de  i'ennemy,ce  qu'ils  obferuoyent  aufti  hors  dei 
facrifices.  Et  ainfi  les  Indians,  contre  l'opinion  d'aucuns,ne  niangerét  iamais 
la  chair  d'aucun  qui  fufi  leur  amy  ,  s'ils  ne  l'auoyent  tue  ou  pris  en  guerre, 
comme  il  fe  veit  clairemét  en  la  prife  de  Mexico,en  laquelle  tant  des  Mexicâs 
moururent  de  faim  pour  n'auoir  a  manger,&  nepouoir  &  ne  leur  eftre  lici- 
te manger  la  chair  de  pluGeurs  leurs  amis  &  voifins  qui  le  mouroyent  jour- 
nellement. Et  ainfi  ilz  font  confàence  de  mager  leurs  amis,non  pas  leurs  en- 
nemis ,  Les  Indians  font  pour  le  plus  part  nudz,tât  les  femmes  côme  les  ho- 
mes,(ans  auoir  poil  de  barbes,nô  qla  barbe  ne  leurcroiire,mus  pour  ce  qu'il 
leur  femble  plus  beau  de  n'é  auoirpoint,&  pointât  il  fe  l'arrachét.  En  quelqs 
endroits  ou  il  y  a  plus  de  police,  ilz  y  portët  vne  chemife  de  cottô  fans  mâ- 
ches,ouuree  &  bigarrée  de  plumes  de  diuerfes  couleurs.  Par  la  ville  de  Me- 
xico peut  on  comprendre  toute  la  police  6c  manières  de  faire  de  la  npuuelle 
Efpaigne. 

Mexico  eftoit  la  ville  principale  &  la  plus  noble  q  fut  en  toutes  les  Indes, 
voire  la  plus  grade  de  tout  le  mode,  laqlle  Fernâd  Cortes  printpar  force  l'an 
M.D.XXr.&  eftât  chef  de  l'Empire  Mexica,il  y  auoit  en  icelle  70000.  mai- 
fons.  Celles  du  Roy  &  des  Seigfirs  eftoyêt  grades  bônes  &bié  fai<3es,&celle« 
du  cômun  petites  &  piètre*.  L'Empire  de  Mexico  pouoit  mettre  enfemble 
1 00  mille  homes  en  bataille,  ©c  eftât  Mexico  la  capitale  de  tout  i'êpjre,la  fe 
venoyét  rédre  plufieurs  peuples  de  toute  la  cômarque  pour  y  faire  leur  trafi- 
quent ainfi  ils  tenoyét  chafêune  côtree  fa  place  biê  ordônee,poury  faire  &te 
nir  k  marche  de  5  *en  5 ,  ioursrou  on  trouue  de  toutes  choies  treiabôdlmêt.- 
&  ainfi  chafeû  meltier  U  chafque  forte  de  marchâdife  auoit  fa  place  députée, 
leliemir  q  pfonne  ne  la  leur  pouoit  ofter  ou  occuper,  q  n'ett  pas  petite  police 
Ëtfeêfflê  Xsiiûj^O  eiaic  m  ion  Economic.il  n'y  a  chofe  pour  mieux  mainte 
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tiir  tant  vne  cite  qu'une  maifon  q  Tordre  &  lieux  déterminez  pont  chafcane 
chofe  en  toute  faiibn.  Cell  ordre  eftoit  tenu  &  garde  par  les  Indians»Lelqi« 
font  fort  bons  ouuriers  de  tous  meftiers,dôt  ils  fe  mei1ent,come  a  fair«  ou- 
urage  de  plumes  d'oyfeaux  Ôc  peaux  de  belles,  defqlles  ilz  failbyent  tant  8c 
tant  de  dîuerfes  choies  q  ceft  merueille.  t£c  font  fi  patiens  en  leur  labeur,que 
bien  iouuent  ilz  font  vn  iour  fans  manger,a  fin  d'agencer  propreméc  vne  plu 
me,la  regardât  dVne  part  &  d'autre,au  Soleil  &  a  Pôbre,  pour  veoir  felle  cô 
uiendra  mieux  a  poil  ou  a  cotre  poil,a  l'endroit  ou  aPenuers,&  ainlî  ilz  font 
de  plume  quelque  animal  que  ce  Ibi'jherbe  ou  fleur,  tât  au  naturel  qlfcmble 
quecefoitla  melmechofe,ou  q  ceftiamefme  choie  quils  rcprefentét.Leftat 
des  argentiers  &  orfeures  elt  le  prime  &  le  plus  artificiel  de  tous:&  font  fi  ha 
biles  6l  induftrieux  a  labourer,  qu'ils  imitent  toutes  choies  naturelles  au  vif. 
Et  entre  autres  chofes  ilz  le  font  cognoiftre  quât  a  fondre  ,  de  manière  qu'ilz 
fondent  &  iettent  en  moulle  toutes  manières  d'herbes,  qlques  fubtiles  quel 
les  lbyér,de  forte  quelles  femblent  élire  naturelles.  Combien  que  ceux  d',4le 
iruigne,me(me  de  Dannemarc  (ont  paruenuz  acognoifiance  de  cefte  fonte, 
dont  i'ay  veu  tirer  vne  feuille  de  Pimpernelle,  Romarin, Sauge,&  toute  autre 
forte  d'herbe  autât  délicate  &  fubtile,  côme  le  naturel  (ce  que  i'ay  veu  faire 
a  Rome  deuant  mes  yeux,  &  fort  facilement)  tellement  qu'il  n'y  a  de  quoy 
tropPcfmerueiller.  Leslndiâs  (è  monftrentquàta  prendre  leur  refeâiô  fore 
cftranges  ,  car  ilz  ne  l'abftiennent  de  mangerquelque  animant  ou  belle  q  ce 
(oit  que  narure  ait  produit,  tellemét  qu'ils  mangent  côme  i'ay  didl,couleu- 
ures.chiens.fouriSjratZja  caufe  de  quoy  ce  n'eft  merueille  qls  mangent  chair 
humaine.  La  meilleure  chair  qu'ilzayent,font  ces  coqs d'Inde.Etk  pain  dût 
ilz  vfent  elt  faift  de  Maiz,vn  grain  qui  eft  côme  poyschiche,dont  il  y  agrar* 
de  abodance  par  tout  le  pays  des  Indes .  Les  Indians  fontplufieurs  &  diuer 
fes  manières  de  breuuages  de  certaines  herbes  &  grains  quMz  ont,&  (i  feny 
urent  bien  fbuuét.  En  tout  le  pays  des  Indes  fc  trouuéttrefgrands arbres.de 
quoy  ilz  font  batteaux  tous  d'vnepiece.Ety  a  des  Cèdres  fi  grands,qu'on  y 
trouue  poutres  quarrees  d'iceux  qui  ont  lo.piedz  de  longueur,  &  n.dc  lar- 
geur. Et  y  font  en  fi  grandeabôdance.quilya  par  delà  motaignes  de  Cèdre, 
comme  nous  les  auons  par  deçà  de  Chefhes,&  de  Pins.il  y  a  lardins  par  en- 
droits corne  en  Tezcuco,qui  ont  mille  Cèdres  pour  leurs  cloltures  &  palif 
fades. Il  y  a  encores  d'autres  arbres  qui  font  trefgros  &  grâds,&  telz  que  i  z. 
homes  ne  les  pourroyent  embrafîer  .  Il  y  a  oultre  ce  des  arbres  odoriferans, 
de  Cafsia  filtula,qui  eft  tresbonne.  Il  y  a  aufsiParbre  Metl,  duquel  ilz  tirent 
tref  grand  proufit  pour  plufieurs  chofes,  a  quoy  il  eft  vtile.  Les  Indians  n'a- 
uoyent  aucun  poids, pour  pefer,  qui  eftoit  trefgrande  faute  pour  la  trafique, 
mais  bien  auoy ent  ilz  des  mefures  .  Aufsi  n'auoyent  ilz  aucune  monnoy e  # 
combien  qu'ils n'eurTent  faute  d'or,d'argent,de  cuyure,  de  plomb,de laiton, 
ni  d'eftain ,  combien  qu'ilz  n'ont  pas  beaucoup  de  ces  troys  derniers. Mais 
ilz  fçauent  bien  le  tout  fondre  &  labourer .  Ily  n'auoyent  encores  trouue 
l'vfage  du  fer,  oula  manière  de  le  fairejCombien  qu'ils  en  euflent  des  grades 
Aune».Et  U  toit. qu'ils  cuflçnt  traigrinde  abondance  de  cûc  &  dç  fuif.fi  n»a- 
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tes,  car  la  terre  eft  propre  a  tout  produire .  Aufsi  n'auoyent  ils  foye,  fuccre, 
ne  linge,  chanure,  ni  pafte!  :  toutesfoys  ilz  auoyentdefort  belle  graine,  & 
fines  couleurs  de  fleuri,  auecques  lefqueiles  ilz  ne  bruflcnt  ce  qu'ils  teignér. 

Maintenant  Inde  eft  le  meilleur  pays  du  monde ,  car  auec  ce  qu'ilz  auoy- 
ent  d'eux  mefmcs ,  &  ce  que  les  Efpaignols  leur  ont  porte,  ilz  ont  a  prefent 
île  tout,  &  la  plufpart  de  la  gent  eft  réduite  a  noftre  foy  :  ce  qui  eft  h  prin- 
cipal :  quant  au  relie,  ilz  tiennent  fortbônne  police ,  &  fe  veltentde  drap 
&  de  foye.  Quât  au  faift  de  la  gucrre,ilz  y  font  a  prefent  biéexercirez,&  ont 
armes  de  fer,cc  qu'ilz  n'auoyent  au  parauSt, car  leurs  armes  &  baftôs  eftoy- 
tnt  de  boys,&  dVne  forte  de  caillou,  verd  brun,  qui  eft  la  pierre  la  plus  du 
re  de  toutes  emmanchée  de  boys.  Leurs  armes  au  parauât  eftoyent  arcs,foii 
des,lôgues  iauelines,qui  auoy  et  au  bout  vne  corne,ou  caillou  au  lieu  de  fer. 
Ilz  portent  encoresr»rce  plumages  en  guerre,  &  les  aucuns  fe  peinturent  de 
diuerfës  couleurs.  Les  ïndians  croyenc  que  les  ames  font  immortelies,&  ql 
les  iouifToient  après  leur  deces  de  bien  ou  mal  félon  la  vie  qlles  auoyent  me 
née.  la  ftaturc  des  ïndians  eft  moyenne,combien  qu'on  en  a  trouue  aucuns 
qui  fembloyent  eftre  geans,tant  eftoyent  grands,  mais  ie  parle  quant  a  l'or- 
dinaire, ilz  ont  le  teint  comme  iaunaftre,  les  yeux  grands>le  front  large,  les 
nafeaux  fort  ouuerts,  les  cheueux  gros,  noirs  &  longs,  mais  ilz  f 'arrachent 
le  poil  de  la  barbe  ,&  Joignent  le  menton  de  quelque  liqueur  qni  engarde  le 
poildecroiftre. 

Uzfe  font  degrâds  trouz  aux  nafeaux^ux  oreil!es,&  auxIeures,d*ou  .U 
laiffent  pendre  de  l>or,des  oz,ongles  &  beczd'oyfeaux.Uz  chauffent  vne  cet 
taine  manière  de  fouliers.côme  font  les  fouliers  de  cordes,que  les  Efpagnolz 
appelle*  Alpargates ,  &  la  manteline  dont  ilz  fe  couurent  cil  quarrèe  &  no- 
uée fur  l'elpauledroifte,  a  la  guife  des  Egyptiens .  Ilz  ne  portent  aucunes 
armes,  finon  en  guerre,  ou  ilz  vuidétles  débats  qu'ilz  ont,en  s'entre  Jcfians 
au  combat ,  &  de  ce  faire  en  autre  temps  ,  il  y  auroy  t  peine  de  mort .  Les 
homes  fe  marient  en  quelques  endroits,  c5me  aPanucoa4o;  ans:  &  peu- 
ucnt'prendre  plufieurs  femmes  auecques  &  fans  les  folemnirez  accouflu- 
méesencecas,  &  ne  les  peuuentlaiiTer  fans  iuftecaufe  ,  principalement 
celles  qu'ilz  ont  prifes  .obfêruent  les  vz  ordinaires .  Quant  au  relte,  ilz  font 
menceurs,faineans,&  grands  larrons.  Hz  font  fort  fuperftitienx  en  leur  Reli 
gion,  toutes  foys  adonnez  a  leurs  fenfualitez.  ilz  font  grands  Augures  ou  di 
uins,&  melme  tiennét  liurcs  de  cède  fuperiucion.  Hz  dormit  fur  la  paille  on 
fur  quelques  nattes,  ou  ceux  qui  font  les  plus  aifez,  fur  mantes  ou  plumes. 
Iiz  rVsient  ordiiairemér  fur  la  terre,  côbien  qu'ilz  ayentfelles  baffes,  a  it  - 
ques  efpauliers'de  fueilles  de  palmes  ou  dattiers.  Hz  fouloy eut  aufsi  mançet 
a  cerre,&  fort  ordcmem,fe  torchas  les  mains  &  la  bouche  a  leurs  vefteme. 
Toutes  foys,  iiz  fe  fout  peu  a  peu  acs^neza  viure  plus  honertemec.&fçauet 
pouds  ioaidhuy  cous  les  mefuets  des  Ëtpaignols.defquels  *lz  vient  tresbie: 
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car  les  Jndians  font  tit  dociIés,qu'ilzaprenent  fouuenr  vne  chofèen  la  voy- 
ant feulement  faire.  A  caufede  quoy  il  fy  fai£t  grande  trafique,&  ya grand 
nombre  de  bons  tifferands ,  tant  de  foyeque  de  drap,  failèursde  verres  for* 
geurs  de  monoy  e,moulins ,  Se  autres .  1 1  y  a  aufsi  Efcoles,  &  tout  ce  qu'on 
fçanroit  demander,  combien  que  non  en  fîgrande  abondance  que  pardeça 
En  fin  ,  cette  Ifle  fe  peut  a  bon  droit!  appellerla  Nouueile  Efpaigne  puis 
qu'ilyaenicelledetoutcequ'ilyaen  Efpaigne ,  tant  de  l'artifice  mecha- 
nique  que  des  lettres  &  de  la  Religion.  Aufsiy  ailplulïeurs  Euefchez  mef- 
mement  Pape  Paul  érigea  Mexico  en  Archeuefché ,  en  l'An  i  54.7  'il  y  a 
aufsi  plulîeurs  monafteres de Religieux,mefme de  l'ordre  S.Frâçoys  Se  n  ia 
pour  le  iourdhuy  lieu  en  toute  la  nouuelleEfpaigne  q  puifle  eftre  (ans  preftre 
ou  religieux,pour  adminiftrer  les  ftcremens>prefcher,&  conuertir.  La  con- 
uerfiondeces  Indians  aefte  vn  trefgrandceuure.d'autant  qu'en  quatre  cens 
lieues  de  pays ,  il  n'y  a  homme  qui  ne  foit  Chrettien  :  &  font  au  iourdhuy 
autant  adonez  a  nottre  religion,  comme  ilz  ont  efte  par  le  pafle  a  la  leur  8c 
fi  font  grande  pcnitence,force  ieufnes,&  fe  donnét  fouuent  la  difeipline  a  la 
mode  d'Efpaigne.Tellement  qu'il  aduient  quelques  foy  s  qu'il  y  a  cent  mil- 
le difeiplinants  en  vne  procefêion:  &  fe  difeiplinent  fi  af?rement,qu'ilz  y  laif 
fent  quelques  foys  la  vie,  efpanchans  la  leur  fang,au  lieu  qu'ilz  fouloyent  lé 
feigner  pour  offrir  leur  fang  aux  IdolesJe  pourroye  ici  traiter  de  beaucoup 
de  (ingularitez  de  la  Nouueile  Efpaigne,dontie  me  déporte  a  prefent,  pOuc 
ce  quelles  font  en  fi  grand  nombre,  que  ie  n'en  pourroye  trouuer  la  fin  .  Ec 
filfembleau  Lefteurquei'aye  iciefté  rrop  prolixe,  iel'ay  faift  pour  parfour 
nir  vne  defcription,  non  vne  hiftoire,  dont  il  y  a  aiTez,  8c  pourtant  ie  pafle- 
ray  a  la  defcription  de  Peru. 

Le  Peru. 

ENtre  la  Nouueile  Efpaigne  &  le  Peru ,  il  y  a  vng  petit  territoire,  qui 
dure  enuiron  neuf  ou  dix  lieues  de  largeur ,  par  lequel  le  Peru  laille 
d'élire  Ifle  :  &  t'appelle  la  Protiince  de  Darien,  prenant  le  nom  delà 
grande  Riuiere  Darien  .  Ce  pays  eft  fertile  d'animaux,  &  dia  on  q'il  y  a  en 
cette  Prouince  grand  nombre  de  vaches.qui  font  mouues.c'etta  dire  fans  cor 
nés ,  comme  biches ,  &  entre  les  autres  animaux  qui  ont  le  pied  fendu ,  fe 
trouuent  mules,auecques grandes  oreil!es,&  ont  vne  tromperte,com  ne'viï 
Elefant.  Jl  y  a  aufsi  force  bettes  fîeres  &  cruelles,  plulîeurs  Onces,&  de  fore 
grands  Tigres,  ri  y  a  côcnunemSr  de  l'or  en  toute  l'Inde,  Se  par  ainfi  il  n'en  y  a 
point  faute  en  cette  Prouince.  Les  couttumes  de  la  gent  de  cefte  Province 
font  comme  celles  de  la  Nouueile  Efpaigne,  pourtât  ne  mi  veux-ie  arretter. 


.  '  pomtc  du  de/troift  de  Mig._ 

foit  impropremét.  Ce  pays  elt  de  trefgrâ  le  eihnd ue, Se  a  64.  Jég.enlat.mi. 
jo.en  coatantles 52,degrez  &  jo.min.dii'EquinoaiaUAliJiAu.taief, 


Desïndes.  173 
&le$  1 2. degrez  du  mefme  Equino&ialiulques a  S.Marthe,  qui  efîle  der- 
*  nier  Cap  du  cofte  de  Nord  par  Septentrionales.  La  plus  grade  longueur,eft 
de  5  3.degrez,contantdu  Meridian,qui  pafTe  parle  Cap Aaguftin,lequel 
tombe  en  8  .degrez  mi.  3  o.  Juftrales,iufques  au  Meridian  qui  patte  par  le  Cap 
S.Francifco,  lequel  combe  en  2 .  degrez  Auftrales. 

Toute  cefte  terre  reprefènte  en  fà  figure  quafi  vn  triangle  equilateral,car 
tirant  troys  lignes  des  troys  pointes  ou  Caps  quelle  fai&,elles  lèroyét  quafî 
«gales:  côme  feroyent,  l'vne  du  Cap  de  S.  Auguftin.a  la  pointe  du  deftroit 
de  Magallanes,  l'autre,de  celle  pointe  a  S.  Marthe,  &  latierce,de  S.Marrhc 
au  lùfdift  Cap  de  S.  Auguftin.Et  fe  peut  aufsi  ceci  raonftrer  par  le  moyen  de 
la  Sphère.  Car  le  Cap  S.Auguftin  eftantl'anglet  d'vn  triangle,  en  la  latitude 
de  à. degrez  3  o.min.  Auftrales,  &  de  longitude  341  .minut.o.Ôi  le  Cap  du 
deftroit  de  Magallanes  vn  autre  anglet  en  degr.52.mi.30  Auft.  &lôgitude 
degrez  joj.min.o.  Il  vientatenirla  ligne  qui  le  tire  d'vn  Cap  a  autre,  iufc 
ques  a  <Jo.degr.telz  qu'il  y  a  en  vn  meridian  >rfo.  Autant,  ou  vn  peu  d'auâta 
ge  aura  la  ligne  qui  fe  tirera  du  Cap  du  deftroit  a  S.Marthe,qui  tombe  a  1 2. 
degrez.mi.o.delatitude,&  de  longitude  2p4.degrez,min.o.  I'aydelïa  dî& 
que  cefte  côtree  laifle  d'eftre  Isle,a  caufè  du  peu  de  terre  quM  y  a  entre  la  Vil 
ie  ou  port  de  Panama, &  le  port  du  nom  de  Dieu,qui  eft  vne  traicle  d'enuirô 
t  S.lieues.Et  aînfî  elle  a  la  Mer  en  toutes  les  autres  parts  qlle  fe  diuife,laqlle 
en  la  part  de  Leuant  (appelle  I'Occean  Occidental,pourtant  qu'auant  que  ce 
pays  iedefcouurifle,elle  a  toufioursefte  ainGappellé*e,&apfent  fappelle  en- 
cores  du  mefme  nom,côbiê  qu'en  elgard  du  pàys,elle  fe  deuroit  appellerOri 
entale,  pourtant  nous  retenons  ici  le  terme  ia  vfité,  encores  que  ce  foir  im- 
proprement. Delà  part  de  Ponent  elle  Fappelle  la  Merde  Sur,ou  Midi,a  la- 
quelle on  parte  de  l'Occident  par  le  deftroit  de  Magallanes.  De  la  part  de  Mi- 
di elle  f'appelle  Occean  Méridional  :  lequel  diuife  ce  pays  d' vne  autre  terre 
neuue  &  incognue,q  les  aucuns  appellent  la  terre  du  Feu,a  caufè  du  deftroit 
de  Magallanes,quî  eftdictainu",  Pourtant  que  Fernando  Magallanes  Portu- 
guez  vient  a  trouuer  ce  paflage  pour  pafler  de  la  Mer  de  Ponent  a  celle  de  Mî 
éi,  laquelle  Mer  de  Midi  delcouurit  vn  Vafco  Nugnez  de  Valboa ,  en  l'An 
M.D.XIII.  &  Fernand  Magallanes  trouua le  deftroit  pour  paflera  icelle  en 
l'An  1515).  Ce  deftroit  dure  cent  &  dix  lieues,&  va  droift  LefteOefte.  Sa 
hauteur  eft  a  5  2  .degrez  3  o.min.  &  es  endroits  ou  il  eft  le  plus  large,  fa  lar- 
geur efFvn  peu  plus  que  de  deux  lieues  .  La  cofte  des  deux  coftez  eft  fort 
haute ,  ou  il  ya  des  grands  &  haults  rochers. 

De  cefte  manière  la  Mer  enuironne  toute  cefte  contrée  la ,  pour  laquelle 
deferire  entièrement ,  de  forte  qu'il  n'en  refte  aucune  partie  des  principales 
&  plus  remarquablesjpar  ou  les  Efpaignols  ont  pafTé,  elîefèdiuiiera  en  cinq 
parties  comme  les  plus  principales ,  delTous  lefquelles  toutes  les  autres  font 
comprifes.Ces  cinq  donc  feront  Caftille  d'or,Popaian,Peru,Chile,&  le  Bra- 
fil,  defquelles  ie  traicleray  en  ion  reng .  Et  commençant  a  Caftille  d'Or,  ie 
dechiffreray  aufsi  les  autres  par  mefme  ordre,diuifant  chafeune  d'iceHes  felo 
fe*  bornes^  limites,  afîn  q  patçç  moyen  lç  iç&guuit  vne  entière  &  brieue 
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cognoifTanee  du  tout.  Caftille  d'Or  fut  ainfi  nomrace,pour  la  grande  abon- 
dance d'Or  qu'il  y  a  en  icelle;  car  il  y  a  Kiuieres  Ôc  minières  d'Or,dont  on  la 
tire  fi  aifement  qu'il  ne  leroit  facile  a  croire.  Celte  contrée  commence  de  la 
Fille  de  Panama,  tirant  vers  Septentrion,  &  s'eltend  iufques  a  la  Ville  d'An- 
fioche,  qui  eft'vne  des  Vallées  de  Nore.  Lefquclles  Vallées  fonr  fort  ferti- 
les, &  diuifent  Caftille  d'Or  du  pays  de  "opaian  .  Ce  qui  s'appelle  Calûlle 
d'Or,  n'eit  pas  de  grande  eftendue  ,  &c  hn'eltce  petit  pays  bien  fourny  de 
viures,combien  qu'ils  recueillent  deux  ou  troys  foys  l'an  du  Maiz,qui  eft  vn 
grain  tel  que  ie  i'ay  |a  defcrit.  Les  principales  Villes  o'icelle,  font  Panama, 
Cartagc,  Saine"*  Sebaftian  de  bona  vifta  ,  qui  ont  efte  peuplées  par  les  EC- 
paignols  au  nom  de  l'cmpereur,defquellesie  diray  en  la  Table  des  Citez  ÔC 
Villes  qui  le  mettera  ahfin  de  celle  defeription  ,  en  laquelle  feront  au  (si 
couchez  les  ports  defquels  il  y  a  nombre  en  cefte  Terre  Neuue. 

La  terre  de  Popaian  eft  appelle  de  ce  nom ,  a  caufe  de  la  bonne  Ville  de 
Popaian.qui  a  efté  peuplée  en  icelle.  Cefte  contrée  commence  en  la  part  du 
Nord,alaCitcd'Antioche,  &  fine  fur  le  Midi  en  la  Ville  de  Quito,  &  ainfi 
confine  du  coite  de  Septentrion  auec  Caftille  d'Or ,  de  laquelle  Caltille  elle 
fe  fëpare  en  la  Cite  d' Antioche,  &  en  la  part  de  Midi  voifine  le  Pern,  duquel 
elle  fefepare  par  la  ville  de  Quito,&  du  coite  de  Leuât,  parlenouueau  Roy 
aumede  Granade,  qui  cltoultreles  monraignes  des  Andes,  Ôtd'aueciePe- 
ru,qui  commance  le  long  d'icelle  vers  Leuant,&  du  cofte  de  Ponent  va  ioin 
dre  a  la  Mer  de  Sut  nouuellement  trouuee  •  Ceftes  font  les  limites  du  pays 
&  gouuernement  de  Popaian ,  lequel  a  iufques  a  deux  cents  lieues  de  lon- 
gueur^ quarante  lieues  de  largeur,  &  en  quelques  endroits  d'auitage.Lei 
principales  Prouinces  de  Popaian  ,  font  Antioche  ,  Tatabe,  ^nzerma,  difte 
Vmbra,Arma,Paucura,Pozo,  Picara,Carrapa,Quimbaya,CaIy,  &  Paflo,  ÔC 
encores  quelques  autres  ,qui  font  au  delfous  de  ces  principales.La  Prouince 
de  Antioche  print  fou  nom  de  la  Ville  d'Antioche  ,  qui  elt  en  icelle  afsife , 
comme  i'aydift  es  Va  leesde  Nore.  Cefte  Prouince  efUimirrophe  du  pays 
qu'ilz  appellent  Tatabe,  &feftend  iufques  a  la  Mer  de  Sur ,  en  la  partie  d« 
Ponent ,  ôc  eft  du  cofte  de/.euant  bordée  de  la  grande  Rîuiere  du  Daricn  ^ 
Celte  contrée  elt  forr  monraigneu(e,&  les  moncaignes  d'icelle  hautes  &.  ef- 
froyables .  Ce  pays  laacftéanàennement  fort  peuplé,  &  fingulierement 
les  Vallées  de  Nore,pourtant  quelles  font  fertiles  3c  abondantes,  ce  que  bi« 
monftrent  les  anciens  édifices  qui  y  font, 

La  Pro  lince  d' Anzerma,  eft  a  feptante  lieues  loin  de  la  Ville  ë'Antioche, 
&  fappelle  pareillement  du  nom  de  la  Cite  qui  eft  en  icelle.  Son  propre 
nom  cftoit  Vmbra,mais les  Efyaignols  i*ont  appeliée  Anzcrma,pource qu'au 
temps  que  l'Ad-cUncado  Don  Sebaftian  de  Belcaçar,  entra  an  celle  Prouin- 
Cr,  fk  ladefcouurit.d  n'auoit  aucun  truchement,  &.  les  gensoyoient  que  les 
Indians  voyana  du  fel5le  nommoyent  vlnzrr,a  caufe  de  quoy  ne  Icachans  les 
Elpaigrrols,  corn  ue  la  Ville  fe  nomrnoit,  l'appelîerent  de  ce  nom  ^nzerma  • 
La  grande    riche  Kmiçre  de£ainôe  Mait-he^aire pareeke  Piouince^c  la- 

qutik 

i 


J 


Des  Indes.  175 
quelle  Ruùere  ie  parîeray  ou  il  viendra  a  point . 

Apres  le  pays  dMuzerma  fenfuit  celuy  d'Arma,  lequel  eft  ainfî  appelle ,  a 
c aule  de  la  Fille  principale  d'iceluy,qui  porte  tel  nom,cefte  contrée  n'eft  gue 
ces  grande,  mais  elle  eft  neanrmoins  bien  peuplée,  &la  plus  riche  de  toutes 
fes  voilines.  il  femble  eftre  chofe  impofsible  de  l'or  qu'on  dicl  eftre  en  cefte 
Prouince,car  les  homes  C'y  arment  d'or  de  pied  en  cap,  ce  me  ilz  font  par  de» 
ça  de  fer;&  pourcant5ou  ilz  furent  premièrement  veuz  de  celte  façon,ilz  ap- 
pellerent  ce  lieu  la  Loma  de  los  armados,  c'eft  a  dire  la  coite  des  armez  .  Cefte 
nation  elt  la  plus  belliqueufe  &  fîere ,  qu'autre  qui  (bit  en  toutes  les  Indes . 
Elle  n'a  qu'enuiron  dix  lieues  de  lôgueur,8c  (îx  ou  fepr  de  largeur,8c  enuirô 
dix  &iiuit  lieues  de  tour.  Apres  la  Prouince  d'Arma  fenfuit  celle  de  Paucu- 
ra,&  puis  celle  dePozo,laqiielieeftafsife  en  la  grade  Riuiere,  &  a  d'vne  part 
les  Prouinces  de  Carrapa,&  Picara,  &  d'autre  colle  celle  de  Paucura.  Cefte 
gent  eft  fort  ennemie  des  eftrangiers,  &  n'a  amitié  auecqs  aucune  autre  na- 
tion qui  (oit.  Hz  font  fort  riches  tt'or,&  tout  ioiguant  la  K>ile  font  grade  mi- 
nières de  ce  métal,  corne  aufsi  en  la  plage  delà  grande  Riuiere  qui  pafie  pac 
le  milieu  de  celte  Prouince. 

Aptes  Pozo,cheminarit  du  cofte  de  Leuant.eft  Picara,  a  deux  lieues  de  I* 
Cite  de  Pozo,elle  eft  voifine  d'vne  fort  grande  Prouince  quils  appellêt  Arb\f 
&  feftéd  iufquesa  vne  môtaigne  qui  elt  dîfte  la  Cordillère  des  Andes,d'ou 
l'eau  lourd  tresbelle,claire  &  doulce.  Ladifpolition  de  ce  terroir  eft  lèmbla 
ble  a  celuy  de  Pozo,  le  pays  eft  fort  bien  peuplé,plein  de  forces  montaignes, 
bien  cultiuees,&  qui  portent  diuerfes'înanieresde  grains. 

Quand  on  a  palTé  la  Prouince  de  Picara,fuit  celle  de  Carrapa,laqlle  eft  en 
la  fuldite  CoEdiilere  des  Andes,  a  i  2. lieues  de  la  Ville  de  Cartago,  &  après 
celle  ci  on  trouue  la  Prouince  de  Quimbaya,laqlle  cômence  a  la  Riuiere  grâ 
dc,&  dure  iufques  a  la  môtaigne  Neigee  des  Andes.  Cefte  côtrée  la  eft  fort 
faine,  &  les  Efpaignolz  fe  trouuét  mieux  en  iceile  qu'en  aucune  autre  Regio 
des  Indes,8t  y  viuét  longuemêt  fans  eftre gueres  malades.En  cefte Prouince 
eft  la  môtaigne  couuerte  de  neiges,  q  eft  la  fufdicle  Cordillère  des  Andes,au 
feft  de  taqlle  il  y  a  vn  Vulcajijduql  on  void  faillir  des  grades  fumées  quand  ie 
ciel  eft  clair,  Il  y  a  principalemét  en  cefte  Prouince  grand  nôbre  de  beftes  fie 
rcs,  principalement  Lions,&  la  Chuca.  qeftbefte  terrible  &  eftrange,laqlle 
eft  de  la  grandeur  dVn  petit  renard.bien  quelle  a  la  tefte  ctfmme  vn  renard, , 
&  eft  de  couleur  rouffe  .  Cefte  befte  a  naturellement  au  ventre  vn  fac,ainft 
qu'vne  bourle  laquelle  fouure  &  ferre,  en  laquelle  elle  porte  fes  petits  fi  toft 
«ju'ilzfont  naiz,&  court  par  telle  légèreté ,  que  c'elt  choie  incroyable .  La 
Frouince  de  Quimbaya  a  quinze  lieues  en  longueur,  8c  dix  de  large. La  Pro- 
uince de  Cali,  eft  en  vne  Vallée  des  montaignes  des  Andes  :  &  a  celle  Pro- 
uince efte  fort  bien  peuplée  de  beaux  grands  Bourgs  &  Villages ,  mais  lei  j 
Efpaignolz  ont  le  tout  ruiné  &  deftruit,  après  les auoir  pillé  &defrobé  ce 
qu'ilz  auoyent.  La  Prouince  di&e  de  PaftojaqUelle  eft  a  quarante  lieues  de 
ta  Ville  de  Popaian,  eft  en  U  Valise  Attif .  Lç  pays  y  ejftfojt  froid ,  tanc 
la  EAe  comme  sn  Yucï» 
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L'Efpaignol  qui  gouuerne  cefte  Prouincc,aplus  d'Indians  Pubiens  a  Coy\ 
que  n'a  aucun  autre  Gouuerneur  de  Popaiâ  &  du  Peru.Les  manières  de  faire 
de  ces  peuples  ne  font  conformes  les  vnes  aux  autres ,  &font  aucunement 
différentes  a  celles  que  nous  auons  récitées ,  car  ils  ne  mangent  point  chair 
humaine,Toit  qu'ilz  combattit  contre  les  Efpaignols.ou  entre  eux  mefmes. 
Aufii  n'ont  ilz  aucuns  Idoles,  mais  ilz  viuent  fans  aucune  Religion,  excepte 
qu'ilz  croyent  qu'ils  refufeiterôt  après  la  mort,  &  iront  demourer  en  autres 
lieux  ou  ilz  aurôt  tout  repos  &plaifîr.Ceites  fondes  Prouinces  de  Popaian, 
i'enten  les  principales ,  car  il  en  y  a  encores  plufieurs  autres  ,mais  elles  font 
foubmifes  a  cette  ci ,  defquelles  nous  dirôs  quelq  peu  en  la  Table  des  Filles, 
Maintenir  vîét  en  reng  le  Peru:ce  q  nous  appellôs  le  Peru,eft  tout  le  pays  çji 
y  a  depuis  le  Palio  iufques  a  Chile,&  la  RiuiereMâle.deuers  Je  Midi,&  la  Ri 
uiere  Angafmayo  vers  le  Nord,  lefquels  ont  efté  les  limites  de  la  Seigneurie 
q  les  Ingues  ont  tenu  le  têps  pafTê,lcfquels  eftoyét  certains  Seignrs  trefpuif. 
(ants,appellez  de  ce  nom,comme  fi  nous  difions  Roys.  Et  duroit  tel  Empire 
plus  de  deux  miile  troy  s  cents  lieues.  Mais  au  iourdhuy  on  appelle  feuleméc 
le  Peru,  le  pays  qui  eft  entre  la  Ville  de  Plate  &  la  Prouincc  de  Quito ,  qui 
eft  vn  pays  fort  tempéré  &  habité,&  n'a  pas  plus  de  fept  cents  lieues  de  lon- 
gueur, a  prendre  delà  part  Septentrionale,  vers  le  Midi,  &  cent  de  largeur, 
contant  de  Leuant  en  Ponent,  &  ainfi  fes limites  feront  de  la  part  de  teuant 
&  Midi  la  Ville  de  la  Plata,&  du  cofte  de  Ponent  la  Mer  de  Sur  ou  Midi,  8c 
du  cofte  de  Septentrion  le  Pafto .  Cefte  Prouince  fut  appellée  Peru,a  caule 
du  Port  &  de  la  Riuiere  qui  font  en  icêlle  ,nômezPeru;  lequel  tôbe  en  deux 
degrez  de  l'Equino&ial  Auftrales .  Ce  qu'on  appelloit  anciennement  Peru, 
fc  part  en  troys  parties,en  la  Plaine,Môtaignes,&  Andes  ou  Landes,ou  lar 
riz.La  Plaine  eft  fort  fablôneufe  5c  ardente,&  dure  depuis  Tombes  iufques 
oultre  Tarapaca,en  la  Piouince  de  Collao,&  tombe  fur  le  Riuage  delà  Mer 
de  Midi,  ou  il  n'y  a  autre  chofe  que  voir,  finon  trefgrandes  montaignes  fa- 
blonneufês,  fans  qu'il  y  ait  eau  ne  peu  ne  prou,ni  arbres,  ni  herbes  quelcon- 
ques .  Les  Plaines  durent  plus  de  cinq  cent  lieues,  mais  on  n'y  peut  habiter 
en  quelque  manière  que  ce  foit,  pour  la  grande  chaleur  qu'il  y  faift ,  &  l'ar- 
deur qui  brufle  la  terre .  Les  montaignes  font  de  qualité  contraire  aux  Piai 
nés  :  car  elles  font  pleines  de  continuelles  froidures ,  &:  y  pleut  &c  gelc  (ans 
ceffe  ,  &  (ont  lés  fommetzdes  montaignes  des  Andes  qua/î  en  tout  temps 
chargez  de  neiges ,  &  tout  ce  qu'il  y  a  la  eft  broui  de  la  neige  &  vents,  qui 
foufrlent  continuel'emêt,a  caufe  dequoy  elle  eft  habitée  en  peu  d'endroits , 
Et  ou  elle  eft  aucunement  peuplée,  les  habitansy  font  louches  ou  aueugles, 
&  a  peine  le  trouuc  vn  arbre  en  toute  la  contrée,  a  l'occafion  de  quoy  les  ha 
bitans  du  pays  font  contraints  faire  feu  de  certaines  mottes  &  galons  de  ter 
re^qui  bruflent  fort  bien.  Ces  montaignes  font  a  quinze  lieues  de  la  Mer,  ô£ 
durent  en  tout  fix  cents  lieues,  &  plus. 

Les  Andes,  qui  autrement  font  appelleesla^errania  ,  c'efîadir©  paysda 
montaignes,  ne  font  autre  chofe  que  grands  monts,  qui  feftendent  par  toui 
le  pays  du  2smtêc  font  a  (ôuaa ce  lieues  de  la  Mer,  peu  plus  ou  moins.  Mais 
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la  fin  &  defcentes  d'icelles .  fê  viennent  rendre  for  les  plaines  a  neuf  ou  dix 
lieues  de  la  Mer ,  &  en  aucunes  parties  a  peu  plus  de  deux  lieue* .  Combien 
que  ces  montaignes  foycnt  fort  afpres,comme  a  la  vérité  elles  font, plus  que 
toutes  les  autres  du  monde ,  ÔC  plus  grandes  aursi  (car  elles  commancent  au 
delà  de  la  Nouuelle  Efpaigne,  entre  Panama, &  le  Nombre  de  D\o$y&  amè- 
nent au  deftroit  de  Magailanes)  fi  ©ft  ce  toutes  foys  qu'elles  ont  beaucoup 
de  Riuiercs  &  Fallees,ic(quelles  eftansa  l'abri  de  ces  montaignes  ne  ionr  ca 
batucs  des  ventz ,  &  la  neige  ne  paraient  a  icelles,  ains  s'arrefte  au  fommet 
des  montaignes,  pour  cefte  eau  fe  elles  fortt  fertiles  de  touteschofes,  tant  de 
beftail  comme  d'arbres  &  herbes,  &  pour  celle  raifon,tIy  aplusde  7  00, lie 
ues  de  pays  peuplé,comme  défia  iay  dict. 

Celte  contrée  eft  plus  chaude  que  froide,&  plus  en  vne  faifon  qu'en  i*m 
tre,  La  plus  grande  chaleur  qu'il  faift  en  ce  pays,eft  au  mois  de  Decébre,quâd 
le  Soleil  approche  du  Tropique  de  Capricorne,  &  tourne  les  l'Equinoclial. 
Les  principales  prouinces  de  ces  Andes  (qui  eft  ce  qu'on  appelle  propremét 
le  Pçm)  lontiiuit  en  nombre  :j Quito,  Cagnares,.SanMago  de  puerto  viejo, 
Caxamalca,cuzco,Cagnas,Coallo,&  Charcas.  , 

LaProuince  de  Quito  fappelle  par  autre  noie  Gouuemementdela  Ri- 
tiiere  Sainû  Françoys  :  &  appellét  la  Ville  principale  d'icelle  S.Françoys  de 
Quito,  &  eft  la'premiere  Prouince  du  Royaume  de  Peru,de  la  part  de  Sep- 
tentrion .  Cède  Prouince  â  de  longueur ,  a  prendre  de  Leuant  en  Ponent , 
quaiî  foixante  lieues,  &  de  largeur  prenant  de  Septentrion  a  Midi,  iufques  a 
trente.Ses  limites  font  de  la  part  de  Leuant  la  Prouince  de  Pafto,&  du  cofte 
de  Ponent  les  Filles  de  Puerto  Viejo,&Guayaquile,lefquelles  (ont  a  foixâte 
lieues  de  la  Fille  de  Quito  :  de  la  part  de  Septentrion  a  la  gouuernacion  de 
Popaian,  &  vient  aboutir  du  cofte  de  Midi  aux  Villes  de  Loxe,&  S.Michel. 
Tout  le  pays  de  Quito,eft  contrée  fort  iaine,encores  quelle  ne  foit  qu'a  fepe 
lieues  de  l'Equinot"tial,il  eft  toutesfoys  plus  froid  que  chaud,la  ou  il  femble 
toutes  foys  que  la  chaleur  y  deuroit  eftre  beaucoup  plus  grande  quela  froi- 
dure,mais  cela  fe  fait  par  vneraifon  Iaqlle  i'ay  déclaré  en  mô  premier  Liure, 
La  difpolltion  du  pays  eft  plailante  &  alegre,  &  les  faifons  de  Pan  aflezcon- 
formes  a  celles  d'Efpaigne,  car  l'Eftey  commance  ou  moysd'Auril,  &dure 
iufques  a  Nouembre.C'eft  le  terrouer  le  plus  facilede  tous  ceux  qui  font  au 
pays  de  Peru,Sc  produit  de  toutes  les  chofes  que  Dieu  a  créé  aux  Indes,fans 
ce  qu'on  y  apporte  d'Efpaigne,  lefquelles  crohTent  la  côme  f  elles  eltoyét  en 
leur  propre  &  naturel  terrouer .  En  cefte  Prouince  le  nourriffent  les  brebis 
tant  renommées  du  Peru,qui  font  femblables  aux  Chameaux,  car  elles  font 
corne  afnons,hautes  en  ianibes,&  le  ventre  large,le  col  tiré  a  celuy  du  Cha- 
meau,mais  elles  ont  la  tefte  côme  vne  brebis  de  par  deça,a  caufe  de  quoy  les 
Efpaignols  les  ont  appelle  brebis,pourtât  aufsi  quelles  font  domeftiques5&: 
priuees  corne  eft  la  brebis .  ilz  fe  feruentde  ces  animaux  a  labourer  la  terre , 
&  a  porter  toues  charges,  &  la  chair  en  eft  la  meilleure  qu'on  puiffe  man- 
ger,tant  frefche  quefalee. 

Apres  la  Pfouince  de  Quito,  vient  celle  des  Canates ,  en  laquelle  fondes 
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tant  (bmptueux  édifices  de  Tumebamba,  dcfquels  parlent  tant  les  hiftoî- 
rcs,defqnels  iufques  a  la  VilleS.Françoys  de  Quito  on  conte  5  5. lieues.  Au 
iourdhuy  ces  édifices  font  ruinez  &  deftruits  ,  toutes  foys  fi  void  on  bien 
encores  ce  que  ç/a  cefte  .  La  Prouince  des  Canares  a  delà  part  de  Leuant 
ce  grand  Fluue  Maragnon,  auecques  Tes  montaignes  &  peuples,  &  ducofte 
de  Ponent  la  Prouince  de  Guancabilcas,  qui  font  limites  des  Villes  Guay- 
quile& Puerto  Vieio.  On  dicl  de  cefte  Prouince  que  l'An  M.  D.XLÏHI. 
fe  defcouurirent  fi  grandes  Se  fi  riches  mines  en  icelle,  que  les  habitans  de  la 
Ville  de  Quito-,  en  tiroyent  des  minières  plus  d'Or  que  de  terre. 

La  Prouince  des  Canares  eftâtpaflee,viét  après  la  Prouince  de  Sant-fago 
de  Puerto  Viejo,qeft  a  vn  degré  de  l'Eqnoftial,de  la  part  de  Midi.  Elle  cômë- 
ce  du  Port  Paflao,&de  la  RiuiereSJacques^aenla  part  deMidi  la  Ville  de 
Qu,aque,&  en  celle  de  Ponent  les  domiciles  de  Tumebambaien  celle  de  Z,e« 
uant  la  pointe  de  S.  Helaine.  Il  y  a  en  cefte  Prouince  plufieurs  bonnes  bour- 
gades.ôc  Villes.côme  font  celles  de  PaiTaos,Xaraguaç«>,  Xaramixo,  celles  de 
Val  de  Xagua,de  Monte  Chrifto,  celles  de  Manta  Sapil,  &  Pimpanguafe,  & 
plufieurs  autres.Le  pays  eft  fort  fertile*&  bien  têpere,  &  les  maifons  des  ha- 
bitans d'iceluy  font  bafties  de  boys,  &  couuertes  deftrain.  Puis  après  fuit  la 
Prouince  de  Caxamalca,  laquelle  a  pour  fes  limites  la  Ville  de  Tnïgillo ,  fie 
Guancabamba,de  laquelle  elle  eft  eflongnee  iufques  a  quafi  5  o.lieues.Cefto 
Prouince  eft.renômee  par  laprifon  de  Roy  Atabaliba.qfut  prins  par  Piçarro. 

La  Prouince  de  Cufco  a  toufiours  efte  de  trefgrande  importance,  autant 
deuant  la  conqueftcd'icelle,  comme  après;  aufsi  eftoic  elle  la  première  & 
principaîecontree  deslngues^  pareillement  la  plus  noble.en  laqlle  cftoit  le 
fiege  Royal.  Cefte  terre  eft  afTa  illie  de  froidures,  &  de  forceneiges  ;  mais  il 
y  a  beaucoup  de  Vallées  qui  font  tempérées,  efquelles  viennent  &  croiftent 
toutes  chofes,  mefmement  le  froment  comme  enEfpaigne  &  en  abondâce. 
Elle  eft  au  milieu  &  entre  l'Equinoftial ,  &  la  Ville  principale  de  cefte  Pro- 
uince, qui  Appelle  du  mefme  nom  Cufco,  &  eft  a  1  3  .degrez  de  l'Equino- 
clial  Auftral.  En  cefte  prouince  font  ceux  qu'ils  appellét  Orejones,ou  Oreil 
lôs,quifont  les  plus  riches  &  les  plus  puilîantsde  tousceux  de  Peru,  lefqls 
font  toufiours  tonduz,  &  mettent  toute  peine  d'auoir grandes  oreilles,  lef- 
quellesilzfe  perçent ,  fle  pendent  a  icelles  grands  anneaux  &  verges  d'Or . 
Et  a  cefte  caufe  les  Efpaignols  les  ont  appelle  Orcillons.Ceux  ci  font  les  prin 
cipaux  du  pays,côme  les  Nobles  en  autres  quartiers  &  fidalgues  en  Efpaig- 
ne;  et  fouloyent  en  cefte  Prouince  feruir  aux  Seigneurs  Ingues  de  garde,ec 
de  réputation,  et;eftoyenr  ceux  qui  plus fe faifoyent  valoir  en  la  guerre^ES 
parainfi  chauftbyentfouliers ,  alloient  magnîfîquemét  accouftrez  de  beaux 
plumages  et  autres  accouftremens,  qui  les  faifoyent  apparoiftre  riches,  no- 
bles et  priuilegiés  a  caufe  de  l'art  militaire.  La  Prouince  des  Cahas  eft  pays 
froid,&  a  du  cofte  de  Ponent  la  Mer  de  Sur,&  les  Andes  du  cofte  de  leuât. 
Elle  eft  entre  les  Canches  &  les  peuples  de  Ayauire .  Elle  a  plufieurs  lieux  et 
Villes  principalcsjcome  eft  Hatuncana,Chiquana,Horuro,&  Cacha,leshabî 
tans  defquelles  vont  veftuz ,  ta  PtOHUiw  d«  CollaQ  çft  la  plus  grade  cornai 
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que  de  tout  le  Peru,et  la  plus'pcuplée  aufsi.Ses  limites  font  en  la"  part  de  Le 
lu  ne  les  montaignes  des  ^ntles,  &  de  Ponent  les  couppetzdes  monraignes 
neigees,&  les  coites  dicelles  qfèn  vot  rendre  vers  la  Mer  de  Afidi. Cdte  Pro 
uince  aboutit  aufsi  fur  le  Fal  de  Chuquiabo .  La  principale  population  de  ce 
Royaume  eft  celle  de  Chuquito,  q  eft  la  Fille  capitale  deslndiâs,q  fa  Maîeftc 
tient  en  cefte  cômarque,&eft  la  plus  ancienne  de  tout  le  Peru.Les  principa 
les  Villes  &  bourgades  d'icelle  font  Chuli,Chilane,  Acos,Pomaca3Cepita,8c 
Trianguanaco.  Cefte  Prouince  cômance  en  Ayauire,&  dure  iuîques  a  Cara 
collo,Ôc  eft  fà  fïtuation  en  telle  Climat  de  la  terre,  q  toute  l'année  les  nui&s 
font  egallcs  aux  iours.  Cefte  côtree  la  eft  toute  platte,  par  laqlle  cotirit  plu- 
fïeursKiuieres  de  bône  eaue,&  beaucoup  de  belles  plaines,&  aufsi  plusieurs 
defèrts  &  môtaîgnes  neigees.Grande  partie  de  leur  Villes  &  Bourgs  font  a 
l'entour  d'vn  trefgrâd  Lac  qls  appellét  Titicaca,ceft  a  dire  rfle  de  Plob,  pour 
ce  quil  y  a  en  ce  Lac  des  Isles  de  Plomb.  Cefte  ïsle  a  8  o  lieues  de  tour,&  eft 
fort  profonde .  La  dernière  Prouince  du  Peru  voifine  a  Chile,  cftappellee 
Charcas,en  laqlle  eft  fîtuee  la  noble  &  royale  Fille  de  Plata.Ce  pays  eft  plein 
degrâds  trefbrs,acaufèdesRiuieres  &  mines  d'or  qui  y  fbnt,&a  caufèd'vne 
grade  quâtité  d'argét  qu5  a  tire  en  Porco  &  Potofsi,  d'où  nô  fèuleméc  ceux 
du  pais  ont  rire  grade  quâtité  de  metal,mais  aufsi  les  Prouinces  voifines,mef 
me  ceux  de  bien  loing  ,fe  font  pourueuz  de  grade  quâtité  d'argét,  en  le  tirât 
de  Potofsi  en  grade  abôdance  &  auecqs  grade  facilité.  Charcas  eft  vne  con- 
trée &C  pays  de  force  vi£tuaiIles,cobien  qllefbit  fortfroide.Et  en  cefte  Pro- 
uince feray  fmdeladcfcriptrôduPeru,entrâten  cequireftea  dire  de  Chile; 
delaqlleie  parlcray  peu,pource'qceft  vne  côtree  en  laqlle  lesEfpagnolz  nôt 
gueres  dcmouré.encorcs  qu'ilz  l'ayét  dèfcouuerre.  dpresla  Prouince  ditte  de 
los  Charcas,Chile  eft  la  dernière  du  Peru,  de  laqlle  iufqs  au  deftroit  de  Ma- 
gallanes  fe  contée  joo.iieues  decofte.  Chile  eft  regiô  fort  froide,  pour  eftre 
afsife  près  du  Pol  j4ntarÛique.Les  limites  délie  font  de  la  part  du  Nord  en- 
uiron  *  j.degrez  Auft.ôc  deuers  ie  Midi,aç2.deg.mi.  ^o.ce  qui  eft  le  deftroit. 
Ce  pays  n'ef  t  gueres  peuplé,  &  y  a  peu  d'habitâs,tant  en  la  part  de  Midi  co- 
rne auxeoftez  de  Lcuât,  a  caufe  des  grades  neiges  qui  y  fontcôtinuellemët, 
&  ainfi  y  a  Riuieres  qui  courét  de  iours  &  nô  les  nuits:  ce  q  vient  des  eaux 
qui  fortétdcs  neiges  q  font  es  môtaignesdes  ,lndcs,qui  fe  fondét  de  iourôc 
de  nuit  font  gelées.  Sans  cela  le  pays  eft  fort  téperéjôc  de  la  m  a  fin  a  manière 
qu'eft  Andalouzie,ôcn'i  a  autre  dirïèrêcc  finô  q  quand  il  eft  iour  a  ChHe,il  eft 
nuit  en  Andalouzie>&  quâd  il  eft  Efte  en  IVne,  il  eft  Yuer  en  l'autre.Mais  les 
môtaignesdes  Andes/ontcaufè  des  froidures  d'icelle,  car  la  neige  y  eft  con- 
tinue,^ ne  fi  peut  habiter,G  ce  n'eft  es  Fallees,  defqlles  ie  parleray  quâd  i'au 
ray  fommairemét  deferit  ces  Môtaignes,pouc  eftre  telles  &de  telle  qualité  q 
les  pareilles  ne  font  en  toutes  les  Indes  J,a  Cordillère  des  Andes,come  ilz  ap 
p'ellet.eft  vne  desplusgrâdes  &  plusgétilles  môtaignet du  môde,&  nô  feu 
lcmét  des  Indes.Elle  cômance  depuis  le  deftroit  de  MigaHanes5ôc  va  iufques 
a  la  Nouuelle  Efpaigne  entre  Panama  &le  Nombre  de  Dios.  Il  y  a  en  icel  • 
U  pkûeurs  haults  rochers ,  les  vns  de  neige  3  6c  les  autres  dont  le  Feu  fort. 
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1 8  o  La  Defcription  &  Situation 

&  y  pleotli  plufpart  du  temps,  a  Ciufe  du  quoy on  n'y  peut  aller  fini,™:. 

En  efpoilTeur  des  boys  qui  y  font,  il  y  a  vnegent  fi  rullique  & 

me  Ion  drô,  qu  ilnont  maifon  niabri.ains  vont  tous  nudz,  &  viuét  comme 

bettes  brutesXesbo^^^ 

fohtudes  de  ces  Rochers  :  mais  les  Vallées  en  font  fort  plaifantes  &Ca 
tesentouteSchofeS)&trefrichesdetousmetaux.  Cesmontaignes partent 
par  e  mpa  la  terre  du  Peru,come  défia  i'ay  d.û.laqlle  comien^uafi  deux 
m  heues  dvn  bouta  autre.-Sc  ainfi  quelles  partentla  terre.il fembleaufsl 
quelles  dmifent  la  quahté&  température  del'aer,  &  la  fertilité  de  la  terre 
Et  pourtant  les  m  ontaignes  &  tout  ce  qu'il  ya  depuis  les  monraignes  tirant 
verslePonent.ufquesala  Mer  de  Midi.eft  bonne  terre,ferdle& fiche &de 
la  qualue  que  d.ft  a  efte,mâis  le  relie  qui  eft  du  cofte  de  teuantlou  Ire  le» 

Car  oultre  ceque  celle  contrée  ci  ell  poure  de  toute  forte  de  métal  auf  i  en 
eftk  terrouer  fort  mauuais.fterile.Se  en  tout  contraire  a  l'autre 

i  ay  efcntiufques  icidela  terre  de  Peru  tout  le  plus  &Ie  meilleur  ou'il  »  . 

Sire.  Refte  maintenant  le  pays  Or.ental  appelle  leBrafil.  En  laquelle  contrée 
le  Roy  de  Portugal  tient  enuiron  quarante  lieues  de  pays.a  prendre  ou  Sep- 
tentrion au M.di.&cent  foixante  de  Leuant  en  Ponenr.fc  Ls  d "  „0  lie- 
ue, de  cofte.ll  rappelle  pays ;de  Brafil.pour  eftreabondant  en  boy .Ce  n'e! 
point vne  contrée  d'or  ou  d'argent,  iafoit  qu'aucuns  dient  qu'ily  a  des  peN 

a  la  Religion  ,lz  eftoyem  ne  plus  ne  moins  que  lesautres  Indians  Mais  il* 
«ont  au  lotirdhuy  Chreftiens,&  viuent  félon  noftre  Religion.p  mdpalemir 
es  ProUInCes  de  N.caragua.Sc Quahutemallan:  efquellef  Vil  es  fe  ga  deg 
de  pohc  e  .quant  a  la  firuat.o  des  Villes  &  édifications  des  maifo  j  8c  ouït 
aux  habirzSc  manieredefaire,  ilsfontconformesausMexicans  9 
f,«  ™,  « °U",ce.^  Nicaragua eft grand pays.fain Scabondant en  toutescho 

aloy  II  y  a  en  celle  Proumce  des  arbres  quifont  fi  grands  Se  gros.que  quin- 
ze homes  ne  les  pourroyenr  èmbraftér.  te  lac  lequel  on  appflle  U=  de  nL 
ciragua  eft  vne  fingulariré  fort  renommée  en  celle  Prouince,  a  caufe  de  fa 

£^™la  m"^?  Vi""'Boi'rg5  &  contient.il  n'eft  qu'a  Jj  e 

u «delà  Mer  de  M.d, ,  «c  a  .  00.  lieues  de  la  ilefpani  (on  eau  en  icelle  ce 
^•ff^  Dig^g«"">P«ou  ilsvonten  barques  de  celle  Prouince 
au  ^ombre  de  D.o. .  lay  .ufques  icy  eferit  toutesles  parties  plus  Gugulière, 
de  la  terre  ferme  des  Indes  &  Nouueau  môde.lefquelles  fonta  prefent  fou, 
urne  de  Z  ,ï  R°y  C«holique,combien  que  le  Roy  de  Portugal  aau  Ro" 
aume  de  Peru  le  peu  de  pays  q  ue  nous  auons  dia ,  vers  la  partie  de  tenant. 

fe.t  des  Indes  entreluy  &  l'Empereur,  qui  fut  l'An  «  5  L.  Auquel  rips  le. 
ugesdeCepJt^ 

tesdeHumos.&debuen^rigo^otdônMétal'fimpcteuJout ce  qu'il 

'  yauoyt 
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y  auoit  de  ladite  ligne  tirant  vers  le  Ponent,  qui  eftoyenttroys  cents  lie- 
ues, et  ce  quil  y  auoit  de  ladite  ligne  vers  Leuant,  ilz  le  donnèrent  au  Roy 
de  Portugais  caufe  de  quoy  lui  efcheutla  terre  qu'ô  appelle  le  Brahl,  ou  eft 
le  Cap  faincl  Augufiin,&  dure  depuis  la  pointe  de  Humos,iufques  a  la  poin 
te  de  Buen  Abrigo.Fayici  voulu  faire  ce  peu  de  récit  Hiftorial,  pour  ce  que 
ce  m'a  fèmble  eftre  neceflaire  a  la  déclaration  &  repartiment  de  ces  côtrées. 

Reftent  maintenant  les  Isles  voifines  a  celle  terre  ferme,  mifes  en  la  Met 
du  Nord, pour  fàtisfaire  a  ce  que  i*ay  promis,  principalemét  des  Isles  deCu 
ba,S.Dominique,S.  Iacques,&  S.Iean .  Les  premières  Isles  qui  fedefeou- 
mirent  en  ces  Indes ,  voire  la  premiereterre  que  veid  Chriftofle  Colon,  fut 
l'ffle  Guanahani,vne  des  Mes  Lucayas,qui  tôbe  entre  la  Floride  &  Cuba,  es 
quifutl'AnM.CCCC.  XCII. 

Incontinent  après  fedefcouurit  le  port  de  l'/fle  de  Cuba,  qu'ilz  appellent 
Barrucoa,en  laqlle  Colon  feit  vn  Cha(teau,qui  fut  la  première  Ville  q  les  Ef 
païgnolzpeuplerét  es  Indes. L'Ifle  Efpaignole  fe  defcouurit  depuîs:ceft  a  fça 
noir,en  l'An  14.p3.0cau  mefme  an  fè  defcouurit  Cuba,par  le  cofte  de  Midi, 
&  Iamayca,&  autres  petites  Isles  en  la  mefme  Mer.  Defquelles  ieferay  vnc 
brieue  deferiptiô  gardant  Tordre  du  téps.,  auql  chafeune  d'icelles  fut  défeou- 
uerte.  Et  ainfi  cômençant  aux  Isles  Lucayas,  qautremét  fappellét  Lucayos, 
lefquelles  font  4.00.  ou  plus  toutes  petites,G  ce  n'eft  le  Lucayo,dôt«lles-ônt 
leurappellatio.  Elles  tobént  enlapartde£eptèntriô}quand  on  eft  enl'/sle  de 
Cuba  &  S.Dominique.  La  gent  de  celle  Isle  eft  plus  blanche  qu'aucune  au 
tre  des  Isles  voi fines, plus  difpofte,  &  les  femmes  plus  belles;  Et  y  auoit  en 
ces  Isles  au  téps  qîles  furent  côquïfesplus  de  police  &  de  ciuiliréqu'êaucu- 
nedesautres .  Ilzalloyêttous  nudz,fîcen'eftQit  es4ours  de  leurs  fëftes,en  la 
guerre  &  aux  danfes,8c  lors  ils  fe  couuroyét  de  qlques  mateliné's  de  cotrorî, 
&.  plumages  bié  façonnez,auecqs  des  beaux  grâds  pânaches.En  plufïéurs  de 
ces  Isles  ilz  ne  mâgeoyét  poiiît  de  chair,  pour  ce  qu'ilz  n'en  auoyét  point,  & 
fi  ne f'entremageoyent  les  vhs  les  atitres.Leur  comune  nourriture  eltoic  poif 
fon,Maiz,&  racines.Les  peuples  des  Isles  ou  lés  Efpaignolz  traiftoyêt,furéc 
cou  fumez  en  moins  de  vingt  ans  parla  cruauté'  des  Efpaignolz ,  pour  ce.oue 
ne  trouuans  en  ces  Isles  Or  ou  Argénryles  Efpaignolz  emmenoyent  cespu 
ureslndians  es  autres  Isles  &  minières  .pour  leur  faire  tirer  les  métaux  ,  & 
ainfi  ces  îslesci  fe  defpeuplerent.  Elles  tombent  en  degrez  2  po.mi'o.de lon- 
gitude &  degrez  2  1 .  mi.  1  o.  de  latitude. 

Lafecôde  Isle  que  Don  Chriftofle  Colon  defcouurit  au  mefme  an  fut  ceU 
le  de  Cuba,laquelle  ilappella  Femandine,en  l'honneur  &  mémoire  du  Roy 
Don  Fernand,au  nom  duquel  il  la  defcouurit.  Aucune  l'appellent  S.ïacques, 
du  nom  de  la  Ville  S.  lacques,  laquelle  eft  tant  renommée»  pource  qu'il  y  a 
haure,&  qu'elle  eft  bien  peuplee.Ellè  a  lTslé  S.Dominicque  de  la  part  de  Lc- 
iiant;&  de  celle  de  Ponent,  la  pointe  de  Yucatamdu  cofte  du  Nôrd,la  poin- 
te de  la  Floride  &  les  Isles  Lucayas  :  du  cofte  de  Midy,  l'Isle  Iamaica .  Ceux 
qui  ont  veu  Cuba  la  comparent  a  vne  fueille  de  Saulx,pius  longue  que  large, 
&  ainfi  content  qu'elle  *  d  Vnç  pointe  a  autte,  prennantde  LeuancaPo- 


Aa  3 


ment; 


\ 


1 

r 


i8*  La  Situation  &  Defcriptioh 

ncnt,troys  centîieues,  &  prenant  du  Septentrion  a  Midi  iufques  a  feptârt. 
Ceft  vncotrée  fort  téperée ,  combien  qu'il  y  face  froid  en  quelques  faifous, 
elle  eftafpre,haute,montaigneuie,&  bien  arroufee  de  Riuieres,  cobié  qu'el- 
les ne  foyenc  ny  grandes  ny  roides  en  leurs  cours ,  il  ne  laiiTcnt  elles  d'auoir 
leau  bonne.d'eftre  abondantes  en  poilTon  &  riches  d'or.Il  y  a  aufèi  pluûeors 
kcz  &  eftangs. 

Les  Efpaignols  trouuerét  cefte  fort  peuplée  d'Indians^ais  il  ni  a  de  pre» 
font  finon  Eipaignols,pourtant  que  les  naturels  moururent  de  faim,  de  tra- 
uail,&  de  veroles,&  en  tranfporterétla  plus  grand  part  a  la  nouuelle  EfpaU 
gne  après  q  Cortes  l'eut  gaignee,  de  manière  qu'il  n'i  a  auiourd'huy  Jndian 
ni  race  d'Indian.  Ceft  vne  terre  trestertilc  &  abondante  en  Or,  côbien  quil 
ne  (bit  fin  Jly  a  force  cuyure  qui  eft  bon.  Les  hommes  y  alloyent  tous  nuds, 
&peu  (buuentfe  veftoyentde  quelques  robettes  de  cotton.Le  milieu  de 
cefte  ffle  a  de  longueur  i  9 1  ,degrez,mi.o.&  delatitude  2o.degrez,  mi.o, 

LTflede  S.  Dominicque  qui  (cdefcouurit  après  celle  de  Cuba,  cftoit  ap- 
pellee  parles  naturels  mdians  Hayti  &  Quifqueja.ccfta  dire  terre  grande  & 
aiprc.Chriftofle  Colon  l'appclla  Efpaignole,  &  a  prcfcntilz  l'appcllét  S.  Do- 
minicque ,  acaufede  la  ville  S.Dominicq  qui  eft  en  cefte  Ille.  Elle  a  l'Ifle  S, 
Icandelapartde  Leuât  &autreslsles:du  cofte  de  PonetCuba,&lamaica,et 
de  la  part  du  Nord  les  Isles  des  Canibales:  de  celle  de  Midi  cabo  de  la  Vcla, 
qui  eft  en  terre  ferme  près  de  Venezuela.  Cefte  Isle  eft  pluslôgue  que  large, 
&  ainfi  elle  a  cent  &  cinquante  lieues  de  longucur.prsnant  de  Leuât  en  Po 
nent,8c  quarante  de  largeur,  prenant  du  Septentrion  au  Midi,  6c  bouge  plus 
<ie  quatre  cents  lieues. Il  y  a  en  cefte  Isle  plufieurs  ports  &  bons5grandes  Ri- 
uieres &  profirables. Cefte  terre  eft  riche  d'or,  d'argent,  &  d'autres  métaux, 
d'elquels  il  y  a  non  (culemét  minières  en  abondâce,mais  ilz  fe  trouuent  aufsî 
es  eftangs  &  Riuieres.  El!e  eft  aulsi  tresfertiie  en  tous  biens,&  fi  y  a  vne  mô 
taigne  de  £el,d'ou  ilz  le  tirent  comme  on  fai&sn  Cataloignc,  celuy  de  Car- 
dona.ïiyavne  infinité  de  8ra(H,force  cottô  &  ambre.  Les  gents  de  cefte  Isle 
eftoyétfemblables  a  ceux  de  Cuba,  <k  ainfi  ie  ne  rediray  point  icy  ce  q  ue  iay 
délia  dict  vne  foys.  Le  milieu  de  cefte  Isleade  long,  joo.degr.mi.o.Sc  1  9. 
de^P^f  de  latit.ini.o. 

L'JsledeS.facques  qui  fut  di&e  au  cômancement  Iamaica,a  de  la  part  de 
Leuât  l'rsle  de  S. Dominicque.dôt  elle  eft  a  2  5  .lieues  ou  vn  peu  plus:de  celle 
dcPonêr.-elIe  aïe  Cap  de  Yucatâ  ,&  de  la  part  de  Septétrion  Flsle  de  Cuba, 
dot  elle  eft  2f.lieues.du  cofte  de  Midi  elle  a  vne  Islctte  dicle  Lacerana,  en  ia 
m  ci  nie  diftâce.  Cefte  Isle  de  S  A  acques  eft  plus  lôgue  que  large,&  ainfi  elle  a 
de  Leuât  tirât  vers  le  Ponét  iufques  a  5o.Ueues,&du  Nord  au  Sud  20.  Elle 
eft  auiourd'huy  peuplée  d'Efpaiguolz,pour  ce  qu'é  icellc  font  finiz  les  Indiâs 
de  la  mefme  manière  qu'ilz  ont  efte  côfumez  es  Lucayos.La  principale  Ville 
de  cefte  Isle  fappelle  Seuille.  Le  cottô  y  croift  qui  eft  fort  fin,&  fi  y  a  de  i'ot 
en  abôdance.  Le  milieu  d'icelle  adelôg.rç>/.deg.mi.o.&  de  lar./8,deg.rDi.o, 
L7sle  de  S.lcan  appellee  au  parauant  Borique,  à  de  la  part  de  Leuant  l'îsle 
de  s  .Croix,  5c  plufieurs  autres  îslcttcs.  Du  cofte  de  Ponent  &  de  Septétrion 
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Cellede  S.Dominicque,  &  du  cofte  de  Midi  le  Cap  de  Parias,  dont  elleeft  4 
1 3  tf.Heues.Ellee.ft  plus  longue  que  large, 8c  ainfi  elle  a  plus  de  5o.lieuesde 
longueur,prcnant  de  Leuant  en  Ponent,&  a  prendre  du  Septentrion  a  Midi, 
elle  n'en  a  que  1  8. Cefte  Isle  fe  diuifèen  deuxparts,cefta  fçauoirdu  Nord  a 
Midi.  En  la  part  qui  eft  vers  le  Nord.ii  y  a  grande  abondance  d'or,&  en  l'au- 
tre q  eft  vers  le  Mtdi,elle  eft  tresfertile  en  grains,frui£ts5oyfèaux,&  poiflbns, 
toutes  foys  elle  n'a  or  ny  autres  animaux  *  Le  milieu  d'icelle  a  de  longueur 
degrez  303.mi.o.& de  latitude  degrez  1  8  mi.o. 

Il  y  a  encores  plufieurs  Isles  en  cefte  Mer>defquelles  ie  rie  parle  icy, car  elles 
font  en  fi  grand  nombre  que  feroit  chofe  trop  prolixe,et  fuffit  de  ce  cj  i'en  ay 
icydi^puisquepar  icelleson  peutfçauoirle  trac  des  autres.En  la  table  des 
Villes  qui  fera  ci  après  mife,(è  coucherôt  aufsi  quelques  vnes  des  Villes  prin- 
cipaîes,lefquelles  ie  île  mets  a  prêtent  icy ,  pource  que  l'autre  place  fera  plus 
comode,pourcequei'ay  a  dire  d'elles. 

Selon  la  defeription  que  iay  iufques  a  prefent  donnée  des  quatre  parties 
de  la  Terre,il  appert  clairemêr  que  toute  la  terre  fe  peut  cheminer  &  habiter 
en  toutes  (es  parties,  &  aufsi  bien  au  deflbus  des  Pois,  comme  au  deflbus  de 
l'Equinot"Hal,&  qu'ô  peut  comuniquer  auècqs  les  AntipodeSjCôtre  Pbpiniê 
des  anciens  Cofmographes,  puis  qu'il  appert  qu'ô  a  efte  deuers  le  Nord  7*; 
degrez,&>  en  la  part  de  Midi  iufques  a  60.  Et  le  deftroit  de  Magalianes  tôbât 
t  5  a.degrez,mi.  30.de  latitude  Auftrale,n'a  feulement  que  2.  lieues  de  lar- 
geur.par  lequel  on  pane  de  l'autre  cofte  de  terme  ferme,qu'aucuns  appellent 
la  terre  du  Feu,en  laquelle  aucuns  font  entrez,&y  ont  chemine  iufques  a  60 . 
degr.ôc  l'ont  trouée  deferte.totites  foys  on  y  peut  habiter,&  croit  on  qu'el- 
le refpond  a  la  Part  de  Leuant:&  félon  fa  môftre  elle  eft  trefgrande,  &  entre 
bien  auant  au  Pol  Antarâiq,  elle  correfpôd  d* vn  cofte  au  Cap  de  bone  efpe- 
rance,de  l'autre  elle  va  iufques  aux  Moluqs.toutesfoys  on  n'ia  point  encore 
efté,tellement  qu'il  ne  refie  que  celle  part  a  cheminer  pour  acheuerd'arôdir 
le  corps  de  la  terre.  La  part  qui  refpôd  au  cofte  de  Leuât  eft  appellee  le  Roy- 
aume de  Brafil,ou  les  homes  vont  tous  nudz,  &  ne  cognoiflent  Roy  ny  Sei- 
gneur-mais tout  le  pays  eft  gouuernédesplusanciens,côme  en  lMsleMada- 
gafear  en  la  Mer  d'Ethiopie. 

la  part  qui  refpond  au  Ponê^eft  appellée  le  Royaume  de  Patalia,&  le  de 
droit  terre  de  Fcu^ôme  i'ay  dift,en  laquelle  y  a  deux  Caps  principaux.qui 
font  Cap  de  Fuegos au  Leuant,&  Cabo  deffeado  au  Ponët,et  tous  deux  tom 
bent  a  vn  peu  moins  que  de  5  3 ,  degrez  de  latitude  A uftrale.  et  eft  ce  qu'on 
a  prétendu  iufques  a  prefent.  1 

Refte  maintenant  la  table  de  toutes  les  principales  Citez  &  Villes  et  de 
toutes  lesautres  chofes  fingulieresdu  pays  des  lndes,en laquelle  fe  mettront 
aufsi  quelques  Isles,qui  n'ont  efteJ  métionnees  en  ce  liure:et  fe  mettront  icy 
feulement ,  afin  qu'on  fâche  en  quelle  part  elles  tombent .  Mais  auant  que 
«ommancer  la  Table,iediray  de  quelques  Riuicres  de  cefte  Inde. 

Des  monraignes  des  Andes  procéder  trefgrandcs  Riuieres  qui  fê  vont  ré- 
tire  en  la  Mer  deMidi,ec  autres  plus  grandes  en  la  Mer  de  Septentrion 
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1 84  La  Situation  &  Defcription 

h  Riuiere  de  la  Plat^Maragnon,  &  celle  de  l'Oreillane^efquelz  on  ne  feait 
encoresbienfice  dernier  nomme  eft  le  Maragnon. Iean  DiezdeSolis  futee- 
luy  qui  l'An  M.  D.  XII.  trouua  vne  trefgrandc  Riuiere  que  les  Indiansap- 
pellent  Paranaguaçu,qui  eft  a  dire  grande  eaue  ou  Riuiere  de  Mer,  pourtant 
qu'elle  a  la  bouche  de  vingt  &-cinq-ticucs,  &  y  a  plulieurs  Isles  en  icelle .  Hz 
l'appellent  auiourd'huy  la  Riuiere  de  Plata,cefta  dire  Riuiere  d'Argent:  &  au 
cuns  l'appellent  la  Riuiere  de  Solis,du  nom  de  celuy  qui  la  trouua  .  On  tire 
de  cefte  Riuiere  grande  quantité  d'argent,  de  Perles,  &  Pierres  fines,  &  eft 
aufsi  trefabondante  en  Poiflon ,  Elle  croilt  de  la*  mefme  manière  que  faicl  le 
Nil,voire  &:  aufsi  en  mefme  temps.Tousceux  qui  habitent  le  long  de  cefte 
Riuiere,mangent  chair  humaine,  &  vont  tous  nudz,  referuez  les  Efpaignols 
qui  le  veftent  de  peaux  de  cerfs  accouftreesauec  oint  de  poiiïbn.La  bouche 
de  cefte  Riuiere  eft  a  3  3.degrez,mi.o.deIatitude  Auftralc.Et  quant  a  l'autre 
Riuiere  qu'ilz  appellent  Maragnon,  aucuns  penfentque  c eft  la  mefme  qu'iiz 
appellent  Oreillane  :  mais  on  n'en  fçait  encores  la  vérité ,  pluftoft  on  tient 
pour  certain  qu'elles  (ont  différentes,  &  ainfi  le  monftrent  en  leurs  embou- 
chures .  Car  la  Riuiere  Maragnon  aquinzelinipsdf  bouche,  &  l'Oreillanc 
plus  de  cinquante. II  y  a  en  la  Riuiere  Maragnon  grand  nombre  d'f  sles  peu- 
plées^ en  icelles  on  a  trouue  monftrc  d'or,&  efineraudes  grandes,commc 
la  paume  de  la  main,  &  allez  fines.  Sur  les  riues  de  cefte  Riuiere  croilt  force 
enccns8t  bon,plus  grenu  &  plus  grand  qu'en  Arabie.La  bouche  de  cefte  Ri* 
uiere  tombe  a  troys  degrez  de  l'Equinoclial,&  de  cefte  Riuiere  a  PO rei liane 
ilzy  content  cent  lieues.  La  Riuiere  Oreillane  fut  ainfi  nommée  de  Frâçoys 
Orella,  qui  fut  le  premier  Efpaignol  qui  y  nauigua.combié  que  les  Pinçons 
ledefcouurirétl'An  M. D.Pierre  Orella  le  nauigua  tout  au  long  quarante  & 
troys  ans  après  ,  On  dicl  auoir  veu  es  Isles  de  cefte  Riuiere  des  femmes  qui 
combattoyent,  lefquelles  ilz  appellent  Amazones ,  mais  il  n'en  eft  rien.  Ec 
ce  non  obftât  i,lz  appeliét  cefte  Riuiere  des  Amazones.  Laquelle  eft  non  feu 
lemét  la  plus  grande  des  Indes,mais  aufsi  de  tout  le  monde.  Aucuns  l'appel- 
lent Mer  douce,pour  la  grandeur  d'icelle.Elle  a  cinquante  lieuesde  bouche 
&  plus,&  court  toufiours  au  defibus  de  PEquinodïiai  mil  &  cinq  cens  lieues 
&  pius:combien  que  du  lieu  ou  elle  commence  iu/ques  a  la  Mer,  il  nia  que 
Cx  cents lîeues,&  tout  le  furplus  Remployé  ou  perd  es  tours  .Se  deftours  qu' 
elle  fai&.Et  ce  fufEra  quant  aux  Riuieres  du  Peru.  S'eniùytla  Table  des  Vil- 
les dont  i'ay  parlé. 
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Table  des  Cite%  (?  Villes  plus  remarquables  des 

Indes,auecques  quelques  Mes,  Ports5Promontoires,  &  Riuic 
resplusinfigncs&  renommées.  La  Première  Colomne  des 
nombres  contient  la  longitude^rife  du  Meridian5qui  patte  par 
<  l'Iflc  de  Canarie.  La  Seconde  contient  la  latitude,en  laquelle 
ou  la  lettre  A  fe  trouuera5elle  dénote  eftre  la  latitude  Auft  raie: 
&  ou  non,elle  fera  Septentrionale . 

CabodeLobo 
Cdbo  Negro 
CaboReligiofo 
Cabo  de  Ras 
Cdbo  S,  Anton 
CaboS.Auguftin 
CabuS  luan  Bapttfid 
Cabo  S.Frdncifco 
Cabo  S.Miguel 
CdboS.Rdphdel 
Cabo  Sant  Roche 
CaboSdntSaluddor  ' 
CaboTuberon 
Cabo  de  lue  m  an 
Cdgue 
Cd\os 
Cdnd 
Caucha 
CarangM 
Cartagena 
CdXdtnalca 
Cempoal 
Cbamolld3 
ChampotM 
Chmr'tos 
Ctguata 

Cîuola,  vnedesfept  Citez,  versie  Vouent,  ioig- 
nantvn  golfe  de  Mer  qwls  appellent  vermeil, 
pour  ce  quelle  ett  a  la  [ambiance  de  la  Mer  Rou- 
ged'Afie ,  &  ont  appelle  cefle  contrée  la  lesfept 
Villes,  pour  eftre  près  l'vne  de  l 'autre }entre  lef- 
quslles  ptfîc  vne  Rimer e  trefgrandé,  qui  les  va 
quafi  evmnnnant  tout  alentour. 
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Isla  Beata 
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Isla  de  fernando  Loretta  3  47  j  c 
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Paradis 

Play  a  de  Cerazada 
Piura 

Puma  de  laFlorida 
Punta  de  Nicaragua 
Puerto  Efcondtdo 
Puerto  Cauallos 
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Puerto  de  Malabrko 
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court  au  defîous  de  VEqurnoMal .  uj  a  enco- 
res  plufteurs  autres  Riuieres  aux  Indes ,  mais 
celés  que  ?aj  ici  ntifes,  font  les  plus  cognues , 
#  renommées  :  Q&ant  aux  autres  qui  font 
mfnies ,on les  cognoiftra  parles  Histoires,  & 
de  ceux  qui  en  font  particulière  defcription. 
SmUnito  Zo\\\o\\%9\to\ 

Fin  de  la  Table  des  Villes  &  Citez  des  Indes.     Bb  % 
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iSS  Addition 

Addition  de  Pierre  Apian  ,  en  laquelle 

il  enfeigne  a  cognoiftre  les  heures  de  la  nui&,  par  vn  trefgentil 
artifice ,  auec  Wnftrument  qui  Penfuit,  en  l'vfage  du- 
quel tu  trouueras  non  moins  d'vtiiité  que  de  piai 
fir  pour  la  doctrine  delà  Cofmographie. 

Remieremétil  te  donne  la  manière  de  cognoittre  l'heure 
delà  nuift,auecques leQuadran  ou  aiguil!e,par  les  rayonf 
de  la  Lune  en  cefle  manière .  il  vous  faudra  alîcoir  voftre 
Quadran  fur  quelquechofe qui  foit  platte,  de  forte  que 
l'aiguille  ou  languette  de  fer  refponde  droift  fur  celle  qui 
eft  peinte ,  &  fi  la  Lune  luit  cefte  nuicl  la ,  regardez  bien 
«^TdLêïïëûre  marquera  l'ombre  du  fil . 

Ous  pourrez  encorescercher  le  mefme  par  quelq  autre  in- 
ftrument  vertical,  &  après  auoir  trouuei'heure^arquezU 
roue  del'lnfttumet  enfuiuant,&  cerchez  l'heure  femblable 
aux  heures  qfe  difent  du  iour,q  font  en  la  moitié  du  cercle 
fuperieur,  fur  laquelle  il  faudra  aiTeoir  fur  l'Indice  ou  Qua- 
^  dran  de  la  Lune,tenant  ferme  ledift  Indice.  P*emue  puis  a- 
pres  l'Indice  du  Soleil ,  iufques  a  ce  que  la  ligne  de  l'Indice  foit  fur l'aage  ÔC 
le  iour  de  la  Lune,&  marque  fon  afpeft  :  alors  l'Indice  du  Soleil  te  demon- 
ftrera  l'heure  que  nous  cherchions. 

Onfidere  quelle  heure  tu  as  trouuée  marquée  fur  l'orloge  :  en 
après  multiplie  l'aage  ou  les  iours  delà  Lune  auecques  12. 
d'egrez  1  \ .  minutes,  &  diuife  ce  qui  en  vient  par  t  5  .  ôc  ad- 
tourte  le  quotient  auecques  les  heures  qui  te  font;  premiè- 
rement demourées,  &tu  auras  l'heure  de  lanuift  que  t* 


cherches . 


Comment  vous  trouuerez  le  mefme  par 
vn  compte  plus  facile . 

VItipliez  l'aage  de  la  Lune  par  7  3 1  • &  ce  Ruî  P^cede  de  ceftt 
multiplication  par  ?oo.  &le  nombre  quotient  vous  monftrcra 
les  heures  que  vous  y  deuez  adwufter,  &  partirez  le  reûdu  pal 
1  5.6c  ^  iendront  les  minutes  des  heures. 

Senfuit  llriftrument  des  Heures  • 


v 


Addition 

,E  dïray  en  peu  de  paroles  de  quelle  manière  fe  peuuent 
cognoiflre  les  heures  de  la  nuift  par  les  rayés  de  la  Lune, 
(ans  coniîderet  )es  iours  ou  aage  d'icelle .  Aduife  donc 
rpreniieremét,{ï  la  Lune  précède  le  Soleil,ou  f'elle  le  fuît, 
regarde  aufsi  é'elie  eft  pleine  ou  en  quartier,  cela  cognu 
Pôle  puis  après  l'Indice,  ouquadran  delà  Lune  fur  le 
.no'.nt  de  l'heure  qui  montre  le  fil  eu  cordelette  du  qua- 
^ran5commeci  deflusa  efte  di&.Et  le  quadran  de  la  Lu- 
ne d;  mourant  ainG.touroezla  roue  du  Soleil  de  telle  manière,  que  la  Lune 
paroiffe  parle  trou,  en  telle  quantité  8c  femblable  a  celle  que  veusauez  veu 
au  ciel,&  iTndiceou  Unguettequi  eft  en  laroue  du  Soleil  montrera  l'heure 
delà  nai£t  Et  eft  a  noter  que  ia  Lune,  laquelle  donne  de  nuid  fa  lumière,  a 
toufiours  vne  moine  &  vn  peu  davantage  qui  regarde  vers  le  Soleil ,  duquel 
elle  eft  aufsi  illuminée ,  lequel  communiqué  pareillement  fa  clarté  a  toutes 
les  eftoilles  :  &  l'autre  moitié  delà  Lune  eft  &  demeure  touGours  obfcure, 
pourtant  qu'elle  eft  fort  efpoilTe,mais  quant  a  la  conie&ure  de  noftrc  regard 
&  a  la  partie  d'icelle  qui  nous  apparoift.eiie  croift  &  defcroilt.tellement  que 
chafeû  Afoys  nous  en  apparoift  plus  ou  moins,de  la  moitié  qui  eft  illuminée, 
îufquesa  ce  qu'elle  fe  ioigne  au  Soleil ,  lors  qu'elle  eft  en  conîonftîon  auec- 


douze  lignes  du  Zodiaque, 
le  Soleil.  Et  ayant  emprunte 
fe  monftte  iournellement  a 
diminuée.  Mais  il  n'eft  pas  aiti 


ques  iceluy .  Puis  quâd  elle  a  pafle  les 
elle  fe  va  de  rechef  ioindreauecques 
quantité  de  la  lumière  d'iceluy ,  elle 
nous ,  vn  iour  plus  grâde,l'autre  iour 

fi  quand  elle  eft  en  fa  conion£tion,car  d'autant  que  la  plus  haute  partie  de  la 
Lun«>qui  eft  efîongnee de  nous,eft  allumée  &  bruslee  du  £oieil,mais  la  par- 
tie plus  baffe  d'icelle,  qui  eft  en  la  figure  fuiuante  marquée  de  couleur  noire, 
a  canfe  de  fon  efpoiiîeur  ne  nous  laiiTe  voir  la  lueur  de  la  Lune.D'aatant  plus 
qu'elle  f'eslongne  du  Soleil,d'autant  plus  croift  elle  &  fe  dôfconure  plus  tous 
les  iours  a  noftreveûe,jufques  ace  qu'elle  foit  pleine  5c  en  opp©6tion,eeft  a 
dire  droift  vis  a  vis  du  Soleil.Et  fe  tournant  de  rechef  vers  le  .Solei^delcroifr 
tous  les  iours jtant  qu'a  la  fin  elle  ne  nousapparoift  plus. 

Reigle  Générale. 

A  Lune  croiflante  fuit  le  Soleil,  &  quand  le  Soleil  eft 
couche  elle  apparoift  fur  i'Orifon  ,  &  la  partie  illuminée 
d'icelle  tourne  versl'Occidét.  Mais  la  Lune deferoi (Tan- 
te que  nous  appelions  decours  en  decours ,  va  deuant  le 
Soleil,  &  apparoift  au  matin  fur  l'Orizon.  EtleGgnede 
g  :eU  eft,q  la  partie  qui  eft  illuminée  regarde  vers  Orient, 
_J  &  pour  dire  en  vne  parole  la  partie  de  laLune  qui  eft  il- 
luminée, regarde  toujours  le  Soleil  quelque  part  qu'il  loit. 

iccroiG 
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Addition  • 

Infiniment  pour  cognoiftre  l'heure  de  la 
niùft  par  le  decours  des  Eftoilles. 


Ous  Ferez  premièrement  vne  petite  roue,  anecque» 
Ion  manche,de  la  forme  &maniere  de  celle  dot  vout 
auez  ci  après  la  figure  ,  lequel  vous  diuifersz  puis  en 
vingt  Se  quatre  efpaces  d'heures.  Ce  fai&.vous  fiche 
rez  au  milieu  de  la  roue  vne  touche  ou  aiguille,!!  Ion 
gue ,  quelle  palTe  du  milieu  oultre  le  bord  de  la  roue, 
laquelle  aiguille  (bit  tellement  appropriée ,  qu'il  refte 
vn  trou  tout  rong!  droifl:  au  milieu  de  là  roue  ,  lequel 
foiefatâ  dedans  le  clou  qui  ioint  l'aiguille  audift  rnftrument,de  manière  tou 
tes  foys ,  que  ladifte  aiguille  puifieiouer,  &  tourner  tout  al'entour  de  ladi- 
te roue .    Corn  me  appert  par  la  figure  fuiuante. 


Vfapcdudiaïnftrument. 
■Vint  tu  verras  le*  eftoilles  luire  clairement,  pren  ton  Inltrtu 
f  mette  par  le  manche,  &  Mkue  en  la  part  de  Septentrion ,&  le 
l  hauîfe  &  jbbajfe  iufqncs  a  ce  que  tu  voyes  par  le 
lieu  l'eftoTlIe  du  Nord  ,  puis  regarde  de  mefme  vifee  le  deux 
si  dernières  eftoites  de  l'Ourfe  nujear.ou  du  char,  &  naulle  1011 
ou  a»  ton  mftrument  &  aiguille  îufques  a  ce  que  fi  »j  jT  ^ 
fiducie  tombeOirlerayondetaveue.  Confidere  lors  l  heure  ma  qu*e 
furlebordpatfi»  laquelle  la  règle  paffe  &la  partie  *.ce  le, 
heure  tu  iras  en  la  figure  fuiuante  en  celte  manière  Pcfe  aigu  c^Ur 
fe  majeur  ou  du  char  fur  l'heure  que  tu  auras  trouuee  &  1  '^f^~kfà 
ainfi  fans  fe  mouuoir,mets  la  ligne  du  Solei^u  de      ^  «  T^chL 
fideration.  8e  elle  te  montrera  furie  bord  d'embas  l'heure  que  tu  ecrehes. 
Fin  de  U  Cofmographie  d'Apian . 


i8p 

Senfuitvn  Liurettrefprofitable&  vcile 

a  tous  Geographes,lequel  monftre  la  manière  de  défaire 
les  lieux ,  &  de  trouucr  leur  diftance, 
Par  Gemma  Frifon . 

zJii  ^Magnifique  Seigneur  Thomas  Œïombelli  > 

Gemma  Frifon  fouhaite  Salut . 

IL  n'i  a  pas  encores  long  temps  mon  Seigneur3que  i'ay  pour 
l'amour  d'aucuns  miens  amis  rendu  ce  liure  3  félon  le  temps 
quei'auoye  eu  pour  ce  faire3aiïez  correct  entre  les  mains  de 
ceux  qui  font  ftudieuxdeceftedo&rine.Etne  penfepointya- 
uoir  en  vain  employé  mô  labeurrcar  les  libraires  en  ayant  dcfia 
vendu  vne  imprefsiôentiere>plufieurs  defirét  ql  foit  de  rechef 
imprimé.Côbien  que  ie  ne  puis  ici  attribuer  aucune  louage  la- 
quelle appertient  a  l'autheur  du  liure.  Toutesfoys  fi  en  aurons 
nous  aufsi  noftre  portiô}fi  on  vient  a  conférer  le  viel  exeplaire 
auecqsle  noftre:  a  quoy  i'aioufteray  que  fans  nous  il  n  euft  ia- 
mais  efté  fi  public  corne  il  eft .  Or  pour  ne  retarder  le  profit  de 
ceux  qui  font  ftudkux  en  celte  fciéce3aps  en  auoir  de  tout  corri 
gé  les  fautes  q,quelqs  foys  aduiennent  par  mefgarde3ie  le  rend 
entieremét  net  &  parfaiclen  toutes  fes  parties.  Et  afin  quil  fuft 
plus  agreable,voire  plus  vtile  &  profitable,  nous  y  auôs  adiou- 
fté  certaines  chofes  qui  pouoyét  eftre  requifes  a  la  ^fediô  du- 
'  àiâ  Iiure3&  qui  n'ont  par  aucû  efte  mifes  en  lumiere(au  moins 
q  ie  fache)de  la  manière  qles  vous  rendons  a  prefent.  Veu  doc 
que  la  couftume  porte  aujourdhuy,  q  quand  aucû  à  trauaille  en 
quelque  art,il  ne  lahTe  aller  fon  ouurage  en  public  fans  patrô3ie 
ne  puis  laiffer  fous  couleur  de  qlque  honefte  excufatiô,  q  ie  ne 
recômande  noftre  petit  labeur  fous  voftre  ,pte&iô: combien  q 
ie  fâche  que  ne  prédrez  de  bonne  part(tât  ie  vous  cognoy  peu 
conuoyteux  de  louage)  fi  quelcû  veut  en  manière  q  ce  foit,  ex- 
toller  voftre  nom  qui  eft  de  foymefmeaffez  louable.  Et  toutes 
_fois  1  humanité  de  vous  tât  a  l'endroit  de  moy  corne  euuers  les 
homes  do<ftes3  par  laqlle  vous  les  auâcez  &  fouleuez  fans  auoir 
cfgard  a  qlques  fafcheries,  ainfi  q'vn  autre  Mœcenas,  ma  vain- 
cu.Vousplaife  doc  auoir  ce  noftre  petit  labeur  agreable3lequel 
moyennât  lagrace'de  Dieu  fera  fuîui  dé  plus  grande  entreprife. 
Dieu  vous  maintienne  enfante'*  d'Anuers. 


La  manière  de  défaire  les  lieux 

T>e  U  T)cJcription  de  chajcune  (outrée  en  plain> 

fans  cognoiftre  la  longitude,  latitude, 
ou  dittance  d'icelle. 

E  ne  puis  nier  que  la  plus  certaine  de  toutes  les  manie- 
I  ies  pour  défaire  vne  contrée  ou  pays ,  ne  foit  celle  qui 
'  procède  par  longitudes  ou  latitudes  des  places,&  confe- 
|  quemmet  celle  qui  fe  faic*r  p3r  latitude  &  anglets  de  po- 
fition .  La  tierce  (è  faitt  par  feuls  anglets  de  pofition  .  Et 
pourtant  que  cefte  tierce  manière  ett  la  plus  facile,  nous 
I  la  mettrons  icy  la  première.  Et  pourtant  conuiendra  fça- 
uoir  quelle  chofe  eft  l'anglet  de  pofition  .  Anglet  de  pofition  fe  dio.  l'efpace 
de  l'Horifon  d'aucun  lieu,entrele  Meridian  du  mefme  lieu  &  le  cercle  verti- 
cal qui  pafTc  de  ceftuici  a  vn  autre  :  ou  pour  le  déclarer  plus  facilemét.c'eft  la 
diftance  d'entre  le  Meridian,&  la  ligne  tirée  au  Meridian  de  quelque  lieu,  & 
la  lien  e  qui  parte  de  la  par  vn  autre  lieu,  comme  appert  en  la  figure  prefente, 
ou  a.  b.  eft  en  la  ligne  meridiane,ou  qui  eft  tirée  fur  le  Meridian,  a.  c.  la  li- 
gne de  pofition  d'vn  lieu  a  l'autre,  il  eft  vray  que  ce  n'eft  pas  fort  propremet 
que  nous  appelles  icy  b.  c.  anglec  de  pofition  ou  afsiette,  mais  pource  qu'il 
eft  icy  necefiaire  d'auoir  feulement  b.c,prenons  la  bafe  b.  c,  pour  tout  l'an- 
glet  b.  a.  c. 


etptit. 


ouatiiuttt 


Ladefinïtiondu  terme  ou  vocable  cognue ,  fi  tu  veux  de  ceue  marner* 
défaire  vne  contrée  ou  tout  vn  Royaume  auecques  toutes  fes  places,  tu  fe- 
ras premieremët  en  vne  table  platte  &  vnie  vn  cercle  diuife  en  quatre  par  s. 
cha^ 

au  centre,  qui  tienne  deux  petites  tablettes,^,  ay  et  deux  troux  ou  lumie- 
îes  oôur  régarder.ainfi  qu'il  y  a  au  doz  de  l'Aftrolabe .  Ceft  Infirument  faift 

nousZXnsle  V*  toutl>affaire,&  ertatpourueu 

quifoitpiat/^^ 


&  contrées  par  Gemma  Frifon.  ipx 
quatre fe  vienne adioufterauecqueslaligneMeridiane  de  I7nftrument  qui 
fera  deflbus.Puis  tournez  voftre  Inrtrument  auecques  ie  compas ,  lufque s  a 
ce  que  la  touche  oulangaettc  refponde  iuftement  al'aiguille  qui  eft  au  def- 
fous  délie  peinte,  &  ainil  biffant  la  ton  Inftrument  drefle  a  to  plaifir,  tu  oRe 
ras  le  compas  de  deOTus,comme  aiant  faiS  fon  office.  Maintenant  fi  tu  veux 
feauoir  l'anglet  de  l'afsiette d'vn  autre  lieu,  fans  bouger  ton  Inftrume^tour 
netaregleouindice.iufquesaceque  tu  voyes  parles  verrières  d^cellevn  au 
ne  lieuf&  verras  incontinent  l'anglet  de  l'afsiette  du  cofte  de  Midi  ou  Septc 
trion  félon  iadiftance  qu'il  y  aura  de  l'indice  iufques  aiceux.Mais  a  quel  pro 
poscela?dira  quelquun,  encores  que  ieuffe  les  fituations  &  afsiettes  de  tous 
les  lieux,  veu  que  cela  ne  meferuira  de  rien  fne  n'ay  cognoiflance  delà  ditta- 
ce  d'iceux?  Tu  dis  le  vray  quant  a  ne  fçauoir  que  l'afsiette  d'vne  place  feule- 
ment car  tu  ne  pourras  deferire  le  troifieme  .  Ainfidoncquesfi  tu  veux  dé- 
peindre ou  défaire  toute  vne  Prouince  entièrement ,  recerche  premieremet 
les  afsiettes  de  tous  leslieuxcirconuoifins  de  celuy  par  ou  tu  voudras  com- 
mencer &  les  tire  ou  portraias  «n  vne  place  vnie,  faifant  premièrement  vn 
cercle  de  tel  point  que  bon  te  femblerà ,  &  parte  ce  cercle  en  3  6  o .  degrez, 
ainfi  que  l'Inftrument  eft  diuife ,  &  donne  a  chafque  ligne  de  ta  pofition  Ion 
nom  Et  a  fin  que  tu  ne  foys  trauaille  de  long  chemin,  monte  en  la  plus  hau 
te  toûr  de  la  Ville  ou  tu  feras,  &  h  regarde  le  pays  tout  a  lentour,  corne  G  tu 
cftoys  en  vne  guette.Ce  fai<a,allez  vous  en  vne  autre  Ville,&  la  ferez  le  fem 
blable  auecques  les  angletz  des  portions  ou  afsiettes  de  tous  les  lieux  d'alen 
uïrô  &  quâd  vous  les  aurez^Teez  le  point  de  cefte  Ville  la  fi  près  ou  fi  loing 
de  Tautreq  vous  voudrez,toutes  foys  fur  la  ligne  de  polmon.Et  de  ce  point 
vous  tirerez  vn  point  obfcur,  &  Meridian ,  diilant  du  premier  Mendian  de 
toutes  parts  également.  En  apres,tîrez  de  ce  lieu  les  lignes  des  pofitions  que 
vous  aurez  délia  ttouuees,  &  ou  il  aduiendra  qu'aucune  ligne  fera  couppee, 
parlespremieres  du  mefme  lieu,la  faudrait  mettre  vne  pente  marque  pour 
tel  lieu  Fous  pourrez  par  femblable  manière  faire  de  tous  les  lieux  de  qique 
Royaumes  procédant  toufiours  en  auant  iufques  a  ce  que  tout  ce  qu'auez 
propofe  d'eferire  fe  fait  prefente  deux  foy  s  a  voz  yeux  ,  &  que  vous  ayez  de 
tous  deux  lignes  afsifes,  comme  pour  exemple ,  déformons  quelques  places 
de  la  Duché  de  Brabant,&  pour  ce  faire  plus  faciiem5nt}montant  fur  la  tour 
d^nuers,auecques  mes  Inftrumens  félon  les  4  parties  du  monde,&  le  regat 
de  de  toutes  parts  tous  lieux  tant  que  la  veue  peut  porter.  le  trouue  q  Gand 
cit  déclinant  du  Septentrion  vers  l'Occident  enuiron  8  o.degrez.  Liere  tire 
vers  l'Orient  vers  le  Midi  3  o.degrez.  Maiines  quafi  8  .degrez  a  prendre  de  la 
part  de  Midi  vers  Occident.  Louain  a 4. degrez,  tendant  de  Midi  vers  Ori- 
ent Bruxelles  a  2  5. degrez  a  prendre  du  Midi  vers  Occident.  Middelbourg 
a  20  degrez.Bergues  a  2  o.degrez  tirant  du  Nord  vers  le  Ponent.  Ces  lieux 
fuffironrpout  exemple  :   Lefquels  tcouuez  mettras  vn  point  au  milieu 
de  quelque  chofe  platte,  lequel  dénotera  Anuers,  a  lentour  duquel  feras  vn 
cercle  que  parciras  en  quatre  quartiers ,  félon  les  quatre  parties  du  monde . 
Orient -Occident, Midi, &  Septentrion,  &  chafeune  partie  d'icelles  dmiferas 

Ce  z  en 
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en  © ©.parties  ,ou  le  demicercle  en  t  î  o.En  âpres  le  tïre  des  le  point  premïe 
sèment  marqué iufques  au  Heu  marqué  vne  ligne  par  fés  degrez,  &  latfTe  de 
cefte  manière  laCarce  imparfai&e,auecques  les  feules  lignes.d'A  naers  ie  me 
vay  aBruxelles,  &  cerche  les  lignes  de  poficion  ou  afsietce  de  toutes  les  pla- 
ces ou  it  puis  atteindre  de  la  veûe.  le  trouue  que  I  ouain  cire  de  ia  paît  d'O- 
rient 


&  contrées  par  Gemma  Frifon.  î$3 

tient  vers  le  Midi  i4.degrez.  Malines  &  Liere  en  vne  ligne  letquellés  font 
diftantes  d'Orient  vers  le  Septentrion  47.  degrez.  G  and  a  24,degrez  tirant 
du  Nord  vers  l'Occidét.Middelbourg  a  3  3.  degrez,fuiuant  Je  rnefmc  ordre. 
Bergues  a  9 .degrez  tirant  du  Nord  vers  Oricnt,combien  que  ces  deux  der- 
niers lieux  ne  fe  pcuuent  voir  de  Bruxelles.  Mais  nous  les  y  auons  mis  pour 
exemple  &  déclaration.  Et  nefàult  point  qu'aucun  penfeque  ie  marque  icy 
|es  vrayes  lignes  des  fituations,  mais  nous  tes  inuentons  feulement  pour  dé- 
claration. Apres  donc  qu'on  aura  de  la  manière  que  d\€t  eft  trotiue  les  lignes 
des  fituations  ou  pofitions,  iecerche  en  ma  Carte  cômancee  la  ligne  deBru- 
xelles,en  laquelle  ie  metzle  point  diftantd'Anuers  autant  qu'il  me  plaift.De 
ce  point  ie  fay  derechef  vn  cercle,  lequel  ie  diuifê  premièrement  par  le  Me- 
ridiandiftantdu  Meridian  d'Anuers,ainfi  que  font  les  lignes  parallèles:  pa- 
teillement  ie  le  diuifè  en  3  60.  degrez ,  en  y  marquant  les  quatre  coings  du 
mendcjcomrne  i'ay  défia  faift  d' Anuers.En  fin  du  centre  qui  êgnifie  Bruxel- 
les, ie  tire  deux  lignes  des  lieux  des  pofitions  (ufdides,  adioufîantla  règle 
au  centre  &  degrez  trouuez.  Au  lieu  doneques  ou  fe  faiet  le  couppement  de 
laligne  de  Louaîn  auecques  celle  qui  eft  tirée  d'^nuers,laefileiieude  Lou- 
uain.Etde  cefte  manière  frouuerez  vous  les» points  de  tousles  licux.Mais  f'il 
aduientjCome  quelque  foys  peut  aduenir,qu*a  toutes  les  deux  foys  fe  trouue 
vn  lieu  au  milieu  &  entre  les  deux  lieux  principaux  ou  premièrement  co~ 
gnuz;alorsconuiendrapour  la  troificme  foys  regarde!  ce  lieu  obliquement 
&  de  trauers.  Et  de  celte  manière  ne  fera  ia  befbin  d'aller  par  tous  les  lieux 
de  Ucontreeque  vous  voulez  défaire,  aîns  feulement  les  voir .  Apres  auoit 
pofeen la  Carte  les  Villes  &  places  fèion  leurs  difhnces,  vous  y  afierrez  faci- 
lement les  Riuiere$>fourccs,&  bouches  d'icelks. 

La  Figure  précédente  vous  monftrcra 
tout  cecy  a  l'Oeil.  o 

J^MÉjB&ljEfte  Figure  eft  docques  facile  Se  plus  certaine  que  l'ancre,  ï'o- 
K^^^^Mperation  de  laquelle  fè  faict  par  diiîances5car  ces  diftances  font 
g  filjl^WP01^  le  plus  incertaines ,  tant  a.caufe  des  deftours  &  circuits 
Ss^^^^édeschemins^comme  pour  l'inégalité  de?  lieux,  laquelle  manie 
S0§5ÉÉ9Kre  toutes  foys  nous  décrirons  &  déclarerons  ci  après,  &  la  ren- 
drons facile.  Maintenant  donc,  fi  après  quevous  aurez  deferit  &  delinié  vo- 
flre  carte  en  la  manière  que  dicleeft  ,  fi  vous  la  voulez  mefurer  en  certaine* 
diftances,ce  qui  femble  toutes  foys  eftre  chofe  merueiileufe,  veu  qu'en  tirât 
les  lignes  vousnauez  eu  efgard  a  i  t  diftance,cerchez  la  diftance  de  deux  cer- 
taines places,  ou  en  y  allant ,  ou  plus  certainement  par  la  manière  que  nous 
montrerons  cy  apres.Comme  pour  exemple ,  ie  voy  qu'il  y  a  quatre  petites 
lieues  entre  Anuers  &  Malines.  Parquoy  ie  diuife  en  la  Carte  ^inuers  &  Mati- 
nes par  4.  £t  par  ces  diuifions  tu  peux  msfurer.  tous  les  lieux  eferipts  en  la 
Caste, 

Ce  3  Po«t 
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Pour  peindre  vne  Carre  en  cognoifTant  feullement 
la diftance deslieux.     Chapitre  II. 

 Out  ainllqu'au  Chapitre  precedcntil  nousa  (alla  auoitdeux 

;  rfncontroyét,  aufsi  eft  il  ici  requis  auoir  les  droites  &  vrayes 
I  diftâcesdech^fcunUeudedeuxaurres lieux. Ces diftaces  Ice- 
?J,ues  nous  atterrons  facilement  lefdifts  lieux  en  la  Carte  .  Car 
^^T^nous  ferons  i'efchele  des  lieues  telle  &  fi  grande  que  nous  vou 

drons.ceft  d  * >   ?XQS  qu>U  y  a  de  lieues  en  la  contrée 

cj  «o^svoulonsportra^ 

Ion  leur  ^ft^  lefchele  la  diftâce  qu'il  y  aura 

pas  droift ,  8c  mettant  le  point  du  compas  fur  vn  pom  d  Angers  t fay  d 
pren  4.Ueues,  qu  11  y  a  d    We  C0Uppurej  [  & 

U  fi  l,  diftance  des  lieux  nous  eftoit  toufiouts  cognue.tant  pat  Mer  que  pat 

piu"  tant  en  Met  que  pat  Montaignes/mis  ici  non  ;  mats  adu.fez  bienaux 
Règles  du  chapitre  fuiuant.  pQur 
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Pour  trouuer  la  vray  e  diftance  d'vn  lieu  veu,quelque 
eflongné  qu'il  foit.      «Chapitre III.  ' 

,  Ous  auons  ditt  au  Chapitre  précèdent  corne  la  Carte  Ce  doibt 
portraire  parles diftahees  des  lieux.  Mais  veu  qu'il eft  du  tout 
befoin  auoir  cognoiflânee  de  la  vraye  diftance  pour  ce  faire,îl 
me  femble  eflre  bien  a  propos  de  déclarer  en  ce  lieu  ce  que 
_J  i'en  fçay.  Quand  donc  tu  auras  veula  tour  de  quelque  ville  ou 
autre  place,  fi  tu  veux  fçauoir  la  diftance  qu'il  y  a  du  lieu  ou  tu  es  iufques  a  i- 
ceile,tule  pourras  prefque  faire  fans  aucun  inftiument  Mathcmatique.chot- 
fisdonc  pour  Ce  faire  vn  champ  de  belle  eftendue,&  ou  tu  puifles  aller  Se  ve- 
nir a  ton  plaifir,&  ne  peut  beaucoup  chaloir  fil  eft  vni  ou  non.  De  ce  lieu  ou 
tu  es,  tu  t'en  iras  droift  a  la  tour ,  &  de  chemin  tu  ficheras  en  terre  pour  vne 
marque  quelque  baftondroift  que  tu  puifles  veoir  de  loin  ,  a  too.oujoo. 
pieds  dediftance.Cefai£t,tiretoy  d'vn  cofte  oud'autrealamefurede  fo.ou 
i  oo.  pieds.tellemcnt  que  ton  marcher  face  vn  anglet  droi<3  auecques  le  pre 
mier  point,  &  la  drefleras  aufsi  vne  marque  droite  .  Gc  faiel:,  retourne  a  ta 
première  marque,  &:  te  recule  d'tcelle  iufques  a  certaine  diftance  tant  qu'il  te 
plaira.pourueu  qu'au  lieu  ou  tu  t'arrefteras  fe  trouue  la  première  marque  en- 
tre ta  veûe,&  lîtour  vcûe,  auquel  lieu  ayant  mis  la  troifiefme  marque,retire 
toy  de-laalVn  des  coftez,faifant  a  ta  retraite  vn  anglet  droift  ,  iufques  a  ce 
eue  la  féconde  marque  que  tu  as  mife  fe  trouue  entre  ta  veue  8c  la  tour. 
V  Puis 
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Puis  cerche  auec  le  pied  ou  autre  mefure  la  diftance  d'entre  le  premier  &  le 
fécond  fignal .  Et  cefte  ci  Rappellera  la  première  diftance,  &  la  diftance  de  la 
tierce  a  la  première  marque,  fe  didt  la  féconde;  &  la  diftance  de  la  tierce  mar- 
que a  la  quatriefme  fe  di£t  la  tierce  diftâce.  Tu  tireras  la  première  diftance  de 
la  tierce,&  le  refidu  qui  reftera  fera  le  diuifeur,  ou  parteur.  En  après,  multi- 
plie la  tierce  diftance  par  la  féconde,  &  diuife  le  produit  par  le  diuifeur,  &  ce 
qui  procédera  de  cefte  diuifion  te  monftrera  la  diftance  de  la  troiherne  mar- 
que a  la  tour ,  &  pour  mieux  comprendre  ce  que  did  eft  ,  regarde  la  figure 
fuiuâte.en  laquelle  A.eft  la  tour  qui  fe  doibt  me(urer,B.la  première  marque, 
C.Ia  feconde.qui eftal'vn descoftez enangletdroi£t,diftant droiclemet  30. 
piedsdu  premier,D.eft  la  tierce  mârque,diftant  en  droite  ligne  40.  pieds  du 
premier  en  recullant:  E.  quatriefme  marque  efiongnee  delà  tierce  a  la  diita- 
ce de 3*. pieds,  j'oltc  30.de  36.refte  tf.apres ie multiplie 4o.par  $<*.qui  mo- 
tent  a  1 44o.lefqucls  ie  diuife  par  iix,  &  font  240.  qui  eft  la  diftance  qu  il  y 
a  entre  D.troiueme  marque  &,  A.la  tour.il  eft  vray  que  ceci  fe  pourroit  dé- 
clarer par  demonftration  :  mais  il  n'en  eft  iabefoin  &fuffitlaprefentein« 
ltcuttion. 

La  mefmefe  peut  demonftrer  par  l'efchele  Géométrique 
ou  la  mefure  des  hauteurs.       Chap.I  II  I . 

fOur  faire  ce  que  dift  eft,  conuientauoirvn  grand  rnftrumenc 
car  entre  tous  les  Inftruments  Mathemafiques,les  plus  grands 
jfont  les  plus  certains  &  meilleurs,&  plus  propres  pour  Peu  fer- 
p£uit .  Mais  il  ne  ms  fera  neceflaire  mettre  icy  la  deicnption  de 
^□.^^Slerchele  Géométrique,  attendu  quelle  cil  vulgaire  &  cognue 
aviTchaîcun.  Seulement  fuffira  dire,que  tel  Inftrument  doibt  eftre  quali  co- 
rne le  doz  d'vn  Aftrolabe  auec  fon  Indice  ou  languette  qui  puiffe  louer  &  le 
mouuoir,ayant  d  Vn  cofte  ceft  Inftrumér,  comme  vne  cheuillette  ou  clou  de 
fer  fortant  du  centre  de  l'inftrument ,  a  fin  qu'il  fe  puifle  ficher  fur  vn  bafton 
ou  autre  pièce  de  boys  en  quelque  lieu  que  ce  foit .  Pour  donc  melurer  par 
ce  moyen  toute  diftance  des  iieux,pour  grande  ôdongue  quelle  foit,fiche  en 
vn  champ  vn  bafton  de  la  longueur  de  cinq  ou  fix  pieds,&  afsietston  Inftru 
ment  fur  ce  bafton  par  la  cheuillette  fufdiae,&  ayant  misla  touche  ou  Indi- 
ce fur  la  ligne  Diamétrale  de  l'Inftrument,  tourne  ledia  Inftrument  auec- 
eues  fon  Indice,  iufques  a  ce  que  tu  voyes  par  les  lumières  de  l'Inltrumet  le 
Heu  que  tu  doibs  mefurer.  Ayant  doneques  fiche  l'Inftrument  tourne  1  In- 
dice a  l'autre  Diamètre  qui  eft  en  trauers,  (car  comme  tu  fçays  il  y  a  au  cercle 
deux  Diamètres  qui  viennent  a  croifer  au  centrej  &  te  retire  a  cofte  versl  e- 
droit  que  l'Indice  demonftre  en  certaine  diftance,  laquelle  ,  d  autant  quelle 
fera  plus  grande  d'autant  en  fera  l'opération  plus  certame.Tu  ficheras  de  re- 
chef vn  bafton  en  ce  lieu,  auquel  tu  enclaueras  légèrement  l'Inftrument  par 
fa  cheuillette,  puis  l'Indice  mis  fur  le  Diamètre  qui  eft  nauofint  fur  l  lnltru- 
ment:tournerrnftrument  de  forte  que  l'Indice  demeure  fur  faligne,iulques 
a  ce  que  tu  voyes  par  les  trous  ouluraieres  d'iceluy  le  premier  balton bien 
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droi&ementjfiche  lors  ton  Infiniment  bien  fort  d-ms 
le  bafton.Puis  tourne  l'indice  ou  touche  d'iceluy  afin 
que  tu  voyes  par  les  lumières ,8d  me  nottes  ici  diiigé- 
ment  les  parties  de  leichele  Géométrique ,  couppées 
pat  l'indice  ou  touche,  lefqueiies  retiendras  en  me- 
moire,ou  eferiras en  vne  Tablette.  Ce  fai&  fi  tu  mul 
tiplics  la  diftance  dentreies  deuxbaftons  par  toutes 
les  parties  de  l'efchele,  qui  font  communemêt  i  2  .en 
tout,&  diuifes  ce  qui  en  fbrtira  parles  parties  de  l'ef- 
chele qu'as  retenu  en  mémoire  ,  couppees  par  l'indi- 
ce,tu  auras  la  vraye  diftance  du  lieu  que  tu  demàdes. 
Comme  pour  exéple,  foit  en  la  prefente  figure  le  lieu 
xlont  tu  cerches  la  diftance,  A,  &  la  marque  de  la  pre- 
mière dation,  6,  duquel  me  vient  a  code  le  point  C, 
ou  rindice  couppe  deux  par ties  de  l'efchele:  foit  la  dî 
ftâce  entre  B,&  C,de  îoo.piedz,  ie  multiplie  200. pat 
1 2. dont  fortênt  24oo.lefquels  ie  diuife  par  2  .&,  vie 
nent  1 2oo.piedz,entreA,8cB,  qui  font  240.  pas,  ou 
ynliadtoC  1 1  <j,pas. 

Apres  auoir  veu  deux  ou  troys  lieux ,  côme 
on  en  peut  trouuer  les  vrayes  diftances5com 
bien  qu'on  ne  foit  en  aucun  d'iceux,&par 
quel  moyen  on  peut  facilement  por- 
traire  vne  contrée,  fans  obfcruatiô 
du  compas,  ou  de  la  ligne 
Meridiane.  Chap.V. 

iOusauonsaucommancemet  di&  de§ 
;  anglets  depofitiô,&  de  quelle  manîe- 
«  on  doibt  portraire  les  Cartes  des  lieux 
I  par  iceux:  maintenant  nous  enfeigne- 
[é  ugiïj?  rons  comme  par  les  angletz  de  pofîtio 

* "de deux  Hâtions  fcpeuuent  trouuer  les  vrayes  diftan 
tes  de  troys  ou  quatre  lieux  Prenons l'iïiftrument  lequel  nous  auons  décla- 
ré au  cornmencement,auecqueslequel  irons  au  champ  piendrc  les  rnefures, 
&l'arfeons  de  telle  manière ,que  fon  diamètre  regarde  quelque  heu  de  ceux 
que  voulons  mefurcr,  puis  faifons  tourner  l'indice  ou  touche  par  tous  les 
lieuxque  nous  voulons  mefurer  fans  mouuoir  l'Inftrurnent.&nous coauiec 
bien  noter  tous  les  degrez  de  potition  ou  afsietî  de  chafeun  d'iceux ,  c'eit  a 
fçauoir  quantième  degré  monftre  llndice  de  l'Inftrument ,  eftant  dreffe  fu£ 
«kafeun  defdias  licox^fc  aufsi  faut  auoir  cfgard  au  lieu  de  la  féconde  itatio, 
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ou  du  lieu  ou  nous  voulons  eftre  la  féconde  foys , 
i  lefquelsanglets  il  nous  conuîent  eferire  ou  noter 

k  fur  vue  Tablette  ou  ardoife.En  diuifant  le  cercle  en 

y  pianure  par  3  60. parties  ou  degrez,  tirant  du  cétre 

par  le fdi&s  degrez  les  anglets  des  pofitiôs.  Quand 
\  vo9  aurez  marqué  le  lieu  de  voftre  première  ftatiô, 

retirez-vous  a  colle ,  a  la  diftâce  de  3  o  o. pieds  pour 
le  mains  oud'auantage  ,  poiarueu  que  ce  (bit  en  la 
ligne  de  pofition  de  l'anglet  veu,  &  afieez  la  de  re- 
chef voftre  Inftrument ,  defortequeladiuifeurou 
ligne  Meridiane  de  l'Inftrument,regarde  le  lieu  de 
la  première  ftation:  voyez  aufsi  les  endroits  depo 
fition  des  autres  lieux  .  Quand  vous  aurez  trouue 
cela,cerchez  l'anglet  de  po(îtion,de  la  première  fta- 
tion a  la  feconde:&  du  centre  du  premier  cercle  ti» 
rez  vne  longue  ligne  eftêdue  par  les  degrez  de  po- 
fitiô,ainfi  q  bon  vousfemblera.  En  cefte  ligne  vous 
mettrez  le  Centre  de  h  féconde  ftation  ,  aufsi  loin 
du  premier  qu'il  vous  plaira,  ôc  d'iceluy  vous  tire- 
rez vn  cercle  .  En  après  vous  diuiferez  aufsi  ce  cer- 
cle en  3  d o.partieSjCommençant  a  la  ligne  de  pofi- 
tion,laquelle  eft  icy  le  diuifeur  .En  après  vous  tire- 
rez du  centre  les  lignes  par  les  degrez  de  pofition  a 
toutes  les  places  fi  longues  qu'elles  viennent  a  fe 
croiferauecques  les  rayes  tirées  delà  première  fta- 
tion,Ôc  au  lieu  ou  fe  croileront  les  deux  lignes  dVn 
mefme  lieu}la  fault  il  afleoir  la  place  qui  auroit  efte 
marquée  pour  elles'.i'apelle  lignes  femblables  icel- 
les  qui  font  d'vn  mefms  lieu, mais  tirans  en  diuer- 
(es  places.  Quand  vous  aurez  mefureles  piedz  qu'il 
y  aura  entre  la  première  &  fecôde  ftatiô,  vousfçau 
rez  trouuer  la  diftâce  des  autres  lieux  de  la  manière 
qui  fenfuyt.  Partezla  raye  qui  va  du  premiercétre 
au  fécond, qui  eft  de  la  première  ftation  a  la  fecon- 
de,en  tant  de  parties  que  voudrez,  &  auifezcôbien 
il  y  a  de  telles  parties  entre  vn  lieu  &  l'autre:mulci- 
pliez  le  nombre  des  parties  que  vous  aurez  trouue 
entre  vn  lieu  &  i'autre,  parla  diftâce  qu'il  y  a  entre  les  deux  ftacjons,&ce  g 
procède  de  cefte  multiplication.diuifez  le  par  le  nôbre  des  parties ,  qui  font 
en  la  raye  entre  la  première  Se  faconde  ftation,&  trouuerez  1  \  vraye  diftance 
qu'il  y  a  entre  les  places  q  cérchez.Et  pour  ce  q  cecy  eft au'cuuement  dîmale,< 
auecqsl'exêple  &  figure  q  f'enfuit^entédr^C  raciiemét  îemblables  pofitiôs. 
•Soyét  doneques  A.B.C.troys  lieux  dsfquels  ie  veux  fçauoir  la  diftâce,  fans 
qu'il  me  foit  befoin  d'aller  a  aucun  d'iceux  pom  ce.  Je  pôle  mon  Iufaumenc 
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^lieu  ouïe  fuis  qui  eftD.  en  telle  forte  &  manière,  que  le  Diamètre  re- 
garde versla  place,C.fans  eonfideretLeuant  ny  Poaenr,  ou  autre  chofe:  puis 
fecournant  a  ITndice  ou  touche ,  ie  voy  puis  après  en  bougeant  1  Indice  les 
angletzde  pofitîon  d'A.fc  B.&  pareillement  del'A.fc  d'E.ou  fera  ma  feco- 
deltatienior  il  y  a  i  e.degrez  entre  le  C.  &  l'A,  ice  entre  CM  B^o.En  oul- 
tre  de  la  ligne  C  D.  A  E.i  t  o.  degrez.Ie  tire  doneques  en  vne  table  vme  va 
cercle,le  centre  duquel  toit  diuifam  C.D.lequel cercle  ie  diuife  en  3  60.  par- 
ties comme  on  a  appris  partir  tous  cercles  cômençant  a  contetdes  U  raye  c. 
D  Se  au  point  des  2o.degrezietiredu  centre  D.vne  raye  dstte  D.F.  laquelle 
vient  a.paffer  par'lepoi.it  A .  I ternie  compte  dj  C.  D.  versla  mefme  partie 
4.0.  de«czpoHr  le  mefme  B.  &  tire  vne  ligne  D,  G.  Finalement  ,e  nombre 
T10.  degrez  pour  la  féconde  dation  par  lefqueis  ie  tire  la  ligne  D  .  w  . 
E« M U  Ugne  ,  ie  mets  vne  «m  Hgae  diftant  de  la  première 
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tant  qu'il  me  plaift.aui  £râ  E.  Puis  ie  viena  faire  vn  cercla d«s  ceftB. 
leoual     Qjulfc  cn  jtfo,  degrez,  commençant  a  ia  Ugne  D .  E.  K. 
LaiiTant  donc  maintenant  la  dation  première  marquée,  iem'en  vay  vers 
le  coite  félon  la  raye  que  i'ay  premièrement  veûe,  iufqucs  a  joo.pieds, 
&  fiche  en  ce  lieu  derechef  mon  Inftrument,  de  telle  forte  que  ledi- 
uifeur  d'iceluy  regarde  la  marque  delà  première  dation  :  en  après  ie  regar- 
de le  melme  E.qui  décline  de  la  ligne  du  milieu  par  40.degrez,&  A  paréo. 
&  B.  par  7  5 .  le  conte  en  après  ces  degrez au  fécond  cercle  eferit  au  centre,  E. 
&  ie  tire  du  centre  E.par  lefdi&s  degrez  lignes  quitrenchent  les  premières. 
H  faut  donc  icy  noter  quelles  lignes  font  dVn  melme  lieu,  car  ou  les  lignes 
qui  fbrtent  du  premier  cercle  viennent  a  couper  celles  du  fécond,  la  eft  l'af- 
fiette  du  lieu.En  après  ie  diuife  auee  vn  compas  la  raye  D.E.en  dix  parties, 
par  lcfquelles  ie  partage  les  diftances  d'entre  les  lieux .  Et  voy  combien  de 
parties  d'icelles  il  y  a  entre  vn  lieu  &  l'autre ,  en  les  multipliant  par  3  oo.  & 
cequienprouientielediuife  par  to.  &  fôrtira  la  vraye  diftance  des  lieux 
que  ie  cerchoye,difànt  ainfï  par  la  règle  de  proportion  :  Dix  parties  qu'il  y  a 
entre  D.&  E.me  donnent  3  oo.piedz  de  diftance,  <5.  entre  A.  &c.  me  don- 
neront 1  8  o.  qui  eft  lefpace  d'entre  A.  &  C.  &  de  cefte  manière  tireray  les 
diftances  de  D  C.D  A.D  S. A  B.C  B.E  CE  A.tkEG.Et  eft  cefte  cy  la  troifie- 
me  manière  de  tracer  les  régions  ou  contrces,qui  eft  la  plus  facile  détoures, 
car  il  nefault  feulement  que  diuifèr  le  cercle  en  3  do.partîes  auecques  l'In- 
dice ou  touche.Et  n'eft  point  necefTaire  qu'il  y  ait  autre  Inftrumét,Compas, 
Quadranou  Soleil,ny  deconfidererle  point  de  Midi ,  ny  la  lôgitude  ou  la- 
titude des  Régions.  D'auantage,  cefte  manière  d'opérer  eft  fi  certaine,  qu'en 
vnc  Région  de  50.  ou  60,  ou  1 00.  lieues  d'Alemaigne,  ne  fe  peut  aperce- 
uoir  différence  ny  erreur  qui  foit  notable.  Et  doibe  on  principalement  con- 
fiderer  ce  point  entre  autres ,  que  tu  regardes  deux  foys  fur  chafeun  lieu  de 
toute  Région  que  tu  mefures.c'ed  a  fçauoir  en  la  féconde  dation  quâd  lin- 
ftrumét  eft  afsis,&  quâd  tu  vas  en  autre  part,  le  Diamètre  regarde  toufiours 
la  première  dation,  &  quand  tu  es  en  la  première  dation ,  qu'il  regarde  au 
lieu  de  la  féconde  dation,ou  a  celuy  auquel  tu  veux  incontinentallcr.Et  de 
cède  manière  pourrez  vous  ailèoir  en  la  Carte  que  ferez  de  quelque  contrée 
toutes  Villes,  Villages,Tour$,Maifbns,comme  nous  vous  auons  en  la  figure 
précédente  mis  deuant  les  yeux. 

Quatriefme  manière  de  tirer  &  portraire  vn  lieu  par 
la  diftance  ôcanglet  de  pofition.    Chap.  VI. 
I  Efte  manière  eft  aufsidu  tout  facile,  finon  que  la  cognoifîânce 
dedeuxehofés  y  eft  requifé:  lefquelleseftanscognuesparce 
>j|  que  dict  a  efté  ci  deuant,  me  foit  afèis  ie  premier.lieu  en  la  Car- 
1  te  félon  lexigence  du  cas ,  ceft  a  dire,fi  ce  lieu  eft  au  milieu  du 
'  pays  qu'il  foit  mis  au  milieu  de  la  Carte ,  8c  fil  eft  en  quelque 
autre  cndioit,qu'iifoK  placé  en  la  Car.ce  félon  l'afsieue  qu'iU  en  U  contrée. 

Et  de 
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Et  de  ce  lieu  la  tirez  vn  cercle  qui  foit  diuifè  en  $  Reparties  qui  fe  dirent  de- 
grez  de  pofîtions^efaiftjVous  tirerez  lignes  de  politioudes  ledifl:  cêtre  aux 
lieux voiims  d'alentour,comme  nous  auons  nagueres  monft ré .  i  près  cela 
fai&ezaufsi  vne  cfcheledes  lieues  félon  la  grandeur  de  voftre  Carte,  &  0 
la  côtree  que  vous  aueza  defcrire.De celle  efchele  fe  doibt  prêdreja  diftance 
dechafeun  lieu,  &  mettantle  pieddu  compas  au  centre  défia dift.auecques 
l'autre, le  fera  vn  point  pour  le  ligne  &  marque  du  lieu,  /près  doneques  que 
vous  aurez  afsisdcuxlieux  en  voftre  Carte  félon  leur  diftance  prinfe  de  lef-  . 
chele  des  lieues,fi  vous  voulez  procéder  auant  continuant  voftre  opération, 
irez  al'vn  de  ces  deux  lieux  que  vous  auez  délia  pofez,  &  d'iceluy  prendrez 
les  angîetz  de  pofition  des  autres  lieux,&  leurs  diftances,&  faifant  vn  autre 
cercle  a  l'entour  de  ce  lieu,  tirerez fon  diamètre  qui  regarde  en  la  part  de  Sep 
tentrion  &  a  Ion  Midi,de  forte  que  cefte  ligne  foit  parallèle  &  égale  a  la  pre- 
mière raye  que  vous  aurez  fai&e  en  l'autre  cercle.  Et  fil  aduient  que  ce  lieu 
&  l'autre  premier  foyent  en  vn  mefme  Meridian ,  cefte  raye  &  celle  du  pre- 
mier cercle  ne  ferôt  qu'vne.  Apres  auoir  tire  cefte  raye.vousdiuiferezle  cet 
clcen  3  o.parties:&  du  centre  tirerez  lignes  de  pofition,comme  auez  fai& 
au  premier  cercle.Et  pour  vous  déclarer  ceci  auecques  plus  de  facilite',nous 
vous  baillerons  l'exemple  fuiuant.  Que  le  premier  lieu  foit  A,  &  ceux  d'a- 
lentour B,C,D,  le  B  décline  de  Midi  versl'Occident,par  3  o.degrez,  &  C,a 
prendre  d'Occident  vers  Septentrion  îo.'degrez  D  ,de  l'Orient  vers  Midi 
ou  Sud,par  »  o.degrez.  Item  B,  par  troy  s  lieues;  C,par4.  D,par  5. du  pre- 
mier lieu  A,  après  cela  ie  fay  vn  cercle  alentour  d'A,  lequel  ie  diuife  en  3  6o. 
parties.  DeFÀ,ie  tire  les  rayesB,C,D,  felô  leurs  anglets  de  pofitiô  au  refpeft 
de  /.ce  faid,ie  pré  de  lefchele  des  lieues,les  lieues  &  diftâces  de  chafeû  lieu, 
&  fay  vn  point  en  la  raye  de  chafeû  lieu.  Cela  paracheué.ie  m'en  vay  au  lieu 
D,a  l'entour  duquel  font  E,  &  F,  lcdift  E  déclinant  d'Orient  vers  Occidet , 
par  2  o.degrez  F,par  les  mefmes,de  Midi  vers  Occidét.  Item  la  diftance  d'E, 
eft  de  oMieues  F,de  7.du  lieu  D.  ie  fay  donc  vn  cercle  alentour  de  D,  le  dia- 
mètre duquel  fera  G,  H,  parallele,ou  pareille  a  la  première  raye  a  H,  partant 
en  après  le  cercle  en  3  60.  parties ,  ie  tire  lignes  de  pofition  depuis  le  centre, 
D,E,F  .  A  la  fin  de  tout  lœuure,  ie  pren  la  diftance  d'iceluy  en  lefchele  des 
milles  on  lieues,  ôc  les  afsiets  es  lignes  de  pofition.  Ce  qui  fe  di£fc  en  ce  cha- 
pitre d'obferuer  le  Meridian,  cela  fe  peut  bien  faire  &  facilement, fans  obfec 
uation  du  compas ,  &  fans  regarder  au  Midi/elon  ce  que  di&  a  cfté  au  cha- 
pitre précèdent. 

De  cognoiftre  la  différence  de  la  longitude  par  h 
différence  de  k latitude,    Chap.  VII. 


Dd  3  Pour 
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De  cognoiftre  la  différence  de  la  longitude  par  la  différen- 
ce de  la  latitude.        Chapitre  V  1 1 . 

fe  ,^^<&^i  Our  autant  que  trouuerks  latitudes  eft  chofe  facile,  maïs  tref 
JO       "M  d'^ik  ^e  rrouuer  'es  longitudes,i'ay  bien  voulu  en  monftref 
^pé^Unaanierealatindeceliure,  pourl'vtiiité  &  foulagemenc  de 
ceux  qui  font  ftudieux  de  la  Cofmographie.  Ayant  donc  tire 
^5-Sf^^la  latitude  d'v»  lien  de  la  latitude  de  l'autre,  ce  qui  en  refteeft 
appelle  différence  de  latitude. Tu  multiplieras  cette  différence  en  t  5.  lieues 
d' Alemaigne ,  aufquelles  lieues  d' Alemaigne  tu  réduiras  puis  après  la  vraye 
diitance  d'entre  les  lieux  donnant  a  chafque  lieu  4000  .pas.  La  vraye  diffé- 
rence d'encre  les  lieux  pat  toy  cognac ,  multiplie  la  en  foy  mefraes,  &  en 

fay 
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fay  vn  nombre  quarre ,  Le  mefme  feras  du  nombre  des  lieues  qui  Mi  faift 
delà  différence  de  latitude.Tu  tireras  cequarre  du  premier  quatre  prouenu 
de  la  mefme  diitance,&  réitéra  vn  quarre  des  lieues  qui  refpondent  a  la  dif- 
férence delà  longitude  que  tu  cerches .  Cerche  donc  la  racine  quarree  de  ce. 
reû*dti,&  tu  auras  les  lieues ,  lefquelles  fi  tu  diuifes  par  nombre  de  lieues  re- 
fpondantes  a  vn  degré  de  longitude,  en  moyenne  latitude,  ilz  te  donne- 
ront les  degrez  de  la  différence  de  longitude  que  tu  cerches .  Et  quant 
au  nombre  de  lieues  qui  refpondent  a  vn  degré  de  longitude  en  la  moyen- 
ne latitude  tu  l'apprendras  du  t  3  .  Chapitre  de  la  première  partie  d'Apian 
au  fécond  exemple,  ou  il  traits  des  lieux  qui  différent  en  longitude. 

Exemple. 

Ouain  a  de  latitude  5  o.  degrez  5  8.  minut.  Gand  Ville 
de  Flandre  a  de  latitude  5  t  .degr.  24.minut.  La  différé- 
ceeftde  26.  minut.  Laquelle  ie  multiplie  par  1  5.  lieues 
ôdlen  fort  300.minut.de  lieues. Etafm  cjue  l'opération 
foit  plus  certaine  &  fans  empefchement,ie  réduis  tou- 
tes les  autres  milles  en  minutes,  ceft  a  fçauoir  la  vraye 
_  différence  qui  font  1 4.  lieues,  &  valent  840.  minutes, 
le  multiplie  cette  vraye  diftance  en  foy  par  quarre,5c  prouiennent  70  5  600. 
D'auantage  ie  multiplie  les  lignes  de  la  différence  de  la  latitude,ou  les  minu- 
tes qui  valent  en  foy  mefme  3  5>o.par*<?o.& forcée  t  5  2  too.ie  tire  eefecôd 
quarre  du  premier,  &  reliée  5  5  3  5oo.couient  a  fçauoir  le  degré  de  la  différé 
cedelongitude.En  après  ie  cerche  fa  racine  qui  eiÏ744-mmut-cl0  lieues  qui 
refpondent  a  la  différence  de  longitude  que  tu  cerches  .  Et  pour  la  trouuer, 
cerche  combien  de  milles  refpondent  a  vn  degré  de  longitude,  en  la  demie 
largcur,comme  eiî  demonftréen  la  Figure  du  1  3. Chap.de  Pierre  Apian.  De 
hqlle  table  ie  tire  milles  24,mi.Quiereduiietouten  mmut.font  564.1111 
nutes .  Puis  ie  diui fe  744.  P*r  5  ^4- dont  il  vient  vn  à*%(Q> &  reftent  1  8  °- 
Lefquelles  parties  par  6o,  me  donnent  10800.  lefquelles  parties  par  5  64. 
me  donnent  quaG  20.  minutes.  En  fommela  différence  de  longitude  entre 
Lonain  &Gand  eft  vn  degré  &quafi  20. minuees.Mais  pour  faire  cetëeope- 
ration,fauit  partira  la  manière  des  Alhologues,  par  degrez  &  minutes,  de 
vn  degré  60.  minutes. 

.  Mais  ie  vcy  qu'il  fera  icy  befoin  vfer  des  règles  des  Àftiologi.en»,  pour, 
diuiler  vn  par  autre9  cjui  fument  cy  après, 

Si  i© 
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/"Entier  par  entier  ,viennent  entiers. 

V  Entier  par  Minutes ,  Ce  fait*  vn  nombre  duquel  chafque  vnit& 
J    vaut  tfo.  multiplie  le  par  60. &  ils  deuiennenc  entiers. 

I Minutes  par  cntiers,donnent  minutes. 
Minutes  par  Minutes,donnent  entiers. 
Minutes  par  Second«,lequel  multiplie  pit  le.feront  entiers* 
"^Secondes  par  cntiers,donnent  Secondes, 
/Secondes  par  Minutes.donnent  Minutes. 
Csecondes  par  Secondesrdonnent  entiers, 
Etainfi  des  autres  Minutes. 

Te  biffe  expreflementee  qu'on  pourroit  ici  amener  quât  aux  Tables  de* 
Sinnes,pour  ce  que  cela  ne  me  fèmble  centra  la  Méthode  de  Cofinograpbït 
d'onc  nous  traitons,  ains  a  rne  plus  haute  (pcculation. 

Mais  dira  quelquun,  de  quoy  ferclacognoiflance  de  la  différence  de  lon- 
gitude? le  refpond  que  par  lacognoiflance  d'icellc,  on  apprendra  la  cogrioif 
Tance  de  la  lôgftude  d'aucun  lieu  incognue.  Car  fi  tu  adioaftes  ou  oftes  cefte 
éiièrence  de  la  longitude  cognue ,  la  vraye  longitude  deuant  incognue ,  fe 
monftrera.Ie  di:  Si  tu  y  adiouftes  ou  en  oftes ,  car  lî  le  lieu,la  longitude  du- 
quel  f  eft  incognue,  t'eft  plus  Occidental  que  l'aurre,  il  faut  ofterïa  differéce 
de  la  lôgitude  cognue:&  au  contraire  il  la  fault  ofter  &  fouftrairc/i  le  lieu  eft 
plus  Orientante  lors  fe  monftrera  la  longitude  cerchée. 

C'eft  ce  qui  m'a  femble  b5  adioufter  au  Liure  de  Pierre  Apian,  tant  pouc 
ce  que  ce  Liurct  eft  de  mcfme  matière,  comme  pour  autât  que  ce  mien  Li- 
ure fembleroit  eftrc  imparfait*  fans  le  fien,ou  mefme  lefien  fans  le  mien. Au 
refte.il  eft  a  noter,que  tout  ce  que  nsus  auons  dift  quant  a  portraire  les  Cr.C 
tes  en  plain,fans  doute  cela  eft  imparfait,  h  nous  la  voulôs  examiner  au  rie. 
Car  la  defeription  des  pays  ne  fe  pourra  iamiis  fi  bien  faire  en  plain ,  quelle 
foie  du  tout  en  tout  parfaire,  combié  que  le  mefme  Ptolomee  fuit  refufeité 
pour  y  befoigner ,  car  ou  la  longitude  des  Régions  y  îeraobmue  ,  ou  la 
propre  diftance  ni  fera  gardée,oa  la  fituation  y  fera  obferuce,ou  il  Ce  trouue- 
ra  peut  eftrc  faute  en  deux  de  ces  points.  Et  la  caufe  de  ce  eft  la  diïproportii 
qu'il  y  a  entre  le  corps  qui  eft  plat,  &  le  rond .  Mais  pour  autant  qu'en  vne 
Prouince  de  1  ç.ou  de  f  oo.milles,  ceft  erreur  neft  de  nulle  importance,il  ne 
Cm  fault  trop  foucier.  Mais  fi  quelquun  vouloit  d'eferire  toute  l'Europe  pat 
les  manières  delfusdi&es,  il  le  pourra  trcfcommôdement  faire  ,  &  certaine- 
ment  au  corps  Spherique,laquelle  mauiere  n'eftât  commune,  ie  m'en  depef 
tequancaprefent. 
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peu  plus  petits 


Chapitre  Premier,  ou  font  contenues 
les  parties  de  l'Anneau . 


Out  1*  Vfage  de  P  Anneau  confifte  en  quatre  cercles  Je 
plus  extérieur  defquels ,  &  qui  enuironne  les  autres 
tournans  dedans  Coy  reprefente  le  Meridian .  Nous 
appelions  cercle  Meridian  ,  celuy  qui  panant  par  les 
deux  Poles,.îeptentrion  &  Midrçtouche  au  point  qui 
eftau  delïus  de  noftretefte^Ôc  eft  dift  Meridîan,pout 
ce  que  quand  le  Soleil  paruient  a  iceluy^lelt  Midi.  Il 
_  yadedâs  ce  cercle  deux  autres  enclauez,  qui  font  vn 
ieiqueis  fe  ferrent  enfembiea  la  façon  d'vn  Anneau ,  &  les 

Ee  deux 
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deux  points  fur  lefqueMz  tournent  &  fe  rnouuët,  reprefentent  les  Pots  du 
monde  dôtlVnfediaiePcl  Arftiqucou  duNord,&  près  d'iceluy  elUeffl 
duquel  pend  l'Anneau,  &  l'autre  elldiftle  Pol  autarcique,  quicft  ccluy  de 
Midi.  Ce  mefme  cercle  extérieur  ert  parti  en  quatre  parties,  &  lVne  d.celles 
en  oo.parties,fi  ce  n'eftoit  que  le  cercle  fuft  trop  petit ,  car  il  fuffira  alors  de 
le  partir  en  ±  5  .parties,  &  que  chafque  partie  en  vale  deux .  Et  font  ceux  ci 
les  decr.des  htit.oti  des  eleuations  des  Regiôs  du  Pol.  il  y  a  vn  fecod  cercle^ 
fe  îotnt  &  auernble  auecques  le  premier/aifant  vu  ccrcle,ceftuy  ci  reprefcn- 
tel'EquinoftiaUequel  eft  egalemét  diftant  des  deux  poles.ceftuy  ci  elt  aulsi 
dïuîfeën  24,  heures  egales.commençantes  aMidi,&-aMinuiû,&  les  Cara- 
aères  efcrirs  fur  le  coued'.celuy  &  au  dedans, font  les  moysdmifez  en  femai 
nés  Le  tiers  cercle  eft  tellementconjoint  auecquesle  quatnefme  ,  qu  ilz  ne 
font  tous  deux  quVn  cercle  en  maints  anneaux ,  &  ce  tiers  &  quart  afiem- 
blez  ne  font  qu'vn  cercle.en  la  fupcrficie  concaue  duquel  font  les  t  i.moys 
de  l\4n  cfcrits,  par  lefquels  va  la  lâguette  ou  pinne,  quand  nous  faifons  tour 
ner  le  cercle  interieurauecquesla  main  ou  vn  poinço.Au  coftedcs  moysl'ef 
criuent  les  1  2  .lignes  du  Zodiaque ,  par  lefquels  fe  porte  la  pente  languette 
auecques  fon  permis  par  les  moys .  Il  y  a  aufsi  vn  quart  en  ce  cercle, parti  en 
o o.degrez  de  dix  en  d.x.  De  l'autre  colle  vis  a  vis.ily  a  imparties  inégales, 
ou,  fe  doiuent  accommoder  auecques  les  dimenhons  des  hauteurs  &  difta- 
ces<  Et  ala  fin,  il  y  a  au  coite  deux  petites  pinnes  comme  Tablettes ,  tichees 
drofaement  ÏVne  deuant  lautre,pour  les  heures  de  la  nmû,  &  pour  les  me- 
fures  des  hauteurs.  Aucuns  anneaux  ont  ces  petites  pinnes  ou  Tablettes  m* 
biks,tellement  quelles  fe  peuuent  otterôt  remettre. 

•  De  rvfage  de  l'Anneau ,  &  premièrement  comme 
on  trouue  par  iceluy  le  Heu  ou  eft  le  Soleil. 
Chapitre    1 1  . 

Omme  ainfi  Toit  que  le  compte  de  l'an  &  de  tou- 
tes fes  parties  fe  tire  du  mouuementdu  £oleil,pouc 
ce  que  lMneltle  decoursdu  Soleil  par  tous  les  fig- 
ues du  Zodiaque,taiît  qu'il  retourne  au  lieu  d'où  il 
ell  parti,  &  que  le  iour  eft  le  circuit  qu'il  faicl:  d'O- 
rient en  Ponét ,tant  qu'il  retourne  en  Orient,  nous 
tenons  la  coguoiflancedu  mouuemét  necefiaire.Si 
vous  voulezdoncques  (çauoir  quellieu  le  Soleil  tie 
»  dra  par  chafeun lourde  Tan  au  Zodiaque,  faites 
mouuoir  auec  vn  poinçon ,  ou  la  pointe  d'vn  couteau  le  iroifïefme cercle , 
tât  en  lVne  qu'en  l'autre  part,  iufques  a  ce  que  la  petite  pinne  quieft  en  ice- 
luy fe  vienne  a  trouuer  iuftementaumoysj&  iourdu  moys,  car  en  ce  fai- 
fa.ir'le  trou  qui  eft  de  l'autre  part,&  par  lequel  entre  le  rayon  du  Soleil,vien 
draaftappeidioiafuïkiouïquetucetches,  meime  wmonftwja  le  ligne 
rr  auquel 
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auquel  le  Soleil  fera  lors  &  fon  degré.Mais  eftâtainfiquechafcun  des  points 
fert  a  deux  lignes,  Ôc  pareillement  adeux  moys  enfemble  mental  ne  (era  ra- 
die a  ceux  qui  n'ônr  aucune  expérience  de  cognoiftre  &  diftinguer  de  ciîai- 
cun  fimie.a  quel  moys  il deura  eftre  appliqué .  11  ce  faut  noter  qu'il  y  a  deux  • 
manières  de  figues,  c'eft  a  fçauoir ,  les  Septentrionaux  &  les  Méridionaux, 
ceux  ci  pour  l?temos  de  l'Eue ,  &  les  premiers  pour  i'Hyuer  .  Les  figues 
Seprentrionaux/ont  Aries,Taurus,  Gemini,  Cancer,  Leo,Virgo.  Eta  char 
cun  de  ceuxci  eft  attribué  fon  moys ,  c'eft  a  fçauoir  :  Mars,  Auni,  May, lum, 
Iuill-t  Aouft .  Les  autres  font  lignes  Méridionaux,  Libra,  Scorpio,  Sagit- 
tariuo  CapricOrnus,Aquarius,Pifces.  Les  moys  dcfqucIsfont.Scptembre, 
Oaobre,Nouembrc,  Décembre,  ïanuier,Feurier.  De  la  mefme  manière 
tous  conuicndi a  il  enquérir  &  cercher  a  quel  iour  le  Soleil  entre  en  chafeun 
fiene .  Car  G  tu  meines  le  trou  iufques  au  figue  dont  eft  queftion. ,  la  petite 
pmne  qui  eft  oppofite  fe  trouuera  eftre  au  mefme  moys  &  iouï  que  le  Soleil 
entre  en  tel  figue,  en  tant  que  le  peu  d'efpace  le  permettra,  en  prenant  garde 
aux  moys  chafeun  félon  fon  ordre,  comme  dift  eft.  Es  Anneaux  qui  ont 
les  pinnes  ou  tablettes  mobiles,  le  iour  du  moys  fè  doibt  mener  iufques  a  la 
marque  qui  eft  fur  le  bord,&  i'vnedes  tablettes  te  monftrera  le  ligne  &  de- 
gré ou  entrt  le  Soleil  ce  iour  la .  Ou  au  contraire,  la  Tablette  eftantauan- 
cée  iufques  au  ligne,  la  marque  monftrera  le  iour  du  moys, auquel  le  iour  en 
tre  en  tel  ligne  que  tu  cerches. 

Pour  trouucr  l'Eleuation  du  PoL 
Chapitre  î  1 1 . 

E  noftre  A  nneau  ne  (êrt  feulement  en  Europe,mais 
en  toute  la  terre  ,  en  confïderant  toutes  fo  y  s  h  lar- 
geur ou  eîeuation  du  Pol  dechafque  Région.  Mais 
confîdeié  que  nous.n'auons  ici  noté  la  latitude  de 
toutes  Kegions ou  lieux ,  a  quoy  faire  faudroitviî 
gros  Liure ,  il  m'a  femblé  eftre  vtile  eferire  ici  l'Art 
!1  &  manière,  par  laquelle  chafeun  pourra  experimeri 
ter  le  moyen  de  trouuer  lalatitude  du  Heu  ou  il  de 
meurera,qui  eft  telle.  Auance  la  Tablette  de  l'An- 
neau qui  eft  au  dedâs.iuiquesau  moys  &  fon  iour, 
le  plus  iuftement  que  pourras  :  puis  pren  bien  girde  quand  le  Soleil  fera  a 
Midi  &  tenant  Y  Anneau  pendant  en  la  main .  afstets  le  cercle  intérieur 
de  telle  manière ,  que>  raye  qui  couppe  la  fuperficie  inteneur  paile  mi- 
lieu .  foir  mife  a'ipres  de  l'heure  doufiefme  du  cerde  fécond ,  &q^!etroii 
jfbit  tourné  vers  h  part  du  cercle  extérieur ,  ou  le  fil  eft  attacne ,  Ce  faiû , 
tu  mettras  te  pertuis  du  cercle  intérieur  contre  le  Soleil. 
Si  le  rayon  du  «Soleil  paffe  dïoi<3emét  du  percuis  de  i'vne  Tablette  al  autre. 
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le  fil  duquel  pend  l'Anneau ,  eft  droiftement  afsis  fur  le  degré  de  l'eîeuation 
du  Pol,ou  latitude  de  la  contree,par  certaine  raifon,  mais  fi  les  rayons  du  So 
leii  ne  touchent  la  Tablette  qui  eft  a  l'endroitt  du  trou  ,  il  conuiendra  lier  1« 
fil  haut  &  bas  en  l'Anneau  exterieur,&  fault  fouuentesfoys  effayer  ainfi,tât 
qu'ayez  trouuc  ce  que  cerchez:  &  doibs  touliours  attacher  le  fil  en  ce  lieu  la, 
quand  tu  voudrascercher  les  heures,  ou  faire  quelque  autre  opération  parle 
dicl  Anneau  iufques  a  ce  que  tu  foys  en  autre  climatou  contrée  qui  foit  plus 
Meridionale,ou  qui  plus  approche  du£eptcntrion,&  la  trouueras  de  la  mef- 
me  manière  la  latitude  du  Pol.  Et  puis  que  nous  auons  en  ce  Chapitre  faict 
mention  de  l'heure  de  Midi, le  mefme  fe  peut  auisi  faire  des  autres  heures  du 
iour,tant  deuant  corne  après  Midi,  adiouftant  le  cercle  intérieur  a  l'heure  du 
iour  que  voudrez,  deuant  ou  après  Midi,  &  Lufiant  entrer  les  rayons  du  so- 
leil,de  telle  manière  qu'il  palfe  par  le  trou  de  l'vne  des  Tablettes  &  viéne  dô 
ner  contre  l'autre,  comme  nous  auons  dicl,  &  le  lieu  d'où  le  fil  pend,  te  dira 
l'eleuation  du  Pol.Et  li  la  première  foys  que  vous  auez  attaché  le  fil,les  ray- 
ons du  Soleil  ne  pailent  droi&ement  d'vne  part  a  l'autre ,  chàgerez  le  fil  par 
plulîeurs  foys  ,  le  haudant  &  baisant  tant  qu'il  vienne  palfer  a  trauers  des 
deux  trous  .  Quant  aux  Anneaux  qui  ont  le  cercle  intérieur  fireple^uand 
vous  les  adiouftez  a  l'heure,il  fault  haulfer  &  bafler  le  fil,tat  que  le  rayon  du 
Soleil  qui  entre  par  le  trou  donne  au  lieu  du  Soleil.,  qui  e(l  au  contraire  •  Et 
ceux  qui  ont  ces  petites  tablettes  mobiles,  en  efté celle  qui  eft  plus  haute  q 
i'EqUinoftial  fe  tourne  an  Soleil,  &  en  yuer  la  plus  baffe  .  Pay  tenu  ce  pro- 
pos aucunement  prolixe ,  a  caufe  de  la  diuerfîté  des  anneaux ,  ce  que  nous 
voulons  cftre  touliours  obferué . 

Pour  trouuer  l'heure  du  Iour.  Chap.I  III, 

L  faut  en  premier  lieu  que  la  pinnule  du  cercle  intérieur 
fe  meuue  &  tourne  vers  Ieiour  du  moys,  le  plus  que  fai- 
re fe  pourra.  Secondement,  que  le  fil  foit  lie  au  degré  de 
latitude  de  ta  Région  au  cercle  interieur,laquelle  maniè- 
re cognoiftras  par  l'art  demonftre'  au  Chap.precedét,  ou 
par  quelques  Tables  dreftees  fur  les  Villes.Tiercement 
faultalîeoir  la  partie  de  l'Anneau  intérieur ,  en  laquelle 
eft  le  pertuis,  aux  heures  de  deuant  ou  d'après  Midi  :  en  fin,tenant  l'Anneau 
pendant  de  la  main, fault  tenirletroucôcrele  Soleil,  puislcuez  ou  abbaiffèz 
»  le  cercle  intérieur,  iufques  a  ce  que  les  rayons  du  Soleil  entrans  par  vn  trou 
pafsét  par  l'autre  troudeIaTablette,que  vous  aurez  afsile  fur  voftreiour.Cc 
faict,Lâraye  qu»  parte  la  demie  largeur  au  cercle  intérieur,  marquera  l'heure 
&fès  parties  au  cercle  qui  reprefente  HSquinoctial.Ceux  qui  ont  diuerfes  ma 
nieres  d' Anneaux, fe  doiuent  régir  félon  la  déclaration  duChap.precedent, 
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Ource  qu'on  faift  maintenant  vne  manière  d'Anneaux  qui  onttrojs 
cercles,  dont  le  tiers  efl  double,&  contient  deux  cercles  Je  plus  bas  (Ti- 
\  ceux  a  deux  Tablettes }auecques  deux  trouxje  plus  haut  tiet  dvn  cofie 
;  les  fignes  du  Soletl,&fi  a  par  dedans &par  dehors  force  efloilles.  ~Re- 
*  garde  en  ton  tour  en  queldegréeft  le  Soleil,ceque  tu  trouueras  de  celle 
manier  e,^7u  cercle  qui  repre fente  l'Equinottïal  en  la  concamte  du  dedans  font  tous  les 
mois  efcrits  parfordre9&  en  la  face  de  dehors  font  les  fignes  du  Zodiaque,&  a  l'endroit 
de  ton  tour  ,  es  feiUons  &  degrez.  te  monflrera  le  degré  du  figne  auquel  entre  le  Soleil . 
Cefaïtt,  porte  fvne  des  Tablettes  a  ïer.droitt  du figne  qui  efl  >au  cercle  qui  embraffe  ce- 
luy  qui  porte  les  Tablettes  >a  l'vn  cofié  tu  trouueras  les  12.  fignes  contenue  deuxadeux, 
dedas  certains  e$aces,metz,  la  Tablette  au  figne  du  Soleil.  Ouure  en  après  ton  Anneau, 
crie  pend  audegfédetou  eleuationauecvnfly&laT ablette  qui  marquele  degré  du  So 
leil,porteras  vers  le  Soleil.Remue  ahnc  V Anneaudoublejufques  a  ce  queVombre  de  /'v- 
m  des  Tablettes  touche  directement  a  l'autre,  &  alors  vne  raye  qui  ejt  au  milieu  de  lA'n 
neau  double  marquera  en  ÏEqn'moctial  l'heure  que  tu  cerchesjott  deuât  ou  après  Midu 

Pour  fçauoir  fil  eft  deuant  ou  après  Midi, 
Chapitre  V. 

Ombien  que  ne  fçauoir  fil  eft  deuant  ou  après  Midi/emble  e- 
ftre  la  nonchalance  d'vn  homme  qui  tient  peu  de  comte  de  fa 
vie,fi  eft  ce  neanrmoins  que  telle  ignorance  aduient  bié  quel- 
que foys:  &  pour  ce  qu'a  deux  heures  également  diftantes  du 
Midi.comeâ  vnze& a  vne,  eft  difficile  de  cognoiftre  par  l'An 
neau  fi  «fte"heure  la  eft  deuant  ou  après  Midkfï  eft  ce  que  nous  paruiendrôs 
fans  grade  difficulté  a  la  cognoifsâce  de  cela.  Quâd  tu  auras  trouué  l'heure  de 
la  manière  qu'il  t'a  efté  monftre  au  chapitre  precedent,foit  deuant  ou  après 
Midij  laifle  l'Anneau  fansle  mouuoir,  &  tantoftapresje  tenant  pendu  de  la 
main,  fi  les  rayons  du  Soleil  partent  plus  loing  &  deuât  ce  qu'ils  marquoyét 
parauant,  il  eft  après  Midi  :  &  fi  le  rayon  du  Soleil  donne  plus  bas  qu'au  pa- 
rauant,  il  eft  deuant  Midi,  ce  que  pourrez  facilement  cognoiftre  par  quelque 
ombre  que  ce  foit.  Car  quand  l'ombre  fe  diminué,c'eft  figne  qu'il  n'eft  enco 
res  Midi,&  que  le  Soleil  monte  a  Midi,mais  quand  elle  croiftac'eft  figne  quil 
eft  après  Midi. 

Pour  trouuer  l'heure  de  la  nuicV  Chap.  VI. 

,  Ais  auant  que  nous  mettre  a  cette  operation,il  fault  auoir  cog 
1  noiiïance  de  quelque  eftoile  erratique,  lefquelles  nous  appel- 
ions Planettes,laquelle  tienne  de  nuid  la  place  &  cours  du  So 
,  J  leil, &  celuy  qui  en  eft  ignorant,  doibt  apprendre  a  la  cognoî- 
^Miyj  (ire  de  qlque  Jftrologue  ,<car  elles  ne  (ont  faciles  a  cognoiftre 
par  vne  (Impie  defcriptio.Toutesfoys  pour  ne  faillir  a  noftre  deuoir,enten  îa 
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defcriptionque  nous  t'en  donnons  prefentemëc.Ccfte  eftoile  eft  d'vne  pri- 
me grandeur,ceft  a  fç  moir  forc  grande  entre  les  cl  toiles  h*xes,diftât  qualî  4. 5 . 
parts  ou  degr.de  l'Equinoclial.  Les  Autheurs  l'appellent  le  bouc,  eftoile  fort 
rcluifànte  &  rouge,laquelle  iamais  ne  fefconfe  au  defibus  de  l'orizô.Et  quâd 
leSoleilefta  n.deg.du  Sagittaire,qui  eft  le  iour  S.Catherine  a  t  2. heures  de 
la  nuia  elle  fe  void  fur  noftre  te(le,&  fi  regardant  a  l'eftoile  du  Pol,  vous  cd- 
duifez  voftre  vcûe  vers  le  Midi,U  première  eftoile  que  verrez  depuis  fera  cel- 
le dont  nous  parlos.Item  fi  la  Lune  eft  en  Gemini,  regardant  de  la  Lune  vers 
l'eftoiile  du  Pol,ladifte  eftoile  Hircus  fera  la  première  q  verrez.  Quand  vous 
aurez  veu  vne  foys  celte  eftoile,prenant  bien  garde  a  celles  qui  font  alentour, 
d'elle, vous  la  pourrez  tenir  en  memoire.Et  quand  vous  en  aurez  eu  la  cog- 
noiflance,  laiflez  pendre  l'Anneau  de  voftre  main ,  &  puis  remuez  le  cercle 
intérieur  de  telle  manière ,  que  la  pinne  ou  tablette  d'enhaut  regarde  a  4. 5. 
degrez  de  l'Equinoftial.  Et  fi  ces  pinnes  ou  tablettes  fe  meuuét,  metz  en  l'v- 
ne  en  ce  lieu .  Tourne  toutesfoys  le  cercle  intérieur  qui  occupe  telle  partie 
en  I'Equino&ial,  comme  faict  l'eftoile  au  Ciel  vers  Orient,  ou  vers  Poncnr, 
ce  qui  eft  aife  a  faire  de  nui£c,d'aucant  que  l'eftoile  du  Pol  monftre  toufiours 
le  Nord. Ce  faicl,haulfe  ou  abaiife  le  cercle  intérieur  tant  que  tu  voyes  droi- 
ftemét  l'eftoile  par  les  deux  troux  des  pinnes  ou  tablettes,  pendât  l'Anneau 
du  degré  de  i'eleuation  du  Pol ,  puis  regarde  quelle  heure  il  marque ,  &  en 
quelle  part  touche  la  raye  du  milieu  du  cercle  interieur.-pour  faire  cecy  fault 
auoir  de  la  lumière .  Celte  heure  que  tu  trouues  lors  n'eft  pas  la  vraye  heure, 
il  elt  bië  vray  que  ce  feroit  l'heure  de  l'eftoile, lî  c'eftoit  l'office  de  l'eftoile  di- 
ftinguerlesheureSjmaisc'eH  l'office  du  Soleil.  l\  eft  donenecefiaire  cognoi- 
ftre  l'heure  parladiftâce  d'être  le  Soleil  &  l'eftoile.ce  qui  fe  fera  en  celte  ma 
niere.En  la  fuperficie  intérieure  doibs  cercher  le  Moys  ou  tu  es,&  le  iour  pa- 
reillement^ en  l'autre  fuperficie  du  mefme  cercle  verras  les  heu  ressemel- 
les tu  tireras  des  heures  premièrement  trouuees ,  &  demeurera  l'heure  cer- 
taine &  vraye.  Et  fil  aduenoit  que  les  heures  de  l'eftoile  fuft'ent  en  moindre 
nôbre,tu  y  adîoufteras  1  2  .heures,  8c  cireras  d'icelles  les  heures  que  tu  trou- 
ues auprès  ton  iour  du  Mdfys,  &  ce  qui  reliera  te  dira  l'heure.  Exemple  de  ce 
quedi&eft.Difonsque  ie  11.  Décembre  l'eftoile  nous  monftre  vne  heure,& 
pour  caufe  que  le  2/.de  Deccbre  ie  trouue  deux  heures  ,  ie  ne  le  puis  tirer  de 
vne,parquoy  I'ycnadioufte  u.qni  font  i^.de  ces  /^.tofte  j.&enrefte  i/.qui 
monftrent  la  vraye  heure.Nous  auôs  aufsi  fuel  des  inneaux  auecques  leurs 
pinnes  mobiles ,  par  lefquelles  fe  peut  feauoir  i'heure  de  toutes  les  eftoile!», 
fâchant  la  declination  d'icelles  &  la  diftanec  du  Soleil  es  degrez  de  ÏE quino- 
.âial«mais  nous  gardons  cefte  manière  pour  vne  autrefoys. 
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A Très  a  vous  aurez,  rte  l'Anneau  de  Veleuatïo  du  Pol,  affeez,  vne  de  ces  Tabler 
tes  a  Udedwatw  de  telle  EftoUe  q  voudrez,  JefqUes  vous  trouuerez.  marquées 
audedans3&  toutauplus  haut  de  Hnne au  double ^ournepuu  aprescejl  An- 
nuudouble,unt  en  haulfant  corne  en  basant,  tatqtu  veyes  l  tfloilepar  les  tez,  des 
deux  Tablettes,  &  la  raye  ouïignc  qui  eftau  milieu  de  la  fuperficie  du  cercle  mator  tj 
mnfkeral'beure&lteUtceUeen  nqurncTtal^Uio^  U 
taÀcducerclevlm  te  la  droite  Afcenfton  de ladite  E(hile,&  porte  la  aMeure  que 
tuauxa,muueeX^nneaue}antdreSeà^àec4ema^ 
4  leSoleilenla  mefme  concawté,& aucofte  trouueras  le  degré  du  fane,  lequel  te  mon- 
firerapres'defoyla  vraye  heure  du  Soleil  que  tu  cenbes. 

En  quelle  manière  fe  trouuent  plus  facilement  les  heu- 
res delà  Nuid*  Chap.VH. 

IjVand  la  nuia  ferabeile  &  claire,îenez l'Anneau  pendant  de  vo- 
ïftrc  main,regardant  vers  le  Septentrion^  ayant  ettedu  tous  les 
cer  les  de  L'Anneaiyoïmiez  le Meridian  del^nneau  versl  ettoi- 
le  du  Pol,de  telle  manière  que  les  deux  Polz de  l'Anneau  regar- 
-Jde.  t  dtoift  a Teftoile  polaire.Puis  tournez  tout  bellement  Je  cer- 
cle intérieur  vers  lesdeux  eftoilles  de  deuancl'Ourfemaior,  lesquelles  (elori 
l'appellation  du  Commun  font  les  deux  rouesdu  Chariot.  Or  coderez  puis 
quelle  heure  ce  cercle  intérieur  demôttre,  defquelles  tirerez  tes  heures iqu'a- 
uez  trouuees  près  de  vottre  iour  en  i'EquinocVial,  comme  a  efte  monttre  au 
Chapitre  precedenr,&  au  nombre  trouue  adioufterez  ou  en  ofterez  6.  heu- 
res: de  cette  forte  trouuerez  la  vraye  heure  de  la  nuia .  Par  cette  voye  cy  fe 
trou-ue  l'heure  plus  facilement,  mais  par  ceft  autre  moyen  plus  certainemet,. 

Du  leuer  du  Soleil  &  de  la  quantité 
du  Iour.      Chap.VM  . 

^O^  SfTeds  premièrement  la  Pinne  ou  tablette  auprès  du  Moys  & 
m AlM -ww  Sue  ™  veux  fcauoir,leuât  ou  abbailTant  le  cercle  inteneur, 
^iufques  a  tant  que  le  colle  qui  tient  la  tablette  foit  mis  au  cotte 
de  l'Equinoaial,en  la  partd'Occident,ou  apresle  Midi.  Conte 
^  en  après  d'vne  part  &  d'autre  de  rdeuation  duPol  po.degrez 
au  cercle  Meridun ,  ou  ayant  conte  la  melme  latitude  de  ton  Heu  a  prendre 
desdeux  Polz  deuers  l'Equinoahl,  attache  le  fil  es  deux  parties  contraires 
que  tu  auras  trouue,de  (oite  que  le  fil  palTe  par  le  milieu  du  cercle .  En  après 
fermant  l'vn  desyeux,  fay  tournerl'Anneau  intérieur  5iufques  ace  quetu 
Voyes  la  tabletre  en  la  ligne  q  marque  le  fil  eftêdue  par  le  milieu  del'  Anneaii 
&  que  la  pointe  de  ta  veue  paife  par  le  milieu  des  feillons  qui  font  faïas  es  6, 
heures  en  l'Equmcaial  qui  font  a  rencontre  les  vnes  desautres .  CarlMn- 
nçau  eftaiït  afsis  de  celte  manière  -,  la  raye  cjui  va  parle  milieu  du  cercle 
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intérieur  monfire  l'heure  en  laquelle  le  Soleil  feleue ,  laquelle  fi  tu  tires  du 
nombre  de  1 2  .demeurera  l'heure  en  laquelle  le  Soleil  Pefcondejaqlle  dou- 
blée me  donnera  la  quantité  du  iour  artificiel.Toutceci  eft  difficile  a  enten- 
dre/ans en  faire  l'opération  auecquesl'Inftrument.  Si  ton  Anneau  aies  pin- 
nés  mobiles,  tu  trouueras  le  mcfme  d'autre  manière,  &  plus  facilement  fans 
fil.  Ayant  donc  reclos  l'Anneau, &  afsis  les  pinnes  au  milieu  de  l'Equînoûial 
&  attaché  le  fil  a  lVn  des  autres  Polz,  tenant  Panneau  pendu  de  la  main,re- 
gardez  par  les  deux  pinnes  ou  languettes  quelque  lieu  ou  fïgne  qui  foit  fort 
eflongné  de  vous,ceque  prendrez  pour  Horizon  .  Puisapres  auoirafsis  les 
pinnettes,comme  auons monftréau  $.Chapitre,au fignc &  moys.fault  met 
tre  la  plus  haute  en  la  faifon  d'£fté,&  la  plus  bafle  en  Yuer,aux  heures  de  de 
uant  Midi.  En  après  pendant  voftre  Anneau  auec  le  fil  félon  la  largeur  de  vo  - 
ftre  contrée,  faites  tourner  voftre  cercle  le  hauflant  &  baiflànt ,  iuiques  a  ce 
que  puifsiezauecques  la  veûe  pénétrera  trauers  des  deux  langucttes,iufques 
au  figue  ou  marque  que  vous  auez  prins  pour  Horizon,  &  verrez  de  la  mef- 
me  forte  que  nous  auons  monftre  ci  deuant,a  quelle  heure  fe  loue  le  Soleil . 
Quant  au  refte,  il  nia  point  de  différence  entre  les  Aincâux. 

Des  Heures  inegales,qui  font  celles  des 
Planettcs.  Chapitre  IX. 

L  y  a  deux  manières  de  îours,Ies  vns  qui  fe  dient  naturelles 
i  autres  artificielz.  Le  iour  naturel  eftde  s^.hcures,  lefqueîles 
|  en  foy  font  egalles  .  Et  le  iour  artificiel  contient  en  foy  t  2. 
;  heures  &  comme  ce  iour  fe  prend  félon  l'arc  &  cours  que  le 
ISSyaSil»  So,eii  «ici  depuis  Orient  iufques  a  ce  qu'il  fe  couche,  &  com 
me  lelditf s  arcs  es  endroits  ou  ilzfè  feflongnent  de  l'Equinottial ,  font  vne 
foy  s  plus  grands,&  autres  foys  moindres,felon  Iadiuerfite  desionrs  &  con- 
trees,il  eft  force  que  les  1  2. heures  en  ces  iojùrsïa  foyent  inegales.i'enten  cel 
es  du  iour  auecques  celles  de  la  nuift .  Car  quand  le  iour  eft  plus  grand  que 
la  nuift,  il  eft  neceflaire  que  les  heures  du  iour  foyent  plus  longues  que 
celles  de  la  nuift.  Si  tu  veux  donc  fçauoir  quelle  heure  inégale  ii  eft  de  ce 
iour  la,  cerche  premièrement  combiê  d'heures  du  Soleil  contiét  tout  le  iour 
&  en  ayant  trouué  le  nombre  par  la  manière  monftrée  au  chapitre  paflë,  di- 
uuelapar  1  2.  parties  égales,  car  de  cefte  manière  vous  trouuerez combien 
ionr  grandes  les  heures  des  Pianettes,ou  heures  in  égales.  Quand  vous  aurez 
trouuéeeU.regardezcôbien  d'heuresdu  Soleil  elles  ont  courru  depuisiema 
tin  lulques  au  point  que  cerchez,  &  diuifcz  tout  cetëps  par  la  quantité  d'v- 
ne  heure  inégale,  &  vous  fçaurez  quelle  heure  il  eft  au  temps  que  vous  la  cet 
chez  ayant  intelligence  des  heures  inégales.  De  la  mefme  manière  fefçaura 
aufside  la  nuicl,  ayant  rire  la  quanticede  la  nuift,  lequel  temps  vous  partirez 
aufsi  en  ^.parties  égales,  &  tarerez  de  cefte  manière  la  quantité  d'vne  heu- 
re inégale,  noÉfcunie,  ou  autrement .  Quand  vous  aurez  l'heure  du  iour,  6c 
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iceïïe  tirée  de  la  quantité  des  heures  inegalles.&aufsi  ce  qui  vous  doibt  dô- 
ner  la  quantité  des  heures  inegalles  nocVrnes .  Diuife  en  après  le  temps  qui 
f'eft  pane  defpuis  Soleil  couche  par  la  quantité  de  ladicle  heure  trouuee  , U 
il  te  donneraï'heure  que  tu  ccrches ,  fcauoir  eft  combien  d'heures  inegalles 
font  pafTees  de  la  nuift  au  mefrne  point  que  tu  la  cerches  .  Pour  faire  ceftes 
partitions  fera  vtilc  réduire  les  heures  de  la  quantité  du  iour  en  minutes.co. 
me  cela  fe  doiue  faire,  il  eft  a  chafcun  cognu .  Les  anciens fouloyent  donner 
a  chafcune  de  ces  heures  des  Planettes  fon  dominateur, &de  la  lont  venus  les 
noms  desiours  de  la  femaine3qui  ont  efte  donnez  par  l'obferuation  dcsgen- 
tilz.Si  nous  commençons  a  la  Lune  au  iour  de  Luridi,diftribuant  les  Planée 
tes  en  2  4.hcures, &  les  recontant  vne  autrefoys  quand  elles  font  acheuees, 
nous  trouucf  ons  qu'a  Mardi  viendra  le  nôbre  de  2  5 .  Et  d'ici  vient  q  les  lours 
ne  fuinent  l'ordre  des  Planettes,car  après  Lildi  q  ell  le  iour  de  la  tune,ne  fuit 
Samedi  quieftleiourde  Saturne,mais  Mardi:  après  Mardi,fuit  Mercredi,ÔC 
non  Venus,qui  eft  le  Fenredi,ny  le  iour  du  SoleiI,qui  eft  Dimenche,  &  ainfi 
des  autres.  Il  fera  donc  a  chafcun  facile  après  auoirtrouue  l'heure  inégale, 
voirquelle  Planette  domine  en  icelle,.^  la  première  heure  règne  teufiours 
la  Planette  qui  donne  nom  au  iour,puisTuiuant  par  ordre  des  Planettes  co- 
mencant  du  haut  en  bas,&  recommençant  toufiours  le  compte  d'icelles  tac 
qu'on  ait  le  nombrede  24,  heures. 

Pour  fçauoir  combien  il  y  a  d'heures  que  le  Soleil  eft  le- 
ué, ou  couché,qui  eft  la  manière  de  com- 
pter d'Italie.         Chap.  X. 

Our  tant  qu'en  quelques  Pays  on  acouftume  compteras 
heures  des  le  leuer  du  Soleil5ou  du  commaoeemenc  de  la 
nuia,tout  cela  fe  trouuera  facilement, cerchant  première- 
ment a  quelle  heure  feft  leue  le  Soleii  félon  noftre  couftu- 
me,puisiault  regarder  quelle  heure  il  eft  (elon  noftre  ma- 
_  niere  de  compter.au  point  &  inftant  que  nous  la  cerchôs: 
^^tofuStMidi,  tire  d'icelle  les  heures  efquelles  le  Soleil  fe  ieue.Mais  fî 
c'eft  après  Midi  adioufte  y  les  heures  qui  reftent  iufques  a  ce  que  le  Soleil  fe 
couche:&  de  cefte  maniereen  oftant  ou  adiouftant,fcaurez  les  heures  qui  fe 
font  paflees  depuis  que  le  Soleii  eft  leue*.  Pofez  le  cas  que  félon  noftre  manie 
rele  Soleil  fe  leue  a  cinq  heures,&  nous  fo  m  m  es  fur  le  point  de  10.&  vn 
quart,  tirant  d'icelles  les  cinq  heures  qu'il  y  a  que  le  Soleil  eft  leué ,  refte  5 . 
heures  &  vn  quart  qu'il  y  a  depuis  que  le  Soleil  eft  leué,  iufques  a  ce  point, 
&  eft  ce  que  Perfe  a  voulu  dire,  Qtwita  cum  lïnea  tangïtuYVmbra:  quand  l'om- 
bie  touche  la  cinquiefmeSegle  des  heures  ,  c'eft  a  dire  cinq  hsur  câpres  So- 
leil leuâr.  De  cefte  mefrne  manière  pourras  cercher  les  heures  qui  fe  font  paf- 
fees  depuis  que  le  Soleil  eft  couché .  Premièrement  cetche  quelle  heure  il  e- 
ftoit  félon  nôftie  vfage ,  quand  le  Soleil  defcendic  en  Occident  ;  puis  après 
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fâche  quelle  heure  il  eft  félon  noftre  vfage ,  &  fi  les  heures  que  nous  âuôs  e« 
ce  point  font  deuant  minuift,  tire  d'îcellcs  l'heure  que  le  Soleil  fc  coucha,8c 
Pelles  font  aprcsminuicl,adiouftesy  les  heures  depuis  le  Soleil  leué.Metrons 
pour  exemple ,  que  le  Soleil  fe  couche  a  7.  heures ,  foy  ent  a  l'heure  &  en  ce 
point  la  les  1  o.heures  deuant  la  minuicVu  tireras  7.de  1 0J..&  reftent  5  «..il 
y  a  aurât  d'heures  que  le  Soleil  eft  abaifle  au  delTous  de  PHorizon.  Mais  (î  no 
lire  orloge  marqne  vne  heure  après  mïnuic"t,adioufte  y  les  heures  delà  naif- 
fance  du  Soleiljqui  font  f.&  feront  tf.henres,autant  d'heures  de  la  nuift  fe- 
ront pafTees.  Aucuns  ont  pourcouftume  de  conter  24.  en  leur  orloge,  &  il 
ceux  ci  commencent  des  le  Soleil  couchant,  &  leur  pointapres  midi.i'enten 
dire  que  leur  orloge  marque  après  midi,  il  fault  adioufter  les  heures  que  Tôt 
loge  marque,auecques  les  heures  qu'il  y  a  que  le  Soleil  eft  leue.auecqueslef- 
quelleson  enadiouftera  encores  1  2.  &  de  celte  manière  fefçaura  combiéil 
y  a  d'heures  q  le  Soleil  eft  leue.Si  on  commance  le  copte  au  matin,&  onad- 
ioufte  aux  heures  qui  ont  courru  depuis  minuift  iufqucsalors,  1  2.aueclcs 
heures  quil y  a  q  le  Soleil  eft  coucheide  cefte  manière  fe  (çaura  ce  qu'ô  vou- 
loir fçauoircôbfcn  d'heures  le  SoleftJ  courru  fur  noftre  Horizon. Mais  ceux 
qui  ne  comptent  que  deux  foys  1 2.  heures ,  iettent  hors  ce  qui  eft  plus  de 
1  2  .heures. 

Comme  on  trouuera  les  parties  du  Monde* 

Chapitre      XI.  « 

|Vand  tu  veux  fçauoir  quelle  heure  il  eft  tant  de  iotir  q  de  nuiâ. . 
tien  ferme  ton  anneau  pendant  de  la  main.de  îour  contre  le  So- 
leil, &  de  nuicl  vers  Teftoile.  A  lors  le  cercle  extérieur  monftrera 
le  Nord  &  le  Midi.  Il  monftre  le  Nord  ou  Septentrion  du  cofte 
ou  eft  le  fil ,  &  de  la  partie  contraire  il  monftre  IeSud  ou  Midi. 


H 


Quand  on  a  cognoifianec  de  ces  deux  parties  la.quicôquc  n'eft  du  toutfàns 
expérience  cognoiftra  facilement  par  ces  deux  cy,Orient,Occidenr,&  tous 
les  autres  endroicts  &  quartiers  du  mode.  Car  Orient  &  Occidêt  defquels 
on  a  principalemêtlcfoin,  font  dénotez  par  l'heure  Gxiefme  du  fécond  cer- 
cle.Et  q  uant  aux  vents  Septétrionaux,ils  font  aucunefoys  tresfroids,&  quel 
quesfoys  fecs,par  foys  hnmides,&  alfez  conuenables  aux  homes,  principa- 
lement aux  fanguins  &  aux  jeunes  gens ,  defquels  ilz  conferuent  la  nature. 
Et  fi  l'home  eft  de  froide  côplexion.ilz  Iuy  augmentent  fa  froideur.Les  vêts 
Orientaux  font  fecz ,  aucunefoys  froids,  &  aucrefoys  chauds .  Les  vents  de 
Sud,ou  Midi/ont  chauds,  fouuentes  foys  humides,  froids,  ce  pendant  cor- 
rompan6l'aer,caufans  tonnerres  &  efclairs,8c  finalementmal  fains.  Les  vêts 
d'Occident  font  humides,  quelques  foys  froids ,  aucunes  foys  chauds.  De 
tous  ces  vents  traite  Vitruuc  trefelegamment. 

Delà  hauteur  du  Soleil,  &  des  EftoilJes. 
Chapitre      X  I J . 
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■«gag  A  n*uteur  du  Solcil  ne  Fentend  pas  ici  quant  a  fa  diftace 

fP^T^v  \  ^u  centre  ^e  1*  terre,come  lecômun l'cftimejmaisl'elc- 

Jb\  !  nation  du  Soleil  ou  d'aucune  eftoile  fur  noftre  Horizon 

Pf  il^^^^  8  vers  no^re  Zenith.Cela  fc  trouue  facileméc,pendâc  iMn 
p|  r^^W^  1  neau  de  telle  manière ,  qu'en  haulfant  &  abaiiîant  le  fil, 
Dl  UtS^S^  |  H  le  puifle  peu  a  peu  porter  fur  les  po.degrez  qui  font  ef 
8ar^  ■  "src^-  '  crits  au  cercle  intérieur.  Et  Ce  doibt  cela  Faire ,  iufques  a 
ce  que  le  Soleil  pafTe  dfoiftement  d'vne  pinne  en  l'autre^,  &  lots  le  fil  citant 
aux  degrez,monftrera  lesdegrez  de  la  hauteur  du  Soleil .  '11  faudra  de  nuia 
ouorer  par  la  veiie,pour  ce  que  les  eftoiles  ne  font  point  d'ombre.  Dôcques 
fi  quelquun  le  t  o.  iour  de  Mars  ou  le  i  j .  de  Septembre  tirera  la  latitude  du 
Soleil  obferuee  au  Midi  des  po.degrez,  il  aura  la  largeur  de  la  Région.  Mais 
pour  ce  que  nous  auôs  ci  deflus  môftré  a  trouuer ,  no  feulemét  le  iour,mais 
aofsi  l'heure,  nous  nous  paflerôs  quâta  prefent  de  cefte  manière  d'operatiô. 
Au  refte  il  eft  a  noter  que  les  pinnes  mobiles  fe  doiuent  mener  iufques  a  I* 
moitié  de  l'EquinoâiaI,ce  quril  conuiendra  toufiou»  faite  es  manières  d'ope 
rcr  qui  îcmonftreront  ci  après. 


Pour  mefurer  les  hauteurs  auecqUes  l'ombre 
Chapitre  XII I. 
V  cercle  intérieur  enuiron  le  Pol,  font  efcrites  dVne  &  d'autre 
part  douze  parties  inégales ,  pour  feruir  aux  dimenfions  ,  c'eft  a 
dire ,  pour  mefurer  les  hauteurs,profondeurs ,  ou  cholés  fêm- 
biablcs .  Si  vous  voulez  doneques  prendre  la  hauteur  de  quel- 
que chofe  ,  quand  le  Soleil  luit ,  prenez  vofhe  Anneau  de  telle  manière » 
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que  le  tenant  pendu  delà  main  ,  il  le  puifie  mouuoir  par  les  parties  cfes  1 1  . 
degrez  de  l'efchele  altimetre,&  mettant  vn  coite  de  l'anneau  vers  le  Soleil 
leuez  ou  abaifTezi'  Anneau  auec  le  fil ,  iufques  ce  que  l'ombre  de  la  pinne  ou 
Tablette  touche  plus  droiftement  a  lapinneplus  balTe,regardez  lors  en  quel 
le  part  des  douze  touche  le  fii  qui  tient  a  l'anneau.  S'il  touche  les  i  z.iulte- 
ment.alors  les  ombres  font  égales  aux  corps  qui  les  font  :  Et  pourtant,  qui 
cognoiftra  la  grandeur  de  l'vn,  cognoifha  aufsi  la  grandeur  ou  hauteur  de 
l'autre,  attendu  quelles  font  égales .  Mais  fi  le  fil  fe  trouue  entre  les  parties 
plus  proches  de  la  Tabktte  ou  pinne,  lefquelles  le  difent  ombre  droi&e,  a» 
lors  leschofes  qui  donnent  ombre  font  plus  grandes ,  ce  qui  Pentend  Pelles 
l'ont  droites  3c  debout,en la  mefme  proportion  que  le  nombre  1 2. excède 
les  parties  ou  f'eft  trouue  le  fiî>y  tempsquel'ôbre  de  laTablecte  haute  l'elfc 
trouuée  auecques  la  bafle.  Et  fi  le  fil  fe  trouue  en  h  première  partie,tu  pren- 
dras l'ombre  deux  foy?.«enla  feconde,tu  la  prédras  fix  foysien  la  tierce,qua* 
tre  foys:  en  la  quarte  trois,  en  la  cinquième  deux  foys  &  deux  quintes  de  la 
difte  ombre,  en  la  fixiéme  deux  foys,  en  la  7.  vnè  foys  &  cinq  feptiefmes 
del'ombre ,  en  la  huitiefme  prenez  vne  fois  •&  demie ,  en  la  5).  prenez  vne 
foys  8c  vn  tiers,  en  la  10.  prendrez  vne  foys  Ôcvnequirfte,  en  l'onzième 
vne  foys ,  6c  vne  vnziéme  partie .  Si  vousïcauez  Arithmétique,  multipliez 
la  longueur  de  l'ombre  par  i  2.8c  le  produit  partirez  par  le  nombre  qui  tou 
cheaufil.lequel  te  douera  lalatitude  que  tu  defires  fçauoir.  Mais  fi  le  fil  tou 
che  les  parties  plus  ellongnees  du  Pol,qui  fe  difent  Vmbraverfa,  c'eft  a  dire, 
l'ombre  qui  cft  de  l'autre  coite  du  Pol,  alors  les  ombres  font  touliours  plus 
grandes  que  les  corps  :  5c  ce  de  rechef  par  telle  proportion  qu'il  y  a  de 
1  2. aux  parties  qui  font  notées  par  le  fil.  Multiplie  donc  en  ceft  endroit"*  la 
longitude  des  ombres  par  les  parties  marquées  par  le  fil,  &  le  produit  de  ce- 
la partiras  par  1  2 .viendront  2  5  20.ee  que  diuiîerez par  7.8c  fortixont  3  4o, 
Celte  elt  la  hauteur  de  la  chofe  qui  a  2  »  o.piedz  d'ombre. 

Pour  cognoiftre  la  hauteur  de  quelque  chofe  par 
Ja  feule  veiic/ans  ombre.  Chap.  XI 1 1 1 . 

E  la  mefme  Cotte  que  nous  auons  dic"l  de  rôbre,pouuos  nous 
aufsi  dire  fans  ombre  par  la  veue,  pédant  le  fil  de  l'Anneau  en 
ia  part  1  2  .de  l'efchele  en  vous  approchât  ou  eflognât  iufques 
[  a  ce  q  voyez  par  entre  les  deux  Tablet  tes  la  hauteur  de  la  cho 
fe  que  voyiez  mefurer,  alors  meftirerez  la  diftace  qu'il  y  a  en- 
tre vous  &  h  chofe  que  voulez  mefurer  .  Mais  fi  vous  voulez  demeurer  ar- 
refté  ÔCquoy  en  quelque  lieu  ,  &  mefurer  la  hauteur  de  quelque  tour  fans 
bouger  de  la  place,  l'Anneau  eftant  pédu  liéau  fil,  de  forte  ql  puilfe  monter 
&  défendre  par  les  partiesde  l'efchele ,  tant  que  voyez  entre  les  deux  Ta- 
blettes la  hauteur  de  la  tour,&  notez  diligemment  en  quelle  part  f'arreîle  le 
fil. Et  fil  éft  en  l'ombre  droifte,muJtipliez  la  dillance  d'entre  vous  &  la  tout 
par  »  2.  &  partirez  le  nombre  «jui  çn  rcfufrc»  pat  ks  parties  qui  touchét  au 
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fil,&  cela  te  donnera  la  vraye  hauteur  de  la  tour  des  le  point  qui  refpond  a 
ton  œil  iufques  en  hault,&  fil  aduient  que  le  fil  touche  les  parties  del'ombre 
renuerfée,il  conuient  faire  le  contraire,  multiplie  la  dittance  par  les  parties  q 
touchent  au  fil,  &  diuife  le  produit  par  1  2 .  &  tu  auras  la  hauteur  que  tu  dé- 
lires fcauoir.Et  vous  fouuienne  d'adioulter  ou  foultraire  la  latitude  de  i'ceil 
a  la  teire.commepouc  exemple.  SÏlefiinote  8.  parties  de  l'ombre  renuer- 
fée  ,  &  qu e  l'efpace  fost de  tfo.piedz.vous les  multiplierez enrre  eux  par  8. 
fortiront  48  o.lefquelz  diuilez  par  1 2.&  de  la  viendra  la  hauteur  de  lachofe 
defius  voftre regard,c'eft a  fçauoir  4a.piedz. 

Pour  mefurer  les  hauteurs  aufquelles  on  ne 
peut  atteindre.  Chapitre  XV. 
gJSWSS^^.L  aduient  fouuent  q  nous  ne  pouons  paruenir  a  vne  tour  la» 
fp5||  fip^qudie  nous  voulons  mefurer,  alors  il  la  conuiét  mefurer  dV- 
^^Bp^fèfiie  autre  manière.  Premièrement  reduifànt  les  paitiesde  i'ô- 
Wm&  flMêbre  renuerfte  aux  parties  de  l'ombre  droiûe.de  cette -manie- 
l|§§?  ^multipliant  1  ^parfoy  meGne  donneront  ^44.  iefquelles 

parties  par  quelconque  partie  de  l'ombre  réuerfée,dôneront  parties  deTom 
bre  droitte  .  Ayant  a  prendre  la  hauteur  de  quelque  chofe,  il  te  conuiendra 
eflre  en  quelque  place  vnie  .  Et  en  pendant  l'Anneau  ,  attache  le  fil  de 
telle  manière  qu'il  puifle  élire  haulfe  &  abaifie,  iufques  a  ce  q  par  lesTablec 
tes  tu  voyes  la  latitude  de  ce  que  tu  veux  mefurer ,  regarde  alors  les  parties 
que  le  61  touche ,  &  marque  le  Ueu  dç  ta  fouon.  Ce  fai«St,approche  toy  ou 
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t'eflongnes  iclô  U  commodité  du  lieu. autant  que  bon  te  fcmbkra,  pouruea 
que  ce  foit  dtreclemét  en  lignedroifte,  &  regarde  en  la  fecôde  ftation  corne 
deuant  par  les  Tablettes,  &  fï  le  fil  touche  les  parties  de  l'ombre  renuerlce, 
réduis  les  en  parties  d'ombre  droide  de  la  forme  q  nous  auôs  dift  nagueres. 
Mefure  parcillemétla  diftance  d'entre  les  deux  itati6s,rirâtles  parties  moin 
dres  des  plus  grandes,&  pren  le  refte  pour  diuilèur.  En  nn  multiplie  Pefpace 
d'entre  l'vne  &  l'autre  dation  par  t  2 .  &  partiras  le  produit  par  le  diuifeuc 
qu'aaras  appareille.  Ce  qui  procédera  de  celle  diuifiôjte  donnera  la  hauteur; 
delà  tour,  ou  de  quelque  autre  chofe  que  defires  fçauoir  de  ton  œil  a  mont. 
Pour  exéple  de  ce  que  ditf  cft,  foit  le  fil  en  la  première  ftatiô,fur  les  ^.parties 
de  l'ombre  droite  en  la  féconde  dation  $>.  parties  de  i'ôbce  renuerfec,lefql- 
les  valent  imparties  de  l'ombre  droifte,  la  diftance  d'entre  les  deux  /tarions 
foit  120.puisiedi8.de  ttf.relte  8.  puis  ie  multiplie  1  2.par  t  2o.&viennct 
1440.  le  diuifece  nombre  par  8. &  il  me  donnent  1  So.cefïc  eftlalargeac 
de  la  ebofe  que  nous  mefurons . 

Pour  faire  le  mefme  encores  plus  facilement.  Chap.  16. 

Eux  qui  ne  fcauentl\ifithmetique  ,  pourrot  aufsi  iouir 
de  ce  melme  vfage  6c  manière ,  delbrte  qu'en  Rappro- 
chant ou  reculant,  le  fil  vienne  a  toucher  les  t  2,  en  là 
féconde  ftation.aux  fïx  de  l'ombre  droic"te,&  «lors  fi  tit 
doubles  l'efpace  entre  les  deux  ftatiôs,  fc  trotiuera  lala- 
ritude  de  la  chofe  q  tu  veux  mefurer .  Ou  fi  le  fil  touche 
vnc foys  au  1 2.  &  l'autre  foys  aux  8.  de  l'ôbie,dro!&o 

triple 
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triple  l'efpâee  entre  les  deux  ftations  (c'eft  a  dire)  pren  le  troys  foys,&  fil  fe 
trouue  l'vne  des  foys  en  1 2 .  &  l'autre  en  9.  de  l'ombre  droite,  quadruple, 
Pefpace  qui  eft  entre  les  ftatiôs.  Et  fila  en  vnc  ftation  1 2 .  &  en  l'autre  8  .de 
l'ombre  renuerfee,  double  adonc  l'efpace ,  &  fil  touche  en  Y vnc  les  12.  & 
en  l'autre  les  6\de  l'ombre  réuerfee.alors  fera  l'efpace  égale  a  la  hauteur  que 
nous  mefurons.  Le  mefme  aduiendra  en  troys  autres  manières.  Si  en  l'vne 
il  touche  les  6 .  de  l'ombre  droite ,  &  en  l'autre  ftation  touche  S .  de  l'om- 
bre renuerfee.  Item  fi  en  l'vne  il  touche  les  6.  de  l'ombre  renuerfee ,  &  en 
l'autre  4»de  la  mefme.  Plus,  quand  en  l'vne  il  touche  les  4,  &  en  l'autre  les 
3,.  de  la  menue. 

De  la  longitude  des  chofes  afsifcs  en  haut  lieu . 
Chapitre  XVII. 


T  qwelq'vn  veut  mefurerla  longueur  des  chofes  miles  en  hattt 
lieu,  comme  feneftres,  ftatues,tours,ou  édifices  afsis  fur  mon- 
taignes.on  de  quelques  hauts  clochers ,  pourra  par  la  manier* 
déclarée  au  Chapitre  pa(fc'  mefurer  le  plus  hault  d'icelle,a  prert 
dre  depuis  le  fondement ,  ou  partie  plus  baiTe,  tirant  la  moin- 
dre hauteur  de  là  plus  grande,  que  te  donnera  la  longueur  de  lachofeque 
tu  veux  mefurer.  Pour  exéple:  Soit  le  plus  haut  du  îbmmctde  $po,picdz, 
(k.  delà  partie  plus  bahe  20o.piedz,rcfte  là  longueur  de  t  ôd.piedz. 

Le  mefme  autrement  Se  tre  sfacilement. 
Chapitre  XV11K 

Yant  attaché  le  fil  en  la  1  2  .  part  de  l'efchele  Géométrique , 
1  approchez  vous,ou  vous  reculiez  du  lieu ,  infques  a  ce  que  le* 
deux  Tablettes  regardent  droitement  le  plus  hault,marquac 
puis  après  le  lieu  de  ta  ftation  ,  approche  toy  lors  vers  la  tout 
^  6n  feneftre  iufques  a  ce  que  les  Tablettes  regardent  le  fonde 
ment  ou  parties  balles  de  ce  que  tu  mefures.  Autant  d'efpace  qu'il  y  aura 
entre  la  première  &  féconde  ftation,  aufsi  grande  elt  la  longitude  de  la  cho- 
ie que  tu  mefures. 

De  la  mefure  de  l'efpace  ou  diflancc .    Chap.  X I XV 

Infi  tomme  en  mefurant les  hauteurs,  eftbcfoin  cognoiftre 
ladiftance,  aufsi  pour  cognoiftre  les  diltances,  8c  les  me- 
furer, fault  cognoillre  les  hauteurs  .  Quand  doneques  tu 
cognoiflrasla  hauteur, pren  l'Anneau  pendant  delà  main,  de 
(o«e  que  lapinac  ou  Tablette  plujbaflç  wfponde  au  bout 
*  delà 
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de  la  dilrance,<k  la  plus  haute  en  ton  œil.  Ce  faict,nuiltiplie  par  douze  l'ele> 
uation  de  ton  œil  fur  le  point  que  tu  regardes, &:  la  fomme  de  ce  nombre  dî- 
tnferas  par  les  parties  que  le  fil  touche.  Ce  dernier  nombrequi  procédera  de 
la  diuilîon,  te  monftrera  la  difrancede  la  chofeque  tu  veuxfçauoir  .  Et  qui 
voudra  auoir  plus;  parraitle  manière  de  mefurer  ieshauteurs ,  life  nortre  Li- 
ure  precedent^qui  traicte  de  la  defcription  des  Régions  &:  lieux,  auquel  fans 
Inftrument  nous  monftrons  a  mefurer  les  difUnce5,queiques  longues  quel- 
les foyent. 

Pour  mefurer  la  profondeur  d'vnz  chofe . 
Chapitr.  XX. 

Ig^g^Sfe»  Eft  quafi  vu  mefme  compte  Se  manière ,  de  mefurer  la  hatu 
^^S^T|  teur  Se  profondeur  deschofes  :  Car  tout  ainfî  qu'en  ceft  au- 
VS  ^Ê^^m  treon  comprend  la  hauteur  par  le  compte  de  la  diftance,aufsi 
VVvÉ^Eîl  *~a^  Qn  Pare^'emcnt  es  profondeurs.  Ou  elt  meftier  premie- 
J^^^^^^remenUçauoircombië  elt  grande  la  diftance  qu'il  y  a  de  haut 
en  bas,  laquelle  il  vous conuiendra  multiplier ,  comme  nous  auons  dift  des 
hauteurs  par  les  parties  q  touche  le  fii,  ou  par  t  2 .  &  diuife  par  lVn  ou  Pau- 
tre,felon  que  fera  grande  ou  petite  l'ombre  qui  touche  le  fil . 
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Citez,  contenant  la  longitude  &  latitude  d'icel- 
les  par  degrez  &  minutes. 
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Alexandrie  e»  Egypte  60 
Ane 0 ne  en  Italie.  33 
Anuers  2  <* 

Argentine^  Strasbourg  30 
Amfterdam 
Andrinopoït 
Atx,ou  Aqutfgrane 
Ant'mbe 

Ambracia^t  Larta 
Athènes 

AujpurgtOftAuguftA 
Arrufta 
Angleterre 
Babyhu 
Bambergue 
*Bar(e tonne 
Bafle,ouBaftlt4  ■ 
Berlin 

Boulogne  la  grajfe 
Bruges  en  Flandres 
BruxeUesen  Brabant 
Besançon 
Bourde  aux 
Brandï]i3ou  Braudick 
Brème 

Bude  en  Hongrie 
Brunz.vvig 
Brixe  t 


Longit. 


Latit. 


3° 
40 

l* 
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34 
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5» 
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Confiance  .  50)30 
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3° 
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5» 
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o 
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o 
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3° 
40 

50 
54 

3° 
24 

3* 
o 


Coron 
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47|  o 

.  53l  0 

351? 
44!  6  o 
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5' 
54 


45 
»5 


o 
o 
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Cartage  en  Afrique 
Cormthe 
Confl  antinoble 
Caire,ou  Alcairo 
Coppenbage  ^ 

TtantzÀgenVruffe 
Dauenter 
Duraz.z,o 
Damas 

Dannemarqm 
Drenten 

Edimbourg  enEfcoffe 
Erford 

EpbefefaprefentFoghe 
Edejfe 

Eerrare 

Florence  " 
Francfort 

EribourgenBûfgou 
Fejfe 

Gand 
Gennes 

Groeninge  enErift  ■ 
Gripfvvald 
Geneue 
Guelirts 


20 


3440 

5» 
55 
*3 
37 

44 

28 

45 
6P 


35 


*5 
3° 
o 

3° 

«5 
40 

o 

o 


34 
57 
7* 


20 

5° 
1  z 

3« 

5* 
40 

55 
o 

'5 
ia 

50 
3» 
5* 
o 
o 

5° 

o 
to 

37  4® 

37 


5* 
40 

27 
50 
47 

5» 
3* 
3* 
43 
30 
57 


33l45 
34-13° 
3°l3° 

28|  o 

5l3<> 


|44.i0 
43 
50 
48 

34  4* 


1  © 

'5 


26}  8 
?o|3o 

25>|24 

3^13° 
28|^||45 


5* 
43 
53 
54 


24 
46 
té 
t  S 

5* 
4© 


3  5l  olM<J 
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2  2  2 


Ingolf ad 

33 

1  0 

4! 

Preflatt 

3>lM 

|5» 

0 

ImUiers 

x  X 

Rome 

3<ï|20 

14» 

5° 

Irlande  Isle 

ï  2 

1.0 

0 

Rye  en  Liftante 

53l45 

55 

0 

îerufalem 

66\  0 

h1 

4° 

Reuele 

54-1»  5 

62 

3° 

ludenburg 

4" 

'  0 

Rouen 

2 1 1 1  5 

4; 

0 

Louuain 

27 

8 

5° 

5^ 

Rofiich 

341  0 

Ih 

-3* 

Londres  en  Angleterre 

»5> 

» 5 

5* 

3° 

Rodes 

'45l»5 

Liège 
Lubec 

28 

0 

5° 

5  1 

Ratùbone,ouRcynsb9urg  33)  0 

4?h° 

0 

54 

5° 

Ripe 

londe  en  Gotlandt  ' 

4» 

3° 

57 

25 

Salamanque 

Mi 

4o|t5 

Leipzig 

34 

45 

5* 

?5 

Saltzburg 

35l>5 

47U8 

Lunehurg 

33 

0 

54 

4 

Saluelde 

33l45 

5° 

14* 

Lyon  en  France 

24 

0 

45 

»  0 

SdrtgnayoH  Stridona 

43l3° 

44|3° 

Lisbone 

Çliol 

19 

38 

Stockholm 

47I  0 

^oj30 

Lyre  eu  Brabant 

5» 

2  t 

Stetïn 

37|45 

h!  ® 

Lincopen 

6  f 

0 

Segma 

3*1  0 

I44]45 

Mal'wes 

16 

50 

5* 

!  2 

SeuVle 

37 

(  0 

Maidebourg 

34 

3° 

5* 

»  O 

Suol 

5*14* 

Marfeille 

25 

«5 

43 

6 

Saloniqui 

4?l5° 

40 

20 

Monpelicf 

24 

5.6 

43 

5 

Saragoffeen  Ejpaigne 

4» 

0 

Milan 

2 

0 

44 

40 

Polette 

io|  0 

Metz,  en  Lorraine 

27 

«5 

46 

1  d 

Tubinge 

35|3° 

4«|3Î 

Mayence 

3° 

0 

5° 

î  8 

Treues 

2*|  0 

4P|5  5 

Mantoue 

32 

0 

44 

28 

Turin 

3*13° 

43 

0 

Malte 

38 

45 

34 

0 

Tours  en  Tour  aine 

2°l55 

47|3» 

Meque 

71 

'5 

22 

0 

Tarente 

4°|45 

3P|45 

Mofcouie 

5P 

0 

Tan\ar  en  Afrique 

6\20 

35l3o 

Mofilium 

9 

0 

Touloufe 

43 

3o 

Middelbourg  en  Zélande  5 1 

ço 

VVirtzburg 

3*1  0 

49 

54 

Naples 

40 

1 0 

4» 

è 

Vtrecht 

2^134 

52 

30 

Nidrojie 

35> 

do 

»  5 

Valence 

19] 

0 

Norembergue 

33 

0 

4P 

-4 

Vienne  en  Auïïiicàe 

3>|45 

44 

20 

Ninwe 

78 

0 

3* 

40 

Vienne  en  France 

*4l*5 

44 

48 

Nouoguarde 

d4 

0 

62 

0 

Villacb 

4* 

8 

Nantes 

48 

1  2 

Vlme 

3*1  0 

48 

0 

Onoltzfyacb 

3=1 

0 

4P|  3  3 

VVitteberg 

3-51  °- 

5' 

54 

Orléans 

47 

t  2 

Valenciennet 

%6\i9 

50 

1 0 

Pajfatt  en  Alimmigne 

35.1 

0 

48 

Venije 

34|3° 

44|5  0 

Prague 

3^13° 

50 

4 

Portugal 

5l4« 

4* 

Les  Isles  Moluques  n'ont  latitme^omut 

Philtppi 

50I30 

41  . 

quelles  font  fouz  l'Eqmnoflial. 
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?  Des  parties  du  Globe .   Chapitre  Premfer. 


2  2  4  Vfage  du  Globe  Agronomique 

Y  A  NT  d'efcrit  les  Principes  de  la  Théorique 
de  ceftartjlrefte  de  procéder  a  la  Pratique  d'icelle, 
&  combien  que  la  pourrions  enfeigner  par  plufieurs 
&diuerslnitrumens,  veu  toutefois  qu'entre  tous 
n'en  ayons  aucun ,  qui  foir  fi  parfait,  ou  tant  gêne- 
rai ,  par  lequel  fe  pourroit autant effectuer ,  comme 
par  vn  corps  Spherique,  fabriqué  a  la  fimilitudede 
l*vniuers:quitant  tous  autres,nous  prédronsccftuy, 
lequel  facilement  (ans  aydcd  autres ,  nous  pourra 
prefque  donner  l'entier  vlàge  de  ceft  Art.  Doncques  vn  tel  corps  Spherique, 
comme  dernièrement  par  diligence  extremc,&  non  moindre  artifice  auon s 
fabriqué,  contient  tous  les  cercles  de  la  Sphère ,  defquelz  nous  auons  cy  de- 
uant  touché,  &  encore  d'autres^omme  font  l'Equateur,  les  Tropiques,  Pa- 
rallèles &  autres,en  la  fuperfice  extérieure  ou  connexe  du  Globe;fuc  lefquelz 
auons  ordonnée  mieux  qu'il  nous  a  eflé  pofsible,les  RegioriSjrfies.Montai- 
gnes  &  Riuieres,aucc leurs noms^nobferuant  la  iufte  proportion  6c  diftan- 
ce  qu'il  ont  enfemble.  D'auantage  afin  qu'il  auroit  l'vfagc  plus  ample ,  nous 
y  auons  misles  eftoiiles,  non  pas  toutes ,  mais  feulement  les  principales  & 
plus  grandes,  aflauoir  celles  qui  duifent  aux  Afironomiens  &  Cofmogra- 
phes.Plus  y  auons  noté  près  du  premier  des  Meridiens,qui  pafiepar  les  Isles 
fortunees.les  degrez  des  latitudes  iufques  aux  Pôles:  &  auprès  d'iceux  auôY 
mis  en  la  partie  Septcntrionelle  les  climats  8c  Parallèles  félon  leurs  diftances 
de  l'Equateur,  lefquelz  fedoibuent  en  la  mefme  proportion  dediftance  en* 
tendre  en  la  partie  Auftrale .  En  la  partie  Méridionale  dudit  Méridien ,  (ont 
adiouÛezJes  Milles  ltaliques;qu'il  fault  compter  pour  vn  degré  de  longitude 
hors  de  l'Equateur,  félon  la  diuerfe  porportion  de  la  latitude:  dcfquels 
fe  peut  prendre  la  proportion  des  Parallèles  a  l' Equateur  .  Car  d'autant  que 
le  Parallèle  ell  plus  esloigne  de  l'Equateur,  d'autant  fera  il  plus  eftroicT:. 
Par  ces  choies  on  peut  aufsi  feauoir  la  quantité  des  longitudes  &  latitudes, 
parles  ditëances  Ôanterualles  des  chemins.quaud  l'vn  de  ces  deux  eft  cognu 
auecl angle  de  poficion,  combfenquece  moyen  (bit  bien  difficiî  &  fâcheux. 
Mais  vn  tel  Globe  fera  peu  profitable,  fil  ny  accèdent  des  cercles  d'erain,ou 
qui  foyent  faittsde  quelque  autre  matière  bien  ferme  ou  folide ,  elquelz  vn 
tel  Globe  fe  pourroit  mouuoir.Mais  ceux  cy  fè  doiuent»appliquer  au  dehors 
du  corps  Spherique.  Il  faut  doncques  pour  le  premier  fabriquer,  (bit  d'erain 
Méridien,  de  fer,ou  de  bois,vn  cercle  Meridien,aiuifé  en  quatrefois  po.  degrez,aupres 
defquelz  on  pourroit  aufsi  ordoner  les  Climats  &  Parallèles,  fi  ne  les  eufsios 
ordônez  en  la  fuperfice  du  G  lobe.  A  ce  Méridien  f  attachera  le  Globe  par  ql- 
que  efsieu  de  fer3ou  deux  petits  doux  par  tel  artifice,  q  fi  vous  tournezle  Glo- 
Cercle  aux  be,l'efsieu  foit  aufsi  auec  le  Globe  emporté.  D'auâtage  on  accômpdera  au  me 
heures,  fme  Méridien  vn  cercle  de  la  grideur  q  tu  vouldras,a  l'entour  du  Pôle  Arcti- 
que du  môde,leql  foit  diuifé  en  .^.heures.qfera  appelle  le  cercle  aux  heures 
La  reîoje  dot  *a  re5gk  mobile  fe  côtourneraauec  l'efsieu  &  leGlobe,parlesefpacesdu 
mobile  au  cercle  des heures.ee  Méridien  requiert  vn  Orïzon  de  bois^uql  il  puifie  élire 

.  tourne 


compofe  par  Gemma  Frifon.  *  S  5 

tourne  félon  l'Eleuation  du  Pôle  :  Lequel  Orizon  contiendra  en  fa  fuperfice,  "/^/^ 
qui  fera  aflez  largcjes  douze  Régions  du  rnonde,Ies  iours  des  Moys,auec  les  0rizon. 
fîgnes  &  degrez  du  Zodiaque  correfpondans .  Maintenant  de  fout  a  1  œuure 
le  quadrant  du  Cercle  d'erain  forme*  lelon  Ja  bofle  du  Globe  :  lequel  eft  ap-        k  d 
pellé  des  autres  le  quart  de  hauteur,  qui  fera  affiché  au  Méridien  par  quelque  haatcun 
Inftrument  ,  qu'on  peut  facilement  ©fier  &  remettre ,  lequel  feruira  au  lieu 
du  point  vertical .  Plus  le  cercle  depofition ,  qui  eft  vn  demy  cercle  affiché 
aux  deux  entrecoupures  de  l'Orizon  &  Méridien ,  lequel  on  pourra  déta- 
cher^ tranfporter  de  l'vne  moitié  a  l'autre. Ceftuy  duift  aux  iugemens  des  • 
Aftrologiens.Pourlc  dernier  le  gnomone  Spherique,pour  ietter  l'ombre  du 
Soleil.  Certainement  tels  Inftrumeirs  ne  fe  peuuent  fi  commodément  défai- 
re, comme  ils  fe  peuuent  monftrer  a  l'œil ,  mais  nous  les  auons  prefque  tous 
mis  en  peinture  au  commancement  de  ce  liure.Onadioufte  a  ceux  cyvn  au- 
tre quadrant,qui  eft  courbe  félon  la  bofle  de  la  Sphere,lequel  on  doit  aucu- 
nefois  appliquerais  Pôles  du  Zodiaque,&  quelque  fois  aux  Pôles  du  Mon  - 
de,felon  le  diuers  vfage  des  chofés .  Finablement  il  ne  fera  point  inutil  de 
Jaifler  pendre  vn  niueau  de  l'afsiete  du  Globe.defTouz  lequel  fera  drefle  quel-  • 
que  fer,droit  &  agu.Car  quâd  le  niueau  pédra  directement  fur  ledift  fer  agu, 
on  fera  alfeuré  que  le  Globe  eft  bien  &  deûement  en  haut  conftitué. 

De  l' Vfage  gênerai  du  Globe. 
Chap.    1 1 . 

h  feroit  mal  aife  a  croire  a  vn  qui  ne  l'a  experimété,  co- 
bien  de  plaifîr,paffetemps  &  vtiiite  raporte  vn  Globe  en 
cefte  maniexe  accoutré.Car  il  donne,  par  deffus tous  au- 
tres Itfftrumens,vn  ample  &  facil  vfage,&  eft  aux  Aftro 
nomiens,Geographes,Hiftonographes,Iurifconfultes, 
Gramraariens  &  Pilotes,  &  en  fomme  a  toute  fortéde 
gens  profitable  ,  &  aufsi  pour  fa  forme  fort  agréable. 
Mais  afin  que  i'efpargne  aucunement  mon  labeur  par  le  crauail  d'autruy,  vn 
liuret  que  lean  Schoner  a  compofe  de  l'vfage  du  Globe  celefte,vous  en  decla 
rera  vne  grande  partie:  Car  toutee  que  ledift  Schoner  attribue  a fon  Globe, 
le  mefme  &  beaucoup  d'auantage  fera  le  noftre.  Ceiuy  de  Schoner  enfeigne 
par  quel  art  fe  trouuent  parle  Globe  le  lieu  du  Soleil  au  Zodiaque,  l'Eleua- 
îion  du  Pole,laligne  Méridienne,  les  heures  du  iour  &  de  la  nui  A,  la  quanr  r 
tiré  des  iours,  le  leuer&  coucher  du  Soleil,  les  Afcenfionsdroiaes  8c  obli- 
ques, les  Declinaifons,les  heures  inégales,  en  quelle  Région  du  monde  foit 
le  soleil  ou  quelque  eftoille,  comment  fe  cognoifient  les  noms  deseftoilles 
qu'on  voit  au  ciel,  Il  enfeigne  aufsi  diftinguerles  douze  maifons  ceIeftes,Se 
félon  les  mefmesdiriger  Iefignificateur.Finalement  il  enfeigne  a  deferire  des 
horologes,ou  en  fuperfice  plaine  de  l'Orizon,  ou  fur  la  planured'vne  murail- 
le droite  au  niueau,  &  plufîeurs  autres  chofes  ,  qui  a  grand  paine  fepom- 
rohnt  plus  élégamment ,  mais  par  aduenture  plus  fuccinclement  deferire. 
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'  Vfage du  Globe  Aftronornique 
Maïs  veu  que  noflre  Globe  peut  beaucoup  d'autres  chofes  donner  6V  enfeïg 
ner,  &  d'auantage  qu'il  a  omis  aucunes  chofes  qui  pourroyent  par  moyen 
plus  racileftre  trouuées,  ou  par  noflre  Globe  plus'cômodemét  q  par  autres 
acquîtes,  ilnousafembLe  bon  &  bien  conuenabled'adioufter  ici  le  plus  brie 
uememque  nous  fera  pofsihle  par  chapitres,  l'entier  Vfage  de  çefrlnflru- 
ment.  Ce  que  ncvoudroisqu'aluy  fuflTe  réputé  a  ignorance,  ou  a  moy  aat 
fogance;  Car  i!  aduient  communément  que  tous  ne  pouuons  fçauoir  tou- 
tes chofès,aufsi  ilefiplus  facile  d'adioullerala  chofe  trouuee,que  première- 
ment trouuer  ôc  inuenter  vne  chofe  cachée. 

Par  quel  moyen  les  angles  ouRegions  du  monde 
fe  trouuent ,  &  comme  le  Globe  ic  peut  con- 
ftituer  félon  les  mefmes.  Chap.  JII. 

Ean  Schoner  enfeigne  cette  chofe  par  I'obieruation  du 
Méridien,  aufsi  par  afsiltéce  d'vn  orloge,qu'ilz  appellêc 
Compas.  Mais  vous  le  pourrez  fçauoir  a  toute  heure  du 
iour  par  le  Côpas  &  Rayons  du  Soleil,  quand  feulemée 
la  latitude  de  la  Regiô,&  le  lieu  du  Soleil  au  Zodiaque 
font  cognucs.  Mais  le  Globe  doit  aufsi  eftre  mis-au  niue 
au  en  planure,  (ans  î'êcliner  a  quelque  colle  que  ce  foit: 
&  a  cefte  fin  Iaiflbns  pendre  le  plomb  au  niueau,  auquel  refponde  en  bas  au 
pied  la  pointe  d'vn  fer  agu,  qui  foit  debout .  Carainfi  fe  verra  facilement  a 
quelcofte  le  Globe  Fenclincce  que  lors  fe  pourra  corriger.  Ces  chofes  conce 
dées,tournez  le  Méridien  mobi!e,qm  eft  affiche  audia  Globe:  tât  que  le  Pô- 
le foit  defïusl>Orizon,atJtant  de  degrez,que  la  latitude  de  voltre  Région  cô 
tient, Si ayât  mis  le  gnomoneSpheriquc,  ou  quelque  autre  orthogonaleméc 
fur  le  lieu  duSoleil  a  u  Globe  fïgné,tournez  ores  le  fîege  du  Globe  auec  le  Glo- 
be^ ores  le  Globe  a  part ,  tant  que  le  gnonome  foie  diredemêt  a'l'oppofitc 
du  £oîd!5&:  qu'il  ne  iette aucun  ombre  en  la  fuperiieie  boiïue  du  Globe:lors 
vous  feront  par  iceux  cognues  routes  les  Régions  du  monde  en  POrizon 
defcrites.ou  par  le  Méridien  extérieur.  Dauantage  toute  la  îituation  du  Ciel, 
les  eftoiilesquifeleuent,  &  qui  fe  couchent,  l'heure  du  iour.Ies  douze  mail 
fons,  &  plufieurs  autres  chofes.  Mais  vne  chofe  faut  il  diligemment  obfer- 
uer5que  le  cofte  Oriental  du  Globe  (bit  mis  a  î'encontre  du  Soleil,  quand  le 
Soleil faia  fon  chemin  du  Leuantau  Sud:  &  le  cotte  Occidental,  quand  du 
Sud.il  tourne  vers  Occident.Or  quand  vous  aurez  vne  fois  exa&eméttrou- 
ne  telle  fïtuarion,  ou  pourra  félon  la  mefme,ordonner  &  fermer  au  pied  du 
fiege  du  Globe,  l'aiguille  ou  Compas,a  fin  que  dorefnauant  ayez  prompte- 
roentle  moyen  de  confticuer,tantde  iour  que  de  nuia,voftre  Globe refpon 
dant  a  l'afpeft  du  Ciel .  Cecy  n'a  pas  Tean  Schoner  en  fon  Liuret,  chofe  la- 
quelle m'a  donné  grand  irauaiiaqiiànd  ptemierenêt  jen  fis  l'eiray,pour  trou- 
uer uficuatioudu  Compas. 

Pôuï 


compofé  par  Gemma  Frifoiu 

Pour  trouuer  le  lieu  du  Soleil .  Chap.  1 1 1 1 . 

(Ousaaons  déclaré  que  les  vents,  les,figrie$  du  Zodiaque,  & 
les  moys  auecleurs  iours  font  défaits  en  i'Orizon,doncques 
^'iceuxfedoiccoiiigerlelieudu^oleil.Carqlconqueiïgne  & 
degrez  qrefpondenr  droictemëtau  iour,auql  vous  cercliez  le 
_J  lieu  du  Soleil,celui  mefme  eft  le  Heu  du  soleïl,pour  le  mefme 
iour&  moisfmaisquâd  Y-An  eft  bifsextiî,  fi  vous  cerchez  le  lieu  du  Soleil,  a- 
près  le  2  S.iour  de  Feurier ,  il  vous  faut  toujours  adjoufter  vn  iour  au  iour 
ordonng:  corne  fi  vous  cerchez  bJteu  du  Soleil  au  2  o.iour  de  Feurier,  vous 
prendrez  le  degré  qui  refpond  au  premier  iour  de  Mars,  afTçauoir  le  20.de- 
grez  &  5  o  minutes  du  figne  des  poiffons.Et  ainlî  ferez  des  autres  iufques  au 
bout  de  l'An.  Dauantagepourauoir  lacalculation  plusprecife,il  vous  faue 
fçauoir  pour  quel  An  les  lieux  du  Soleil  font  conlhtuezen  l'Orizon  .  Car  il 
accorderont  tant  feulement  auec  la  calculation  pour  quatre  Nn$  exa&emët; 
parquoy  il  faudra  au  premier  An  après  chafeune  q  uatriefmè  Année,  ofter  le 
quart  d'vn  degre,au  fécond  vn  demydegre,&.  su  tiers  trois  quarts  de  degré: 
afçauoir  quand  la  calculation  ou  première  conftitution  a  elle  faitle  pour  le 
premier  An  après  le  Biflexce.  Ainfi  que  noftre  Globe  eft  ordonné  ou  côftitué 
pour  l'An  du  Seigneur  \  5  2  o.  Parquoy  la  calculation  refpondraaflezbieii 
aux  innées  1  52,3.2.7.41.4,5.40.52,  .&  autres én  femblabie  ordre  enfui- 
uans .  Mais  es  Ans  de  3  4. 3  8 « 42 .4.6. 5  o .  5  4.  &  femblables,  fe  doit  ofter  le 
quart  d'vn  degré.Et  aux  ylnneesde  3  5.3  0,43. 47. &aùtres,fè  doit  ofter  vn 
demi  degré.  Mais  es  Ans  de  BiiTexte  on  doit  ofter  troy  s  quarts  de  degré*, 
en  obferuant  la  cautele  par  nous  deflu*  di&e.  Et  qui  plus  eft,par  longue  fuc- 
cefsion  du  têps,vn  autre  correction  y  eft  necefTaire:  Car  quafi  en  cent  Ans  il 
y  faut  adjoufter  44,rranutes,&  aux  autres  a  î'aduenât.£t«  Cuffîn  pour  IV- 
fagedeslnftrumens^Iequel  eft  moins  certain  que  la  calculation.  Semblable-  ^ 
ment  fe  rrouue  le  lieu  du  Soleil  par  les  rayons  du  Soleil ,  neantmoins  pas  H  KBS 
exa&ernent,  afçauoir  en  celle  manière  j  Constituez  le  Globe  en  planure  au  icii, 
niueau  (  ce  que  facilement  fe  peut  confiderer  par  le  perpendicule  que  nous 
foulons  afficher  au  liège  du  Giobe)  puis  quand  le  Soleil  fera  venu  precifeméc 
a»  Sud(ce  que  facilemét  fe  cognoiftra  icy  par  leCôpas)  &  que  le  Globe  fera 
ordonné  félon  les  ang!ets&  Régions  du  monde,  &  que  félon  Teleuation  du 
Poie  foit  applique  le  gnonome  Spherique  fur  la  ligne  Ecliptique,pres  du  cer 
cle  Méridien ,  à  que  le  Globe  [oit  tourne  (ans  mouuoir  le  fiege  de  fon  Heu, 
iufques  a  ce  que  ia  pointe  du  gnomone  ne  iette  pas  ombre,  toutefois  bien 
obfemeque  le  gnomone  en  tournant  ne  fe  retire  de  l'Eciiptique,  &  Mé- 
ridien, mais  qu'il  ftiiue  en  montât  &defcendant  la  ligne  Ecliptique:  d'aui- 
tage  que  celle  moitié  de  l'Ecliptique  foit  mifecontre  la  face  du  Soleil, en  Sa 
cjlle  pour  lors  le  Soleil  faiâ  fon  cours ,  afçauoir  ou  du  figne  Capricorne  vers 
çeluy  de  Câcer.ou  d'icy  iniques  au  Capricorne,  Car  en  quelconque  lieu  que 
le  gnomone  côfifte  en  lEcliptique  fansietter  aucune  ombre,tel  lieu  eft  pour 
ce  ioui  k  lieu  du  Soleil. 

Delà 
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De  la  latitude  des  Régions. 
Chap.  V. 

O  VS  Auons  défia  déclare  que  la  latitude  des  Ré- 
gions eft  égale  al'Eleuation  du  Pole,laquelle  ferrou- 
uera  en  celte  forte .  Attendez  tant  que  le  Soleil  (bit 
paruenualaligne  Meridienne,ceque  cognoiftrez  pat 
l'ayde  du  compas,  ou  par  la  brieuete  derombre.Puis 
mettez  le  Globe  en  planure  exaftemenç  niuelé, 
quand  le  .Soleil  luit,  8c  tournez  le  tant  auec  fon  fiege, 
que  le  cercle  Méridien  (bit  a  l'oppolite  du  Soleil: 
ceft  a  dire,tant  qu'il  ne  iette  aucune  ombre  de cofte , 
mais  droi&ementdefloubs  luy.  Celafaicl,  appliquez  le  lieu  du  Soleil ,  au 
Méridien  ,  ôc  legnomone  Spherique  au  lieu  du  Soleil.  Finablement  ians 
aucunement  mouuoir  Ton  fiege,tournez  le  Globe  auec  fon  Méridien  8c  gno- 
mone. Spherique  en  le  hauirant  &  abbaifTant  tant  que  le  gnomone  Spheri- 
que ne  iette  aucune  ombre  de  colle  :  Comptez  alors  les  degrez  qui  (ont  de 
l'Orizon  au  Polé  Arâique  du  Globe,8c  vous  aurez  l'Eleuation  du  Pôle  de  ce- 
tte Région.  Si  vous  voulez  de  nuift  trouuer  le  mefme  parles  eftoilles  fixes, 
faiftez  en  cefte  manière.  Prenez  par  le  quadrant  ou  quelque  autre  jïiftruméc 
la  plus  grande  hauteur  de  quelque  eftoille  cognue,qui  eft  quand  elle  eft  cô- 
fiituee  enuiron  h  Sud,  iyant  icelle}fai£tezqueU  mefme  eftoille  deferiteau 
Globe,ticnnela  mefme  hauteur  delTus  l'Orizon,  que  l'auez  trouuee  auoir  au 
ciel,en  hauftant  ou  abbaiirant  le  Globe  auec  le  Méridien,  tant  qu'il  y  aye  au- 
tant de  degiez  du  Méridien  entre  la  mefme  eftoille  conftituée  au  Meridien}8c 
l'Orizon  ,  comme  la  mefme  hauteur  du  ciel  a  efté  trouuee,  8c  derechef  au- 
tant que  compterez  de  degrez  entre l'Orizon  6c  le  Pôle  Ar<ftique,autant  fera 
la  latitude  de  la  Région  ou  du  lieu  de  voftre  obferuation .  Et  f'il  y  a  quelque 
eftoille  fixe,  qui  iamais  nedefceond  foubfc  terre ,  ceft  œuure  fe  pourra  fembla- 
blement  parfaire,  tant  parla  moindre  que  la  plus  grande  hauteur  d'icelle. 
Maintenant  adioufteray  ie  le  moyen  pour  trouuer  a  toute  heure  de  nuict, 
l'GleuAtiô  du  Pole,fàns  exacte  obleruation  de  la  ligne  Meridiénne,ou  la  co- 
gnoilfance  des  heures .  Pource  faire,  ie  prens  par  le  quadrant  la  hauteur  de 
deux  ou  trois  eftoilles,  en  vne  mefme  minute  fil  eft  pofsible,ie  cfis  de  ces  e- 
ftoilies  fixes  defquelles  l'vne  eft  vers  Leuant,$c  l'autre  vers  Occident,  &  qui 
au  Globe  font  conftituees.  Quant  doneques  les  hauteurs  (ont  prinfes,  ie  fay 
que  les  mefmes  eftoilles  ayent  chafeune  leur  hauteur  au  Globe ,  par  l'Eleua- 
tion  du  Globe  auec  le  Méridien  haut  &  bas ,  &  par  l'application  de  la  quarte 
de  hauteur  aufdiftes  eftoilles  ,  &  autant  de  degrez  qu'il  y  a  au  Méridien  en- 
tre le  Pôle  &  l'Orizon,autanteftla  latitude  de  cefte  Region.Mais  il  eft  a  no- 
ter,qu'es  Régions  Antarôiques,  le  Globe  doit  cftre  tourné,  afin  que  le  Pôle 
.dnur&ique  Toit  conlucuédçffus  l'Orizon. 
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compofé.'par  Gemma  Frifon.  22? 
©'vne  inuent ion  nouuelle  pour  trouuer  la  Latitude 
de  la  Région, fans  la  cognoifîance  du  Mé- 
ridien, ou  du  lieu  du  Soleil, 
Chap.  VI. 

'Ay  inuentevn  autre  moyen  fore  excellent ,  pour  en 
vu  iour,  ou  en  peu  d'heures  pouuoir  trouuer  la  latitu-  1 
de  de  quelconque  lieu  ,  encore  que  ny  le  lieu  du  So- 
lleil,  ny  l'heure,ny  la  ûtuation  du  Meridié  ne  foient  co 
gnues .  Soitdoncques  le  Globe  rais  bien  ferme  en  vu 
lieu  ouuert,fans  aucun  efgard  de  la  (ituation,  ny  de  la 
latitude  de  la  Région. Et  quâd  le  Soleil  luit,  appliquez  \ 
!le  gnomone  Spherique  au  Globe,  en  telle  manière 
qu'il  neiettë  aucuneombre  ,  &  notez  le  lieu  en  la  fuperfice  du  Globe.  Puis 
après  aucune  notable  efpaee  de  tempsjaflauoir}apres  vne  heure  ou  deux  peu 
plus  ou  moins  ,  notez  par  mefme  moyen  vn  autre  poincl: .  Ettiercement 
vne  heure,  ou  deux,  ou  trois  après,  car  il  n'y  a  pas  danger  fi  les  heures  ne 
font  égales  ou  precifes,moyênant  quda  différence  foit  notable,car  plus  gra- 
de elle  eft,tant  plus  fera  la  raifon  exquife. Quand  ces  trois  points  feront  ainfi 
diligemmeut  notez.demourant  le  Globe  totalement  ferme,  prenez  vn  côpas 
dot  les  pieds  foient  vn  peu  interieuremét  courbez,&eftendez  le  félon  la  gra-  I 
deur  du  quadrant  de  la  Sphere,afln  de  pouuoir  par  chafq  deux  points  défai- 
re vn  grand  cercle  de  la  Sphère  ou  Glôbe.  Puis  foient  chacun  des  arcs  diuifez 
en  deux  parties  égales  :  ôc  de  chafeunes  moitiés  foient  deferits des  cer- 
cles maieurs,en  mettant  le  pied  du  côpas  au  cercle  g  par  les  points  pafle,def- 
quelschafcune  des  moitiés  font  propofees.La  côcurrence  de  ces  cercles  vous  C?M*£~ 
enfeignera  les  deux  Pôles  du  mode:  defqîs  celuy  qui  fera  deifus  l'Orizô  nous 
fera  le  Pôle  Arctique .  Et  fi  en  vn  grand  cercle  fe  trouuét  conftituezles  trois 
points,tel  cercle  fera  neceffairemét  l'Equateur,  &,  les  deux  cercles  côcourras 
montreront  les  Pôles.  Mais  fils  ne  font  conftituezen  vn  grand  cercle,  mais 
ioints  enfemble,par  trois  arcs  des  grands  cercles,  eftant  ioincl:  comme  delTus 
eft  àiCt ,  le  Pole,qu'on  mette  l'vn  pied  du  compas  au  Pôle  plus  prochain ,  & 
l'autre  en  l'vn  des  points,  &  tirez  vn  cercle  hors  du  Pôle ,  qui  paflera  par  ces 
trois  ponifts,  Ceftuy  eft  le  parallèle  deferit  du  Soleil, par  le  mouuement  du 
premier  mobile.  Celluy  partirez,affau0ir,fa  partie  qui  fera  delTus  l'Orizon  en  Parallèle 
deux  parties  égales .  Apres  qu'on  tire  vn  grand  cercle  par  le  Pôle  du  monde  du  Soleil, 
delïa  trouué.ôde  poincl;  du  milieu  de  l'arc  diurne,  ceita  dire,  de  ce  parallèle 
qui  eît  defiu  s  l'Orizon, en  eftendant  le  compas,  comme  delïus  eft  didl,  félon  Meridica» 


la  grandeur  du  quadrant.  Ain(î  aurez  le  cercle  Méridien,  lequel  pafiferaauisl 
par  le  poincl  vertical .  Maintenant  doncquesfe  pourra  facilement  mefureE 
par  les  degrez  qui  font  notez  au  grand  cercle,le  quantité  de  ceft  arc  du  IVle- 
ridien,du  Pôle  iufqucs  a  rOiizon,qui  fera  la  latitude  de  la  Région.  Tirezde 
lechef  hors  du  Pôle  vn  grand  ccicle^ui  feu  l'Equateur.  Dont  venez  incon- 
nu tinenc 
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fo/iïîS.'  ««««ntladediMiroii  du  Soleil,  a  fçauoirl'arc  entre  l'Equateur  &le  Parallèle 
kU.        q»«  cft  ^efent  par  la  circonduftion  du  Soleil ,  lequel  nous  auons  deferir  pat 
les  trois  points:  quoy  faifant  vousaurez  quant  &  quant  trouuéles  angles  du 
A»gfc«  <U  m°nd^^uoir,Sud,Efr,Oft>&  Nord.  Vous  auez  doneques  vn  moyen  fort 
mande    exceller,  par  leql  fe  trouuent  enfcmblement  trois  chofes  incognues.a  fçauoir 
1a  latitude  de  la  Région,  la  dedinaifon  du  Soleil,  parlaqlle  fe  trcuue  Ton  lieu 
au  Zodiaque,  ôc  le  Méridien.  Mais  qu'ô  prenne  feulement  garde,  q  l'Onzoa 
foitconllitué  au  mueau,cn  adiouftant  a  celt  vfage  vn  perpeodicute. 

Delà  Ungitude, Latitude,  Dedinaifon, 
Afccnfion  droite  &  oblique  des 
Eftoillcs.  Chap.VU. 

A  longitude  des  eftoilies  efl  leur  diftance  au  Zodiaque, 
du  commencemêt  d'Aries:  ceft  a  Jire,la  portion  de  l'E* 
diptique  côprinfe  entre  deux  grands  demi  cerdes,def« 
^uelz  l'vn  cft  tiré  par  le  commencement  d'Aries,  leurre 
parl'cilcillc  mefme,  &  toutes  deux  par  les  Pclcs  du  Zo 
diaque.  La  Utitude,cil  la  diftâce  de  l'Ediptique  vers  les 
t'oies  du  Zodiaque*  dot  elle  efl  di&e  double,Septétrio- 
nale  &  Auftrale.Doncqs  fi  aucune  e/loilic  e(t  côltituee  en  la  partie  Septétrio- 
nale,oflez  la  quarte  de  hauteur  auec  fon  agraphe  du  Méridien,  &  appliquez 
leauPoleSeptétrional  du  Zodiaque,^  la  tiendrez  ferme  dVne  main,  &dt 
l'autre  tournez  la  quarte  de  hauteur  vers  l'eftoïfle.dont  vous  cerchez  lt  longî 
tude  &  latitude.Ou  bien  ilferoit  pluscommode  de  fabriquer  vn  autre  qua- 
drant d'airain,q  fe  pourroit  par  vn  petit  l\y  le  ficher  aux  Pôles  du  Zodiaque, 
&  mener  tout  au  t  :>ur  a  quelconqs  eftoiiles  &  parties  du  ciel.  Le  degré  doc- 
ques  de  l'Ediptique  fur  leql  le  bout  du  quadrant  rermine,enfcigne  la  lôgitu- 
de  Pcrtoile.Quât  a  la  latitude,  vous  la  côpterezde  l'Ediptique  îufques  au  lieu 
de  Peftoiile,  au  quadrât  ou  quarte  de  la  hauteur.  Le  mclme  fe  friû  aufsi  de* 
Le  lie»  du  c^oilIc$  en  ïa  Parti«  ^tralc.  Et  par  cette  induftrie  nous  mettôs  au  Globe  lei 
'  Pfaaecc*  iicux  <*cs  Planètes,  ayâts  la  longitude  &  latitude  par  les  Tables,&  puis  tour- 
nant la  quarte  de  hauteur  au  degré  delà  longitude  enP£clipttque,&  cerchat 
après  la  latitude  en  la  quarte  des  hautcurs,ou  en  vn  autre  quadrant, &  la  fera 
le  Heu  du  Planète ,  qui  doit  eflre  marqué  auec  cire  ,  ou  charbon ,  afin  de  le 
Oecîbai-  Pouuoireffaccr  Jegiercntcnt.-car  ces  lieux  changent  de  iour  a  autre.La  Dedi- 
foa.      "  naifondu  Soleil  ou  eftoille  quelconque  eft  fà  diftance  de  l'Equateur  vers  les 
Foies  du  môdc.Et  celle  cy  efl  aufsy  de  deux  fortes,a  fçauoir  Scptêtrionale  Se 
Auflrale.fclon  les  deux  Pôles  du  môde.Elle  fe  trouue  au  Giobc.en  appliquât 
l'eltoilie^ou  le  lieu  du  Soleil  au  cercle  Méridien,  &  eôprant  les  degrez  d«  Mé- 
ridien coprins  entre  l'Equateur  5c  le  lieu  du  Soleil  ou  de  l'cftoille;  car  iceux 
Âfçenfo*  dedarét  la  Dedinaifon/oit Septentrionale  ou^uftrale,  laquelle  facilemétfe 
dtoi&c.    peut  veoir.  Maintenant  difbns  des  Afcenfions .  Afcenfîon  droitre  d'aucune 
§ttc41le/juidlauttcawntdiac  le  degré  du  milieu  du  àcl,cftle  degré  de  l*E- 

qua- 
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«raiteur  qui  deflusVOrizon  mont,  auee  telle  eftoiile  enla  îphere  droite  ou 

?emet  8c  Uns  aucune  d.fficulte.Car  en  mettant  le  heu  du  Soleil  ou  de^ quel- 
«oZ™  eftoilleau  c«cl«  Me.idien , incontinent  enfe.gnet»  le  melnw 
S  2^™ mtre  «deerezdePEquateurl'afcéfandroicte.ouledeg  edumt- 
Méridien  en        3'^.  *^me  |e  ncm  mtfmes  declare.ett  le  degré  Afce.fiat 

fois  fort  différents  entre  cux.maïs  la  Qefcenfion  droite  elt  toujours  égaie  a  y 
ïACc^nétoïzc  Oren  combien  de  temps  aucun  Ggne  entier  ou  quelcon- 

^emieLent  ondàit  appliquer  le  «"«"«^ 

*.7on  &  ouant  &  quant  le  gnomone  du  cercle  des  heures,  iur  les  i  -  •r"*P  V! 

^•«ZSI  rî-n«  vit  tel  fane  vient  enuercmet  fur  i'Qnzo.  fct  cecy  quai  aux  m 

an  mil  fa  que  le  Lefteur  plus  aifement  Wt«d«.»«»«U««âyl«n«^ 
"Spat  vnYeul  exemple  .le ^^f^^nC^*^. 
delaqlle  H  veuïfcauoirpatle  Globe  lalong.tude  &  latitude.  I  o  "ewjl»"" 

du  Zodiaques  ce  q  c°eft  vne  eftoiile  Méridionale.  Pu.s  .e  memelaquarw 
dë  U  hauuui  iufques  au  lieu  de  l'eRoUUA  treuue  fa  log.tude  en  k  ligne  E- 

ptë  en  «e  eUe  &  l'Equateur  fixdegtez  de  Dedi^ifon  Septentnonale  &  voV 

que  "min.qeft  PAfcenlïon  droifle  de  «fteeftoille.O,  ^P^1»^ 
me  a  to.izô  vers  le  Leuâc,quât  &  elle  fe  leue  te  mi .deg.*e.min.de  I  ïV*«M 
"„i  Jl  fôn  Mention  oblique  en  lalatitude  de  Ç. 

»  POiizon  vers  Occident.ie  treuue  ta  Defcenfion  oblique  de  iré.deg.  un  vie 

fu de  quelconque  autre  eftoiile.  D'auâtageie  «^^^^S 
*"deg?ez,encombiendetempSle  figned^nes !^^°^J^ 
•  doL  U  Globe  félon  la  latitude  ««•«  U 
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dMriescn  l'Orïzon  en  la  partie  Orientale^  vov  ouant  &  nn^  * 

nés  «. .mefmt ;Onzon,  &  rroune  autrefois  loub.  le  Mendie  u\  8  . J£ 
*o.  minL.tes.  Veu  doncques gtfil y  a  du  commencement  iufques  (a  fin8  . 
degrez, 2o  mmutes  de l'Equrnoaial/enrens que  le  figne  d'Aries  „,     '  ' 
«erement delTus l'Or.zon  en  moins d'vne heure.afiauoir ï££^*l 
nutes.Caraut.ntmontet ,  j.degtez  zomrinutes.mulripLpar*  Le  m™ 
memonfttelegnomoneducercledesheures.Neantmoinsondoltro^ 
^trt    ;ry<,rifi  °ab1^  ^«cunsoutonneot  le  commencement  de 
dégrevés  Afcenfions.ou  de  l'Equinoaial.au  commencement  de  Capricor- 
ne Ma  s  par  quelcoque  voye  que  vous  comptez,!»  manière  de  faire  fera  vne 
fauf qu en  cefte  toul.ours fe do.uentadioultera l'Afeenlion  trouuce  oo  de-' 
gtez;&  entièrement  reretter  ce  qui  palTe  les  3  Êo.degrez.  . 

De  la  quantité  du  Iour,du  leucr  &  du  coucher 
du  Soleil,  &  des  Eftoilles.  Chap.Vil  1. 

pRemieremen  t  foit  le  Globe  confKtué  p,t  le  cercle  Me 
nd.en  félon  'Eleuation  du  Pôle  de  voll.e  Région  ,  de 
laque  le  voulez  fçauoir  le.  choies- fufdiôe,.  Pu.,  pour 
auo,r  le  leuer  ou  coucherde  quelcoque  eftoille.ioindez 
le  heu  du  yojeile  tant  marqué  en  la  ligne  Ecliptique  au 
cercle  Mer,d.en,&  quant  &  quant  le  gnomone  du  cet- 
kledes  heures,  qui  fe  tourne  entour  les  Pôles,  furies 

-  ,r,rTTrtdoufheJur«-APr«tournezleGiobeauecle?nomo- 
e,  tant  que  Mio.lle  mefme  dont  voulez  fçauoitle  louer  refpondc  bien  iu. 
flementducoftc  d'Onenr»  »  lignedel  Orizon  ,  ou  fuperieure  fuperficede 
1  Onzon.Ou  fi  vous  demandez  le  temps  du  leuerdu  Soleil.faiaez  en  la  mef- 
me  mamere  auec  le  heu  du  Soleil.  Car  lors  enfe.gnera  le  gnomone  du  cercle 
des  heures.enrre  les  heures.a  q  uelle  heure  la  mefme  eftoiile  viendra  en  l'O  - 
rizoq .  AJa.sfim.eux  aymez  (çauoir  le  coucher  dïcelle.townez  la  mefme  e. 
to.lle  rufques  en  l'Or.zon  vers  Occident,  &  vous  verrez  par  ledit  gnomone 
1  heure  du  coucher  d  .celle:  Et  cela  foitdiftdu  leuet  &  coucher  vulgaire. 
Ma.s  les  I  oetes  parlent  autrement  de  l'apparition  des  elfo.iles.comme  Ver- 
gilepar  ces  Vers. 

Multi  mtt  ocufttm  Mail  expere,  fei  iSos 
Expeltdta  fegts  yanh  elufiuacnis. 

f  Jemrtbla  peme"tleS  &  Medicinsafsignenrles  diftinaion.  du 

Cof  pS'f  r  ■Xm""°     V lo,lle?;C5me '«Pri»t=mp.pari-apparirionde( 
Cof  Pkudes  L  automne  par  le  leuer  d'^re.  Celîuy  leuer  efi  appelle  par  Iean 
de  SactobofcoC^m,que .  Donçquesfivous voulez declarer/en  quel terni» 
de  1  An  aucune  efto.lls  fa.a  fon  leuet  Courue ,  mettez!,  mefae  eftoille  a 

la  lu- 
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la  fuperfice  de  l'Orizon  en  Orient,  &  regardez  quant  &  quant  le  quantième 
degré  de  quelconque  flgne  foit  coupe  par  la  fuperfice  de  l'Orizon  en  la  Iigns 
Ecliptique.  Cerchez  le  mefme  degré,  &  le  degré  du  mefme  figne  en  la  mar- 
ge intérieure  de  l'Orizon,  vous  \  errez  faciiemét  en  quel  mois  6c  le  quantief- 
nviour  ladite  eftoille  fait!  lonleuei  Cofmique.  Pour  auoii  le  coucher  Coi-  S™"" 
mique  tournez  la  mefme  eftoile  vers  Occident  a  l'attouchement  de  l'ûrt-     1  1  q-  • 
zon  :  quelconque  degré  lors  Te  monftrcau  Zodiaque  Oriental ,  eft  le  mefme 
auec  lequel  l'eftoille  ie  dift  coucher  Cofmiquemét,  eftant  le  Soleil  au  mefme 
degré.Or  touchât  le  leuer  &  coucher  Vefperîin,lequeleft  en  vfage  aux  Poe-  Lcucrjcf- 
tes Tôc  Aftronomiens.il  neft  gueres  différent  du  defsufdiû  .Car  I'eftoillc  doit,  pcrtin. 
eftre  m  ife  en  l'Orizon  vers  Orient,  &  quelconque  degré  du  Zodiaque  qui 
alors  eft  en  l'Orizon  Occidental,monftre  le  temps,quand  ceftc  eftoille  fe  dift 
leuer  du  foir,ouacronychemenr .  Mais  fi  vous  mettezladicte  eftoille  en  l'O- 
rizon  versOccident,  ledegré  du  Zodiaque  qui  lors  eft  en  orient,  enfeignc  le  Coachcx 
temps  de  l'An  que  cefte  eftoille  faift  fon  coucher  Vefpertin.  Pourauoir  la  vcfpCrtin. 
quantité  du  iour,  tournez  le  Globe  iufques  a  ce  que  le  lieu  du  Soleil  de  ce  Quantité 
iourdontdemandezlaquantité,  monte  en  l'Orizon  :  &  mettez  enfemhle  le  du  Iour. 
gnomone  du  cercle  des  heurcs,fur  les  i  2. heures  du  Midy  .-cela  raie!  tournez 
fe  Globe  vers  Occident,iufques  a  ce  que  le  mefme  degré  du  Soleil  touche  la 
fuperfice  de  l'Orizon:  fi  lors  vous  contez  les  heures  que  le  gnomone  du  cer- 
cle des  heures  a  parte  des  le  commencement,  vous  aurez  la  quantité  du  iour 
propole.  Laquelle  déduite  de  24..heures,  vous  laifleinfalliblement  ta  quan- 
tité de  la  nurft.  Parla  mefme  voye  fe  trouue  le  temps  qu'aucune  eftoille  de-  Quantité 
meure  deflus  noftre  Ôrizon,  afçauoir  fi  on  applique  le  mefme  a  l'Orizon  O-  de  la  nui& 
riental,  &  le  gnomone  fur  les  i  a .  heures,  &  puis  après  qu'il  deuale  iufgucs 
en  Occident,les  heures  que  le  gnomone  a  pafsé,fontîe  temps  de  fa  demeure 
deisus  POrizonJaquelle  demeure  aucuns  appellét  l'arc  diurne.  Mats  en  quel- 
le manière  ces  chofes  fe  treuuent  vn  peu  plus  exa&ement ,  toutefois  auec 
plus  grande  difficulté,par  ies  Afcenfions  droi£es,nous  n'en  traifterons  main 
tenant  acaufe  de  bneueté. 

D  e  l'Aube  ou  du  poin<5r  du  Iour ,  &  du  Cre- 
pufcule.      Chap.  i  X. 

'Aube  du  iourïd'aucuns  nommée Crepufcuîe  Mattitin) 
appelions  nous  le  temps  deuant  leleuemcnt  du  Soleil, 
j  quand  il  commencera  efpandre  fa  lumière  deiTus  nollre 
hemifphere.Mais  Crefpufcule  eft  le  temps,que  le  Soleil 
I  eftant  couche,laifse  d'efclaireir  noftre  air.i4lors,dis  ie,eft 
I  le  commencemét  de  l'aube  du  iour,  &  la  fin  du  crepuf- 
„  j  cuie  Vefpertin .  Cela  le  faicl  toufiours  félon  l'obferua-r 
tionde  Ptplomee,  quandle  Soleil  eft  i  8  .  degrezdefsous  noftre  Orizon. 
Parquoy  fi  vou*  auez  defir  de  le  fçauoir.ordonnez  premièrement  voftre  Glo- 
U  Cdoa  l'Eieuacion  du  P  de ,  aptes  appliquez  le  degré  du  Soleil  de  ce  iour 

Hh  3     .  auquel 
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auquel  votas  defirez  trouuer  le  temps  du  Crepufcule,  au  cercle  Méridien  & 
*ufs«  le  gnomone  des  heures.fur  les  i  z.heures.  Puis  tournez  le  degré  oddo 
ite  au  heu  du  Soleil  (que  les  Arabes  appellent  Nadir)  vers  l'Occident  auec 
la  quarte  de  la  hauteur,  de  forte  qu'il  foit  mis  deflbuz  le  1 8  .degré  de  ladite 
quarte.le  gnomone  vous  môftrera  a  quelle  heure  l'aube  du  iour  cômcnçe* 
Mais  h  de  la  mefme  manière  tournez  ledift  degré  oppofite  vers  l'Orient  def 
fous  les  i  8  .degrez  de  la  quarte  de  la  hauteur.le  gnomone  eufeignera  Pneu 
re  de  la  fin  du  Çrepufcuîe  Vcfpcrtin.  Le  Globe  eftantainfi  drciîé>ppliqUc*- 
autreroys  le  gnomone  furies  douze  heures  du  Midi ,  puis  tournez  le  Globe 
tant  que  ledegre  du  Soleil  touche  l'Orizon  en  Occidenr,&  le  degréoppo. 
fate  en  Orient,  alors  vous  cognoiftrez  par  le  gnomone  le  temps  ou  quantité 
du  Crepufcule.  Ce  que  fçaurez  toufïours  plus  precifement  par  les  degrez  de 
Equateur,  en  marquant  les  degrez  qui  font  au  cercle  Méridien ,  qïand  le 
heu  du  Soiei  eft  mis  en  l'Orizon  Orientasse  de  rechef  quand  il  ett  en  la  hais 
Beurde  1 8.  degrez.  ^ 


De  la  cognoifTance  des  eftoilles  défaite* 
au  Globe:    Chapitre  X% 

Our  le  premier  on  doibticycognoiftrevne  des  eftofflee 

fixes,  ou  bîë  il  faut  (çauoirl'heure  cognue .  Quâd  le  G lo 
be  eft  ordôné  félon  la  latitude  de  la  Regiô,  &  félon  les  an 
glets  du  monde,{î  vne  eftoille  vous  e/t  cognue,prenez  la 
hauteur  parle  quadrant,&  confiderez  quant  &  quant  en 
quelle  partie  du  Ciel  elle  cftconlh'tuee.  Selon  l'exigence 
de  ces  cuuks  uiuonnez  voftreGlobe.afçàuoir  que  l'eftoille  cognue  tienne  la 
mefme  Région  du  monde,&  hauteur  égale  au  globe  fous  la  quarte  de  la  hau 
teur.Ces  chofes  demouraus  en  celt  eftat,choifilfez  au  Globe  quelconque  des 
eftoilles  incognues,&  appliquezy  premieremët  la  quarte  de  la  hauteur.puii 
comptez  fadifte  hauteur  en  la  mefme  quarte,  après  cô'ïderez  diligemmêt  en 
quelle  partie  du  mode  elle  efr.afçauoiriTenOrientjOccidentjAlidi.ou  Nord.' 
ÔC  vers  telle  partie  du  monde  iettez  voftre  veuc,lors  prenez  le  Quadrant, 8c 
regardez  quelle  eftoille  tient  en  celle  partie  du  monde  autant  de  hauteur, 
qu'auez  trouué  au  Globe ,  car  iceile  fera  i'eftoille  mefme ,  qu'aurez  veûe  as 
Globe .  Ou  par  le  contraire,  vous  pouuez  apprendre  par  le  Globe  le  nom  de 
i'eftoilJe  qu'aurez  veûe  au  Ciel .  Mais  fi  aucune  des  crtoilîes  fixes  ne  vous  eft 
cognue,nous  auons  dicl  qu'il  faut  premièrement  cognoiftre  l'heurc.laqucî- 
le  ertant  cognue,  appliquez  le  degré  du  Soleil  au  Méridien  ,  &  le  gnomone 
furies  12.  heures;  puis  tournez  le  Globe  iufquesacequelc  gnomone  par. 
«ienne  a  l'heure  cognue,ôc  tenât  le  Globe  ferme  &  arrelté,pto cédez  côme 
ett  dia  cy  deiïuj, 

Pou* 
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Pour  fçiuoir  quelle  heure  il  eft  rant  de  iour  comme 
dclanuid.    Chapitre  XL 
.Ourcequediuerfês  nations  comptent  diuerfement  leurs 
'  heures ,  il  fera  bien  befoin  d'en  faire  aucune  diftinftion* 
J  II  y  a  deux  fortes  d'heures  vfitees .  Car  les  anceftres  drui- 
llerét  le  iour  artificiel  en  douze  heures,&  fcmblablemét  la 
|nui£r.Et  veu  qies  ioursfôc  aucunefois  inégaux  aux  nuits, 
S  wfsi  eftoyent  les  heures  inégales ,  afçauoir  celles  du  iour  $îmimut 
Ja  celles  de  la  nuift  ,& les  heures  de  fvn  iour  coparees  aux  indomiti 
heures  d'vn  autre  iour,  eftoyent  inégales.  Ilzprenoient  le  commencement  <,uo  ad  def 
du  iour  au  leucr  du  Soleil .  Car  Perfius  difl*  Nous  dormons  pour  digérer  pum.rc  Fa 
le  vin  iufques  ace  quei'ombre  du  Soleil  touche  lacincquiefme  ligne  El :  en  gag 
i'fuaneilc:  Iefus  Chrift  fut  crucifie  la  Uxtelme  ncurc,c  elt  a  dire.a  Midi,  i  ci 

ta  dû  line» 

les  heures  donequesfont  diûes  inégales,  &  Planetaires,defquelles  au  Cna-  tftngit1ut 
pitre  enfuyuant  fera  parle .  L'autre  forte  d'heures  dimfe  &  repartit  rentier  vmbr». 
iour  Naturel ,  c'eft  adiré,  l'entière  Reuolution  du  Soleil,  faiSe  par  le  mou- 
uement  de  l'vniuers  en  24,.  heures  égales,  iefquelles  maintenant  font 
par  tout  en  vfage.  Neantmoins  icelies  ne  fe  comptent  par  tout  en  vue  mef- 
me  manière.  Car  aucuns  les  commencent  au  leuet  du  Soleil,  comme  îadis- 
les  Babyloniens,  &  maintenant  aucuns  en  Allcmaigne.  Autres  au  couchet 
du  Soleil,  comme  fe  raift  en  la  plus  part  d'Italie,  &  iadis  en  Athènes .  Mais 
tous  ceux  de  par  deçà,  les  comptent  de  mynuift  a  mynuicl ,  maisilz  comp* 
tent  deux  foys  dpuze  heures,  ou  les  autres  les  diftinguent  par  vingt  &  qua- 
tre heures .  Les  Aftronomien*  Modernes  Escomptent  le  l'vn  Midy  a  Tau- 
tre ,  les  anciens  de  la  mynuidt .  Mais  le  moyen  de  trouuer  toutes  ces  dmer-  <« 
fitez  d'heures,  eft  quafi  vn .  Doncquesfi  pour  k  premier  voulez  feaumr 
quelle  heure  il  foyt  après  Midi ,  ayant  premièrement  ordonné  le  Globe  fé- 
lon Heuation  du  Polc.appliquez  le  lieu  du  Soleil  au  cercle  Meridien.Si  vo»s 
voulez  commencera  Soleil  Leuant ,  c'e8  a  dire ,  6  defirez  feauoir  corn* 
bien  d'heures  foyent  paflees depuis  le  leuer du  Soleil ,  appliquez  ledit!; de- 
gré* du  Soleil  cogneu  en  la  ligne  Eeliptique  a  l'Orizon  Oriental  :  &  fi  déli- 
rez feauoir  le  mefme  après  que  îe  Soleil  eft  couché  t  appliquez  le  mefme  a 
l'Orizon  Occidental .  Neantmoins  par  quelle  des  manières  que  vouspro. 
ccdcz,mettcz  toufiours  le  Gnomone  du  Cercle  des  heures  tur  les  douze  heu 
res  du  Midi .  Aptes  appliquez  par  iour  le  gnomone  Spherique  fur  le  lieu  dtt 
Soleil  au  Zodiaque  ,  ÔC  tournez  le  Globe  aucefon  fiege,  oufeulfansfiege, 
iufques  a^ce  que  la  pointe  du  gnomone  neiette  aucune  ombre.  Car  lors 
vous  monftrcra  le  gnomone  du  cercle  des  heures,  ce  que  vous  defirez .  Mais 
il  ne  faut  oublier  de  mettre  vers  le  Soleil  la  partie  du  Globe,  en  laquelle 
le  Soleil  eft  au  temps  propofé ,  afçauoir  Orientale  ou  Occidentale ,  ce  qae 
facilement  eft  a  coliigcr  des  meîùres  ou  dimenfions  des  ombres.  Car  fi  elles 
imoindriflent,ceft  ligne  que  le  Soleil  n'eft  encore*  paruenu  a  la  ligne  Msridj 
cnnc^Eî  û  «lies  deuiéneat  plus  gtâdcs,ceft  figne  qu'il  defeend  vewOccidet. 
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23?     L"  heat"dHa\a  k  «wmiw     autre  voyc.en  obferuant  routefoys  ce S 

res.  Cela  aiô,on  prendra  de  nuia  par  vn  quadrant  on  autre  Infernal,'  la 
hauteurd'aucuneelto.lle cog„ue,&  defcrite  au  Globe:  enconfideSlU 
gemment  fa  la  mefme  efloiUe  elt  deçà  ou  delà  la  ligne  Méridienne.  Ces  cho 
fes  rouuees,dtauttournerleGlobe  (  appliquant  toufiours  laquarte  «fctaî 
teur  fut  le  heu  de  I  eftodle)  tant  que  Ja  mefme  eftoille  conftituée  en  fembU. 
ble  partie  Onetirale ou  Occidentale  tienne  fous  laquartede  h,uteur,paren 
A««.(t  '  K  '  * ?° UUC P»leq«d«'»,lors  vous enftignera  egn" 

Pa™  nom"«heures>lheutedemandee.MaiS„ousvoulonsmo„itrfrceschffe° 
|>»  de  l'E  P»»«  .Precifemet.pour  ce  qu'en  l'inuentiô  des  longitudes  des  Regions.eft  ne 
fhnpnfuae  cogn.t.on  des  heures  &  minute?.  Premièrement.»  iê  veux 
fçauou  les  heures  après  Midi,  ie  tournele  Globetatquelelieudu  Soleil  par 
menne  au  cercle  Me„d,en:&  regardeau  mefme  indant  lequantiefme  deg 5 
de  1  Equateur  (oit  fous  le  Méridien:  i'efcriceftuy  nobre  fchofe  que  les  Alïîo. 
nomies  appelIetAlcenGôdroitte)  puisiebefoigneauecIegnoLne/pheri 
quepourauo.riesheuresduiour.ouparlesenoilesfixes.ôflequadrâtpo 

étr/ï  «fi C°"T deffuS  e"  dia' &  de rechef  ie "g«dele quantiefme 
degré  del'EquateurfentrecoupeauMeridien.lequelauaiienote.  Apres™' 
déduis  le  prem.er  nombre,  afçauoir  l'Afcenfion  drpitte,  du  fécond  nombre, 
fi  faite  fe  peut ,  &  ce  q  refte  doit  élire  réduit  en  heures  &  minutes  d'heure? 
en celle  mamere:  Diuifez  premièrement  ce  nombre  par ,  le  quotient  mô 
ftreralesheures.-ma.sfiapresceftediuifionreftent  aucuns  degrez.chafcûdï 
ceuxva„tQuatrem  .nutesd-heure.&Iedem  y  degré  deux  mh,  ut<k  Or  filé 
premier  nombre  ne  le  peut  déduire  du  fecoud.ee  qui  aduient  quand  le  pre! 
ftXn&d i  d'ld,0un,:2iluf«0»d^-^g^.PuiSouureZparfub- 
ex«de  ,  ?  d'"fion'.co.mme  noajanom  enfeigne .  Si  le  nombre  des  heure, 
excède  .  i  en  re.ettat  les  douze,  la  relte  ferôt  les  heures  actes  minuift  Mais 
I.  vous voulezcompterlesheuresdeslecoucherdu Soleil',  mettezp emiew 
ment  le  heu  du  Soleil  enPOrizon  Occidental ,  &  notez  le  nombTdeTde! 
r  !l  t  E?""?t  f°US  'e  «eridien;  Puis  «rchez  l'heure  ou  la  fituation  du 
e(  dîfl. %  Z'  k.m™?u}°s°W*d*  "«^  parPenoile fixe.côme delfus 
eltdift.  &  notezde  rechef  les  degrez  qui  fontdelfousle  Méridien  .  Diuifez 
le  premier  nobre  du  dern.er.y  adiouttant  (fileft  befoin) ,  do.  degrez  &  re- 
dmftz  )a  re(ie     heure  &  mm   es>  Ajn(]  au|ez  vous  >J         g  « ,  *  « 

couche.Lamefmemamerelefaiaduioleilleuanf. 

Des  heures  inégales.    Chapitre  XII. 

,     v,     T     .EsAftronom'e<»  distinguent  le  iou;  en  deux  manières  afcauoirle 
ojirNaiu  I  .ou, qmflttft  ie  iour  /rtificie.^ls  appellent  le  iouXuXêp 
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du  Zodiac ,  que  le  Soleil  a  fàicl  ce  pendant  par  Ton  propre  mouuement.  Le 
iour  Artificiel  eft  le  temps  comprins  entre  le  leuer  du  Soleil  &  le  coucher  lour  Arti- 
prochain  enfuyuant .  Or  il  eft  manifefte  que  ces  iours  font  inégaux .  Dont  ficiel. 
procède  que  les  heures,par  lefquelles  de  couftume  tels  ioursfc  mefurent,font 
diftes  inégales,  comme  nous  auons  demonftré  au  chapitre  precedent.Et  les 
autres  font  appellees  heures  égales  ou  Equino&iales.  Or  pour  veniranoftre 
propos,  Ci  nous  diuifons  la  quantité  du  iour  artificiel  (trouuee  comme  deflus 
auons  déclaré  )  en  !  2.  parties,  nous  aurons  la  quantité  d' vne  heure  inégale. 
Caries  Aftronomiens  partirent  chacun  iour  artificiel,  &  femblablernent  la 
nuift  en  1  2.  parties:  defquelles  il  attribuent  a  chafeune  heure  pourgouuer- 
neurvn  desfeptPlanetes,&  conftituentceluy  du  me  fine  iour  feigneur  delà 
première  heure,&  le  Planète  enfuyuant  feigneur  de  la  deuxième  heure:dela 
procedet  les  noms  des  iours.  Car  ala  première  heure  du  Lundi  apreslé  Soleil 
leué.ilafsignét  la  Lune,a  l'enfuyuâte  £arurne,&  ainfi  confequêment  iufques 
a  24»heures:âpresle(quellesla  première  heure  fe  donne  a  Mars,qui  a  donne 
le  nom  au  iour  enfuiuant.  Mars  a  fin  que  ces  heures  foient  plus  exactement 
distinguées,  qu'on  reduife  la  quantité  du  iour  en  minutes,  &  foitle  nombre 
produitparti  par  t  2.1e  quotient  fera  la  quantité  d'vne  heure  inégale.  Apres 
fi  vous  voulez  réduire  toutes  heures  égales  a  inégales  :  reduilêz  toufioursies 
heures  égales  qui  font  paflees  depuis  le  leuer  du  Soleil  en  minutes,  &  (oit  le  v 
produit  parti  parla  quantité  dVne  heure  inégale ,  nous  verrons  facilement 
quelle  heure  inégale  qu'il  fera,&  le  quantième  des  Planètes  fèragouuerneut 
d'icelle  heure.  De  nuicl  fera  faiclle  (emblable,  ayant  diuifé  la  quantité  de  la 
nuitten  1  2,  partiesift  puis  après  nous  confiderons  la  quantième  heure  éga- 
le qu'il  foit  depuis  le  Soleil  couché ,  &  que  reduifons  icelles  en  minutes,  le 
quotient  parti  par  la  quantité  d'vne  heure  inégale  de  la  nui&  le  déclarera. 
Mais  a  càufe  que  ces  chofes  (but  de  petite  importance  3  nous  les  pallons  le* 
fièrement. 

En  quelle  partie  du  monde  le  Soleil,  ou 
quelconque  eftoille  fe  lcue5 
ou  fe  couche.  X 1 1 L 

{L  eft  a  tous  notoire,  que  le  Soleil  ne  fé  leue  ou  cou- 
rte teufiours  en  vn  roefme  lieu  :  dont  procède  que 
Gellius  &.  tous  autres  Auteurs  diitinguent  trais  for-  Trois  fer- 
mes d'Orient,  &  au/si  d'Occident:  l'Orient  Equino*  «sd  °tigt 
£lial,ou  le  leuer  Equinoâial,eft  appelle  le  lieu  en  PO-  3"°" 
Î7 on  ou  le  Soleil  feleuc quand  il  eftau  commence- 
mentd'AHesou de Iibra:î*Occident  Equino£lial,ou 
il  couche .  Orient  Eftiual  eft  appelle  le  lieu  ou  le  Soi  EftxuaI' 
leil  touche  l'Orizon.quand  entrant  au  ligne  de  Cancer,  il  faift  le  Solftice  Ë- 
ûiualOiient  Hyemal^uandileft  encrant  en  Capricorne.  Mais  combien  ces  HyeraaL 
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lieux  d'Orient  &  d'Occident  différent  de  l'Orient  EquinocVul ,  il  ne  le  peut 
generalemét  déclarer,  vea  qu'ils  varient  en  chalcune  Region.Mais  nous  l'en- 
feignerons  par  noftre  Globe  en  celle  manicrcEftant  premièrement  le  Globe 
côlticué  félon  l'fUuation  du  Pôle,  ie  procure  que  le  lieu  du  Soleil  de  ce  iour 
duquel  ie  délire  fçauoir*la  diftance  du  vray  Orient  ou  Occident,  touche  l'O- 
rizon  du  cofte  de  Leuant;puis  ie  voy  facilement  en  quelle  partie  du  monde 
ie  Soleil  fe  leue.ou  comblé  de  degrez  qu'il  eft  efloingne  du  vray  Orient,  ou 
vers  le  Mort, ou  vers  Midy:  a  (çauoir  encôptant  les  degrez  de  l'Orizon,  qui 
font  entre  le  vray  Orient  &  le  lieu  du  Soleil .  lean  Schoner  appelle  vne  telle 
diftâce  de  l'Orient  ou  de  l'Occidét.le  Zenith  de  l'Orient  ou  de  l'Occidér,cô- 
meaufsifontqlques  autres.  En  quelque  lieu  le  cercle  de  Cancer  touche  PO- 
rizô  ducofte  d'Orientjia  eft  l'Orient  Eftiual,mais  ou  il  le  touche  du  cofte  d'Oc 
.n  cident,  la  eft  l'Occident  Eftiual.  Au  contraire  le  tropique  ou  cercle  de  Capri- 
*  corne  diftingue  l'Orient  &  l'Occidët  Hyemal.Mais  l'Equateur  moftre  le  vray 
Orient,  qui  eft  toujours  en  vn  meftne  lieu.  Touchant  l'Orient  &  l'Occident 
des  eftoilles,  il  n'y  a  autre  maniere,q  celle  que  nous  auôs  diCt  du  Soleil  .Mais 
plufieurs  eftoilles  ne  fê  leuét  &  ne  fe  couchée  iamais  en  aucunes  R egions ce 
q  facilemé  t  fe  peut  apperceuoir,  fi  en  tournât  le  G  lobe  l'eftoille  tobe  au  cer- 
cle Méridien  du  code  du  Nort:car  fi  elle  (c  voit  lors  delTus  l'orizô,  iamais  elle 
ne  fe  couchera  en  telle  Région ,  Iclon  la  latitude  de  laquelle  le  Globe  cli  or- 
donne. 

De  la  hauteur  des  Eftoilles.   Chap.  X 1 1  II. 

J^45fJSÎf^£*  °U5  appelions  hauteur  ,  non  pas  comme  le  commun 
T^M8^ÎSlfe?'0*uP'c'  a  ^auo'r  combien  deOades  le  Soleil  foit  efloin- 
!*3  ÎSÉ^EBqE^  gne  de  la  terre  ,  mais  combien  de  degrez  ou  parties  du 
^^W^Rfw  cercle  fon  centre  foit  defsus  i'Orizon.  Eftant  doneques 
Cm  ÏOr^^tvS  'c  Globe  eonftitué  a  quelconque  eleuation  que  ce  foit, 
j^-Vw^^ÉlQ.^  Attirez  (çauoir  la  plus  grande  hauteur  du  Soleil,  ou  de 
£jr^M*Ë3tfP& quelconque eftoille ,  quand  elle  eft  au  Méridien ,  appli- 
quez telle  eftoillc  deferite  au  Globe ,  au  cercle  Méridien:  mais  pour  le  So- 
leil appliquez  le  lieu  du  Soleil .  Puisappliquez  au  me  fine  Méridien  la  quar- 
te de  hauteur ,  en  laquelle  verrezla  hauteur  demandée ,  a  fçauoir,  ou  ie  lieu 
du  Soleil  ou  autre  eftoille  la  touche  .  Si  vous  demandez  a  toute  heure  auoir 
ia  hauteur.appliquezprcmieremét  le  degré  du  Soleil  marqué  au  Zodiaque, 
au  cercle  Méridien  ,  &  d'vne  voyc  le  gnomone  du  cercle  des  heures  fur  les 
i  i.heures  du  midy.  Apres  tournez  le  Globe,  tant  que  le  gnomone  paruien» 
ne  a  l'heure.a  laquelle  vous  demandezla  hauteur  de  l'eftoille:  &  fermant  va 
peu  le  Globe,appliquez  au  lieu  du  Soleil  ou  quelconque  eftoille  la  quarte  de 
hauteur,  &  vous  aurez  voftre  demande.  Comme  eftaut  le  Soleil  au  i  «f. de- 
gré d'Anes,  fi  vous  defirez  fa  plu'grandc  ou  Méridienne  hauteur,qu'on  met- 
te le  i  5,  degré d'J ries  au  cercle  Méridien  ,  Ôcluy  foyt  applique*  laquartede 
&wteur,on  ttouueuU  hauteur  Je  ^.degrez,  5  .mùiutes.en  la  latitude  de 
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t  i  .degrez.Puïs  demeurant  le  Globe  en  telle  afsiete  mettez  le  gnomone  fut 
les  i  2.heures  de  midy,&  tournez  le.  Globe  tantquc  le  gnomone  touche  le» 
quatre  heures  après  midy ,(i  pour  cefte  heure  la  hauteur  eft  demandee,en  ap- 
pliquant la  quarte  de  hauteur  au  lieu  du  SoIeil,elle  fc  ttouuera  de  1 j .  degr. 
i  5.  minutes.Le  mefme  moyé  fuffira  pour  toutes  autres  eftoilles  &  heures. 
Par  celte  voye  fe  compofent  les  Tables  ou  Canons  pour  la  fabrique  des  Cy- 
lindres, Quadrans,  Anneaux  particuliers ,  &  autres  femblables  Inftrumens 
ombrales.Car  les  hauteurs  du  Soleil  fe  cerchent  pour  chafeune  heure  du  dc- 
my  iour,quâd  le  Soleil  eft  en  Cancer,/4ries  &  Capricorne.AucuneFois  aufsy 
pour  chàfcun  ligne  depuis  Cancer  iufques  a  Capricorne, 

Pour  fçauoir  en  quelle  partie  du  Ciel  foit  aucune 
EftoiIle,&  comblé  de  degrez  elle  eft  efloin- 
gnëe  du  Méridien.     Chap*  XV. 

'Inuention  de  cefte  n^fl  guère*  différente  delà  prece- 
dente,car  ef  tant  toute  chofe  conftituée,comme  au  Cha- 
pitre précèdent  eft  déclare  pour  trouuer  la  hauteur  a 
chafeune  heure  l'extrémité  de  la  quarte  de  hauteur  mô- 
ftrera  en  l'Orizon  en  quelle  partie  du  ciel  l'eftoille  con- 
fifte.Et  par  lacognition  de  cefte  chofe,eft  autëy  manife- 
..  ftel'inuentîon  du  Meridien,&  des  autres  parties  du  mô 
de .  Car  eftant  aucun  cercle  en  planure  diuifé  en  3  60.  degrez ,  ÔC  par  deux 
Diamètres  orthogonnalement  coupé,  qu'on  dreffe  au  centre  vn  gnomone: 
Puis  foit  tournée  la  Tablette  plaine  tant  q  l'ombre  du  gnomone  foit  efloin- 
gnéd'aucun  des  Diamètres  autant  dedegrez,qu'on  a  trouue  leSoleii  cnl'O* 
nzon  eftoigné  du  Meridien,&  lors  monltrera  ce  Diamètre  la  ligne  Mendie- 
ne.Et  G  délirez  fçauoir  la  diftance  de  Teftoille  du  Meridien.eftant  toute  cho- 
fe tenue  en  l'eftat  fufdicVoit  noté  le  degré  de  l'Equateur  qui  eft  fouz  le  Mé- 
ridiennes foit  tourné  le  Globe,  tant  que  l'eftoille  dont  eft  queftion  foit  co- 
ftitueedeffouz  le  Méridien  .  Cela  faia  comptez  les  degrez  compnns  entre 
le  Méridien  &  lepoinft  note',  &  vous  aurez  fadiftance  du  Méridien ,  dont 
les  1  5.  degrez  font  vne  heure,  &  les  reliants  chafeun  quatre  minutes,  &en 
autant  de  temps  paruiendra l'eftoille  au  Meridienrou  ûelle-eftpauee  ©utw< 
le  Méridien,  autant  d'heures  fera  elle  paffee. 

En  quelle  partie  quelconque  Eftoiîle  eft  fituee5 
&  côbien  elle  eft  csloingnee  du  point 
vcrtîcal,&  aucunes  autres  cho- 
fesgencrales.Chap.XVI. 
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Stantle  Heu  du  Soleil  conftitué  deflous  le  Méridien  &  le 
gnomonedes  heures  furies  douze  heures,  fi  on  tourne  le 
G  lobe  tant  que  le  gnomone  des  heures  touche  l'heure 
propofee ,  &  qu'on  applique  la  quarte  de  hauteur  fur  le 
lieu  du  5oletl,ou  de  quelconque  eftoille,  on  verra  en  l'O- 
rizô  vers  quelle  partie  du  Ciel  (bit  telle  eftoille.par  la  quar 
te  de  hauteur  qui  monftrera  le  lieu  ou  elle  touche  l'Ort- 
zon  .  Mais  fi  vous  appliquez  l'eftoillc  au  Méridien,  vous  verrez  combien  de 
degrez  elle  eft  esloignée  du  point  vertical ,  quand  elle  a  fà  plus  grande  hau- 
teur: en  comptantes  ie,les  degrez  du  Méridien  qui  font  entre  le  poinct  ver 
tical  &  le  lieu  de  l'eftoille.  Semblablemét  des  eftoilles  qui  defccndent  fous 
l#Orizon,fi  vous  en  appliquezdes  tellesau  Meridié  vers  le  N©rd,&  puis  tout 
nez  le  Globe  auec  le  Méridien,  tant  que  telle  eftoille  touche  l'Orizon  vous 
verrez  clairement  Peleuation  du  Pôle  de  la  Region,en  laquelle  vn  tel  aftre  le 
voit  en  l'Orizon  ,toutefoys  fans  dépendre  fous  l'Orizon  .  Pareillement  des 
aftres  qui  iamais  ne  viennent  delîus  noftre  Orizon,côme  font  Canopus,Cen 
taurus,&c.f$  vous  les  appliquez  au  Méridien  vers  le  Sud,  &  puis  après  depri 
mez  parle  Méridien  le  Pôle  Arctique  vers  l'Orizotijtant  que  tels  iftres  appa- 
reillent deirusl'Orizon,vous  aurez  entrel'Orizon  6c  le  Pôle  les  degrez  de  la 
latitude  d'icelle  Région,  ou  telles  eftoilles  Pe  peuuent  veoir .  De  quelle  Ré- 
gion (bit  celte  latkude,(è  peut  facilement  iuger.Car  fîon  compte  autant  de 
degrez  depuis  l'Equateur  vers  le  Pôle  au  cercle  Meridien.&qu'ô  applique  au 
lieu  de  telle  latitude  vn  ftyle  ,  &  le  tenant  bien  ferme  par  la  main,  on  tourne 
le  Globe.par  quelconques  Régions  que  le  ftyle  pafTera.cc  font  celles  ou  tels 
Aftresfe  peuuent  aucunefoys  veoir  de  (lus  l'Orizon. 

Par  quel  moyen  fe  trouue  le  lieu  delà  Lune  veiie,  ou  la  fituatiô 
de  quelcôque  eftoille  incognue*  Chap.  XVII  . 

Onfîderez  fi  l'eftoille  veûef  comme  par  exemple  la  Lune)  eft 
Orientale  ou  OceidentiIe,c'eft  a  dire,  fi  elle  eft  deçà  ou  delà  la 
ligne  Méridienne;  ce  que  cognoiftrez  facilement  quand  le  Glo 
be  eft  conftitué  félon  les  Régions  du  Ciel ,  par  la  doctrine  du 
troifîefme  Chapitre.Puis prenez  par  vn  quadrant  ou  quelque 
autre  Inftrument  Agronomique,  la  hauteur  d'icelle  deflus  l'Orizon .  Apres 
mefurez  la  diftance  de  la  me(me  Lune  d'aucune  autre  eftoile  de  la  huitiefme 
Sphere,qui  eft  deferite  au  Globe.laquelle  vous  eft  cognue,&  aufsi  la  hauteur 
d'icelle  deflus  l'Orizon.  Vous  prendrez  la  diftance  des  eftoilles  par  le  baftô  de 
Iaçob.ou  le  Ray  ^ftronomique,d5t  Tan  PTecner  en  fes  Paraphrafes  fur  le  pre 
mier  Liure  de  Ptolomee,&  après  Iuy  Pierre  4pian  ont  enfeigne  la  Fabrique, 
&  nous  dernièrement  en  auons  eferit  vn  Traiéte'  particulier  deecft  Inûru- 
ment.  Ou  fi  parauenture  n'auez  vn  tel  înftrument,vous  le  ferez  aucunement 
parle  cercle  diuife  en  3  do.parcie^auec  la  reigle  rnobileM/çauoiifi  vous  mec 
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tezce  cercle  bien  ferme  en  aucun  lieu,de  forte  que  la  fuperfice  (félon  leiuge 
ment  de  la  veue)  fcntende  paflèr  par  le  lieu  des  deux  eftoilles.  Puis  citant 
prcmieremétla  Lune  veue  par  les  pinnulesdelareiglc  mobile,&Ielieumar 
quéaucercle,filors  vous  dreffezlareigle  mobiLe  versi'autreeftoilIe,demou 
rant  le  cercle  ferme  aux  degrez  du  cerde,la  diftâceapparoiftra  entre  cesdeux 
aftces.Cela  fai&,&  eftant  le  Globe  ordonné  félon  l'eleuation  du  Pôle,  qu'on 
mette  l'eftoille  fixe  fous  fa  hauteur  trouuee,  &  au  mefme  cofte  qu'elle  eft  au 
Cicl,parlaquarte  de  hauteur:  afçauoircn  mouuant  le  Globe  auecla  quarte 
de  hauteurstant  que  I'eftoille  fixe  foit  fouz  la  hauteur  trouuee.  Apres  demou 
rant  le  Globe  ferme ,  appliquez  la  quarte  de  hauteur  au  cofte  ou  eft  la  Lune, 
&  notez  par  aucun  ligne  en  la  mefme  quarte  la  hauteur  de  ladite  Lune  pre 
mierement  trouuée.Cela  faift  ouurez  &  eftcndezle  Compas  du  long  des  de 
grez  de  i'Equateurjfelon  la  quantité  de  la  diftance  des  Aftres  trouuee,&  met 
tez  l'vn  des  piedz  du  côpas  fur  le  lieu  de  l'  Aftre  en  la  fuperfîcedu  Globe ,  8c 
drelTez  l'autre  pied  vers  la  quarte  de  hauteur ,  &  cslongnez  ou  approchez  la 
quarte.tant  q  vous pouuezlibremét  ioindre la  marquede lahauteurdela  Lu 
ne.auecle  pied  du  çôpas,alors  la  marque  de  la  hauteur  vous  môftrera  auGlo 
be  le  lieu  de  la  Lune.Ce  q  nousauôs  di&  de  laLune,voulôs  aufsi  eftre  diâ:  de 
qlconque  eftoille  incognue .  Encore  autrement  fans  la  hauteur  des  eftoilles.  ^utre 
Cerchez  la  diftâce  delà  Lune  de  deux  qlcôques  elles  foyit  eftoilles  cognues,  moyen. 
&  ce  cômedelTus  eft  di£t,auec  le  Ray  Aftronomique.  Puis  tirez  de  chafeune 
d'elles  corne  des  cétres,felô  leur  diftâce  de  la  Lune, vn  cercle  q  fe  puifle  effacer 
enlafuperfice du  Globe.Cesdeux cercles fentrecouperôt  en  deuxendroits. 
Lequel  des  deux  fe  doiue  tenir  pour  le  vray  lieu,  fe  pourra  aifemét  iuger  par 
la  veue. Par  ceftart  fe  peuuent  facilement  conflit uer&  défaire  au  Globe  par 
les  Pilotes  de  noftre  temps ,  toutes  les  eftoilles  qui  font  au  Hemifphere  An- 
tarftique,incognues  a  Ptolomee  &  autres.  Aufsi  par  le  mefme  fe  trouuét  les 
lieux  des  Planctes,tant  félon  la  longitude  que  félon  la  latitude. 

Pour  trouuer  la  longitude  des  Régions. 
Chapitre  XVIII. 

Stant  trouué  par  obfèruation  le  lieu  de  la  Lune ,  côme  deflus 
eft  dift,il  faut  enfembletrefdiligemmétconfidererparlcGlo- 
,  be  icelle  heure,  en  laquelle  la  Lune  obtiendra  vn  tel  lieu.  Puis 
fe  colligera  des  Ephemerides  exactement  calculées ,  ou  par  la 
^  J  calculatiô  exquife  des  Tables  d'A  Sfonfe,  ou  de  quelque  do&e 
Mathemattcien,rheure  en  laquelle  la  Lune  deuroit  paruenir  a  tel  lieu  trou~ 
ué  par  obfèruation  ,5c  ce  pour  aucun  lieu  certain  &  cognu,&  dont  la  longi- 
tude cognue  fera  pofee .  Mais  il  faut  côpter  les  heures  félon  la  couftume  des 
Àftrologiens,  en  procédant  depuis  le  miwy  d?vn  iouriufques  a  24.  heures. 
Puis  fera  ofté  le  moindre  nôbre  du  maieur ,  ou  bié  les  heures  precedétes  des 
heures  «nfuiuantes.  Etcequirefte  d'neures  &de  minutes,  doit  eftre  réduit 
en  degrez.par  cefte  voye.  Multipliez  les  heures  par  1  5  .&  diuifez  les  minutes 
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d'heures  par  4.  Ic  produit  feront  les  degrez  de  l'Equateur  comprïns  entre 
deux  Méridiens.  Et  fi  après  la  diuifion  retient  aucunes  minutes,raultipliez  les 
par  t  5.  ce  qui  en  prouiendra  feront  minutes  de  degrez.  Maisadîouftez  celle 
différence  trouuée  de  la  longitude ,  a  la  longitude  Je  laRegion  cognue  fi  les 
heures  decelieu  font  en  plusgrand  nôbre,ou  oftez  les  de  fa  mefmelongitu- 
àc 1(1  les  heures  font  moindres,  5c  finalement  vous  cognoiflrez  enraiffnr  U 
calculation  deslc  bout  des  Isles  fortunees,la  longitude  du  lieu  incognu.  Le 
mefme  certes  fe  trouue  plus  facile  &  prôptemét  par  le  Globe  géométrique, 
mer  en  cefte  maniere.Eftât  côftitué  deffouz  le  cercle  Méridien  le  lieu  trouue 
au  Clobe,  dont  la  longitude  eft  cognue,  mettez  l'enfeigneur  q Te  tourne  au- 
tour  du  Pole/ur  l'heure  en  laquelle  la  tune  obtient  le  fufditt  lieu  en  telle  Ré- 
gion; Apres  tournez  le  Globe  tant  q  l'êfeigneur  des  heures  paruienne  a  l'heu- 
re  en  laquelle  vous  auez  cerché  le  lieu  incognu  de  la  LunerLes  degrez  de  l'E- 
quateur entrecoupez  par  le  Méridien  mobiîe,declarerôt  lalôgitude  de  la  Ré- 
gion demadee.Neantmoinsle  plus  certain  moyende  trouuer  les  différences 
des  longitudes,elt  celluy  q  procède  par  aucune  mefme  chofe,qui  en  vn  mef- 
me moment  apparoift  en  toutes  régions,  comme  par  les  Êdipfcs  de  la  lune. 
Care/îans  cognucsles  heures  diuerfes,  efquelles  icelle  aduiét  en  diuers  lieux 
&  Régions,  la  longitude  ne  fe  trouue  autrement  foit  par  Arithmétique  ou 
par  G  eometrie.q  ue  par  la  Reigle  précédente  naguieres  déclarée.  Mais  par  ce 
an?  nj- Lpaî0ir  paS  toufiours»n'y       *  tous:  &  que  le  moyen  precedenr 
elt  allez  difficil,  &  n'eft  aufsi  toufiours  a  la  main,a  caufe  des  coniunGions  dé 
la  Lune,&  qu'il  e/t  aucunefois aufsi  qlque  peu  défaillant  de  la  verit^pour  la 
cûucrlitedela  veûe,&  la  latitude  de  1a  Lune.  il  aduient  que  les  longitudes  de 
beaucoup  de  Kegions,principalement  de  celles  qui  recentement  (ont  par  les 
fclpaignolzeaedecouuertes,foyentde  nous  tenues  pour  incertaines.ou  tou- 
talement  de  nulle  valeur.  Aufsi  ne  fe  peut  colliger  aucune  chofe  certaine  par 
les  dimenfions  obliques  des  chemins,  côme  bien  afferme  Ptolomee  au  pre- 
mier Iiure  de  faCofmographie.Parquoy  i'adioufteray  icy  quelque  noftre  tn- 
uention.par  laquelle  facilement  &  en  tout  temps  fe pcuuent  tiouuct  les  lô- 
gitudes  des  Régions  en  cheminant. 

Nouuelle  manière  de  trouuer  la  Loti* 
gitude.  Cfaap.XlX. 

Ous  trouuons  pour  le  temps  prêtent  quelques  Hor- 
loges affez  petits  trefnettement  fabriquez ,  lefquels 
pour  leur  petitefle,i/empefchent  aucunement  les  vo- 
yagera ;  ceux  cy  ont  fouuentesfois  leur  mouuemenc 
continuel  iufques  a  24.  heures  ,  voire  fi  vous  les  af- 
fiftez,il auront  quafivn  mouuement continuel.  D5c* 
ques  par  l'ayde  d'iceux  Ce  trouue  la  longitude  en  ce. 
-aJgjfte  manière .  Premièrement  il  faut  auoir  foing  d'ob- 
tenici  exrôement  deuant  quête  meure  au  voyage, les  heures  de  «  lieu  du. 
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quel  nous  partons.  Apres  qu'il  ne  farrefte  iamais  en  faifant  le  voyage.  Quâ4 
on  aura  chemine,  i  5.011 2  o.lieues,fi  lors  nous  voulons  Çauoii :1a  dîfferéce  de 
la  longitude  du  lieu  d'où  nous  femmes  parri,ii  faut  attendre  tic  q  l'indice  ou 
l'cnfeigneur  de  l'horloge  paruicnne  iufteménufques  au  point  de  quelque 
heure,  &  au  mefme  momct  cercher  l'heure  du  lieu  ou  nous  fommes  par  l'4- 
ftrolabe,  ou  par  noftre  Globe;  laquelle  fiiuftcment  elle  accorde  auec  les  heu- 
res que  noftre  Horloge  marque,il  eft  certain  que  nous  fommes  encore  dek 
fouzle  mefme  Méridien,  ou  deflbuzla  mefme  longitude,&  que  nousauons 
eheminé  vers  sud  ouNort.  Mais  fily  a  différence  d'vneheureou  d'aucunes 
minutes,  alors  la  melme  différence  doit  eftre  réduite  en  degrez,  ou  minutes 
éedcgrcz.comme  auonsdcmonftré  au  chapitre  précèdent,  &  fautainfi  tiret 
la  longitude.  Parceft  art  ic  pourrois  trouuer  la  longitude  desRegions,  enco- 
re qu'a  mon  defeeu  îe  fufle  emmené  mille  lieues ,  fans  fçauoir  la  diftance  du 
chemin  ;  mais  en  ce  cas  (  comme  toufîours  )  doit  premièrement  eftre  la  la- 
titude troouee .  Laquelle  par  diuers  moyens  Ce  peut  fçauoir,  fans  cognoiC 
lance  de  l'heure ,  comme  défît»  auons  enfeigné .  Aufsi  doit  eftre  ceit  Or- 
loge  fort  exquis,  &  qui  ne  fe  varie  par  le  changement  de  l'air.  Parquoy  en 
longs  voyages,&  principalement  en  nauigations  (êroittrefvtiîe  d'vferd'Or- 
loges  aquatiques,  ou  fablonnaires,  découlants  exactement  14 .  heures,  par 
îelqucls  les  fautes  des  autres  Orloges  fc  pcuucnt  corriger  &  amender. 

Des  diftances  des  Lieux.    Chap.X  X. 

lEsdiftances  des  Régions  &  lieux  fê  trouuent  fans  aucu- 
Inc  difficulté  parle  Globe .  Car  ayant  eftendu  le  Compas 
jd'vn  lieu  a  l'autre  ,  nous  l'appliquons  puis  après  a  l'E- 
quateur, &  marquons  combien  de  degrezil  comprend. 
Ces  degrez  nous  les  multiplions  par  1  5.  lieues  Alleman- 
des, ou  60.  Italiennes,  dont  le  produit  enfeigne  le  nom- 
bre des  lieues  contenues  entre  deux  places*  Or  vneiieue 
'italique  contient  8 .  ftades  ou  mille  pas,&  vnc  ftade  125 
pas  :  vn  pas  5 .  pieds:  vn  pied  4.  paumes  ;  vne  paume  4 .  doigts,  &  finable- 
ment  vn  doigt  4.  grains  d'orge  ordonnez  en  largeur .  Par  ce  compte  il  fera 
bien  facile  de  réduire  les  lieues  en  pas ,  ou  en  quelconque  autre  forte  de  me- 
fure .  Mais  ("il  faut  me&rer  les  diftances  des  Villes ,  qui  ne  font  point  pour 
la  petitefle  défaites  au  Globe ,  entrez  en  la  Table  des  Villes  adioultée  a  ce- 
ftuy  noftre  liure ,  ou  voyez  les  Tables  de  Ptolomee,  aux  quelles  vous  trou- 
uerez  les  longitudes  &  latitudes  des  ViHes,  delquelles  voudrez  mefurer  les 
diftances,  &  (elon  icelles, marquez  au  Globe  les  mefmes lieu*  par  vn  potn& 
cjui  fe  puiife  effacer ,  en  cefte  manière.  Marquczla  longitude  du  Heu  en  l'E- 
quateur, puis  tournez  le  Globe,  de  forte  que  telle  longitude  foiteonfti- 
tueedefîbiibzle  Méridien*  Quant  a  la  latitude  vous  la  trouuerezau  mefme 
Meridien.deffoubz  laquelle  vous  mettrez  vn  point!  en  la  fuperficc  du  Globe, 
quimonftrcral'afsiete  du  mefme  lieu.  Par  la  mefme  voye  vous  ttouuerezla 
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fîtuation  au  Globe  de  quelconque  autre  lieu ,  &  puis  mefurerez  la  diftance, 
comme deflus  auons  enfeigné .  Mais  ces  chofès  fedoiuent  entendre  desdi- 
ftances  droites.  Autrement  telles  diftances  fe  deuroien  t  mefurer  par  parties» 
neantmoins  veu  que  cçft  chofe  facile  a  faire,nous  nous  paflons  d'en  parler. 

En  quelle  partie  du  monde  chafeune  Région 
eMtuée.  Chap.XXl. 

Eux  qui  compofènt  les  Cartes  Marines ,  8c  les  Pi- 


Hll  lotes,  fouloient  deferire  la  fîtuation  delà  terre  en 
fuperfice  plaine,  par  beaucoup  des  lignes  tirées  co- 
rne de  diuers  centres.  DontPvfageeftdemonftrcf 
vers  quelle  partie  la  Nauire  fe  doit  addrelTer  en 
faifanc  voye  de  quelcôque  lieu  que  ce  foit  en  quel- 
conque autre  lieu.  Laquelle  choie  certainement  eft 
bien  de  trefgrâde  admiration  enl'vfàge  quotidien, 
depuis  que  la  merueilleufe  vertu  de  l'aymant  (  aux 
anciens  încognuej  a  efte  manifeftee .  Ces  lignes  ne 
monltrent  pas  la  vraye  diltance  des  lieux.mais  vers  quelle  partie  la  Nef  (c 
doit  diriger,  &  quel  vent  e(t  necelfaire  a  ceux  qui  nauiguentdVn  lieu  a  l'au- 
tre .Carceft  chofe  bien  dirTerente,quVn  lieu  foit  fitue  de  l'autre  vers  Orient, 
&  qu'en  nauigant  d'vn  lieu  a  l'autre  il  faille  toulîours  addrefïêr  la  Nauire 
vers  Eff.*  Car  la  nauigation  vers  Eft  fe  faift  foubz  vn  mefme  Parallèle  .  Mais 
toutes  les  places  qui  (ont  hors  de  l'Equateur,  font  vne  vraye  ligne  tirante 
vers  aucun  lieu  foubz  l'Equateur .  Ce  qui  fe  doibt  en  la  mefme  manière  en- 
tendre des  autres  parties  du  monde ,  faut  toutefois  les  deux  Angles ,  a  fça- 
uoir  le  Nort  &  Sud.  Donques  vers  quelle  partie  du  monde  la  Nauire  fe  doi- 
ue  addrelfer  par  ceux  qui  nauiguent  de  tous  collez ,  fè  peut  racilement  îça* 
uoir  par  noftre  petit  Quadrant  a  nauiguer ,  quand  les  longitudes  &  les  lati- 
tudes des  deux  lieux  font  cognues.  Duquel  Quadrât  la  fabrique  eft  fî  facile, 
que  nulluy  n'en  peut  eftre  ignorant .  Mais  nous  auons  enfèigne  l'vfage  en  la 
Cofinographie  de  Pierre  Apian,  &  l'auons  touché  legieremét  en  noftre  gé- 
nérale defeription  du  monde.  Parquoy  ayant  donné  aucuns  préceptes  gé- 
néraux ,  nous  n'en  parlerons  icy  plus  exactement .  Cela  fera  doneques  pre- 
mièrement ordonné  comme  vne  maxime  :  Les  places  qui  font  conflituées 
deffouz  vn  mefme  Méridien  *  ou  qui  ont  vne  mefme  longitude,  icelles  font 
fituees  Nort  &  Sud  de  Tvn  l'autre.  Parquoy  quand,  on  nauigue  d'vn 
lieu  a  l'autre,  la  Nauire  fe  doibt  toulîours  addrelfer  ou  vers  le  Nort,  ou  vers 
le  Sud.  Pour  le  fecôd,les  lieux  qui  ont  vne  mefme  latitude,ou  qui  font  fbuz 
vn  mefme  Parallèle,  quand  on  nauigue  dVn  lieu  a  l'autre ,  ont  toulîours  la 
Nauire  regardant  vers  Eft  ou  Ouèlt.  Maintenant  doneques  feront  de  quel- 
conque lieu  que  ce  (oit  les  quatre  parties  principales  cognues  ,  vers  quel  co- 
lle qu'elles  tirent .  Es  autres  fe  doiueur  confiderer  les  différences  des  longi- 
tudes &  latitudes,  des  deux  lieux .  Que  fi  U  différence  de  U  longitude  foie 
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égale  a  la  différence  de  la  latitude.le  romb  delà  nauigariô  fera  aucun  des  qua 
très  du  milieu  entre  les quatreanglets.  Lequel  fera  d'vn chai cun  facilement 
cognu.quand  il  cognoir  les  quatre  anglets  principaux.  Mais  fila  différence 
delà  longitude  elt  plus  grande  que  celle  de  la  latitude  ,  la  ligne  ou  le  romb  ^amci- 
de  la  nauigation  fera  autant  plus  approchant  a  l' Eft  ou  Oueli.que  ïmegalite 
des  différences  (era  plus  grande.  Au  côtraire  fi  la  différence  de  la  latitude  ex- 
cède la  différence  de  la  longitude ,  la  nauigation  approchera  plus  le  Nort  ou  cjn<iaicc 
le  Sud.  Et  veu  que  les  mariniers  comptent  a  prefent  ^.rombs  ,nousauons  rae, 
maintenant  enleignéa  cognoiftre  les  quatre  anglets ,  &  les  quatre  rornbs 
déferiez  au  milieu  d'tceux.  Les  autres  fe  cognoiftront  en  celte  manière.  Si  la 
différence  de  la  longitude  a  proportion  quintuple  a  celle  de  la  latitude  ,  le  Les  romb» 
romb  de  la  nauigation  fera  le  premier  près  d'Eu:  ou  d'Oueft.  Mais  fi  la  pro-  des  NauU 
portion  eft  comme  de  5. a  2.  ce  fera  le  deuxième  romb:  fi  elle  eft  vne  roys  gauous. 
&  demy  autant.le  troitiefme.  Si  elle  eft  egale,le  quatrielme.  Semblableméc 
fi  la  différence  de  la  latitude  a  proportion  quintuple,*  celle  de  la  longitude, 
le  romb  de  la  nauigation  (era  le  premier  près  du  Nord  ou  Sud  .  Si  elle  eft 
double  fefquialtere,le  deuxiefme:fi  fcfquialtere,le  troifiéme;fi  de  rechefega 
le,lequatriefme.  Et  ainfi  en  comptant  a  deux  collez  des  quatres  anglets,au 
rons  3  i.rombs.  De  quel  angle, &  vers  quelle  partie  le  romb  doit  élire  cop- 
te la  mefme  fituation  des  lieuxau  Globe  le  monltre.  Mais  c'elt  bien  autre  sitoariaB 
chofede  la  vrayelïruation  des  Régions  &  de  leur  diiiance,laquelle  eft  facile  des  Régi» 
quant  auGlobe,maisquafi  impofsibleaux  Cartes  Mannes  .  Parquoy  le  lieu  ou>s- 
au  Globe  lequel  nous  vouions  comparer  aux  autres,  fe  conftitue  fous  le  Me- 
ridien.Puis  l'efsieu  fesleue  autant  deffus  l'Orizon,  en  tournant  le etreie  Me- 
ridienjCÔme  eft  lahtïtude  de  la  Région^ Apres  on  applique  la  quarte  de  hau 
teur,au  point  vertical. Celtuy  doneques  mené  a  l'entour,demourât  le  Globe 
ferme  a  quelconque  des  lieux  ,  mouftre  en  l'Orizon  la  partie  du-mpnde  vers 
la  quelle  chafeun  lieu  regarde.  Pourexemple,  le  veux  fçauoir  quelle  partie  ■  ^ 
du  monde  tient  l'isle  Elpaignole  comparée  a  Lisbonne.  le  conftitue  Lisbon  xemp 
ne  deflbusle  Méridien,  &  esleue  le  Pôle  a  3  p.  degrez&  3  8.  minutes .  Puis 
ie  meine  la  quarte  de  hauteur  affichée  au  Zenith,iufquesa  l'isîe  Efpaignole, 
&  trouue  incontinent  en  l'Orizon  que  le  pied  de  laquattede  hauteur  dedi 
ne  vn  peu  de  Oueft  vers  Sud,  afçauoir  trois  degrez  fans  plus, q}ui  font  la  tré- 
tiéme  partie  de  l'entier  quadrant.  Mais  û  ie  veux  (çanoir  vers  quelle  partie  fe 
doibc  dreiler  la  nauire  par  ceux  qui  nauiguent  de  Lisbonne  vers  l'isle  Elpai- 
gnole, ie  déduis  la  longitude  de  l'Lle  Elpaignole,  comme  plus  Occidentale^ 
de  la  longitude  de  Lisbonne,  afçauoir  306  de  5.  Mais  par  ce  qu'il  ne  le  peur» 
faire^'emprunteie  cercle  entier,  &  déduis  30d.de  3^*5.  relient  55>.degrezs 
afçuioirla  différence  delà  lôgirude.  La  laticude de  l'isle  Elpaignole  eft  prel* 
que  1  8.degrez:celle  de  Lisbonne  39.degrez  3  8. minut.lefqiiclles  déduites 
l'vn  de  i'autre.refte  la  différence  des  latitudes  2  i.deg.3  S.minut.Cefte  diffe 
rence  doncq»*es,  veu  quelle  eft  plus  grande  que  la  cinquième  partie  de  celle 
delà  longitude,  moindre  toutefois  que  les  deux  cinquièmes,  iecôclue  qu'il 
fauc  nauiguer  entre  ie  premier  ÔU'econd  romb  de  Oueft  vers  .Sud  9  neanr- 
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moins  plus  approchant  au  fécond:  Nous  patios  icy  des  romb*  des  Marinier* 
vuigaires,qui  confiitucnt  en  tout  3  2  .rombs.  D'icy  doncqucs  eft  allez  mani- 
fdte  cjuece  n'eit  pas  vue  meftne  chofe  en  quelle  partie  du  mode  aucune  Ré- 
gion foit  lîtuee^  vers  quelle  la  Nuiiri  fcdoitad  JrciTcren  nauiguanta  icel- 
le.  On  peut  aufsi  demôitrer  en  ceft  endroit  que  les  nauigations  (ont  pour  la 
plus-part  courbe*  &  tortueufes,  par  ce  qu'elles  ne  ië  fontparle  plus  grand 
cercle  en  la  fuperfke'de  la  sphère.  Mais  cette  confideration  requiert  vn  autre 
lieu. 

De  la  haute  &  balte  Marée, 
Ch.p.  XXH. 

L  femble  incroyable  que  la  Lune  aye  vne  G  grade  force 
&vertu,pcuice  qu'eftant  fi  efloingnec  de  là  mer-tl  fem- 
ble cjlle  meinç  calî  touti'Ocean  auec  elie. Car  nous  trou- 
uôs  par  expérience  en  noz  Régions  maririmes.q  la  Afec 
comméce  a  croiftre,  &  floter  vers  les  parties  intérieures 
de  la  terre  ferme  ,  quand  la  Lune  vient  denus  l'Orizon, 
&  cela  dure  iufques  a  tant  qu'elle  foit  paruenue  a  la  li- 
gne Méridienne.  Et  quand  elle  defcend  d'icelle  vers  Occident,  la  mer  Ocea- 
ne  decroilt  petit  a  petit  iufques  a  ce  qu'ehât  hors  de  nolire  veû'e  &  deflbubs 
noflre  Orizon3elIe  fë  monftre  aux  Antipodes.  Car  alors  elle  croifr  de  rechef, 
tant  qu'elle  foit  paruenue  a  la  ligne  de  minuicl ,  &  de  la  montant  iufques  a 
noflre  Orizô  Oriental,  decroift  vue  autrefois,  &  fe  retire  en  fon  réceptacle: 
de  forte  que  nous  voyons  prefque  durât  le  téps  de  25.  heures  l'Océan  deux  . 
fois  croiflre  &  diminuer  en  fon  cours  .  Parquoy  fi  vous  voulez  par  le  Globe 
fçauoir  liiueuL  &.  Il  idluxdc  la  Afer,ayez  premicremét  le  Heu  dii  Soleil  ex  de 
la  Lune,fbit  parles  Tables,ou  qlque  autre  manière. ,îpres  tournez  le  degré  du 
•foleilrrouuécn  l'Echptique  iufquesau  Meridien,&L  le  renaiirainfî  vn  peu  de 
téps  ferme,  mettez  i'enleigneur  des  heures  fur  la  ligne  de  douze  heures.Puis 
tournez  le  GIobe,tât  q  le  heu  de  la  Lune  apparoijïe(felon  la  longitude  &  la- 
titude marquée  auGlobeJdeflusl'Orizô  Oriental.Lors  môftreraréfeigneur 
l'heure  q  iaMcrcomencera  a  croiflre.  Apres  fi  vous  menez  le  lieu  de  la  Lune 
iufques  au  Méridienne  mefme  enleigneur  vous  môftrera  le  temps  du  reflux. 
Ec  de  rechef  (1  vous  menez  le  lieu  de  la  Lune  iufques  en  l'Qhzon  Occidétal, 
le  temps  de  TaccroilTement  vous  ièra  manire/te.  Finalement  fi  vousconfli- 
tuez  le  degré  oppofire  foubz  le  Meridien,vous  verrez  Pheuredu  reflux.  Ne- 
antmojns  vous  deuez  noter,que  pour  le  mouuement  haflif  de  li  Lune,il  ad- 
uient  fouuét  grade  diuerfitè,  (i  vous  ne  l'aydez  par  addition  d'aucune  chofe. 
Parquoy  pour  chalcunes  deux  heures,que  l'enfçigneur  pafle  en  tournât,  ad- 
Etcmpic  ioultez  vn  degré  au  lieu  de  laLune,&  par  ainfi  il  n'aduiédra  aucun  erreur  no- 
table .  Tootesfois  nous  auons  enrédu  q  ce  flux  ôc  reflux  ne  fe  voit  pas  en  la 
Mer  v ague.  Car  la  Mer  eft  fouuét  pouflee  par  Wmpetuofitédes  vêts,  vers  ql- 
conque  partie  du  môcje.Aufsy  elle  tient  fouuent  felôla  nature  du  lieu,  touC 

iotua 


compofc  par  Gemma  Frifon.  247 

iowriVBmermecours&cheminïAu^^^ 

de  flux  contraires  procedans  de  di tiers  endroits.  Finalemct  ceux  qui  demeu- 
rent en  la  terre  ferme  ou  és  parties  intérieures  des  Régions, comme  i  nous 
conférons  ceux  de  Malines,*  ceux  d'Anuers,  apperçoiuent  plus  tard  La  hau- 
te &  balTe  marée,que  les  Maritimes  ;  mais  telle  diffeiéce  vneroys  remarquée 
fé  peut  facilement  toujours  obferuer. 

De  PHorofcope,  &  autres  ml^ns  celeftes. 
Chapitre  XXlil. 

Ous  les  anciens  Mathematîciés  ont  parti  le  Zodiaque  en  dou- 
ze parties  ou  maifotis  ,  commençant  du  (igné  eftant  en  I'Ori- 
zon Oriental .  Mais  combien  qu'ilz  accordent  tous  au  nom- 
ïbre  des  domiciles,  &  au  commencement,  toutefois  iiz difte- 
-  ^rent  beaucoup  és  autres  maifons. Car  les  anciens  corne  Ptolo- 
me^&Fir'micu*3fembknt  auoir  parti  le  Zodiaque  en  t  '.parties  égales,  veu 
«utls  difent  que  la  troifiefme  maifon  ,  ciiKmiefmc^eufie/me,  &  oaziefme 
font  configurées  d'vn  familier  &  bening  afpe^al'Horofcope  ou  première 
maifon.  Parquoy  eflatl'Horofcopecognu^cuioir  le  figne  Afcedan  toutes 
les  autres  maifons  fe  citent  par  égale  partir  ion ,  Mais  f/^ltfrcd^^. 
difïïcil  a  dire  ,  en  quelle  maifon  on  doit  mettre  les  elloiiles  fixes,  qui  (  e<- 
loinenét  beaucoup  du  Zodiaque  .  Autres  bien  dettes  repartent  toute  !a  fu-  Autres 
peZl  Ciel  en'douze  parles  ,  6c  ce  par  Gx  grands  cercles  concourrais  voyc* 
en  deux  emrecouppuiesde  i'Orizon  &  du  Méridien  De  ces  cercles  font  le, 
deux  I'Orizon  &  le  Méridien,  dont  le  premier  déclare  le  commencement 
de  la  première  &  feptiefme  maifon  ,  &  l'autre  de  la  dfliefme  &  quatuelme. 
Mais  les  autres  mailons.ne  font  point  d'vne  mefme  manière  comptées  des 
^uteurs.Carïean  du  Mont  Royal  rep^  MonCda 
■&  pa-ces  ferions  &  les  deux entrefeaious  de  l'Onzo  &  du  Mendien,tirat  ^ 
fix  cercles,  reoartit  le  Zodiaque  &  tout  le  Ciel  en  douze  parties  ou  maiions, 
Camoanut  ne  repartit  point  l'Equateur ,  mais  le  cercle  Vertical  pallant  par 
Orient.Occident.ie  point  Vertical,  &  le  point  fouz  le  pied,  en  douze  parties 
égales  concourants  les  cercles  comme  dellus,  auec  I'Orizon  &  le  Méridien. 
Mais  en  chofe  tant  difficile  ne  voulons  donner  fentence  ou  mgement ,  par 
tenture  nous  trouvions  lieu  plus  commode  pour  difpurer  de  celte  matie 
re  Pourle  piefent  a  toutes  les  futoi&es  manières  peut  eftre  fatisfait  par  no- 
fire  Globe.  Premièrement  doneques  fe  doibt  ordonner  le  Globe  félon  la 
hauteur  du  Pôle,  comme  fouuent  a  efté  did  .  Puis  fera  le  lieu  du  Soleil  ap- 
pliqué au  Méridien^  l'Enfeigneur  fur  le  douze  heures  du  M»dy.  Apres  tour  iÀrentioa 
nerleGlobe  tant  que  l'Enfeigneurparuienhea  l'heure  afsignée .  Et  eftant  delhorof. 
ainfi  leGlobe  tenu  ferme,  vous  verrez  incontinent  en  I'Orizon  Oriental  le  coPe. 
fene  after*!ant,qu'ô  appelle  Horofco  pe.àfçauoir  le  cômencemet  de  la  pre- 
mière maifoii,  £c  en  i'Orizon  QccidenuUo  commencement  de  la  7.  maifon. 
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Parquoy  fi  vous  voulez  félon  la  coutume  des  anciens  reparti,  le,  maifon. 
par  e(p aces  egales.me.  tez  en  gardant  l'ordre  des  fie  , es  égaux  de««  .  " 
ape.de.  autres  maifon.,  a  clux  qu'auez  aowAnTS^r  ^ 
|U  , o.degréde  Taurus eft  en  l'horofcope.le  ,  „.  d  '  ?de Gemh'u 

,ie  commencement  de  la  rroifieiine ,  de  ainfi  enfumant .  Mais  fiVooinion  d  ' 
an  Jean  du  Mont  rova  no,  ic<stln|,.e  »  .,kL    .  *luP,n»onas 


u  Mo„e  quateurqui  font  en  l'Onze*^!,  adioudez  aiceux  30  def £  &  ou 
le  nombre  finit  apphquez  y  le  cercle  de  pofition.  tenant  oufiou  HeGlobe 
bien  ferme .  Carie  mefmecerde  norera  au  Zodiaque  lecommenclmfn^! 

phquanclecercledepouuonen  l'Equateur,  vois  verrez  au  Zodifouele 

â<ondu  Zod.aque  le  commencement  delà  dixiefme  .Aux  degrez  del'È- 
quateureuaq.deiroub.le  Meridien.adiouftezautre  jo.d.grez  g ,  anîpor- 
tanr  le  cerc  e  de  poficon  a  la  partie  Occidentale ,  a?p|(qUif  a  ces    g7z de 
1  Equateur  le  don,  cercle  de  pofition.il  vous  montera  au  Zod  "que  Pe  com 
mencement  de  la  neufiefme  maifon.Ht  adiouftant  par  la  m«fm  "m,„  e«  «, 
Cre,  3o.  degrez.vou.trouuerezlecommencementdela  huSe ^  U  fe- 
puefme ma.fon  monftre  l'Orizon  Occidental .  Le. autre,  m,hC.  f  co  - 
focuent  par  degrez  oppofites  deidite.  maifons .  car  la  deuxiefme ë  oppô 
ucealahmft.elme.  ta  troifiefme  a  la  neufiefme  .  La  quatriefmea  lad,xief 
me .  t, cnqu.dme a  l'o.nzieme,  Se finablement  la dZcl^unZc 
Parquoy  en  prenant  égaux  degrez  des  figne.  oppofites ,  vous  aurez  le.  ™i' 
fous  oppofites.  Selon  la  manière  de  Campanus  citant  a  quatre  de  h™ 
«  ÏÏZL  f„C tTl-i f e,mh-jddreiT« 14  -  vray  Orient,  ou  al'atcouchemêt de VoZ 
T..  s  &delEquateurenOnent .  Pui.appliquantledemycerclede  pofirion 

P  .  fur  le.  3  o  degrez  en  la  mefme  quarte.vou.  verrez  en  l'fdipcique  le  comme, 
cernent  de  a  douz.efme  ma.lon.  J.mbUMem.nc  le  demy  cercle  depoTon 
pafian  parlesdo.degrezde  hauteur,  notera  en  fEclipti^e  le  commence- 
ment de  1  onz.efrne.  te  commencement  delà  d.xiefme  hgnifiele Méridien 
Pou,COgno,l,rez  la  neufiefine  eu  tournant  la  quarte  de  hauteur  au  vray  ol 
c.dent  <x  le  demy  cercle  de  pofition  palfant  par  !.  .  <  o.  degrez  de  la  q  uarte 

par  le.  ,0 .  degrez  de  hauteur .  ta  fepriefme  &  première  fetrouuent  cy  par 
1.  mefme  voye  de  tous  les  autres ,  &  les  autres  maifon.  par  d^rez  &  figue, 
oppofites.  lean  Schonerdefcrit  encore  vue  autre  manière ,  C eHe Tu 
a_uo„.,cyom,fe  acaufequ'elle  nous  femble  élire  peu  fondée  fc  dift! 
rece  de  1  op,n,on  des  plu.  doctes.  Mais  fi  auefi  ne  fe  fie  alfez  a  I'ind ce  ou  en. 
fe.gneurde.heures ,& qu'il  vueille  plu,  exaftemenecom pter  le,  parti  ,d* 
I  heure.ertant  le  heu  du  Soleil  mi.  deflbub.  le  Méridien .  qu'il  voye  fo,  a(cé! 
fion  dro,fte  ou  lesdegrez  de  l'Equateur  mi.  foubz  le  mefme  Mcridte  & 
quMad.oufteace.degrez,  ,  5.  degrezpourchafcune  heure  pauee  dep'uU 
M.dy.Sc  pour  chafeune,  ^.m.nuces  m  degré,&  qtfdcôfticue  le  nombredê! 

degrez 
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degrez  de  l'Equateur  fouz  le  Méridien  ,ïl  aura  l'Horofcope  &  les  autres  mai 
Tons  par  la  manière  fufdi<3e,&  toute  la  Sphère  conftituee  a  l'Exemple  de  la 
Sphère  Celefte. 

Des  Dire&ions.    Chap.  XXIII T. 

j  Onfideré  que  ceschofèsne  (ont  vulgaires,mais  feu 
I  lement  neceflaires  a  ceux  qui  de  beaucoup  furpaf- 
!  fendes  vulgaires  Aftrônomiens,  &  qui  ont  défia 
I  l'entendement  inftruit  a  relies  chofes ,  ie  le*  trait- 
!  retay  brieuement.  Premièrement  pour  crouuer  le 
|degrédcJareuoîûrî6n  de  quelconque  principe, fai  De<ne*  <jc 
tez  ainh.Conftituez  le  degré  afcendantdetel  prin  acuotutiô 
I  cipe  en  l'Horizon  Oriêtal,&  marquez  les  degrez  de 
-- 'l'Equateur qui  font  defToUz  leMeridien,auquelzad 
îoultez  pour  chafeun  des  ans  paflez  8  z.degt.  1  p.min.Pour  chafeuns  quatre 
ans  1 4p.deg.  1  6\min.  Pour  chafeun  c.nq  ans  7  <f  .degrez  3  5  .minutes.  Pont  © 
chsfque  dix  ans  ir?.deg./o.min.  Pour  chafque  %  o.ans  2  o  6*.degrcz  2  o.min. 
Finableméc  pour  chalcunecenteine  d'ans  o t. degrez  3  j.minutes.Sile  nom 
bre  delafommepafle  ^  o. degrez,  oftez  les  3  60.  autâtde  foysqu'onpeut, 
&  le  nombre  reftant  crouuéen  rEquateur,fbn  conftitué  deflbus  le  Méridi- 
en: quelconque  degré  du  Zodiaque  qui  fe  trouuera  enl'Orizon  Orisiflîal,  Te 
ra  le  degré  de  la  reuolutiô  pour  le  temps  demandé,eftant  l'eleuatiô  da  Pôle 
bien  mife .  Si  vous  oftczles  mefmes  degrez  de  l'Equateur  dernicremét  mis 
fous  le  Méridien  de  l'afeenfion  droite  du  Soleil,  &  reduifez  la  refte  en  heu-  Hesre  ic 
tes  &  minutes,  comme  au  chapitrevnzicfmeauonsenfeigné,  vousfçaruez  eue 
l'heure  de  la  reuolution:  félon  laquelle  fe  doiuent  après  calculer  les  lieux 
des  Planètes  hors  de  leurs  Tables.  Pour  la  direction  ou  progrefsion  du  figni- 
ficatenraa  lieu^prenni^rocedezainfi.  Eftant  l'Horofcope  conftitué  en  l'Ori  *>ireai©n. 
zon.appiiquez  le  demy  cercle  de  pofition  furie  fignîficateur,ou  fus  le  lieu  au 
quel  vous  voulez  diriger ,  &  fardez  que  le  demy  cercle  de  pofition  (oit  mi§ 
ferme  ou  auec  cire,  ou  aucc  quelque  autre  moyen  ,  de  forte  qu'en  tournant 
le  Globe,ii  ne  fe  mouuc  de  far  place .  Mais  fi  le  fignifîcateur  eft  conftitué  en 
POrizon  ou  Méridien,  alors  vous  nauez  aucun  befoin  du  demy  cercle.  Ces 
chofes  fcii&es,  marquez  U  degré  de  l'Equateur  qui  ert  fous  le  Meridi«n,&;  de 
meurant -'comme  eftdicl)  le  demy  cercle  ferme ,  qu'on  tourne  leGlobe^tât 
que  le  lieu  du  PromitTeur,  ou  lieu  fécond  foit  conftitué  deiTouz  leditt  demy 
cercle  de  poGtion.Sc  marquez  adonc  diligemment  les  degrez  de  l'Equateur 
qui  font  fousle  Méridien  .  Car  la  différence  des  premiers  &  derniers  degrez 
de  l'  Equateur,monftrent  la  mefure  de  la  direction ,  dont  chafeun  degré  (cô 
nie  dift  Ptolomee)  fignifie  vn  an.  Mais  encore  que  ie  me  taife,chafcun  collî 
géra  facilement,  que  pour  la  direction  directe  le  Globe  doit  eltre  tourné  vers 
Occident,  &  pour  celle  quife  dit  conuerfe,vers  Orient.  Et  par  quelque  moy 
en  de  ces  deux  que  vous  procéderez,  les  degrez  de  ï Equateur  qui  paîfent  le 
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A  quel      Meridiei\fappellét  le  temps  ou  degrez  de  direcYton.Or  (î  vous  Voulez  trou* 
rcdion  !"  uera(lueldegr(f  du  Zodiaque  U  direction  du  Signifîcateur  paruientachafcu 
foitp°at.    ne  Annef/  eitaiit  le  Globe  côftirué/côme  eft  ditf:  cy  deiius,&  le  demy  cercle 
ucmie.     ^e  poCuiô  mis  ferme  fur  le  lieu  du  Signifïcateur,adiouflez  dux  degrezde  l'E- 
quateur q  font  foubsle  Meridie^autât  de  degrez,qu*ii  y  a  d'année*  parlées 
des  le  cômencemêt  ftatué,&  ce  poui  la  ProgreiVion  direâe,ou  oltez  en  autâs 
pour  la  conuerfe  ;aprezcon(îituezctftuy  nombre  de^grezainfi  produits 
l'attouchement  du  Meridienrincôtinent  le  demy  cercle  de  pofition  marque- 
la  au  Zodiaque  !e  degré,aucjl  la  diredion  es  ans  propofez  fera  paruenue.Mais 
Autre  Rio  Par  ce  clu,,,  eft  di^cile  de  mettre  ferme  le  demy  cercle  a  quelcôque  fituation: 
iCt         iedonnerayvn  autre  moyen,  par  lequel  cette  chofe  fe  pourra  faire  plus  exa- 
ctement. Aufsi  (î  aucun  vueille  parfaire  le&aireâions  parles  Tables  des  Af- 
cenfions  obliques,iI  aura  icy  bon  moyenfour  trouueil'  £leuation  du  Pôle 
Ileuation  de,Tus  Je  Cercle  de  P«<W/>  de  chafeun  point.Laquelle  coguue,les  directions 
àu  Poic    'onc  tresfaciles  par  les  Tables .  Premièrement  doneques  quand  leGlobe  cil 
«kflus  le    ordonné  félon  la  latitude  de  la  Région  &  l'horofeope  conftituéa  l'atrouche- 
cofîd  1C  ment  de  10lizon»  appliS'^czle  demy  cercle  de  pofïtion  au  Signifioteur  ,  ou 
°     rur  1e  M  auquel  vous  le  voulez  addrelîer,  &  notez  diligêmenr  les  degrez  de 
l'Equateur,  ledit  demy  cercle  entrecoupé.  Apres  tournez  le  Significateur  a 
l'Onzon  Oriental.f'ilefïoit  entre  l'A  fcendêt  &  le  Méridien  :  ou  a  i'Orizô  Oc- 
cidental,fil  eQ  entre  le  Méridien  6c  l'Occident. Ftquâd  le  fignifîcateur  eA  fer- 
mé a  ^youchemet  de  l'Orïzon.tournezle  cercle  Méridien  tam  q  ces  degiez 
de  l'Equateur.que  le  demy  cercle  de  pcfirionauoit  marque,foyêr  enfemble 
auec  le  fignificateuren  l'Orizon.  Cela  fair,vous  verrez  au  Méridien  l'fleua- 
tion  du  Pôle  demis  le  cercle  de  pofition,  a  fçauoircôbien  il  y  a  de  degrez  du 
Méridien  des  le  Pôle  iufques  a  l'Orizon. Et  lors  fera  l'Orizon  le  cercle  de  po- 
fition,&  vous  parferez  les  directions  a  l'Orizô^ôme  deflus  cft  dit.en  trâfpot 
tac  le  fecôd  lieu  a  PGrizô,&:  marquât  les  degrezde  P£quateur,foit  q  ce  loyêc 
ceux  q  palfent  par  le  Meridien,ou  par  POrizô;  &  aurez  fans  aucune  difficulté 
,esdireaionsexqfes.Maisfile^ignih\ateurfetrouueenlafigureceieitedc^ 
îtSTfc     foLbzl,0riz°n>l'°?eration  &  fera  en  la  mefme  manière  par  Ion  point  oppo- 
lOtizon!'  **c-  Maisenl'oppofte.fedoitaujsiconfidererla latitude  du poïnft propofe: 
car  les  points  dtametralement  cppofez ,  déclinent  en  latitude  contraire  èC 
Adiierrif  °PP°*ire*  Finablsment  fi  le  lieu  du  fguirîcateureftconihtuépresde  l'Equi- 
femeue!  "  nc<fli<îJ>on  mefme  en  l'fquinotfiaî ,  on  marquera  quelque  autre  poinclen  la 
Sphere5côltitué  hors  de  l'Eq  uinoc1ial,au  mefme  cercle  de  polîrion  :  a  Içauoît 
quelque  efïoille  ,  ou  aucun  poinft  marqué  de  quelque  manière  que  ce  foitî 
qui  feraauecje  tfgniîïcateur  ccnltitue  a  l'attouchement  de  l'Orizon,  &  air,  fi 
fera  l'Eicuatiô  du  Pôle  delfus  le  cerclede  poiition  cognue  de  rechef.Le  mef- 
/fcenfTon  me  Horizcn  marquera  aufsi  l'afcenlTon  ou  defeenhon  oblique  félon  relie  CL 
obl^ue.   tuanon.  Donc  l'opération  lera  cresfacile  par  les  Tables  des  Aiccnlions  obU* 
ques. 
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En  quplle  manière  on  défait  parle  Globe  vn  Or- 
loge  en  plaine  Horizontale^  quelconque 
latitude  de  H  egion  que  ce  foi  t. 
Chapitre.  XXV. 

Oitdonquef  IeGlobecôfîirucfèlôîaîâtitudrdela  Région  pro- 
pofec.Puisfoit  mis  fbubzle  méridien  le  Colure  des  Equinoxes, 
q  ciï  vn  cercle  défait  en  la  fuperfice  de  la  sphère,  parlant  par  les 
principes  d'A ries  &  Libraj&  par  les  deux  Poles.Lors  côptez  en 
l'Equateur  »  5.  degr.  des  lecômencemét  d'Aries3defquelsla  fin 
foiteonftitué  foubs  le  Méridien ,  t£  foit  enfeniblement  marque  enl'Orizon 
côbien  d'efpace  qu'il  y  a  de  celluy  Colure  iufques  au  Méridien  vers  l'Occidét 
lequel  nôbre  des  degrez  fera  diligémët  marque,  qui  fera  de  la  première  heu- 
re.Pour  la  féconde  heure  qu'on  appiiqueau  Méridien  3  o. degr.de  l'Equateur 
&  Toit  de  rechef  marque  le  nôbre  des  degrez  de  l'Orizon  q  clr  touché  dudic"fc  ^ 
Colure. Pourla  3.heureioientcôftituéfoubzîeMeridiê45.degr.dei,Equa  7  < 
teur.-poudh*.  <5o.Pour  la  r.  heure  foyent  adîouftez  7  5  .degr.  de  l'Equateur  z 
audit  Merid  ien3&  foiêt  a  chafcune  fois  les  degrez  marquez  q  le  fufelit  Colure  ? 
môftre  en  i'Orizô3en  coptant  les  degrez  de  i'Orizô  des  le  Méridien  vers  Oc-^ 
cident.  Foila  comment  vous  aurez  les  diftanecs  des  lignes  des  heures  en  pla-^  ^ 
nure  pourcinq  heures.Mais  lafxlefme  heure  eft  diftante  en  toute  fuperfice 
plaine  gifànte  le  quart  du  cercle. Pour  exemple.  le  veux  défaire  en  planurc 
Horizôtale  vn  Horloge  félon  la  latitude  de  5  t  .degr.Premieremétdonques 
l'ordonne  le  Globe  de  telle  forte,  que  le  Pôle  eft  efleue'  5  t  .degr.  defïiss  Ï'O- 
rizon.Puis  ie  tourne  le  Coluredes  Equinoxes,  depuis  le  Méridien  versPOcci 
dent, par  1  5.degrezdel,Equateur,qui  comprendentPefpaced'vneheure.Le 
mefme  fe  pourroit  faire  par  renfeigneur3qm  monftre  les  heures  au  cercle  des 
heures.  Car  eftant  celluy  mis  furie  poinclde  t  2.heurcs,au{sytoft  que  le  Co- 
lure des  Equinoxes  eft  tous  le  McridienJ&  puis  remue'  vers  la  première  heu- 
re, il  faict  le  mefme  delà  précédente  opération  .  Mais  le  mefme  fe  faict  plus 
exactement  par  les  degrez  de  l'Equateur  .  Eftant  doneques  le  Colure  ainfi 
conftitué, comme  nous  auons  ditt,  ietrouue  enl'Orizon  1  t.  degrez.  45. 
minutes.  Cefte  eft  la  diflance  entre  la  première  5c  douze  heures ,  ou  du  Mi- 
dy  en  planure  Horizontale.  Pour  la  féconde  heure  l'applique  au  Méridien. 
50. degrez  de  l'Equateur,  &  le  Colure  tombe  fur  24  degrez,  &  0.  minutes 
del'Orizonja  compter  des  le  Méridien.  Pourla  troilîsfme  heure  ie  conitkue 
fbusîe  Méridien  45,degrez3&.  le  Colure  tombe  fur  37.degrez,  5  2. minutes 
dei'Orizon.  Pour  la  quatriefme  foixante  degrez  de  l'Equateur  (é  mettent 
fous  le  Méridien ,  ôde  Colure  coupe  en  l'Orizon  5  3 .  degrez,  24 .  minu- 
tes .  Finalement  pour  la  cinquieime  heure  quand  rapplique  au  Méridien 
75.  degrez  de  l'Equateur ,  le  Colure  marque  en  l'Orizon quali 7t  -  de- 
grez .  Maintenant  efcriuez  en  la  fuperfice  plaine  vn  cercle  fi  grand  que 
bon  vous  femble  •   Lequel  diuiferez  en  quatre  quarts  par  deux  Dis- 
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merres  fentrecoupavisorthoronalement .  DefquehlVn  fera  la  ligne  c*e  t  lV 
h  ires:Pautr  la  ligne  de  rf.heùres  deuant  ôcapres  Midy.  Pour  les  autres  heu 
res  vous  partirez  maintenant  l*vn  des  quartes  en  90.  degrez.  felô  la  couftu- 
mi.Puiscoinmenç*iita  i  2  heures,comptez  les  diltancesdes  heures  cy  defc 
fus  notées  parle  Globe  ;  Afçauoir  pour  la  première  heure  i  i.cjegr.  4.5.1™. 
pourl  1  lecYnde  2  f.degr.  o.min  &  ainfi  des  autres  .  De  ces  marques  ainll 
fîgnees  au  quadrâr, feront  tirées  des  lignes  iufques  au  centre  du  cercle.  Ainfi 
auez  p,irfai<fk  vn  des  quadrans .  Maisautât  que  la  ligne  de  la  première  heure 
eit  diitanté  du  Mi  'y  vers  Orient ,  autant  eit  diftante  la  ligne  de  i'onziefme 
de  l'autre  cofie  .  Semblablemêt  la  féconde  &  dixiefmc  heure  font  egalemét 
disantes  du  Midy,comme  aufsi  3. heures  ôc  0.  Item  la  4,heure  6c  8.  Aufsi 
la  5.heure&7.  Doncques  par  vn  quadrant  vous  ferez  la  relie,  tirât  a  deux 
coitez  de  h  ligne  des  1  2. heures,  qui  eftoit  IVn  des  diamètres,  lescfpeces  e- 
gales  des  heures.  Ellant  dôcques le  demy  cercle  parfai£t,(i  vous  reduifez lei 
lignes  nrees  itifques  au  centre,  outre  a  la  circonférence  oppofire,  vous  aurez 
toutes  les  heures.  Le  gnomone  fera  quelque  verge  de  cuiure  ou  de  boys  ele 
uée  de  il  us  la  ligne  de  1  2 .  heures,  &  enchnee  félon  PincHnaifon  de  l'efsieu 
du  îiîonde,celta  dire,(elon  l'angle  de  la  latitude  des  Régions. PUquoy  co- 
tant au  quadrant  la  latitude  de  la  Région,  &  tirant  par  icelle  du  centre  vne) 
ligne  dmi&e  ,  telle  &  femblable  angle  quelle  faicl  auec  la  ligne  de  1  2.  heu- 
res, telle  &  femblable  fera  le  gnomone,  auec  la  mefrne  ligne  de  1  2. heures. 
Faiclezdôcques  vn  Tablette  finiHant  en  angle  égale,  aceïuy  qu'auezaprins 
en  olanuce  ,  laquelle  fera  de  bois  eu  de  cuiure,  &  corrigez  par  icelle  l'eleua- 
tion  du  gnomone.  uu  faitezque  ceite  Tablette  foit  ferme  fur  la  ligne  de  12» 
heures,  de  ibite  que  le  coing  de  l'angle  fine  au  centre  du  cercle, &.  quela  Ta 
blette  confifte  orrhogonalemët.  Voila  comme  vous  aurez  vn  Orloge.lequel 
ellant  ordonné  en  planurc  Horizontal  félon  les  angletz  du  monde,  en  telle- 
maniere,que  la  ligne  de  douze  heures  refponde  îultement  au  Sud,vous  mô 
ilrera  U$  heures,quand  le  Soleil  donne  (à  clarté  &  rayons. 

Horloge  Horizontal  felom 

l'ileuation  de  51,  degrez. 

Comme  vn  Horloge  f  faiû  fur  muraille  par  le 
Globe  a  quelconque  latitude  de  Région, 
Chapitre    XX  VI  . 
Oit  le  Globe  ordonné ,  comme  eft  dict  au  Chapitre  précédée. 
Pour  lei  heures  aufsi,  t.  2. 3.  &  autres eitiuiiiantesloyent  mi 
iesfouzleMeridié  les  degtezde  l'Equateur  1  5. 3  0.45. 60.7  5. 
La  quarte  de  hauteur  (oit  appliquée  au  Zenith,&  le  pied  d^- 
celle  dirigé  &  mis  en  l'occident  Equinoc'tiaJ,  &  foie  amû  co  n- 
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côfèrue' durant  Finuefiigatio  de  toutes  les  heures. Mais  toutes  &  quâtesfoyt 
que  vous  appliquerez  les  degrez  de  l'Equateur  attribuez  chalcune  heure  au 
Méridien,  vous  marquerez  diligemment  les  degrez  3c  minuteF,quele  Colu» 
re  des  Equinoxes  coupera  en  la  quarte  de  hauteur,en  côptant  du  poinft  ver- 
tical par  embas.  Car  ceux  la  môllrent  au  plain  dVne  muraille  lesdiftâcesdes 
heures.Pappçlle  mainteuâcle  plain  d'vne  muraille,  vne  fuperfîce  vnie  perpen- 
diculairement droicle,&  exactement  refpondante  au  Sud,&  eftendue  dire- 
ctement d'Occidcru  vers  l'Orient. Pour  exéple  dôcques  vous  trouverez  en  la 
latitude  de  5  1  .degr.la  dillance  de  la  première  heure  après  midy  o,degr.  3  3. 
min.  De  la  féconde  1  p.degr.  5  8. min.  De  Utroifielme  3  2.degr.  t  i.mm.De 
laquatriefme47.degr.  2  S.  min.  Delà  cinquiefme  66.  degr.5  5. min.  Mais  la 
fixie(meeitdiltante,côme  au  quadrant  precedêt/ie  la  douzieftne  vnentiet 
quadrant.  Tirez  doncquesau  plain  vn  demy  cercle,  lequel  vous  partirez  en 
deux  quadrants,  en  tirant  du  centre  vn  demy  diamètre  iufquesau  milieu  de 
de  la  demie  circonference.Cefte  fera  la  ligné  de  douze  heures.Puis  diuifez  le 
quadrant  en  po.parties.  Et  comptez  aufsilesdi/Unces des  heures  prinfespac 
le  Globe  en  cômertçant  a  la  1  2.heure:lefqueîles  difîances  vous  ferez  de  deux 
coftez  égales  à  douze  heures.,  &  tirez  des  lignes  depuis  les  marques  iufques 
au  centre.  Ainft  aurez  vous  Torloge  parfaicV.lequel  eftant  avancé  a  vne  mu- 
raille,de  manière  qu'il  refonde  directement  contre  le  Sud,&  dreffe  perpen- 
diculairement, îourhrapour  mondrer  les  heures  par  l'ombre  du  Soleil.  Mais  c 
le  Gnomonequi  fera  produit  du  centre,  ne  fera  point  auecla  ligne  de  dou<* 
ze  heures  l'angle  de  la  latitude  de  la  Rcgion,mais  l'angle  de  l'Equateur  &  de 
l'Orizôjlequclvous  cognoiftrez,en  deduifantla  latitude  de  la  Région  de  90» 
degr.  Comme  en  la  latitude  de  5  i  .degr.  l'angle  du  Gnomone  mural  fera  de 
3 p.degc. D oneques en  comptant  au  Quadrant  défia  diuifê  3  <j,degr,5c  tirât 
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vne  ligne  iufques  au  centre,  vous  aurez  l'angle  que  cefte  ligne  faic^auec  te 
ligne  de  douze  heures  :  félon  lequel  vous  ordonnerez  le  Gnomone  fortant 
du  centre  del'Orloge  mural .  Mais  l'Chlogc  mural  regardant  le  Sud,&  per- 
pendiculairement (fieffé,  ne  comprend  iamais  plus  de  douze  heures,  qui  eft 
la  caufe  pour  laquelle  n'auons  icy  feuleméc  propofe  que  le  demy  cercle .  Par 
le  Globe  fe  pounoit  aufsi  deligner  vu  Orloge  fur  quelconque  fuperffce3mais 
ces  deux  cy  (ufHronc  pour  noftre  entente  .  Carie  pourroisadioulîer  beau- 
coup dautres  précepte?,  voire  au{ji  infinis  de  l' Vfàge  duG'iobe,n'cftoit  qu'il 
faut  tenir  mefure  en  toute  choPe:  principalement  en  ceftlnftrumcnt,leqn«l 
de  foy  mefme  par  fâ  prompte  facilite  fe  dône  afiez  a  cognoiftre ,  &  quafî  fo 
prefènte  a  la  capacité  des  aprentis,  fi  ce  n'elt  qu'aucun  du  tout  ignorant,  & 
lans  aucuns  principes  de  Mathem  irique  y  vueille  approcher .  Mais  au  bon 
entendeur  ne  faut  que  demie  parole. 
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géométrique,  defcrit  &  demonïire 'par  Cjemma 
Frifon, ^Médecin  &-  ^Mathématicien. 


Auquel  font  dcmonflrées  plufieurs  chafes  Fou 
proufficahles  a  la  Géographie,  Perfpecliue, 
Géométrie  &  Autonomie . 


La  Fabrique  du  Ray  Agronomique  & 
Géométrique.  Chap.  I. 

Remierernent  fe  polira  vn  baftonqiîarré,  de  la  lôgueui 
L  eur  le  moins  île  deux,ou  (qui  fera  plus  commode}  de 
[quatre  coudées,  &  de  groifeur  fi  conuenable  a  la  lon- 
gueur, qu'il  ne  Ce  plie  ou  courbe,  quand  le  Trauerfeur 
Uç  couchera  deHus.La  matière  fera  de  bois  fonde  &  fer 
jme,ou  d'arain,  fi  bien  poly  &  préparé ,  que  le  bafton 
jj'ayt  par  tout  «gale  largeur  &efpeiîeur.  Cela  faiftfefe* 
|ra  &  préparera  vn  autre  baflon,  prefque  ia  moitié  plu- 
ie fufdia  3  lequel  fera  d'oxefhauant  appelié  al'exéple  d 


court  &  tenuie  queic  iusu.v,i3  ,v^wiw*»^v...........      ...  .„ 

Vitruue ,  Trauerfeur .  Et  combien  que  ce  Trauerfeut  fe  peut  faire  de  telle 
longueur  qu'on  veut:  ileli  neantmohs  plus  commode  pour  lYfage  ,  que 
le  Ray  ay t  de  longueur  le  double,  &  la  dixiefme  part  du  Trauerfeur  :  afça- 
uoir  ; fi  le  Ray  eft  dimféen  i 1 .  partie*  égales  ,  le  Trauerfeur  fera  denuuon 
t  o.parties  femblables.  Lequel  ne  fera  moins  poly  que  le  Ray,ahn  qu'i  foie 
par  tout  d'égale  grofïeur .  Mais  afin  qu'il  foit  plus  léger  ou  maniable,  si  fer* 
bon  de  faire  le  Trauerfeur  plus  tenure  que  le  Ray  ;  car  ainfi  ne  fera  il  par  fa 
pefanteur  trop  molefte ,  principalement  quand  il  eii  fabrique  d'aram .  Oi 
pourenfeignerëc  demonltrer  la  diuifion  &  infeription  des  parties  ,  fur  vnc 
Table  bien  poiie ,  fe  tirera  vne  ligne  droiûe.de  longueur  égaie  au  Ray  .  De 
laquelle  fe  prendra  vne  portion  eg-de ,  ou  bien  peu  moindre,au  Traûeneur, 
laquelle  fera  diuifée  en  deux  parties  egales.defquellcs  chafeune  partie  '  ~  pat 
tka  en  dix  parties  égales,  ÔC  autrefoys  chafeune  dixiefme  en  dix  autres  par- 
ticules &■  de  rechef,  fi  faire  fe  peut,chafcune  de  ces  dixiefmes  en  dix  autres; 
deounierc  que  Ternies  T»ue^^  VW 
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qu'on  doibt  prendre  la  ligne  bien  peu 
moindre  que  n'eft  la  longueur  du  Tra- 
uerfeur,â  fin  qu'aux  deux  bouts  ou  ex- 
cremitezdu  TrAuerfeurfoitefpacé  pour 
dreflerlcs  pinnulcs  .Quand  leTrauer- 
feureft  diuife  en  Tes  20oo.parties,vous 
eftcndrezles  mefmes  parties  fur  la  ligne 
tirée  fur  la  Table,  &  la  marquerez  d'au 
tant  de  parties  quelle  peut  contenir,  af 
çauoir  égales ,  &  celles  du  Traucrfeur. 
Car  le  Ray  n'eft  obligé  a  vn  nôbre  pré- 
cis des  parties  :  mais  quand  le  Trauer- 
feur  eft  départi  en  2  ooo.parties,fembla 
bles  parties  feftendront furie  Ray,  fé- 
lon Ta  longueur,  commençât  a  l'vn  des 
bouts  :  Icfquelles  parties  marquées,  tac 
au  Ray  qu'au  Traucrfeur,  feront  engra 
uee?,a  fin  qu'on  ne  les  eftàce.Car  Pvfa- 


il 


«S 


ged'icelleseft  necefiaire  pour  marquer 
le 


les  degrez,.&  fur  tout  pour  mefurer  les 
difhnces  tant  des  chofes  celeftes ,  que 
terreftres.  Oi  ês  fnfirumensforr  grâds, 
on  peut  chafeune  de  ces  parties  fouzdi 
uileren  dix ,  de  forte  que  la  moitié  du 
Traucrfeur  fera  dépare  en  \  0000, par 
ticules:  lefquelles  (front  autre  foys  par 
oiemoire  difu'nguees ,  fil  cft  pofsible, 
chaflcune  en  dix  autres  :  Carainfi  fera 
l'ouunge  plus  parfaift  .Ces  parties  eg* 
les  pourroyent  autei  fàtisfaire  a  tout  v- 
fàge  du  Ray.quand  aucun  y  veut  adiou 
lier  la  Table  des  lignes  droicles  fouz 
tendues  au  cercIe.Mais  a  fin  que  ne  fera 
blonscftre  en  défauts  aux  moins  exer. 
citez,  &  aufsi  a  ceux  qui  n'ont  pas  la  cô 
modite  de  pouuoir  entendre  a  l  opcra- 
cion  prolixe  des  nombres,  nous  enjèig 
nerons  deux  fortes  de  marquer  les  dc- 
grez  au  Ray ,  dont  la  première  fera  pat 
art  de  Géométrie. 
Comment  les degrez  ou  parties  du  cercle  fe  doiuent 
marquer  au  Ray  par  voye  de  Geouutiie. 
Chapitre    i  I . 
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Î|J  YezvneTabe  plaine  &•  bien  polîéde  la  longueur 
du  Ray.couuerte  de  papier,a  findepouuoirplusay 
(l-meni  tirer  les  lignes  .  Au  collé  plus  loing  de  celte 
Table^irez  vue  ligne  droicte  delà  lôgueur  du  Ray, 
&.  marquez  les  deux  extremitez,par  manière  de  do 
driiie  &  d^monfuration,  des  lettres  A.  &  A.  Cela 
raicï,  tirez  la  ligne  couchante  rectangle,  A.  C.pour 
le  moins  de  la  longueur  de  la  moitié  du  Trauerfeur 
ou  pluslôgue,  ou  de  h  longueur  de  l'entier  Trauer 
feur.Sur  le  centre  A.efcriuez  felonFefpace.A.C.  le  quart  du  cercle.C.D.  Ce 
quadrant  doit  eftre  exactement  dîurfé  en  oo.  degrez ,  feion  la  reigle.  Prenez 
aufsî'par  le  compas  l'efpace  du  denvy  Trauer(eur,ou  des  i  opo.partie?  égales 
telles  que  l'entier  Trauerfeur  contienne  2  coo.  Marquez  celte  diftance  en  la 
ligne  A  C.  Adonçfans  varierl'ouuertureducompas,merteZle  pied  au  point 
B  &  défaillez  félon  la  mefme  efpace  vn  demy  cercle  ob(cur,a  l'attouchemét 
duquel  tirez  du  point  E.la  ligne  E.F.equiftâte  a  la  ligne  A  B.  en  laquelle  Te 
marqueront  les  degrez  cojmmsfenfuyt.  Prenez  vue  reigle,appliquez  le  bout 
d'icellebien  ferme  fur  le  centre  A.  &  la  menez  par  tous  les  degrez  du  qua- 
drant CD. marquant  exactement  en  la  ligne  E.F.Pentrecoupure  de  la  règle 
de  chafeun  degré:car  elle  (îgnîfie  les  degrez  qu'on  doit  rnarquer  &  engrauer 
au  Ray  .Parquoy  eftant  le  Ray  appliqué  a  la  ligne  E.F.  par  tel  art  que  le  bout 
ou  lés  parties  égaies  commencent  toucher  au  point  E.facilement  fe  pourrôt 
les  marques  des  degrez  tranfporter  au  Ray;ou  a  chafèuns  cinq  ou  dix  degrez 
feront  adioints  les  nombres  qui  fineront  en  E.oules  oo.ferôtconftitaez.ïîs 
n'aurontaucuncommencement,iaçoitque  laligne  E.F.  futeftendae  infini- 
ment.Parquoy  plufîeurs  autres  ont  compofe' Trauerfeurs  de diuerfe façon  Se 
inégaux  ,  &  faitt  inferi prions  diuerfes  desdegrez,(elon  leurgrandeur,foîta 
l'vn  ou  a  l'autre  cofté  du  Ray:  mais  ne  font  oneques  paruenu  a  telle  perfecliô 
de  pouuoir  mefurer  la  moindre  diftance  des  allres,ou  diamètre  des  elioilies: 
omettant  encore  que  les  premiers  degrez  tomboient  a  leur  grande  incom- 
modité fort  inegaux,ainfi  que  mefme  la  nature  de  l'ouurage  requierr.de  for- 
te qu 'îlz  ne  pouuoient  qu'auec  grade  difficuké,di/tinguer  les  parties  des  de» 
grez.Parquoy  auons  excogitê  &  inuenté  vn  autre  moyen  Beaucoup  plus  fa- 
cile 6c  parfaic1:,lequel  nous  excuie  entièrement  de  la  multitude  des  Trauer- 
feurs, qui  neantmoinsnous  mcnftre.tant  lesdiflancesTninèuresque  maieu- 
rcs;qui  eft  aufsy  du  tout  neceflaire  &,  bien  compendieux  pour  les  dimçdoi  s 
Géométriques. Car  au  Trauerfeur  marquonscertains  degrez.felon  celte  rei- 
gle.Enla  ligne  E.F.deffus  diuifée,pres  du  bout  marqué  de  la  lettre  E."  ferait 
vn  point  diftant  du  point  E. félon  noihe  aduîs,lequel  fe  note  H.Et  combien 
que  nous  difons  que  le  point  H.  elt  diftant  du  point  E.  félon  noftre  aduis, 
fi  elt  U  plus  commode  que  le  point  H.  foit  ordonné  en  aucune  des  parties  e- 
gales  du  Ray  près  du  bout,  &  ce  feulement  pour  i'inicfiptioîi  des  degrez  au 
Trauerfeur  par  les  Tables  f  ainfi  que  fera  defnonftré  au  chapitre  enfuyuant. 
ïlUnidonc-c*  peut  H,  marqué,  vn  autre  point  fe  note  en  la  ligne  A  B.  di- 
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fiant  autant  de  A. 
a  fçauoir Câpres 
(allonge  la  ligne 

G.  H.I.  de  la  lon- 
gueur du  Trauer- 
lèur,  equidiftante 
a  la  ligne  A.C*a  la 
parfin  appliquât  la 
reigleau  centre  A. 
ie  la  meine  par  les 
degrez  marquez 
au  quadrant, com- 
mençât de  P.  vers 
C.&  marquelesde 
grez  en  la  ligne  G. 

H.  I.lefquelsferont 
aufsi  trâfporrezau 
Traucrfeur ,  com- 
mençant au  point 
G.  auquel  fera  ap- 
pliqué le  bout  du 
Trauerfèur,  ou  les 
2000.  parties  éga- 
les cômencev,t.  Or 
quâdccs  degrez  fe 
rontgrauezen  Tau 
tre  fup erfiee  du  Iïa 
uerfeur ,  &  aufsi  a 
chalcuns  cinq  de- 
grez leur  nombre 
adiou!ié;cbafcû  d'i 
ceux  re  pourra  di- 
uifer  en  i  2. ou  20, 
ou  3  0. parties  éga- 
les ,  leion  la  capa- 
cité de  leur  grâdeur 
a  fin  que  par  les  me 
mes  fe  puifTentles 
diftanecs  méfureï 
par  le  menu.  Etia- 
çoit  q  ie  fçay  que 
ces  degrez  ne  tant 

parfaitement  égaux,  neammeirs  la  difTeucf  dechafern  f  rocb?»r  degré  cft 
inlçiifible.Parcjuoy  ùtiife  kutim  k  j-tu  wnÏR&iU,  Uçùit  ^uçihafcuu  de* 
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gfe  foit  difhnt  en  parties  egales.Et  fi  bon  vous  fernbles  quand  les  degrez  du 
quadrant  C.D.fontdinifez  en  parties, ou  les  peut  tranfporterau  Trauerfeur, 
de  la  mefmç  manière  qu'ôa  faift  au  Ray.  Car  vn  tel  Trauerfeur  elt  de  treigfâd, 
tresfacile ,  &  tresparfucVvfàge  es  choies  Agronomiques  &  Géométriques, 
comme  cy  deflbus  fèra  demonftré. 

Ceflt  ligure  g  flejfut  mife  monfln la  démon f  ration 
de  lafufdtâedtâwe. 

Autre  fcmblabîe  infeription  des  degrez  par 
•  la  Table  des  Sinus,ou  lignes  droites 
fouz-tendues  au  cerck. 
Chap.  III. 

'Infeription  des  degrez  par  la  raifon  Géométrique  eR  io» 
iie  &.  facile,  mais  clt  pour  pluficurs  raifons  fugerte  a  er- 
reur. Non  pas  que  la  chofe  ne  foit  demôltrée,mais  a  eau* 
le  que  le  Compas,  ou  la  main  qui  le  meine  tremble,  ou 
que  la  Règle  ne  foit  bien  iufte,  on  que  les  centres,  ou 
points  teilargi  lient,  tant  que  l'application  de  la  règle  de 
menue  incertaine .  Et  combien  que  toutes  ces  choies  fe 
puiifentd'vn  expert  Artiite  euiter ,  toutesfois  font  elles caulè  que  plufieurs 
raillent .  Parquoy  i'enleigneray  vn  autre  moyen  moins  foget  a  erreur,  mais 
pîusdifficil  &  pénible.  Premièrement  fe  composera  vne  Table  ,  par  la  Table 
des  SmuSyOU  lignes  droîftes fouz-rendues au  cercle,en  celle  manière. Cerchez 
le  degré  qui  doit  élire  elcrir^C  notez  (on  Sinus  droit .  Semblablernent  notez 
le  Sinus  du  refidu  de  l'arcîequel  multiplié  par  1 000.&  le  produit  diuife'  par 
le  Sinus  droit  du  degré  qui  doit  eftre  eferit,  le  quotient  fera  le  nôbre  des  par- 
ties égales  du  Ray,efquelles  vn  tèi  degré  fera  efcripr.Ceditouurage  fè  dôître 
peter  nomntefoi«,acaufedes  po.degrez.La  demonltration  deccite,e{îprin- 
fe  de  la  qi'atriefme  proportion  du  lixiefme  d'Fuçlide .  Car  nous  entendons 
deux  triangles  cqui  angles;  l'vn  au  cercle,  a  fçauoic  A.  B.  C.  l'autre  au  Ray 
fur  lequel  le  Trauerfeuj  couche  otthogonalement. Cirque!  queie  veux  fai- 
re l'angle  E.  O  .F,  tel  i'ordonne  l'angle  B./t.C.'au  cercle.  Les  angles  F.C.  font 
toujours  droirs:d'ou  procède  queles  collez  ont  raifon  eniemble.  A  fçauoir, 
comme  le  cofté  B.C. au  collé  4.Ç,ainh"  le  codé  E.F  longueur  du  derny  Trauer 
feur,a  F,D.la  di  (tance,  félon  laquelle  !e  degré  doit  élire  efeript  '.  De  ces  qua- 
très  font  bs  trois cogneus.B.C.le Sinus  droit  A  Ç.  le  refidu  de  l'arc,  F.  la 
longueur  du  dem  y  Trauerfeur.  Doncq  ne  peut  eftre  incognue  la  diHIce  D.  F. 
«n  telles  parties,  que  E.  F.  contient  mil.  Pour  exemple,  ie  veux  marquer  au 
Ray  le  lieu  du  quarantiefmc  degré',  fur  lequel  iemets  le  Trauerfeur  orrhogo- 
rialemét.mertât  l'œil  en  D.faifà-.it  i'âgle  de  40.degrez.re  cerche  docq  le  Smus 
diok  de^o. degrez,  àjz??*  t§lz  quels  diametié  du  cercle  conties  s 00000. 
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Puis  le  Sinus  du  refïdu  de 
l'arc,  a  fçiuoir  de  50.de» 
grez,  7^(^04..  Ce  tfaw 
îe  le  multiplie  par  tooo. 
&  diuife  le  produit  par 
64.2 70  .  le  quotient  eft 
J  1  p  2  .  le  dy  donçq  que 
D,  F.  au  Ray ,  doit  élire 
1102.  parties  „  telles  que 
la  moitié  du  Trauerfèurcô 
tient  1000.  Et  combien 
que  le  Trauerfeur  pourroit 
eftre  diuifé  en  200.  par- 
ticSjtoutesfois  il  elt  requis 
pour  plus  grade  perfecVtô, 
que  chafcune  particule  tât 
du  Ray  que  du  Trauerfeur 
foit  cy  après  départie  en 
io.particules,cu  au  moin» 
par  mémoire  diftinguéj 
ainfi  fera  l'êtier  Trauerfeur 
de  2000.  parties.  Vous 
pourrez  doncq  âinfi  be- 
fongner  par  chaicû  degré, 
ou  fil  vous  plaift ,  parde- 
my  degré,  &  compoferla  Table.  Mais  de  ce  trauailnous  a  deliure'le  trefex- 
cellét  Mathématicien  Jeâ  du  Mont  Royal,  duquel  fe  trouue  entre  Tes  Tables 
des  Directions  la  Table  appellee  Fecôde ,  toutesfois  par  luy  compofée  pour 
autres  vfages,  neantmoins  bien  commodieufe  a  nollre  befongne,  laquelle iî 
ne  me  greuera  d'adioufte^pourfatisfaire  auxftudieux. 

Doncq ues il  fe  peut  facilement  veoir.par  cefte  Table  combien  départies 
égales  refpondent  a  chafcun  degré,qui  doit  eftre  efcrit  au  Ray .  Mais  il  eft  a 
noter  que  cefte  Table  eft  compofée  pour  la  moitié  du  Trauerfeur  diuifé  en 

I  ooooo.parties,a  fçauoir  autant  que  rsfpôdent  aux  45.  degrezrneantmoins 
parcequebienfouuentil  ne  peut  eftre  parti  qu'en  1 000. parties ,  on  oftera 
a  chafcun  nombre  des  parties  égales ,  les  deux  premières  Figures  du  cofté 
droicl.  Mais  (île  Trauerfeur  fe  diuife  tant  feulement  en  2000. parties ,  lors 
f'oftecont  les  trois  figures  du  colle  dextre,  de  force  qu  Vne  mefme  Table  fèr- 
uira  tant  au  maieur.commeau  mineur  Ray.  Or  fi  auciï  vouloir  marquer  auk 
fi  les  particules  des  degrez,nousluy  auons  enfeigné  l'art  de  côpofer  la  Table 
fil  veut,a  chafcune  minutejCommela  prefènte  eft  compofée  a  chafcun  degré. 

II  refte  maintenant  d'enfèigner,comme les degrez defaillansau  Ray , fe  doi- 
oenr  marquer  au  Trauerfeur,defquelsi'viageeit  trefàmple,  &  bien  le  plus  af- 
feurè .  Car  quiconque  coropoferale  Ray  félon  la  raifon  par  moy  donnée  au 

Ray 
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Ray,  les  12. 
ou  1  3,  pre- 
miers degr» 
defaudrôc , 
fur  kfqustë 
toutes  foys* 
tombe  l'ope 
ration  prin- 
cipale de  l'A 
ftronomie  . 

Parquoy 
marquôs  les 
mefmes  de- 
gré z,  ou  d'à 
uantage,biç 
commode- 
mét  au  Tra 
uerfeur ,  en 
celte  manie 
re.  Touc 
ainfi  qu'é  la 
Defcription 
Geometri- 
que,nous  a- 
uonsconfti- 
tue  gueres 
loingdelvn 
des  bouts  le 
point  Hjen 
aucune  des 
parties  éga- 
les du  Ray  ? 
acâufedela 
cômodke, 
(emblable-. 
mentoidon 
nerôs  main 
tenât  le  me(- 


me  lieu  en  aucune  des  parties  égales. Ce  lieu  ainli  confiîtue,eft  le  lieu  perpe 
tuelduTrauerfeur,quand  parluy  voulons diftinguer les  dcgrez:  &  tâtplus 
qu'il  efl  efloingnédu  bout  ou  les  parties  égales  commençât,  ôdesdegrez  fi- 
iient,dsautât  fera  l'vfàge  plus  parfaift.  Donc  toute  l'efpace  qui  ell  entre  le  co 
mencementdu  Kay,  iufques  a  cette  ftationâfe  doit  départir  en  looo.par- 
ties  comme  la  moitié  du  Traueifeur  a  s  rte  cy  dcffus  diuife.  Ce  qui  doit  faire, 
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ou  furie  Ray  par  marques  obfcures,lef 
qlleson  peur  efïàcer/ou  qcftmeilleur, 
en  vne  ligne  d'égale  diftance  donnée, 
tirée  fur  vne  Table  plaine.  Et  fi  vous  U 
pouuez  diuifer  en  i  oooo  .parties,Pou- 
urage  fera  plus  parfait .  Apres  fera  veu 
parla  Table  précédente,  combien  de 
parties  égales  refponden t  a  chafcun  de 
gré,çarautant  en  feront  cormez  en  ce- 
lte ligne  diuifee  ,  &  feront  ai nfi  mar- 
quez les  degrez  au  Traucrfeut .  Jcy  ne 
faut  oublier  que  les  parties  égales  du 
premier  degré, fedoiuent  prendre  en  la 
Tableau  coftedroitt  de 8  o  .  degrez. 
Celles  du  fecôd  degré  aucoflede  8  8. 
degrez.  Celles  du  tiers  degiè,  au  cofte 
de  87  .  &  ainfi  toujours  en  montant, 
îufques  a  ce  que  leTrauerfèur  fera  pleiri 
de  degcqz:  lefquels  fe  peuuent  après  d« 
partir  en  parties  égaies  ,  comme  cleiTus 
efl  en  fe  igne  par  l'art  de  Geometrie.Fi- 
nablemenr  ('adjoindront  les  nombres 
par  ordre,  començant  a  IVn  des  bouts 
félon  la  quantité  des  degrez.  Mais  fi  au 
cun  trop  curieux  voudrait  faire  Hrj- 
feription  des  parties  des  degrez  par  les 
Tables,  iljuy  faudra compofer  vne  Ta 
lie  par  ia  Table  des  lignes  droites , 
ïouz -tendues  au  cercle,  comme defius 
eft  enfèigne .  Et  ce  fufïït  touchant  l'in- 
icrij  tion  des  degrez. 

Des  chofes  requifes  a  la 
peifcdionduRay . 

chap.  un. 
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E  n*efï>asaiïez  que  le  Ray  eft  bien  diuife  en  parties 
égales  ,  &  aufsren  Tes  degrez:  mais  il  eft  neceîlaire 
que  le  Trauerfenr  foie  bien  cViuftementaccommo 
dé  au  Kay,  a  fin  de  le  pouuair  facilement  mener  & 
ramener  au  long  du  Ray ,  &  aufsi  fermer  quand  il 
eit  befoin  .  Ce  qui  fe  fera  bien  commodément,  fi 
ou  fabrique  deux  tuyaux  d'à  rai  n  quarrez,lVn  pour 
côtenir  le  Ray,  &  l'autre  le  Trauerfeur,chafcû  tuyau 
long  de  deux  ou  trois  doigts.  Apres  fera  iVn  fermé 
ou  foudé  fur  l'autre  orthogonalement ,  de  forte  que  l\me  des  bouches  des 
deux  collez  touche  au  collé  de  l'autre  tuyau,  corn  me  par  la  Figure  fuyuante 
eft  demonftré.  Le  plumrand  tuyau  fe  ferme  aufsi  quand  nous  voulons  par 
quelque  chenille  a  vis^commodee  au  coite  du  mefene  tuyau,  &  fe  relafche 
librement,  quand  il  eft  befoin  .  Les  deux  bouts  du  Trauerfenr  doiuent  aufsi 
e-fke  garnis  de  leur  Tablettes  ou  pinrïules  dreffees  orthogonalement:  mais  la 
noifiefme  pinnule  portera  le  tuyau  trauerfant ,  affiche  orthogonalement  au 
mefme  tuvau.Ces  trois  pinnules  fedoiuët  addrelTer  par  telle  pratique,  qu  ilz 
ne  fortent :  de  leur  dref.iere  de  la  ligne  droite  ,  quand  le  Trauerfenr  fe  même 
&  rameine  en  fon  tuyau ,  &  que  le  cofté  de  la  Tablette  moyenne  demonftré 
iuftement  les  parties  ou  degrez  du  Trauerfeur.aufsi  que  l'extrémité  du  tuyau 
du  Ray,  monfîre  les  parties  ou  degrez  au  Ray  ;  de  forte  que  toutes  les  pm- 
nules  confifte.it  en  la  mefme  lignedfoicte  auec  lVn  des  bouts  du  tuyau  du 
Rav  Toutes  ces  choies  fout  tresfaciles  par  înipecTiori  oculaire  ,  combien 
qu'a  erand  peine  elles  fe  peuuent  par  parolles  déclarer .  Semblablement 
auonsa  caufe  de  h  commodité.,  adioull^a  quatriefme  pninule  au  Trauer- 
fenr laquelle  nous  appelions  le  Curfeur,  dont  la  Figure  aufsi  fenfuycEcain- 
fi  ferale  Ray  préparé  a  tout  vfage.  Car  le  Trauerfenr  fera  mené  &  ramené  au 
tuyau  traueriant,&  enfemble  auec  le  tuyau  du  Ray  foufse  U  abaifse3ou  ter- 
me, félon  que  la  necefsite  requiert. 

Du  l'vfage  du  Ray.  Chap.  V, 

Près  la  fabrique  du  Ray  il  eft  temps  d'enfeigner  fon  vfage  tref- 
excelïét.  Parquoy  nous  commencerons  par  les  dimehons  Géo- 
métriques des  longueurs,  hauteurs,  largeurs  ,&dilhnces ;  :  ef- 
quellesie  Ray  furpaffe  tous  autres  Inltrumensmuentezafcm- 
,  blable  vfage,  ayant  vne  facilité  beaucoup  plus  grande ,  &  co- 
t^utè^pTc  le  ouarré  fans  lefchelle  Géométrique,  ne  fe  peut  foire  la  dime- 
fioadela  dïftance  ou  largeur  de  deux  chofes  diredement  opppfees  a  noltre 
veue  qu'auec  bien  grand  trauail  &  difficulté.  Orpourmefurer  la  longueur 
ou  hauteur  d'aucune  chofe  efhu.ee perpendiculairement,  premièrement  or- 
donnerez le  Trauerfeur-fui aucune  particule  égale  du  Ray  .  Et  combien  que 
celle  particule  peut  efïre  pnufe  a  piaifir,  to  utestois  il  la  faut  tellement  avan- 
cer auecle  lieu  de  voOk  ftauon,  que  fi  la  commodité  vous  femble  plus  gra- 
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de  pour  reculer,  que  pour  approcher ,  ordonnez  le  Trauerfeur  plus  près  du 
bouc  du  Ray.ou  le  nombre  des  degrez  prend  fin  par  le  nombre  de  oo.&  ce- 
hiy  des  narties  égales  commence.  Car  qui  recule  doit  mener  le  Trauerfeur  ar 
rierede  l'œil  vers  l'autre  bout;&  celuy  qui  plus  approche  le  doit  retirer  vers 
l'œil  &  le  commencement  du  Ray.  Ces  chofes  générales  le  doiuêcaufsi  obfer 
uer  en  routes  autres  dimenfions.  Quand  le  commencement  du  Ray  (qui  eft 
au  oo.  degré)  eft  appliqué  a  l'œil,  tournez  le  Ray  dételle  forte,que  le  Trauer- 
feur foit  dreifé  felô  la  longueur  de  !a  choie  qui  eft  a  mefurer.  Puis  appliquât 
le  Ray  a  PœU.on  doit  fouuent  effayer.changeâc  vn  peu  de  Oation.ou  de  l'afsi 
ette  du  Trauerfeur  deiîus  le  Ray.iufques  a  ce  que  la  veûe  portée  par  les  coflez 
intérieurs  des  pinnules.compréde  exa&emét  le  Commet  &  le  pied  deJacho 
fe  qui  eft  a  mefurer, &  lors  doit  eltre  marque'  l'endroilt  de  la  dation.  Puis  fil 
y  a  co  mmoditê  de  reculer  en  ligne  droi&e,  remuez  le  Trauerfeur  autant  d'ef 
pacede  fon  premier  lieu, vers  la  fin  du  Ray  j  comme  eft  la  quantité  du  mef- 
ms  Trauerfeur,  en  adiouttancaux  parties  de  la  première  afeietre  autant  de 
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parties  que  la  diftâcedes  pïnnules  contient  au  Trauerfeur,  ou  il  fera  arrefte. 
Puis  reculez  en  ligne  droitle ,  tant  que  la  veiie  autrefoys  comme  deflus  cô- 
prende  entre  les  deux  pinnules  du  Trauerfeur  les  termes  de  la  chofe  qui  eft  a 
meiurer.Maisen  casque  l'approcher  vous  femble  plus  commode,lors  retire 
rez  le  Trauerfeur  arrière  vers  le  commencement  du  Ray,ayant  fait  lafouftra- 
clion  des  parties,  félon  la  longueur  dudiél  Trauerfeur:  aulsi  (è  doit  chercher 
vn  endroit  en  la  plaine,  ou  la  veiie  dirigée  entre  les  pinnules,puifTe  par  lefdi- 
ftes  deux  lignes  des  deux  pinnules*terminees  enclorre  toute  la  chofe  a  me- 
furer.Par  cette  voyefera  l'efpace  entre  les  deux  ftatiôs  ega'e  a  la  chofe  qui  eft 
a  mefurer.Laquelleeftât  mefureeparpieds,ou  par  autre  forte  de  mefure,mô 
ftre  la  hauteur  de  la  chofe  propofee.Mais  il  faut  premieremét  icy  déclarer  au 
cuneschofes  générales ,  lefquelles  iaçoit  quelles  femblent  puériles  &  de  pe- 
tite importance,  empefehent  toutesloys  grandement,  quand  on  n'y  prend 
gatde.La première  eft  de  l'application  du  Ray  a  l'œil.  Et  combien  quececy 
foit  de  petit  moment  es  dimenlîons  Géométriques ,  fieft  il  de  bien  grande 
importance  aux  dimenfions  des  chofès  Celeftes.Car  l'œil  doit  efire  comme 
le  centre  du  cercle,dont  le  Trauerfeur  eft  la  ligne  droite  fouz-tendue.Par- 
quoy  il  y  a  biena  dire  ou  le  Ray  fe  fiche  ,  afçauoir  fi  du  codé  de  l'œil5ou  en 
la  concauitedu  Tceil/ouz  les  paupieres,ou  fur  l'os  de  la  ioue.  Nous  auos  par 
pluTieurs  expériences  apprins  que  l'œil  tient  le  lieu  du  centre,  quand  le  Ray 
fe  fiche  fur  l'os  de  la  ioue  deftbuz  l'œil,  ou  la  chair  ne  fe  bouge  G  legiereméc 
pour  l'application  du  Ray.-ce  qui  vous  ePc  di&  vue  foys  pour  tout.li  eft  licite 
achacun,d'en  faire  la  preuiie^en  cas  qu'il  prend  par  vn  grand  Quadrant ,  ou 
par  rinftrumét  des  Parallaxes  dePtolomee.leshauteursde  deux  eftoiles,qui 
font  en  vn  mefme  cercle  vertical*  fçauoii  quâd  elles  fe  verront  en  vne ligne 
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rkoicle  tirée  du  Zenith  en  bas.  Car  eftant  la  moindre  hauteur  déduite  de  la 
plus  grande,  la  relie  fera  leur  diftance.  Cette  mefme  fe  pourra  prendre  par  le 
Ray,commeau  Chap,  i  6\ferademonftre.  Laquelle  fi  elle  accorde  exatfeméc 
auec  la  première  diftance  ,  il  n'y  aura  point  de  faute  dorenauant  ^que  le  Ray 
n'ait  efte  bien  applique  a  Pceil.  La  féconde,  laquelle  peu  de  gens  ont  remar- 
que a  introduit  des  fautes  intolérables.  Car  en  mefurant  le  Ray  le  doit  eften 
dre  en  ligne droi<fre,&  quafî  félon  la  reigle,  vers  lalignequ'entédonsdeme- 
furer,foit  de  longueur  ou  de  largeur.  Ce  qui  me  fèmble  des  autres  auoir  efte 
omis, a  caufe  que  le  Trauerfeur  eftant  au  milieu  tranfpercé, &  ainfi  meneau 
long  du  Ray,n'auoit  aucun  mouuement  au  cofté  .  Mais  nous  anons  donne 
remède  a  celle  incommodité  par  le  mouuemét  du  Trauerfeurau  cofté.Cô- 
fiderédoncques  qu'aux  dimenfions  des  hauteurs,nayonsiamaîs  ou  peu  fon- 
dent l'œil  adreflé  furie  milieu  de  la  chofe  qui  eft  a  mefurer ,  par  ce  que  l'œil 
demeure  a  I'entour  de  la  terre,  il  eft  prefque  toujours  befoin  que  la  portion 
du  Trauerfeur  efleuee  en  haut  foit  la  plus  longue:ce  que  mefme  la  veue  fa- 
cilemet  pourra  difcerner.  Car  l'vn  bout  du  Trauerfeur  doit  eftre  efleué  ou  ti- 
re' contrémont  s  tant  qu'eftant  la  mire  de  l'œil  addreflfee  par  les  pinnules  aux 
bottsde  la  chofe,  le  Riy  l>eftende  bien  droit,  &  comme  au  niueau,ce  que  le 
Mathématiciens  appellent^  la  ligne  Orizontaîe  equidiftante.En  quoy  fuffit 
vn  efiày  de  l'œil  alîezgrofsieremét  fait:  toutesfoisfiquelcïï  eftplusrude,  ou 
plus  curieux,il  peut  pëdre  au  Trauerfeur  vne  fiftelleaplora  ,  ouauniueau, 
qui  iuy  o  fiera  incontinent  toute  la  doute  &.  difficulté:  fçauoir  eft,en  la  dimé 
fion  des  chofes  perpendiculairement  efteuees,  car  en  celles  des  chofes  obli- 
ques ou  trauerfes,  on  doit  donner  foy  a  l'œil.  Et  ne  faut  q  vous  ayez  a  crain- 
dre quelque  petit  flelchiftemcnt  du  niueau,  d'autant  quil  ne  peut  engendrer 
aucun  en eurlènGble.letroilîefmeaduertilIèmenteft  qu'on  doitfçauoirac 
commoder  le  Trauerleur  félon  les  grandeurs  apparentes  des  chofes.  Car  aux 
chofes  plus  grandes  &C  plus  prochaines,  il  compete  d'auoir  vn  plus  long  Tra- 
uerfeuncomme  le  moindre  Trauerfeur  fert  aux  chofes  moindres  &  plus  di- 
santes de  la  veiie,  ce  que  clerement  demôftrent  les  raifonsprinfes  de  la  Per* 
fpeftiue.  Maintenant  nous  n'auons  elcrit  fi  non  q  d'vn  leul  Trauerfeur,  mais 
ii  peut  eftre  allonge  ou  accourcy  par  deux  manieres.Car  en  tirant  le  Trauer- 
feur de  collé,  vous  ferez  la  diftance  entre  l'extrême  &  moyenne  pinnnle  fi  e- 
ftroicle  ou  fi  large  que  la  chofe  requerra .  D'autre  part  fe  peut  auoir  la  mef- 
me brieuete  par  la  pinnule  mobile ,  que  nous  auons  nommé  le  Curfèur.  Car 
ce  Cui  leur  auec  vue  des  autres  pinnules, vo  us  donnera  la  dtftâce  fi  large  ou 
fi  eftroiâe  q  vous  voudrez  :  de  forte  qu'on  pourra  par  vn  mefme  Trauerfeur 
mefurer  aufsi  bien  les  chofes  trelgrandes,  comme  celles  qui  font  trefpetites. 
Pour  le  dernier  on  doit  aufsi  fçauoir  que  cen'eft  pas  tout  vn  ,  combien  que 
vousfoyezefîoingnédela  chofe,dont  vous  voulez  mefurer  la  grâdeur:car  il 
conuient  que  la  diftance  ne  foit  trop  grande  .  Non  pas  que  l'art  vous  doiue 
eftre  fufpedte  comme  fi  elle  eftoit  imparfaite  :  mais  pource  qu'en  chofes  de 
longue  diftance  la  veiie  l'arîoiblit  aucunement ,  non  feulement  en  l'vfâge  de 
ce  Kay,nuis  aufsi  en  tous  autres  InlUumens  de  Mathématique .  Dont  tou- 
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tefois  il  ne  faut'auoir  crainte  au  Ciel,  pour  la  lueur  &  clarté  des  eftoilks,qui 
f efpand  ou  Feftend  aux  diftances,  voire  aufsi  les  plus  loingtaines.DefqueHes 
choies  i'a*y  bien  voulu  vous  aduertir  au  parauant  pour  ne  troubler  ta  reite 
de  ce  que  nous  voulons  enfêigner .  Mais  quant  ace  que  le  mefureur  doita- 
uoir  les  pieds  conioints,  le  chaignon  du  col  bien  droir,  les  mains  coyes>,  l'«m 
des  yeulx  ferré,&  que  les  Mations  doiuent  élire  marquées  au  milieu  du  pied 
i'eftime  que  ceschofês4ônt  fi  notoires,  qu'il  neft  belain  d'en  faire  mention. 


Diucrs  moyens  de  mefurer  la  hau- 
%    teur  de  quelque  chofe. 
Chapitre  VI, 

,Ous auons  déclaré  parque!  moyen  le  neuuét  façikmêt  quatî 
fans  aucune  aide  de  l'Arithmétique  melurer  les  hauteurs  des 
çho(es,a(çauoir  quand  le  -Trauerfeur  efii autant  auancé  ou  re- 
tiré^omme  la  diltance  des  pinnuks ,  par  lefquelles  la  mire  a 
elte  faite,eft  au  rnefmeTraiietfeur,  car  lors  efi  entre  les  deux 
ftàtions  la  me  .Que  diftance,  qu'il  y  a  a  l'extrémité  desdeux  bouts  de  iachofe 
mefurée,ou  autant  comme  la  longueur  de  la  cho  fe  demandée.  Mais  il  aduiét 
fouuent  que  le  Geometrien  ne  peut  a°caufe  de  l'incommodité  du  lieu  mar- 
cher lî  auantjComme  la  hauteur  de  la  chofe  requiert.  Il  fufHra  doneques  en 
ceft  endroit  d^uancerle  Trauerfeur  félon  la  moitié  de  (a  longueur ,  &  cer- 
cherainfi  les  deux  dations  auxquelles  la  longueur  de  la  chofe  refponde  ex- 
actement aux  pinnuks  du  Trauerfeur,  ainfique  nous  auons  déclaré  au  Cha 
pitre  précéder,  car  alors  il  faudra  doubler  parles  pieds  l'internai  ou  la  diitan 
ce  mefuxée.Ouh  le  Trauerfeur  a  efié  auancé  ielon  la  quarte  partie  de  Salon 
gueurjCU  delà  diilanee  qui  elt  entre  ksdeux$>innuks,  vous  aurez  fembia- 
blement  le  quart  de la  longueur  demandée  entre  les  deux  ftations.  lien  fair 
dra  faire  tout  ainlî  de  la  uxiéme/dixiéme,  ou  quelconque  autre  parde,moy- 
ennant  que  ne  foyez  ignorant  que  parles  parties  plus  grandes  Ion  commet 
moins  d'erreur:  car  vue  faute  tant  foit  elle  petite,  fouuent  multipliée  en  vue 
peti  ce  partie,  faccroift  6c  deuient  vue  faute  grande  &  notable .  Et  pour  en 
faire  vnctân,(ïeftans  deux  endroits  cueicôques,Usfoyent  toutefoys  en  riroi 
tle  ligne  conftîtuez,il  vous  plaifHcauoir  la  lôgueur  d'aucune  choie  ;  Quand 
l'endroit  d«  la  première  itation,  &  aufii  le  lieu  du  Trauerfeur  au  Ray-,ferônt 
marquez,&  ladillancedes  pinnuks  gardée,allez  toujours  droit-ement  au  fe 
condlieu  :  auquel  eftanr,auancez  ou  retirez  le  Trauerfeur  tant  &.  H  longue-, 
ment  que  de  rechef  vous  voyez  par  les  mefmcs  pinnuks  les  bouts  de  la  cho 
fe  :  lors  mefurez  exactement  par  telle  meiure  que  ce  foit,  la  djllance  des  en- 
droits ou  ftations  ,  &  regardez  aufsi  i'mterual  qu'il  y  a  des,  parties  égales 
eri.tre  les  deux  endroits  d.u.Trauerfèur,  &  de  combien  de  fêmbiabkseft 
la-diltance  des  pinnuks  au  Trauerteur".  Car. vous  *auek  ky  trois  cho- 
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fesqui  vous  font  cognucs,  lefquelles  tombent  en  proportion  de  Vvn  l'au- 
tre, dont  aufsi  la  quatriefme ,  a  fçauoir  la  longueur  oula  hauteur  demandée 
fera  cognue .  Car  comme  la  diftance  des  ltations  fe  portera  félon  la  di- 
ftance du  Trauerfeur  deux  foys  au  Ray ,  aufsi  fera  Pinterual  despînnules 
félon  la  longueur  ou  la  hauteur  de  la  chofe  .  Parquoy  multipliez  toujours 
la  diftance  des  Rations ,  par  la  diftance  des  pinnules  au  Trauerfeur  ,  & 
diuifez  le  produit  par  la»diftance  du  Trauerfeur  comptée  au  Ray,  le  quotiéc 
fera  la  longueur  de  la  chofe.  Pour  exemple.  Pofons  que  la  diftance  des  deux 
ftations  eft  de  t  50  pieds,  &  la  diftance  des  pinnules  au  Trauerfeur  de  1  20. 
particules  égales;  &  q  les  deux  lieux  ou  le  Trauerfeur  fe  tenoit  enlapremie 
re  &  dernière  obferuacion,foyentdiftants  4  5. particules egalés.Ie  multiplie 
1  20. par  1  5  o.dont  le  produit  eft  1  8000.  leql  parti  par45.facit4oo.pieds, 
qui  feroit  la  hauteur  de  la  chofe,  félon  la  façon  fufdicte  de  l'exemple. 

De  la  dimenfion  de  la  largeur,  &  de  la  diftance 
comprinfe  entre  deux  tours.  Chap.  VII. 

A  dimenfion  de  la  largeur  n'eft  quafi  aucunement  diffé- 
rente a  l'autre  que  nous  auons  déclarée.  Il  eft  tant  feule 
ment  befoin  que  le  Trauerfeur  loic  dirigé  au  cofte  quâd 
le  Ray  eft  tourne  :  &  après  qu'on  aura  veu  les  bouts  de 
la  diftance  par  les  pinnules ,  les  endrôitts  des  ftations  fe 
doiuent  marquer,  &  l'opération  réitérer  du  tout  en  la 
mefme  forte  que  la  hauteur  fè  mefure.  Et  n'eft  icy  don 
ne  moindre  diuerfité  qu'au  chapitre  précédât,  a  fçauoir  ou  par  tranfports  en- 
tiers du  Trauerfeur,  ou  particuliers,en  quelconque  manière  qu'on  le  voudra 
faire  .  Mais  on  doit  prendre  bonne  garde  que  vous  foiez  droift  a  l'oppofite 
de  la  largeur  qu'il  faut  mefurej;,  combien  qu'vn  petit  flechitfement  n'intro* 
duidl  aucun  erreur .  Doncques  par  cefte  pratticque  fe  pourront  mefûrer  le» 
diftances  des  tours,  maifbns,  édifices,  ou  arbres,  certes  plus  commodément 
que  par  quelque  autre  Infiniment  Géométrique  .  Et  combien  que  ie  façhe 
comme  le  mefme  fe  peut  faire  par  le  Quarre  Géométrique ,  neantmoinsie 
ne  fuis  ignorant  de  la  grande  difficulté  qu'il  y  a  pour  le  colloquer ,  &  porter 
de  l'vne  f  tation  a  l'autre.  En  vérité  cefte  chofe  eft  fort  commode  &  folie,prin 
cipalement  pour  ladefcriptiondesprouinces,  &  pour  la  Géographie  .  Car 
nous  auons  par  cy  deuant  enféigné  en  noftre  liure  de  la  defeription  des  pla- 
ces &  Régions ,  par  quelle  pratique  fè  doit  deferire  la  Région  en  plain  par  la 
diftances  des  Jieux,ce  que  cy  après  nous  répéterons  fuccinctement. 

De  la  diftance  de  chofe  quelconque, dont  toutet 
fois  la  veue  peut  exactement  dilc  erner  les 
bouts ,  tant  delà  longueur,  côme 
de  la  largeur.  Chap.V  1 1 1 . 
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V  chapitre  précèdent  nous  auons  enfeîgne'  comme 
fe  doiuenc  mefurer  les  diftances  de  l'vn  a  l'autre, 
maintenant  vous  apprendrez  combien  aucune  cho  - 
le  eft  de  vous  fèparee  en  droi&eligne.Mefûrez  d.on 
ques  la  hauteur  ou  la  largeur  de  la  cho (c  a  vous  pro 
pofee,  par  deux  (tarions,  félon  la  doctrine  precedé- 
ccPuis  rnarquezla  diftance  des  endroits  ou  ftatios, 
&c  des  pinnuies  aux  deux  opérations  .  D'auantage 
regardez  combien  de  particules  4e  Trauerfeur  eft 
esloigné  de  voftre  ceil  au  Ray  de  la  ftation  plus  longtaine .  Car  tel  interual 
qu'il  y  aura  des  pinnuies  iufques  a  l'afsiete  du  Trauerfeur  plus  diftante  au 
RaVjtelle  fera  la  hauteur  ou  la  largeur  de  la  chofe  défia  mefuree,depuisla  di- 
ftance qui  eft  de  la  ftation  plus  loingtaine,  iufques  a  la  chofe  propofee .  Par- 
quoy  multipliez  la  mefure  défia  prinfe  foit  de  la  hauteur  ou  de  la  largeur,par 
le  nôbre  des  parties  que  le  Trauerfeur  eftoit  esloingné  de  l'œil  >  Se  diuifez  le 
produit  par  la  longueur  du  Trauerfeur,  ou  pluftoft  par  la  diftance  des  pinnu- 
ies, &  vous  aurez  la  diftance  de  la  chofe.Pour  exempIe,Soit  la  hauteur  trou- 
ueede4oo.pieds:  la  diftance  des  pinnuies  de  1  20.  particules.*  l'esloingne- 
ment  du  Trauerfeur  depuis  la  fituation  plus  diftante  de  l'œil,  3  5  o.parties.Or 
ie  veux  fçauoir  la  diftance  de  la  ftation  plus  loingtaine  iufq  ues  a  la  chofe  pro 
pofée.lc  multiplie  4oo.par  350.  dont  le  produift  eft  1 40  o  o  o.  lequel  diuifé 
par  t  20.JadiftancedespinnuIes:donnc  au  quotient  1 1  tftf.piedzf.  laquelle 
ie  dis  eftre  la  diftance  demandee.Maîs  nous  auons  enfeigne  au  liurede  la  de 
fcription  des  places  &  contrées  a  mefurer  les  diftances  trelgrandes  &  loing- 
taines,  prefques  fans  aucun  inftrument. 

De  la  dimenfîon  des  Feneftrés,  Statues,  Pyrami* 
des  fkuées  en  quelque  lieu  elleué,  & 
d'autres  chofes  particulières. 
Chapitre      I  X. 

N  Architecte  eft  d'aduenture  eniroyé  pour  vifiter  quelque 
œuure  excellent,  foit  d'vne  Eglife,  ou  d'vn  Théâtre,  ou  Pa- 
lais-ou  en  fomme  de  quelconque  édifice ,  a  fin  qu'ayât  veu 
ta  ïyn^ÎTcttie  &  proportion  de  chalcune  partie ,  il  puifle  a 
l'excmplèou  modelle  de  l'ceuure  propofe  baftir  vn  fembla- 
ble.  Auquel  il  feroit  certainement  mal  commode  de  mon- 
ter en  haut  de  l'édifice  pour  mefurer  les  Colomnes,Statues,  Feneftres,Tours 
ou  Pyramides,  &  la  longueur,  &  hauteur  de  toute  Tœuure:  vn  tel  pourra  e- 
ftre  deliure  de  ce  trauail ,  &  fçauoir  le  tout  par  le  feul  regard,  &  pratique  de 
noftreRay.  Ht  n'y  a  pour  mefarer  toutes  ces  chofes  aucune  diuerfite, en  cas 
ciu'vne  chofe  cy  deflus  declare'e ,  foit  diligemment  obfêruee,  a  fçauoir. 
«Ce  pour  la  dimenfîon  des  chofes  fituees  en  hauteur  par  deflus  nous,le  Tra- 

'   Nn  uetfeut 
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iwfewroitaidônéde  telle  forte.q  les  deux  pinnute  par  lerquelles  nousiet 
tons  no.treveue ,  ro.eotau  deflu.do  Ray ,  &  qu'en  befonguant  1  Rayfoî 
toul.oursaumueau ,  edant  le  Trauerreoren  U  ,!artisruperifurel  2™ 
monttcequayantra.tnous  prenons  parla  distance  desdeux  lieux  &  des 
pmuule.  delVn  a  l'autre,  &  parla  promotion  du  Trauerfeur  au  Rayslagran! 
deurde  lachoreanousproporée.commedertusauons  enreigné.Ma  s  cllare 
fa,dpar  le  Curfeur,  qu'aoons  adio»K  au  rrauerreur ,  lequel!»  approche  on 
eslomgne,  0  on  veut,  a  l  Vne  des  deuxpinnulesexrrenU ,  ou alamoyen- 
ne/elonlagrandeurdelachore  quiefla  memrer.  Le  pourrraia  de  laquelle 
choft  nousauons  vnefo.s  pour  tout  icy  adioufte ,  afin  que  tour* ambiguïté 

ro.tolleeauxaut.es.  Enlaquelle  on peutclerementveoir.commelaveuê 
eftd.ngeepar  lapart.e  ruper.euredurrauerfeur ,  demeurant  le  Ray  au  ni! 


Delà  dimenfion  des  quantitez  par  vne  fta* 
tion.  Chap.  X. 

Vefcun  efûmera  parauenu: .  .  ,  i'cfçhelle  Geome- 
trique  fuipaiïe  de  beaucoup  le  Ray ,  a  caufe  que  la  hau- 
te ur  des  chofes ,  fe  peut  par  icelle  mefurer  par  vne  feule 
fhtion:ou  le  Ray  iufques  a  prêtent  en  a  toulîours  requis 
diux.  Vrayement  1  Vfage  du  Ray  eft  beaucoup  plus  co- 
pieux, veu  qu'il  peut  fournir  a  cecy,  &  a  plufîeurs  autres 
-  enofes  excellentes  Jefquelles  nefepcuuent  facilement 
ou  point  du  tout  comprendre  part*  ful&a  cfiftrffe .  Donques  a  fin  quej^ 
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Ray  ne  fcmble  icy  eftre  en  defatire  eftant  la  grandeur  de  la  chofe  plainemét 
vciie  par  les  pinnules  du  Trauerfeur ,  félonies  reigles  fufdi&es  ,  principale- 
ment eftant  le  Ray  trefdiligemmenteftendu  au  niucau,  mefurez  la  diftan- 
ce  du  lieu  ou  vous  eftez  iufqnes  a  la  chofe  propofee.La  mefme  diftance  qu'il 
y  aura  des  parties  depuis  l'œil  iufqtiesau  lieu  du  Trauerfeurau  mefme  Raya 
iufques  a  l'interual  des  pinnules,  la  mefme  tiendra  la  diftance  de  ton  pied  de 
la  hauteur  veiie/oit  quelle  (bit  d'vne  chofe  entiere,ou  d'vne  partie  feulemêc 
comme  d'vne  Feneftre,  ou  Pyramide,  &c.  Multipliez  doncquesle  nombre 
deia<Uftancecognue,par  les  parties  qui  tombent  entre  les  pinnules,&  diui- 
fez  le  produit  par  le  nombre  des  parties  au  Ray  dés  l'œil  iufquesauTrauer- 
feur  &  vous  aurez  le  nombre  &  la  mefure  de  la  grandeur  demandée.  Pour 
exéple,Soitia  diftance  des  pinnules  de  24.parties,&le  Trauerfeur  elloing- 
ne  de  l'œil  240  .  parricuies.îe  "dis  que  la  diftance  du  pied  iufquesa  la  mefme 
choie  propofee  eft  dix  fois  autant  que  la  grandeur  veue.Parquoy  lî  la  diftan- 
ce a  elle  de  340o.pieds3ia  grâdeur  de  îa  chofe  demâdee  fera  de  340.  pieds, 
comme  les  leiglesdes  proportions  dernonftrent. 

De  la  hauteur  des  chofes  non  entièrement 
vcûes.      Chap.    X I  « 

lL  admcntfcmuent  que  parl'obied  des  édifices ,  ou 


$  qui  eft  a  mefurer  ne  peut  eftre  veue.Neanc 
moins  vous  ne  ferez  par  cela  fruftréde  lahauteurde 
la  chofe  par  deftusvoftre  œil.  Mefurez  doneques  feiô 
les  règles  fufdiftes,  U  grandeur  de  la  partie  apparente 
par  deux  ftations,comme  demis  auons  monliré:  fai- 
fant  toute  diligence  quele  Ray  (bit  tenu  au  niueau, 
ctlt  a  dire,  que  de  IVn  bout  il  ne  foie  touche  plus  haut  ou  plus  bas,  q  de  l*au 
tre,rnais  qu'il  foie  eftenduen  ligne  droite  equidiflâteal'horizon.Ceiafaicl', 
confierez  diligemment  la  diftance  des  pinnules ,  &  aufsi  combien  qu'il  y  a 
clu  Trauerfeur  qui  eftesleue  au  deftus  le  Ray:  Ceft  a  dirès  combien  il  y  a  des 
particules  au  Trauerfeur  3  depuis  le  cofteduRay,  iniques  a  la  pinnulefupe^ 
rieure.  Car  en  telle  forte  que  l'interual  des  pinnules  fe  portera  vers  celle  emi- 
nenec  du  Trauerfeur ,  relie  fera  la  grandeur  de  la  partie  veue ,  vers  toute  la 
iuureur,qui  eli  par  deiTus  l'œil.  Multipliez  doneques  la  grandeur  de  là  partie 
par  Imminence  du  Trauerfeur  par  deifus  le  Ray,  &  diuifez  le  produit!  par  la 
dilbnee  des  pinnules,  vous  aurez  toute  la  hauteur  de  la  chofe  propofee,  qui 
eft  pardeftus  l'œil  du  mefureur.Et  comme  cecy  doit toufiours  eftre  prefuppo 
feauxdirnenuons  par  kfchelle  Géométrique,  ainfy  n'aduientiliamaisen 
Fvfàge  du _Ray,qu*en  cas  femblabie,  que  nous  auons  déclaré,  Car  aux  autres 
prouientla  meUne  hauteur  ou  longueur,  qui  aura  efte  remarquée  entre  k  s 
Jjouts  ou  termes .  Mais  fadioufteray  icy  vn  brief  exemple  de  celle  doctrine- 
lofons  quittant  feulement  veue  va  partie  de  quelque  tour  que  ie  mefure 

£în  z  conte*- 
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contenir  1 1 3  .pieds,  je  veux  dïcy  Çauoir  la  hauteur  de  tout.  Je  note  les  par 
tiescomprmfesen^ 

puis  le  Ray  mfques  a  la pmnple  plus  loinguinei  Apcfonfqllosfcyet  1  ?J 
&  les  autres44.  Iemult,PIie  le  nombre  de  ,  2  j.pieds  par  ,3  tf.panies,  do 
leprodtuaelt  1 67: 1 8  .lequel  ie  diuifepar44.  cU  le  quotient  eft  38o 
pieds  &  &  d  un  pied  Aucat  grande  eft  la  hauteur  de  toute  la  chefe  veue  pat 
defliis  1  œil,ou  par  deflus  îe  point  auq!  le  Ray  tendoit  en  ligne  droite,cn  fai- 
fant  1  opération .  A  caufe  de  quoy  lefchelle  Géométrique  ne  furpaflè aucune 
ment  le  Ray,mais  au  contraire  le  Ray  le  furpaflè  de  beaucoup .  Et  voire  que 
plus  eft,  le  Ray  meure  eft  aufsi  quelque  cfchelle  G eometrique,  autant  plus 
cxcellente,comme  ou  l'en  peut  feruir  plus  amplement.  * 

Demonftration  G eometrique  de  toutes  les  dimen- 
lions  fufdiétes  .      Chap.    XI I  . 

I  Fin  qu'on  ne  penfe  que  nous  auons  controuuêces  chofes  a  la 
|volee,&  que  pourec  la  foy  ne  vienne  en  doute:  il  m'a  femblc 
;  bon  confirmer  le  tout  par  demonftrations  :  afin  que  les  cfprits 

!desftudieux^ccouftumentaIacertainetédesdemonftrati5s. 
J  Toutes  les  chofes  fufditfes  ont  prefques  vue  demonftratiô,  & 
afin  quelle  foit  plus  euidente  ,  pofons  que  la  longueur  que  nous  voulons 
mefurer  foit  A  U.  La  plaine  ou  eft  le  mefureur  3,C?La  ftation  plus  diftâte 
C.la  pIusproch.ir.eH.  Le  point  C,ouon  prend  la  longueur  de  A  O  pat 
les  pmnules  F,G,&  foie  noté  le  lieu  du  trauerfeur F,G3au  poincl  G  Voue 
le  Ray  foit  £,D.  Sur  la  plus  prochaine  ftation  foit  aufsi  veSe  la  mefmelon 
gueur  A,Q  par  les  mefmes  pinnules,  qui  font  mainçenâtmarqu  ees  auec  les 
lettres  L,&  M ,6c  que  pour  cefte  fois  le  lieu  du  Trauerfeur  note  au  Rav  foit 

î  Fr^Tr  CM  dv  p??7  drC,'tteS de  D'Ca  A'&  °:  r^JabJemët  du  pÔM 
I.  bt  que  L,M,  &  ,F,G,foyenc  entre  eux  égaux.  A  la  parfîn  Toit  pour  demô 
«ration  tirée  par  le  point  F,  la  ligne  equidiftante  a  la  ligne  A,  f  &  ce  parla 
3  i,propo!mon  du  premier  des  elemens  d'Eudide,  laquelle  foit  F  N  Pre 
mierement  il  appert  que  les  deux  Triangles  A,  0,D,  &  F  G  D  fonte. 
quiangle»,veu  que  l'angle  F,D,0,eft  a  tout  deux  commun,  &  Âsn  D  an- 
g  le  ^oit  comme  eft  l'angle  F,G,D,  donques  eft  l'angle  D,F,G,reflant ,  égal 
a  l  angle  D,  A,0;  par  la  3  2.du  premier  d'Eudide,  &  fa  trop  notoire  fenten. 
ce  commune .  Dont  fenfùit  par  la  quatrième  proportion  du  fixiefme  d'Eu 
chde}quelescoftezdeces  Triangles equianglcs  font  proportionauX,cefta 
dire,  qu  dz  tiennent  raifon  ou  proportion  enfemble.Parquoy  laraifon  delà 
igne  G  D  par  1  quelle  le  Trauerfeur  eft  eflongne  de  l'œil,  eft  telle  fclon  la  di» 
ftance  de  D  0,comrne  eft  celle  de  la  mefmc  dittauce  désennuies  de  F,G,  a 
A,0 .quieft  la  grandeur  demandée  .  Erpar  raifon  conuerfe,  telle  eft  la  rai- 
fon de  D  G  ,  a  F, G  corne  eft  de  D,0,  a  A,C  Et  par  ce  que  les  trois  font  icy 
cognuz5le  quatnefme  ne  peut  eftre  cacher  la  ,  p.propolition  du  feptief. 
medfcucluie.  La  méniie  demonftration  fc  peut  aufsi  Vfer  a  l'endroiâ  H . 

Par 
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Par  ainfi  eft  demonftree  la  dimenfion  par  vne  ftation.  Mais  lademonftratia 
des  deux  ftatioseft  vn  peu  plus^ifficile.  il  appert  de  rechef  par  la  raifon  pre 
cedente  que  les  deux  Triangles, A ,0,D,  Se  F,G,D,  font  equiangles  6c  pro- 
portionaux.  Pareillement  les  Triangles  A,0,r,&  L,M,I,  ont  par  la  meime 
necefsité  des  angles  égaux, &  des  collez  proportionaux.Dauâtage  par  la  lig 
ne  tirée  F,N,  (côme  nous  auons  ditl)  equidiftante  a  la  ligne  A,  r,(era  ordônê 
le  Triangle  F.G,N,totalement  égal  au  Triangle  L,I,M .  Car  la  2  o.  du  premier: 
d'Euciide,l'angle  L,r,M,eft  égal  a  l'angle  F,N,G.  Et  les  deupmgles  M,&  G, 
font  droits:  parquoy  il  font  entre  eux  egaux,aufsi  du  tiersfflgle  n'y  a  aucu- 
ne doute/  Mais  le  cofte  E,M,  eftpar  la  prefuppofition  ouhypothefe,  égal  au 
cofté  F,G,  parquoy  parla  2  6.  du  premier,  feront  les  Triangles  equilateres . 
Veu  donques  que  D,G,eft  l'afiieté  du  Trauerïêurplus  diftantede  l'œil  :  & 
M,r,  ou  G,N,  la  plus  prochaine:  il  appert  que  N,D,  eft  l'excès  du  plus  grand 
eHoingnemêt  deflus  le  moindre^  ou  la  différence  entre  les  deux  afèietes  du 
Traueifeur.  Car  fi  on  trenche  de  l'entière  ligne  G,D,la  portion  G,N,il  relie 
Sa  différence  N,  D .  Mais  la  diftance  des  pinnu les  F,G,eft  cognue  ;  femblable 
ment  M,  F,  ou  G,N,le  moindre  efloignement  de  l'œil ,  pareillement  G,D,  le 
plus  grand  efloignement,parquoy  N,D,feracognu  .  Il  eft  aufsi  manifefte, 
qu'il  y  a  la  mcfme  raifon  de  toute  la  balê  0,D,  a  toute  la  partie  G,D,qui  eft 
celle  de  la  partie  OJ,  a  la  partie  G,N,  veu  quelle  eft  vne  &  la  mefme  auec  cel 
le  qui  eft  de  A,  O.  a  L,M,  ou  F,G  .  Car  Comme  eft  A,0,  a  O,  I,  ainfi  eft  L,M, 
a  M,r,ou  F,Gàa  G,  N.  Sembiablemeat  comme  eft  la  mefme  A,C.  a  O,  D,  abm 
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eft  F,G,a  G,D.  Parquoy  pat  la  2  o.du  cinquiefme  des  elemens  d' Euclide,  ce 
fera  vne  mefme  proportion  du  refidu  N,D,au  reftdu  1,0,  qu'eft  celle  de  tout 
D,G,a  toute  ^d.  Mais  celte  eft  la  mefme  proportion  dudift  F}G,aIa  ligne  A>0. 
Nous  concluons  doncques  quela  ligne  N,Dt  qui  eft  la  différence  entre  les  af 
fîettesduTrauerfêur  ,alaraifona  r,D,  diïhnce  des  flânons ,  que  tient  la 
diftance  des  pinnules  F,G,felon  /!,0,la grandeur  demandée.Et  confideré  que 
ces  trois  font  cognuz  par  la  1  o.du  feptiefmed'fudide,  laquatriefmerera  fa 
cilement  cognue  par  la  reigle  des  proportions .  Par  femblable  moyen  fe  de- 
monftre  tout  ce  que  nous  auons  enfeîgne  des  largeurs,  di/tances,  &  dimen- 
Gons  particulières  :  efquelles  ie  ne  veux  faire  plus  long  propos ,  par  ce  que 
prefques  toutes  elles  procèdent  comme  de  leur  racine ,  de  la  quarte  piopofï 
tïon  du  fixiefme  des  Elemens  d'£udide. 

De  la  largeur  des  chofes  fituees  en  hauteur. 
Et  quelques  chofes  aufsi  de  l'Archi- 
tecture.    Chapitre  XIII. 

Ousauons  enfeigne  cy  deffus  queU  dîmenfion  de  îa 
largeur  efl  femblable  a  celle  de  la  hauteur:  ce  qui dcjfc 
-Itre  ainfi  entendu ,  que  la  chofe  propofee  aye  pref- 
que  la  mefme  hauteur aueenoitre ces  1 ,  aPendroift 
ou  nous  prenons  U  largeur,  Car  ainfi  fe  tiendra  le  Kay 
au niueau,&  l'opération  fera  bonne.  Combienque 
(comme  defTua  aufsi  a  eftedift  )  qi/vn  petit  flechiire- 
nent  de  la  reigle',  n'introduite  aucun  erreur  fenfïbie. 
Car  encore  que  la  largeur  de  la  chofe  (oit  quelque  peu  plus  haute,  ou  plus 
baife  que  nofhe  ceil.pour  ce  ne  fe  changera  le  fucces  de  L'opération.  Mais  fi  la 
trauerfe  largeurde  la  choie  veùe  efl  beaucoup  eskwa  par  dellus  noftrteœiJ, 
chofe  laquelle  par  i'eftendue  du  Ray  quand  i!  eft  appliqnéa  l'œil,  fera  facile- 
tnentap  erçeue^i  cas  quelle  foit  plus  haute  ou  plus  bafTe,lors  fans  faute  doit 
l'opération  zumk  eftre  fufpe<5le,commele  Ray  décline  hors  de  la  droifte  li- 
gne,^ cquidiftâte  a  l'horizon^outesfo} s  a  condition  qu'vne  bien  petite  de 
clinaifon  foit  eftimée  de  nul  moment  :  &  tant  moins  il  y  aura  a  douter,que 
l'endrbict  de  la  fiât  ion  eft  plus  esîoigné  de  la  grandeur  propofee,  bien  enten 
du,que  la  veùe  des  choies  nef'arfoiblilfe  par  la  trop  grande  diftance  .  Mais  a 
fin  qu'en  cefte  chofe  ne  reffe  aucune  difficulté,  nous  auôs  trouué  pour  ceux 
qui  ne  veuillent  que  chofes exquifes,vn  tel  remède  a  ce  fcrupulc. Première- 
ment mefurez  la  hauteur  de  la  chofe  propofee,depuis  voftre  ceil  iufques  a  l'ê 
droift  oulalargeurdoiteftre  prinfe.  Ce  quifefaiafacilemenr,(i  leTrauer- 
feur  fe  tire  côtremont  de  telle  forte,  que  le  fommet  de  ceite  hauteur  fe  voye 
par  vne  des  pinnules  du  Trauerfeur  :  &  que  par  la  moyenne  qui  eft  drefîee 
deffus  le  tuyau  ,  foyt  marqué  aucun  lieu  droiftement  a  l'oppofite  de  voftre 
ce  J,Sc  qu'ainh"  larefte  de  l'opération  fe  parface.  Quand  cefte  hauteur  eft  cog 
nue  ,il  faut  aufsi  icauoir  la  diftance  de  voflre  pied  en  IVnc  des  deux  ftatiôs, 
iufques  «la  çhofepropofée.  ^pres  multipliez  chafeune  de  ces  grâdeurs  en  foy 

mefme 
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merme.Sc  des  quarrez  qui  en  prouiennent  raitez  additionne  laquelle  Com- 
me fi  vous  ne  cercbez  la  racine  quarrée,  vous  aurez  la  vraye  diftâce  qui  eft  de 
voftreceil  en  droifte  ligne  iufques  au  lieu  ou  la  largeur  fe  doitprêdre,c5me 
ilefteuidenc  parla  reigle  penultime  du  premier  Liurô  d'Euclidc.  Maintenue 
fe  prendra  facilement  la  largeur  propofée  .  Càrdemourant  aumefmelieu, 
auquel  vous  auez  mefuré  la  diflance,appliquez  le  Ray  a  l'œil,©*  faitezen  quel 
que  màniere'que  ce  (oit ,  que  les  bouts  de  la  largeur  fe  voyent  parles  deux 
pinnulesdors  vous  aurez  la  mefme  diftâce  du  Trauerfeur  iufques  a  l'interual 
des  pir,nules,come  a  elle  la  diftâce  cognue  par  voftre  œil  iufques  a  la  largeur 
demandée.  Multipliez  donques  la  diftance  trôuuée,  par  la  diftance  des  pin- 
nules,  &  diuifez  le  produit  par  les  parties  que  le  Trauerfeur  a  efte  esîoingne 
de  voftre  œil,&  vous  aurez  le  vray  nombre  de  la  largeur  veiie.  Te  ne  donne 
icy  aucun  exemple,a  caulè  qu'il  ne  contient  riens  denouueau  finon  l'extra- 
ction de  la  racine  du  quarré.Et  cecy  fouffira  quant  a  la  dimenfion  des  lignes 
droites.  Mais  ie  me  pafTe  icy  de  fait  auifé  de  dire,  comme  quelque  paintre 
excellent  eftant  en  vn  lieu  bas,pourroit  parceftuy  noftre  Ray  pourtrairc(fil 
vouloit)  felô  la  raifon  de  la  Perfpec"tiue,foit  vn  Chafteau  tout  entier,  ou  vne 
Eglife,ou  bien  vne  Ville:  a  caafëcjue  chafeun  qui  cft ingenicux,peut  facile- 


ment  comprendre  ces'chofès,  tant  par  cë  que  nonsauous  monftré,  comme 
par  celles  que  cy  après  nous  déclarerons .  Neantmoins  ie  ne  me  puis  parler 
de  dire  la  facilité  fouueraine,  &  la  commodité  de  ceftuy  noftre  Ray,  laquelle 
vn  Architecte  ou  peintre  peut  obtenir,quand  il  vouldra  a  (on  aiiecôtrefaire 
oupourtrairc  toute  l'effigie  d*vn  édifice  qui  eftai'oppolùe  d*  luy ,  félon  la 
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fymmetrieou  proportion  de  les  parties  .  Car  fi  la  plus  grande  longueur  ou 
largeur  de  iachofe  veiie,feracômprinfe  par  la  veûe  entre  les  deux  pinnules, 
dernourant  le  Trauerfeur  en  vn  endroit ,  &  fans  changer  aucunement  de  fà 
place,fi  tant  feulement  jladdrefieleCurfeura  chafeunedes  partiesdu  front, 
ou  du  coîté  veu,en  telle  forte  que  la  veûe  comprende  enfemblement  par  les 
pinnuUs  extrêmes  les  bouts  de  la  chofe  propofée,  mais  pat  le  Curfèur  quel- 
conque partie  que  ceibir,il  verraclerementla  proportion  des  parties  a  l'en- 
tier, moyennant  qu'il  face  comparaifon  des  parties  qui  font  comprimes  en- 
tre les  pinnules  extremes,a  celles  qui  tombét  a  chafeune  fois  entre  l'vne  des 
deux  pinnules  extrêmes  ôc  le  Curfeur  ;  de  forte  qu'il  puifle  incontinent  fe* 
Ion  les  mefmes  parties  du  Trauerfeur,  pourtraire  fur  vn  Tableau  fêlôla  vraye 
proportion  chafeune  partie  du  baftiment  veu.Par  cefte  voye  peut  chafeû  qui 
voudra  deuenir  excellent  Architec"te,acquerir  diuers  &  excellents  exemptai 
res ,  defquels  il  pourra cy  après,  quand  il  fera  befbing,  faire  fes  ouuragesa  fa 
louange  &  a  fon  grand  prouffit.  Car  l'Architecture  ne  confifte  feulement  en 
la  contéplation  de  refprir»ou  en  la  lecture  des  Autheurs;  voire  enceft  art,& 
en  pluû'eurs  autres  la  diuerfe  expérience  des  chofes  eft  de  grande importâce. 
Parquoy  Fitruuedift  tresbien  que  ceuxlefquelsfe  fient  aux  feulzefciits,fem 
blent  auoir  pourfuiui  l'ombre,  &  non  pas  ù  chofe.  Puis  donques  qu'a  bône 
raifon  l'Architecture  ne  fe  peut  ou  ne  doit  eftre  feparée  des  Arts iiberaux, 
iay  bien  aufsi  voulu  libéralement  faire  part  de  cefte  commodité. 

Defcription  des  Régions  ou  Prouinces  par  le  Ray. 
Chapitre    XI III. 

Ous  auons  iufques  a  prefent  aucunement  enfeigne  i'vfâ 
ge  des  parties  égales  attribuées  au  Ray  :  maintenât  reliée 
les  parties  du  cercle,  q  nous  appellôsdegrez,qui  font  cet 
rainement  inégales  au  Ray ,  mais  eftans  comparez  a  la 
circonférence  du  cercle,elles  font  totalement  egales:def 
qlles  l'vfàge  eft  àufsi  trefgrâd,&  fort  proufïïtable.  Car  la 
defcription  d'aucun  pais  oucontrée,ne  fe  peut  taire  plus 
commodément  ne  plus  facilement  par  aucun  Inftrument.  Mais  nous  auons 
en  ndftre  Hure  de  la  Defcription  des  places,  enfeigne  des  moyens  diuers ÔC 
prouffitables,  lefquels  ne  voulons  icy  repeter.-SeuIement  ie  puis  bien  dire, 
qu'entre  tous  les  moyens  il  n'ya  nul  plus  parfaict ,  que  celuy  qui  monftrela 
defcription  par  les  longitudes  &  latitudes  des  Régions  &  contrées  •  Mais 
ceftuy  peut  fellemét  fèruir  aux  defcriptiôs  generales,par  ce  qu'ô  ne  peutap 
perçeuoir  aucune  differéce  touchât  la  longitude  ou  latitude  par  lés  petites 
diftances  des  coftez,afçauoiir  de  trois  ou  de  quatre  lieues,  a  caufe  q  fi  trefpeti 
tes  particules  nous  font  i  n  feu  fi  bles.  Quant  a  lautre  façon,ou  nous  auons  en- 
feigne a  deferire  les  Régions  par  les  angles  des  pofitions,elle  a  aufsi  (es  diffi- 
cultez  &  occafions  des  fautes.  Car  on  doit  auoir  a  la  mainl'inuentiô  de  la  li- 
gne Mcridiénc,maisLi  cercher  en  chafeû  lieu  pat  le  Soleil,  ce  feroic  vne  chofe 
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fort  molefte:&  d>  y  procéder  par  l'indice  ducompas,il  ert  a  tous  notoire,cô. 
bien  qu'il  cft  incertain,partie  a  caufe  que  les  petits  inftrumcns  couurent fa- 
cilement l'erreur,&  combien  qu'on  fe  pouiroit  feruir  des  grans,  toutefois 
ils  ne  montrent  iamais  exquificement  la  mclme  contrée  du  Ciel  par  la  va- 
riaûonde  l'aiguille  ou  càlamire,&  partie  a  caufe  quel'atguille  aufsi  par  vne 
occaGon  leeiere  decline-<ie  fon  bpt.  Mais  quant  a  vouloir  defcnicles  Régies 
pat  diUances.ceia  ne  fe  peut  faire  fans  inccrtitude,ou  fans  trefgrand  trauail, 
Carfichafcunediftancefedeuoit  cercher  par  la  manière  que  nousauonsla 
enfeiene^mon  Dieu,quel  rrauail  nous  faudroit  il  auoirî &fi  nous  prenos  les 
diftances  vuleaires,on  ne  fy  pourroit  jamais  arrefter  pour  l'inegahtedes  lie- 
ues. Donques  entre  les  lïmples  moyens  il  relie  celuy,par  lequel  fans  aucune 
raifon  certaine  du  Ciel,oudes  dittances.les  Régions  font  défaites  ,quien- 
tre  tous  les  autres  eft  le  plus  facile,  toutes  foys  n'eft  moins  aHeureque  les  au 
tres.Drincipalement  quand  la  defeription  n'excède  les  40.0U  do.ou  au  plus 
les  too.lieues.  Ceque  par  aucun  infttumenc  ne  fe  peut  plus  commodemec 
faire  que  par  le  Ray  :  car  il  aduient  fouuent  que  les  lieux  circon  voifins  doi- 
uent  ettre  vcusdVn  lieu  hault:&lors  il  faudroit  que  les  autres inftrumens  gi 
fans  fulTcnt  panchez furie  deoanc,  félon  l'afsiette  des  lieux  en  bas  co^tuez. 
Maisle  Ray  rapplique  facilement  fans  aucune  incommodité'  ou  difficulté 
aux  1  eux  hauts  &  bas.  Parquoy  qui  veut  défaire  vnc  Région  ou  vne  partie 
d'icelle,  ilchoifita  aucun  endroit  duquel  il  pourra  veoir  pluheus  lieux  circon 
voiiïns,&  ordonnera  incontinent  le  Ray  de  telle  maniere,quela  pmnuk  du 
milieu  affichée  au  tuyau  quarré ,  aye  le  cofté  exactement  au  milieu  du  7  ra- 
uerfeur.Puisapresh  ayàr  appliqué  l'œil  au  Ray,  il  a  regarde  deuxlieux  quel 
conques  qu'ils  fbyent,  defquels  i'vn  fe  voit  par  l'extrémité  des  pinnules  du 
TrauerièurA  l'autre  parle  milteu,ou  fi  auât  que  leTraueileur fe  remue  par 
en  haut  ou  par  en  bas,  que  les  lieux  propoiez  fe  pourront  ainh  apperçeuoir.- 
l'extremïtédu  tuyau.cornbien  de  parties  du  cercle  ces  deux  lieux  foyentef 
loignez  félon  la  veûc.  En  après  il  fera  le  femblable  auec  l'autre  des  lieux  dé- 
fia irouuez,  &  de  quelque  troy(îefme,&  il  aura  femblables  parties  du  tioy- 
fieme  lieu.Et  fera  tout  de  mefme  de  tou%  les  lieux  qui  pourrôt  venir  en  la  ye 
ue,  moyennât  que  l'vne  des  pinnules  (oit  toufiours  dirigée  au  lieu  qui  a  elle 
vnefois  marquez,&  puis  l'autre  pinnule  a  l'autre  lieu,  &  ainfi  colequemmet 
félon  l'ordre  du  cercle.  Par  ainfi  il  pourra  prendre  &  aflembler  lalsiettedc 
tousleslieux  circôuoifinsala  ronde,&  pourra  commencer  a  tel  heu  quebo 
luy  fembUra.Cela  faift  feradeferit  en  vn  Tableau  ou  en  du  papier, fur  le  cen 
tre  qui  reprefente  le  lieu  de  vodre  opération,  vn  cercle  diuile  félon  la  reigle 
commune  en  3  ôo.degrez.  Et  en  la  circonférence  duquel  il  comptera  les  di- 
(lances  des  lieux  qui  feront  prinfes  pat  le  Ray,&  tirera  par  les  points  des  lig- 
nes obfcure?,  en adiouftantd'vn charbon  les  nomsdes  lieux  ,  a  fin  que  puis 
après  on  les  puifle  effacer.  Delà  Écn  irale  Géographe  en  aucun  de  ces  heux 
«|u'il  a  premièrement  veuz ,  a  feauoir  en  celuy  duquel  il  peut  veoir  plulieurs 
autres  auquel  il  prei  dra  ce  rechef  par  le  Ray  lesciftancesvifibles(cômeoiî 
dia  ide  tou*  Usuxcuconvoiûns,  commençant  a  Quelque  lieu  de  la  première 
'  Oo  opsra- 
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opération.  Cela  fai£,ilconftituera  au  Tableau  vn  autre  centre  outre  le  pre- 
mier qu'il  a  faift  au  parauant  en  la  ligne  du  lieu  ,  oull  eftoit  la  féconde  fois , 
diftant  du  premier  félon  la  grandeur  du  Tableau,  &  félon  la  capacité  prefûp 
pofe'e  de  toute  la  carte.  Car  certainement  fil  fait!  la  diftance  petite,  coure  la 
defeription  fera  petite:  fil  la  faict  grande,tant  fera  elleaufci  plus  grande.  Suc 
ce  centre  fera  deferit  félon  fon  plaifirvn  grand  cercle  ,  puis»  fera  vue  droicle 
ligne  autant  allongée  &  tirée  par  les  deux  centres,  quelle  couppe  la  circon- 
férence de  celtuy  cercle  .  il  commencera  a  ces  entrecoupures  ou  ferions  la 
partition  de  ce  cercle  en  3  do,  parties  :  &  fiiabîement  il  commencera  a  U 
ligne  qui  pafTepar  le  premier  centre  a  compter  les  difiancesdes  autres  lieux 
prinfes  parle  Ray,&  ayant  tiré  des  lignes  droites  par  les  bouts,  il  marquera 
rinterfèclion  de  chafeune  ligne  en  la  ligne  du  mcfmclieu  tirée  au  parauant. 
Lors  il  aura  friablemeut  félon  la  /raye  fy  nmetrie  ou  proportion,  les  lieux 
colloquez  ,  qui  auront  deux  ligi  es  concurrentes  .  Apres  il  pouira  de  re- 
chef alleren  vn  autre  lieu ,  qui  défia  elt  mis  en  la  carte  ,  &  inefurerfembla- 
blement  par  le  Ray  tous  les  lieux  vifibles,  en  commerçant  toujours  de 
quelque  lieu  delcrit  en  la  carte.  Eçcommeilatrouué  par  le  fécond  centre 
la  foliation  de  plutïeurs  lieux,  par  les  lignes  qui  ^entrecoupent ,  ainfi  fera  il 
parle  troifiefrne centre .  Et  procédera  en  telle  manière,  iufques  a  taut qu'il 
aura  deux  foys  veu  tous  les  lieux  de  la  Région  qu'il  v  oudra  défaire,  &  qu'il 
y  aura  deux  lignes  qui  l'entrecoupent  .  Adonc  fera  Iœuure  parfaictiuite- 
menc  accordant  a  la  vérité  de  la  cUofe .  le  ne  veux  eftre  icy  trop  prolixe,p*r 
ce  que  i'ay  enfeigne  cefte  raifon  en  mon  linre  delà  Defeription  des  lieux 
&  contrées.  Mais  il  ne  me  fouuenoit  de  i'vfàge  très-  facile  du  Ray  touchant 
oeftechofe:  parquoy  ne  mettray  icy  aucuns  exemples,  en  adjoulianrfeulle- 
ment  aucunes  choies  appartenantes  au  Ray.  Si  d'aduenturedeux  lieux  foy* 
ent  tant  feparezl'vn  de  l'autre,  félonies  diuerfes  contrées  du  Ciel ,  de  forte 
qu'a  vne  fois,  &auecvn  œil,  quelcunne  pourroit  veoirles  deux  lieux  pat 
les  deux  pinnulcs  du  Trauerfeur:  lors  doit  on  noter  par  la  veiïé  quelque  lieu 
entre  de»?x,  fçauoir  eft  vn  arbre ,  ou  vn  pal ,  ou  autre  chofe  femblable ,  qui 
foit  fort  efloingnée  de  l'œil. Laquelfe  trouuéc,il  prendra  de  cette  marque  les 
diitances  circulaires  deces  deux  lieux,  lefquelle*  jointes  enfemble,  feront  la 
totale  partie  du  cercle ,  qui  tenid'vn  lieu  a  l'autre,  veu  que  le  tout  eft  égal 
a  toutes  fès  parties .  On  ne  doit  aufsi  ignorer  l'vfàge  des  pinnules  diuerfes . 
Car  fi  quelquun  a  veu  deux  lieux  par  la  pinnule  du  milieu,  ou  par  lVnedes 
extrêmes ,  eftant  leTrauerfeur  des.  deux  coftezdu  Ray  d'égale lougucur,  il 
eft  certain  qu'on  doit  prendre  les  fimples  degrez ,  tels  quiis  font  écrits  au 
Ray.  Et  fila  veiief'en  eft  allée  par  les  deux  pinnules  extremes,lorsfe  doiuét 
doubler  les  degrez  trouuez  au  Ray  .  Cecy  aelté  enfeigne  oudemonflrecy 
deuant ,  afçauoir  que  l'approchement  ou  l'efloignement  du  Trauerfeur  en- 
gendre  angles  diuers,6c  que  les  degrez  fontinferiptz  félon  la  moitié  du  Tra 
uerfèu».  Parquoy  l'entier  Trauerleur  comprendra  angles  doubles ,  veu  que 
la  ligne  entière  eitfouftcnduc  au  cercle.  Pour  le  demie*  il  faut  aufci  fçauoir, 
&  que 
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rmand  deux  lieux  fontpeu  dittans  de  U  veiie  félon  l'angle  de  poGtion  que 

1  Xisftlonladiltance  des  l.eux ,  "ter  le  Trauerfeur  parle  tuyau, .ufques 
f™ïS«  di(bnee  refponde  aux  deux  pinnules,  afçauon  a  celle  du 

«ut  leur  uombte .  Car  vous  verrez  alors  entre  les  deuxp.nnules  1  anglede 
«m  leur  n°™'  E      c<,ne  mamere  (e  fe„  U  Defctiption  fort 

^,«totK«"™»qi>ei,VPi«Ç»»'M8"*-  Cat  ceux  ^ d- ' 
Heu  &  f  m raydeut  fouuent  l'vn  l'autre.  Car  il  peut  .ocunefo»  aduen.r  , 
ôu'âùcur i  lie  u "e  peut  a  caufe  des  momaignes  ou  des  bois  elhe  veu  ,  (inon 
Tv n feuî  lieu  &  Lunefoisdenullieu  certainement  en  tel  caste  me,  leuç 
ftro"td'v(lrdesdi(lances.  Et  quand  toute  la  Région  fera  defcme  par  ce  t. 
«aâioue  ce  feroit  alors  chofe  excellente  d'annoter  les  longitude»  auec  le. 
Udfudt L ce principalement  pardeuxlieu*,  quien la  mdmeçonrree  o« 
Rel ont  les^useLugnex  ,  &  d^dioufterfemblablement  les  mend,. 
«S?  aytres  c'!0fss  de  b  Cofmogr,phie,lefqueiles  a  bon  dro.c 

ne  lont  icy  miles ,  par  ce  qu'ik  font  d'vn  autre  fugect . 

Des  me/mes  diroenfîons  par  les  parties  éga- 
ies du  F.ay ,  auec  Vne  brieue  demon- 
ftration  des  choies  prédises. 
Chapitre    X  V. 

L  appert  par  la  demonflration  du  troifïefme  Chapï- 
-re,  que  le  Ray  auec  ion  Trauerfeur  nous  donne  pac 
la  pinnule  extrême ,  &  celle  du  milieu  vn  Triangle 
reâangîc,  duquel  les  deuxeoftez  font  cognuz,  dont 
aufsile  tiers  par  la  pcnultime  du  premier  d'£uciid9 
dément  cognu;&  par  la  feience  des  Triangles  feront 
cous  les  angles  cognuz ,  comme  demonltre  h  vingt 
a  &  (cptiefe 

du  Mont  Royal  des  Triangles,comme  aufsi  la  feptiefme  de  Copernicus.  La- 
quelle reigleie  vous  donneray  acognoïllre  en  peu  deparolies.Quand  vous 
aurez  veir  ou  remarque  par  U  moyenne  &  l'extrême  pinnule  dcuxlieux,ou 
corne  au  Chap.  enfuiuanc  deux  elîoilles.en  quelcôque  lieu  cj  le  TrauerieuC 
(bit  debout,  &  q  les  pinnules  foyent  autant  q  ce  fo»c  esloignees  de  l'vn  Tau 
tre,moyennantqueIlesaccordent  a  la  di.tance  veùe,  côiîderezla  dîftâce  des 
pinnuks  félon  les  parties  égales ,  femblablement  la  diftance  du  Trauerfeur 
•  Oo  2  iufques 
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îufques  a  l'œil,  félon  les  mefmes  parties  egalei .  Multipliez  chafcun  de  ces 
deux  nombres  en  foy  mefme,  &  puis  y-adiouftez  les  quarrez,  en  après  tirez 
la  racine  quarêe  du  produit.laquelle  fera  en  U  reigle  de  proportiô  fi  premiè- 
re ou  le^diuifeur.  La  féconde  fera  la  diftance  des  pinnules.La  tierce  fera  l'en- 
tier Sinus,ou  les  parties  du  demi  diametrejquifontauK  Tables  destiwr,  ou 
de  tfoooo.  ou  i  ooooo.parties,  ou  dauantage .  iVÎultipliezdoncques  le  fé- 
cond par  le  tiers,&  diuifezle  produit  par  le  piemicr,Ie  quotient  fera  le  sïnut 
droit  de  Sangle  de  la  veue,lequel  vous  donnera  aux  Tables  des  Stnus  les  de- 
grez  &  minutes  de  l'angle  deraandé.Par  cefte  voye  donques  feront  prins  les 
angles  des  poh'tions,&  les  diftances  des  eftoiles  diametr  es  du  Soleil  &  de  la 
J,une,&  les  grandeurs  vifïbles  des  Comètes,  iufques  a  vne  minute ,  comme 
incontinent  fera  enfeigné. 

Le  mefme  fè  pourra  aulsi  par  plus  brieue  caîculation  tirer  de  la  Table 
Gnomonique  de  George  Purbach:laquel!c  i'ay  a  cède  caufe  fait  joindre  a  la 
fin  de  ce  Liure.afin  de  fatisfaire  par  tous  moyens  aux  ftudieux  de  la  Mathé- 
matique. LVfage  d'icelle  eft  tel;  Quand  vous  aurez  par  la  dortrine  precedête 
melure  l'angle  del'afsiettc ,  ou  de  la  polïtion  des  deux  iieux.ou  (comme  au 
Chapitre  enfuyuant  eft  enfeigne)  la  diftance  de  deux  eftoilies,  ou  les  diamc 
très  des  luwinaires.ou  les  parties  du  diametre,marquez  les  pairies  égales  fe» 
Ion lefquelles  les  pinnules (ontefloignees  auTrauerfeur ,  foit  que cefoyent 
les  deux  pinnules  extrêmes,  disantes  également  des  deux  coftez  de  la  moy 
cnne.ou  la  moyenne  &  l'vne  des  extrêmes  autant  quelles  font  feparées,  Sé- 
blâblemét  marquez  les  parties  égales  fur  lefquelles  le  Trauerfeur  eft  au  Ray, 
Le  tiers  de  cette  opération  fera  toufïours  le  plus  grand  nombre  ce  la  Table 
Gnomonique.qui  eft  i  2  00.  Multipliez  ce  plus  grand  nombre  par  la  diftâce 
des  pinnules,  &  diuifezle  produit!  par  les  parties  égales ,  aufquclles  le  Tra- 
uerfeur fe  tenoit,  le  quotient  qui  en  prauicnt,  cerché  au  front  &  au  coite  de 
la  Table,  vous  monftrera  a  l'aire  de  la  mefme  Table  les  degrez  &  minutes  de 
la  diftance  des  deux  lieux  veuz  félon  le  cercle.  Mais  les  nombres  centaines  fe 
doiuent  cercher  en  l'ordre  fuperieur,&  les  moindres  au  premier  reng  détec- 
tant. Poujr  exéplerEn  cefte  année  i  54.5.1e  <>.de  Juing,au  matin  a  8. heures, 
i'ay  obferué  l'ficli pfe  du  Soleil,&  mefuré  par  les  nuées  moyennement  clercs, 
le  corps  du  Soleil  qui  n'eftoit  pas  priué  de  lumière,  &  libre  de  la  Lune.La  dî- 
fiance  des  pinnules  eftoit  2  3  .parties ,  telles  que  ledemy  Trauerfeur  contiêc 
tooo.  Le  Trauerfeur  confîHoitfurle  lieu  de  la  ftation,  qui  eftoit  de420o. 
parties,  le  multiplie  donq  le  plus  grand  nôbredela  Table.fçauoireft  1  200. 
par  2  3. qui  eft  la  diftance  des  pinnules.le  produit  eft  27  tfoo, lequel  iediuife 
parle  lieu  du  Trauerfeur,  afçauoir  4200.  le  quotient  eft  6$.  lequel  nombre 
cercheau  premier  reng  defcendant,monftre  prefque  1  p.minut.  dVn  degré. 
Et  autant  ocCupoit  félon  la  veûc  le  corps  du  Soleil,libre  de  la  I,nne,  &  don- 
nant lumière  hors  de  l'Eclipfc  .  Mais  nous  enfeignerons  cy  aptes  au  Chapi- 
tre 1 7.ce  qu'il  faut  inférer  de  cefte  obferuation .  Mais  pour  le  prefent  nous 
adiouftetoas  vnc  bricue  raifon  de  cefte  doctrine,  &  Ja  côpolition  dç  la  Ta-  ' 
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b!e.  Nous  auons  demoftréan  Chapitre  troifiefme  comme  le  Rây  nousdon- 
vn  triangle  rectangle,dont  les  deux  coftez  font  aux  tables  des  S/»«/,deux.Si- 
nus  ou  moitiés  des  lignes  droites  fonztendues  au  cercle.  Dont  nous  eft tou- 
iours demonftre  par  le  Ray  la  proportion  du  Sinus  droit ,  au  refidu  de  Tare 
prôpofé .  Car  la  diftanec  des  pinnules  reprefente  le  Sinus  droit ,  &  la 
diftance  du  Trauerfeur  a  l'oeil ,  le  Sinus  refidu  de  l'arc .   Mais  quant  a  cefte 
proportion  vous  n'en  ferez  rien  par  les  reigles  cômunes,  fi  ce  n'eft  qu'aucun 
autre  nombre  foiteognu  aux  Tables,  comme  nous  auons cy  deflus  enfeig- 
t)ê ,  de  prendre  tout  le  Sinus  au  Ray ,  &  le  comparer  au  Sinus  entier  des  Ta- 
bles qui  touiours  eft  cognu .  Ncantntoins  ceux  aufquels  cefte  manière  eft 
aflèz  prolixe,  ont  befoin  davne  autre  Table ,  a 
laqllel'vn  des  deux  Sinus  (bit  toujours  cognu, 
par  ieql  l'autre  puiffe  cftre  cognu  parla  propor 
tion  trouuée  du  Ray  .  A  caufè  de  quoy  Pur* 
bach  a  côftitué  toujours  pour  l'vfage  du  quar- 
ré  Géométrique ,  le  Sinus  du  refidu  de  l'arc  de 
1200.  parties:  après  il  a  a  ce  sinus  copare  tous 
1cs  autres  Sww-dtoits  cômécât  du  premier  &  a 
trouue  fclon°leur  proportion  de  l'un  a  l'autre 
par  les  tables  des  Sinus  Ianglecorrefpôndants 
prefque  a  la  mcfme  façon  qu'auons  nagueres 
enfeigné,  &  parainfi  eft  la  table  compofèe  :  ce 
qui  fera  bon  déclaré  par  vn  petit  exemple .  le 
veus  fauoir  côbien  grand  fera  langle  que  font 
ces  deux  Sinus  1 5  4.  le  Sinus  droit,  &  1 2  o  o  te 
Sinus  ver fus ,  qui  eft  touiours  le  mefme.  le  pofè 
docqs  vn  triâgle,  A,  B,C,duquel  les  deux  coftez  font  cognuz.  A,B  de  2  3  4 
parties,B,C.de  1  200  parties.Donq  parlapenultimedu  premier  d'Euclide, 
A  C.  fera  de  12  2*TV  &  peu  dauantage.  Mais  celle  ligne  A,  C.  refpond  aux 
Tables  desSinus  au  Sinus  total.  Parquoy  ie  diray  par  la  reigle  de  proportiô. 
1 2  2  2T7f  du  triangle  A.B,C.le  coftè  maieur,font  2  3  4.1e  cofte  mineur  A.  B, 
combic  faift  le  Sinus  total  aux  Tables  des  Si»«/,qui  eft  par  exéple  1 00000. 
letrouue  1 9  i40.prefque  ;  qui  eft  le  Sinus  dtoitt  de  l'angle  A,C,B,lequel  ie 
trouue  parles  Tables  1  t.degrez  2.  minutes,  5. fécondes,  prefque;  ce  nom- 
bre  a  Purbach  eferit  en  l'aire .  Et  a  inftitué  femblable  opération  de  tous  les 
^««/jCommcnçantdel'vnité.iufquesa  t  200  .  D'icy  donques  ne  fera  diffi- 
cile d'entendre  i'vlagede  la  Table.  Puis  que  certainement  en  la  Table  eft  le 
cofté  B,C,  toulîoursçonftitué  de  1  2  oo.parties,  comme  i'ay  dicl:&  au  Ray 
fontles  deux  coftez  A,B,  &B,C,cognuz  :  &  les  coftez  du  Triangle  font  pro 
pottionaux,comme  nous auons  demoeftrs  au  Chapitre  troificfme.Comme 
doneques  B^afçauoirlelieuduTiauerfeurau  Ray  eft  félon  la  diftance  des 
pinnuiesde  A,B,amfi  eft  B^Cdes Tab!es,ceft  a  dire,  t  200.au  Smusdtoiù^ 
oui  eft  demandé.  Lequel  eftant  trouué.la  Tablg  monftrera  l'angle  correfpon 
^  Oo  3  dant 
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dant  au  mefme, comme  nous  îuons  enfeigne.  Neantmoinsfiau  Ray  A,B,U 
diftancedes  pinnulcs.cftoit  plus  grande  que  B,C,afçauoir  la  diltance  du  Tra 
uerleurau  Ray:  lors  multiplierez  i  loo.par  B^quieaiadiftanceduTra- 
uerfeur:  &  partirez  le  produit  par  A,B,  qui  eft  la  diftance  pes  pinnules ,  flc 
ainfi  crouuerez  l'angle  B,/!,C:lequeldeduift  de  oo.  donnera  l'angle  deman- 
dé. La  railon  de  celte  diuerfné  elt  ,  pour  ce  que  la  Table  de  Purbach  confii- 
tue  tpunourslecoOémaieurdesdeuxcontiguzaudroicl  ,de  i  200. parties, 
&  nô  point  fimplementB,C  ,  ou  la  (îtuation  duTrauerfeur  au  Ray,  comme 
auons  dift  cy  deuant  pour  demonflration  plusclere.roiut  aufsi,que  peu  foti 
lient  eft  l'opération  idoine  ,  quand  le  Trauerfeur  eft  amené  près  de  l'œil,  a 
caufe  de  la  veûequi  eft  vn  peu  esbranslee ,  quand  la  chofe  eft  rcgaidee  de 
tnuers.  OrquelquVn  pourroic  demander,  d'où  qu'il  appert  que  celle  de- 
feriprion  des  Régions  eft  fêure,&  fans  aucun  erreur  ?Certes,a  fin  que  ne  foy- 
ors  icy  trop  proiixes,la  demon/tration  &  fondemement  de  toutesces  cho- 
festrelt  qu'vne ,  afçauoir  laquarriefme  proportion  du  {îxiefmed'JEucIlde,  a- 
uec  peu  d'autres  a  ce  appartenantes .  Car  vru  qu'en  celle  defeription  on  a 
prins  trois  lieux  quelconques  qu'ils  foyer ,  defquelz  les  deuxpeuuent  eftre 
vcuzdu  tiers.nous  imaginerons  que  des  trois  lignes  fèconftitue  vn  triangle 
leftiligne.  Puis  ayant  veu  quetie  l'vn  des  trois  nous  voyons  cesdeuy,&  les 
autres  felôn  la  manière  fufdicle  ;  vn  angle  du  Triangle  nous  deuiendracog- 
nu: Temblablement  du  fécond  lieu ,  nous  feracognu  le  fécond  ang?e ,  ce  me 
au  Chapitre  troifiefme  nouseil  seCu  demonftré ,  &  maintenant  icy  confir- 
me*. Quant  au  tiers  ,  nous  n'en  dcuons  élire  en  peine  ,  caria  p  du  premier 
d'fcuclide  nous  l'enfeigne.  Cela  faift  j  puis  qu'au  Tableau  fe  cire  vne  ligne 
drojfte  colloqueeen  deuxHcux/elon  telle  diflanceque  Ion  veur,  aux  quels 
foyenr  adjointes  deux  autres  lignes.qui  feruent  aux  quantitez  trouuees  des 
angles,  icelles  l'aiïembleront  necenairement  en  vn  point,  comme  afFctme  la 
feptiefine  du  premier d'£uclide,  &  fera  vn  Triangle  deferitau  Tableau^ui 
aura  des  angles  totalemét  égaux  au  Triâgle  dôné  par  les  trois  lieux.Csr  veu 
que  t  o  rît  Triangle  a  trois  angles  égaux  a  deux  droits,d»tcy  admet it  que  tous 
les  angles  de  tous  les  Triangles  {ont  egatx  :  dont  par  vne  maxime  commu 
ne  ,  quand  deux  angles  d'vn  Triangle  font  égaux  aux  deux  autres  d'vn 
autre  Triangle ,  fenluyt  que  le  tiers  angle  eft  aufsi  égal  au  tiers  ,  &  tout 
Triangle  equiangle  atout  Triangle.  Parquoy  p3r  la  quatriefme  du  fixief- 
me,  les  codez  tiennent  la  mefme  proportion.  Nons  concluons  donc  que  le 
Triangle  deferit  félon  celle  pratique  au  Tableau  ,  garde  telle  proportion 
des  diftâces  des  co/tez  &  des  ang!es,comme  a  la  venté  les  trois  lieux  propo 
fez  en  la  (uperfice  de  la  terre  ont  l'vn  a  l'autre  .  Parquoy  telz  points  font 
bien  colioquez.  Et  quelle  eft  la  demonflration  faifle  des  trois,t  Jle  clt  au(*i 
celle  de  tous  les  autres .  Carchacuns  trois  points  conftituent  enfemble  vn 
T  riangi?,  lequel  nous  auons  iufquesicy  appelle  refltligne ,  combien  que  ie 
fâche  que  la  fuperfîce  de  la  terre  eit  courbe,  a  caufe  de  ouoy  les  Triangles  fe 
deuroyent  pluiioft  appelle  Triangles  Spheiiques .  Mais  en  autant  de  di- 
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fanée  que  là  veùe  peut  atteindre  fur  laterre.il  n'y  a  aucune  différence  fenfî- 
î>le  entre  les  Triangles  Refuïignes  &  Spheriques.  Parquoyon  peut  fans  au 
eune  doute  défaire  vue  Région  félon  la  manière  fufdiete,laquelle  eftant  de- 
faite,  on  la  peut  tenir  pour  trefvraye  &  bien  demonftiéc. 

Des  diftances  des  eftoilles  au  Ciel ,  &  des  dia- 
mètres vifîbles  des  luminaires . 
Chapitre  XVI. 

N  la  mefme  manière  que  les  diftances  circulaires  Te  pren- 
nent en  la  Terre,fe  prennétaulîîles  diftances  deseftoilles 
au  ciel.Le  Ray  Rapplique  fouz l'œil  au  lieu  que  nous  aoôs 
cy  deuantremarqué,&  le  Trauerfeur  fameine,ou  f'efîoin 
gne  au  Ray,  tât  que  les  deux  eftoilles  fe  voyent  iuftemét 
parla  pinnule  moyenne  &  extrême  :  cela  fait ,  le  lieu  du 
Trauerfeur  au  Ray,  montrera  les  parties  du  cercle  de  la  di 
ftâce  de  ces  deux  eltoilles  :  mais  le  Trauerfeur  fe  doit  \cy 
Coftitucr  auec  telle  pratique,  que  f*s  deux  bouts  foycntegalemét  diftans'du 
*ay  quad  il  faudra  prendre  des  diftâces  plus  grades.  Et  (i  la  fpeculatiô  fe  doit 
faire  par  les  deux  pinnulcs  extremes,a  caufe  de  la  grande  diftance  des  eftoil- 
les.lors  fe  doiuent  aufsi  doubler  les  degrez  trouuez  au  Ray,  comme  nous  a- 
uons  enfeignéau  fufdift  Chapitre  1 4.  Mais  comment  il  faudra  vfer  de  cefte 
dif  tance  trouuée,il  fera  cy  après  déclaré.  Pour  le  prefent  nous  dirons  du  Dia- 
mètre vîfiblede  la  Lune,ou  du  Soleil. Duquel  Ptolomee  efcrit  au  cinquief- 
roe  Hure  de  fa  grande  compofition,qu'aueuns  ont  trauaillé  de  le  prendre  pat 
dimenlîons aquatiques,  lefquellescertainemétie  faifoient  parOrloges  d'ea- 
oe,  &  dict  que  ces  obferuations ,  pour  n'eftre  entièrement  iultes ,  doiuent  a 
bon  droit  eftre  reiettees.Et  ny  a  plus  de  certitude  en  la  pratique  défaite  pat 
Macrobe  au  premier  liure  fur  le  fonge  de  Scipion,chapitre  2  o.Car  toutes  ce* 
chofes  ont  plufîeurs  occafions  d'erreurs.  Parquoy  Ptolomee  a  préfère  le  Di- 
optre  de  Hipparche ,  laquelle  il  compofa  d'vne  reigle  de  quatre  coudées  & 
de  deux  pinnules .  Mais  noftre  Ray  fuccedera  tre-bien  en  fa  place  :  comme 
celuy  par  lequel  fe  peuuent  mefurer  les  plus  moindres  grandeurs  du  mon- 
de.commc  les  points  ou  les  onces  de  la  Lune  eclïpfee ,  &  les  grandes  fem- 
blablement .  Patquoy  qui  veut  prendre  le  Diamètre  vifible  du  Soleil, 
ou  de  la  Lune,  qu'il  ferme  le  Trauerfeur  au  lieu  defaftation,  &amei- 
ne  la  pinnule  extrême  vers  la  moyenne  par  le  Trauerfeur,  tant  que  pa* 
les  coftez  des  deux  pinnules  les  termes  de  la  grandeur  vifible  apparoîf- 
(ènt  •  Car  ainfi  fe  trouuera  iufques  a  vne  minute  la  grandeur  vifible  de- 
mandée 3  entre  les  deux  pinnules  marquées  au  Trauerleur* 
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Quant  au  Soleil,ie  pente  qu'il  n'y  a  ccluy  qui  neiâche,  que  celafe  doiae  fai- 
re  au  leuer  ou  coucher  du  Soleil,ou  quâd  il  y  aura  vne  petite  nuee  tranfp  arête  ' 
qui  fe  met  entre  deux ,  &  affoiblir  vn  petit  la  refplandeur  de  la  lumière .  Si 
ceux  qui  nous  ont  imaginé  au  Ciel  des  Sphères conceturiques,euflent  (bu- 
ttent vie  de  celte  obfcruation ,  ils  ne  nous  euiïènt  iamais  donne  a  cognoif  trt 
des  fonges  en  lieu  dexperience  trefcertaine^n'euifentcôfondu  la  doctrine 
de  la  calculation  trefexacle  des  Edipfes.  Cai  i!  eft  manifeftequeleSoleil  ap 
paroift  toujours  félon  la  veûc  enuirou  le  SolfHce  d'Eiié,  plus  petit  qu'en  au 
cun  autre  temps  de  l'année;  Et  enuiion  le  SoliHced'yuer  plus  grand .  Or  (i 
le  Soleil  eft  porté  en  l'eccentrique:ou  en  i'£pîciclc}ce  n'eft  pas  matière  a  di£ 
puterencelieu.  Au  moins  il  eft  euidenc que  (on  mouuement  apparoift  iné- 
gal au  centre  du  monde, 5c  a  grandeur  viiible  inegale,a  caulède  la  variation 
de  la  diftance.  Ce  qui  neceflairement  doit  eflrecognu  pour  les obferuations 
des  Edites .  Ainlî  auons  nous  mefuré  le  diamètre  du  Soleil  l'An  t  544..  le 
27,d'Octobre,vn  peu  deuant  Ton  coucher,&  l'auons  trouué  prefque  de  3  3. 
minutes:&  au  mefme  moment  auons  mefuré  le  diamètre  vifible  de  la  lune 
prefque  de  ^.minutes:  Et  appert  par  certaine  expérience  que  ces  diamètres 
varient  félon  certaines  petiodes.Car  la  quantité  du  Soleil  apparoift  moindre 
enuiron  le  Solftice  d'Elté ,  auquel  temps  il  appert  qu'il  eft  en  fa  plus  grande 
hauteur.  Mais  le  diamètre  de  la  Lune  apparoift  trefpctit,  quand  elle  fa  ici  (on 
cours  en  la  partie  fuperieure  de  l'fipicicle,  c'eft  a  dire ,  quant  Ion  cours  eft  au 
plus  tardif. Te  ne  puisatdsi  croire  quel'eccentriquedelaLune  {oit  tel  q  Pto- 
lomeeluy  attribue,&apief  luy  prefques  tous  les  autres,cxcepte  vn  feul  Co 
pernicus.  Lequel  comme  vn  fécond  Ptolomee  a  contredit  par  viues  raifons 
a  cette  ancienne  Théorique^  par  merucifleufe  brieuetéademôflie  vne  nou, 
uelle;  Combien  que  lean  du  Mont  Royalait apperçeu,qu'en  celle  choieil  y 
auoit  aucune  faute.auChap.ii.duciaquiefnede  (ônEpitome,  toutefois 
il  n'a  rien  voulu  changer»  admoneftant  feulement  le  Leaeur  par  admira  iô. 
£t  certainement  il  fe  faut  a  bon  droit  efmerueiiler,  eue  fi  graf  s  Maillrcsone 
admis  des  polirions  contraires  a4a  manifefte  expérience.  Car  il  (enfuit  par  la. 
commune  &  ancienne  Théorique  dé  la  Lune  ,  que  la  Lune  eftanc  diui- 
fee,  ou  demy  pleine ,  nous  doiue  exhiber  lediametre  viiible  plus  grand  au* 
duuble.que  quand  elle  eft  pleine  ou  coniointe  au  Soleil*dont  toutefois  PeX; 
perience  n'aiamaisefté  d:môitree  parla  chofè  mefrne.  Et  nous  aufsiapres 
auoir  veu  les  ceuures  trefexcellentes  de  Coperuicus ,  auons  fouuent  rrouue 
la  mefme  choie  par  l'ayde  du  Ray ,  &  au  parauant  aufsi  deuant  que  l'œuurs 
de  Copernicus  vinft  en  lumiere,elrans  bienefmerueillez,auôs  plulieurs  fois 
recerché  la  mefme  choie.  Oc  forte  q  l'An  1  5  4  2.  le  1  5«iour  Decembre,(urle 
foir auons  mefuré  le  diamètre  delà  Lune,  tant  (eullement  de  3  o.  minutes. 
Lequel  félon  noz  anciennes  Théoriques,  deuoit  auoir  elle  vn  peu  moindre 
de  5  o.minui  es,  a  fçauoir,  prefque  plus  grand  au  double .  Car  la  Lune  euft 
elle  alors  enuiron  la  prochaine  partis  du  cercle  de  la  terre ,  diftante  du  mef- 
me centre  de  la  terre,  feulement  de  3  ©.parties,  telles  comme  en  autre  téps 
elle  eft  aillante  u«  6  5  .parties,  Parquoy  elle  deuroit  a  bonne  laifoa  félon  la 
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necefsité  delà  PerfpecUîeapparoiHre  plus  grande  .  Maïs  il  me  faut îcy  rire 
de  l'arrogance  d'aucuns,Iefqueis  pour  adiouiier  foy  a  leurs  inuentions,&  aç 
quérir  authorité,nient  phinemënt  que  la  grandeur  vifiblé  du  Soleil  &  de  la 
lune  fe  change,a<cauoir  quand  ilz  tafehent  d'affermer  que  leurs  mouuemes 
fe  font  en  cercles  concentriques ,  en  fe  mocquans  ils  mefpriferit  ces  expert 
mens ,  lelquels  facilement  deftruifent  leurs  fondemens .  Neantmoins  a  fin 
qu'on  ne  penferoit  qu'ilz  n'euffent  veu  ces  chofes,  ilz  y  adjouftent  aufsi  quel 
que  caufe^lçauoirrinegalkédel'air.qui  nouseaufe  &  donne  les  effigies  ou 
fimulachresdeschofës.  Mais  celuy  qui  voudroitlegterement  deftruire  cette  . 
fantafîe  par  la  pratique  du  Ray,qu'il  meiure  le  diamètre  de  la  Lune  montât 
fur  l'horizon»quand  elle  eft  plaine,en  lignes Septenrrionaux,  ou  en  queloue 
autre  faifon;&  puisqu'il  mefure  le  diamètre  en  la  mefme  nuir,quâd  elle  fera 
au  milieudu  Ciel.  £c  ftl  treuuequelediametre  ne  diffère  vue  feule  minute, 
du  premiertrouué,il  peut  fans  doute  &  feurement  croire,  que  l'efpejTeurde 
fair  ne  change  aucunemétde  fait  la  quantitédes  eftoilles.  Car  combien  que 
les  luminaires  no  us  tembiétplusgrans,eftans  près  de  l'horizon,  toutesfois 
il  rîe  ferrouuera  défait  parinftrumens,  tant  foiét  ilsgrans»aucunedifferéce. 
Bien  eft  vray  que  les  effigies  des  choies  fe  monftrent  en  l'air  efpes  plus  grof 
fes  ,&  conièquemment  lemblent  eftre  plus  grandes, mais  de  fait  elles  ne  dé 
uiennent  plus  grandes ,  comme  vn  chafeun  pourra  iour  iellement  trouuet 
par  experience.Oranfsi  bien  lesdiftancesdes  eftoilles  apparoiffent  près  de 
i'horifon  beaucoup  plus  grandes,neantmoins  quand  elles  font  mefurees  par 
le  Kay.elles  ne  différent  aucunement  de  celles  qui  apparoiilent  au  milieudu 
Ciel. 

De  la  quantité*  des  Eelipfes.    Chap.  XVII. 

Eft  vne  chofe  aufsi  fort  deletfable ,  de  traiter  des 
Eelipfes  luminaires,  laqlle  feule  peut  tirer  les  vray* 
hommes  en  grade  admiration,  laquelle  aufsi  feule 
conferme  la  foy  de  iMftronomie  auprès  du  peuple 
vulgaire.  Mais  nous  ne  dirons  icv  mot  des  Eelipfes 
futures.Carla  traclatio  de  celle  enofe  eft  auprès  de 
Claude  Ptol.  &  aux  Tables  de  Purbach,  &  auprès 
de  plufietirs  autres,  mais  le  plus  consternent  de 
tous  auprès  de  Copernicus.  Lequel  côparant  fesob 
feruations  auec  les  di<fts  des  ancefîres  ,  a  corrigé  beaucoup  de  chofes  efcou- 
lees  par  long  efpace  de  temps,que  les  piedeceiieurs  pour  la  brieuete  du  teps 
n'ont  anperçeu  .  Deforte  que  maintenant  les  calculerons  faites  par  les  Ta- 
bles d'Àlfonf e,ou  de  Purbach,  faillent  grandement,  tant  au  temps,  comme 
en  la  quantité  de  l'Edifie.  Parquoy  fil  vous  plaifl  experimëter  a  qui  on  doit 
adiou!!erplus  de  foy  en  la  quantité  de  l'Eelipfe  ,  mefurez  bien  diligemment 
lediamerre  de  la  Lune  ou  du  So?eil,ou vn  peu  deuant  l'Ecîipfe,ou  apres,cat 
en  tf.ou  i  2 -.heures  il  ne  fe  change  ienûblemeiit.Puis  melurez  fouuent  par  le 
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Ray  tandis  que  le  Soleil  ou  la  Lune  eft  eclipiee ,  la  partie  qui  refte  claire, pdf 
le  trauers  du  milieu  a  l'oppofïte  circonférence ,  maisnon  point  depuis  lVne 
corne  iufqtses  a  l'autre .  Si  donques  vous  conférez  enfcmblecesquantiwz 
trouuecsjvous-obtiendrez  legierement  combien  de  points  ou  d'onces  les  la 
minaires  feront  eclipiéz.  Cardeduiiezlesmi- 
nutes  de  la  partie  cLure,rrouuecs  par  le  Ray  an 
temps  quei'Ëclipfc  fera  au  plus  grande ,  &la 
plus  petite  partie  reliante,  de  là  quantité  dere 
tier  diamètre4  ttouué.MultipIiez  la  refte  parles 
1 2  .onces  de  l'éticr  diamètre,  &  diuifez  le  pro 
Iduicl  par  le  melmediametrc,le  quotient  mô-. 
jft*eta  les  onces,oules  points  delà  derTaillance 
(de  la  Lune  ou  du  Soleil:  &  fi  après  la  diuifion 
il  y  a  quelque  chofe  de  relie  ,  multipliez  cela 
par  60.&C  le  produit  diuifé  par  le  mefmc  dia 
metre,  donnera  les  minutes  des  onces .  Pour 
cxemple.En  l'ficlipfe dernière  du  Soleil,dc  la- 
iJUttm'  i$  4*5    quelle  i'ay  faitt  mention  au  i  ^.Chapitre^y 
rrouué  le  diamètre  du  Soleil  de  2,  i  .minutes. 
Mais  la  quantité  prinfe  par  le  milieu  quâdl'E- 
clipfe  fut  au  plus  grande}eft  veûe  par  le  Ray  de  i  p.  minutes.  Parquoy  ie  de 
duy  1 5>.de  3  1  sreltent  t  2. minutes,  quicorrefpoiident  a  la  partie  du  Soleil 
eclipfée.  le  diray  d5qucs,quâd  le  diamètre  du  ïcleil  efl  de  ii.partics,Iors  eft 
la  partie  eclipfée  de  12.  parties  :  quantième  fera  la  mefme  partie  obfcurcie,  (i 
le  diamètre  dudicl  Soleil  n'a  e/te  que  de  t  2.  parties  .  (  Car  les  onces  ou  les 
doits,ou  les  points  ne  font  autre  chofe  en  l'tclipîè,  que  douzie'mes  parties 
du  diamètre  du  Soleil  ou  de  la  Lune).  Te  multiplie  donques  1  2. par  1  2.d0c 
le  produit  eft  14.4,.  Leql  ie  diuife  par  3  1  .&  prouiennét  au  quotiir  ponces  ou 
vn  tiers  du  tout, 6c  refte  2o.leql  multiplié  par  60. produit  1200.&  parti  par  le 
àiù.  diamètre  ,dône  prefque  ]ç, min. ou  f  .d'vn  once. Vous  ferez  ainfi  de  tous 
les  autrcs:&  trouuercz  la  quâtiéme  partie  du  Soleil  ou  de  la  Lune  aura  efle 
Eclipfee.Mais  ie  ne  pourrois  exprimer  ce  queion  pourroit  apprendre  de  ces 
qbfcruatiôs.CaPles  mouucmés  de  la  Lune  &  du  Soleil  fe  pcuuêt  corriger^ef 
quelsilcft  aduis  qu'ils  doiuét  aufsi  appartenir  a  l'vfage  cômun  de  îa  Repub. 
Par  les  meftnes  fe  cognoiflentauf&i  les  quâcitez  du  Soleil  &  de  la  Lune  côfe 
rée  a  la  terre,&  les  diltâces  d'ici  au  ciel  deuiennét  cognues  par  dcmôftratiôs 
trefcertaines.En  cefte  manière  nous  eft  euidét  qle  Soleil  eft  prefque  itfz.fois 
aufsi  grand  q  la  terre, &  q  la  terre  eft  4$.  fois  plus  grande  q  la  Lune,  chofe  la- 
qlle  (e  treuue  parles  mefmes  raifons: &  q  le  Soleil  côtiêt  le  Globe  delà  Lune 
7ooo.fois,eft  prefque  vérifié ,  Ces  chofcsfemblét  incroyables  a  ceux  qui  ne 
font  verfez  auxaemôftratrons  Mathematiques)&  q  ignorer  leur  vertu.  Mais 
tout  cecy  eft  hors  de  nollre  propos.S'il  y  a  qlcun  q  vueille  vcoîr  la  demôftra 
tion  de  cefte  choie ,  qu'il  life  le  cinquiefme  uure  de  Ptolomee ,  ou  quelcon- 
que autre,  M  nous  fu&  d'auoir  denionftrélVlagc  trefàmple  de  iioftrc  Fay. 
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Autre  dimcnfionde  l'Eclipfc  du  Soleil. 
Chapitre  X  V  1 1 1. 

ArcequeiecorpsdelaLuneeftefpes,  & nullement 
tranfparent,iladuient  aucunesfois  que  h  Lune,  quielt 
en  lieu  plus  bas  que  le  Soleil/e  mette  droiftement  en 
tre  noltre  veiie  &  le  Soleii,&  nous  priue  de  la  veû'e  de 
G  grande  lumière .  Laquelle  interpofition  nous  appel- 
I  Ions  Eclipfe,ou  défaillance  meantmoins  en  autre  ma- 
nière que  delà  Lune.  Car  la  Lune  eft  défait  pnuee  de 
Sil  la  lumière  empruntée,  par  rinterpofition  de  la  ter- 
S'rfe  e&  le  Soleil.  Mais  le  Soleil  ne  fe  ditt  de  telle  forte  echpfe,  vcu  cj 
ce  n'eft  feulement  qu'vn  obieadelaLunedeuantnoftre  veue.Ladimen- 
fiondeceft  Eclipfe  ,  ne  diffère  aucunement  a  celle  que  défia  nous  auonsde- 
cUrée  finnnqu'enplein&cleriour.Vousnepouueziczque  bienpeuerTe- 
fiucr  nar  le  Ray  pour  ce  que  les  y  eulx  ne  peuuent  reçeuoir  la  refpledeur  de 

ieCuqueleSoleilnefoitpres  delhorizon ,  ourlpeùtettre  fpertabMy  a 
vn  autre  manière  qui  entre  toutes  elt  la  plus  facile  &  certaine  ï ^de  laquelle 
fait  mention  Erafme  Rheinoldus  és  Commentaires  fur  les  Théoriques  de 
Purbach  :  Donques  on  reçoit  entreles  paroisde  quelque  chambre,  par  vu 
trou  ou  pertuisrond  &  eftroitle  Rayon  du  Soieil,e(tart  prêtes toutesles 
feneftres  clofes  :  Ôc  ce  Rayon  fe  reçoit  fur  vne  table  plaine  .  La  ou  certaine- 
ment  Ion  peut  veoir  exactement  fans  aucunement  offenler  la  veueicombien 
le  Soleil  eft  eclipfe.  voire  fi  parfaitement.comme  fi  on  eftoit  prefent  au  Ciel. 
Parquoy  fi  aucun  marquent  dVn  charbon  fur  vne  tablera  figure  du  Soleil 
&  receuroit  fon  diamètre  vaipeu  deuât  ou  après  l'£clipfe  fur  la  mefme  table 
également  esloignée  du  pertuis  par  lequel  le  Rayon  a  fon  entrée,  &  puis  a- 
près  ayanttiré  la ligne  diametraîe,diuifaft  la  mefme  par  le  compas  en  douze 
parties  égales  ,il  verra  incontinent  les  onces  du  Soleil  eclipfe,  Maisil  eft  du 
tout  neceVaire  fçauoir ,  que  l'Ecîi pfe  apparoitt  fur  la  table  par  les  rayonê  du 
Soleil  tout  au  contraire  quelle  fe  faitt  au  Ciel  ;  ce(t  a  dire,  li  la  parue  fupen- 
re  endure  defaiUâce  au  Ciel ,  en  la  table  appar oiftra  la  partie  inférieure  ecu- 
pfêe,  comme  la  raifon  delà  Perfpediue  requiert.  ; 

Par  telle  voye  auons  nous  exactement  obferué  a  Louuam  l  cchpit  du  bo 
leildeMh  1 54.4..  &  auons  trouué  que  la  défaillance  a  eftêvn  petit  plus  de 
1  o.onccs  ou  points.  Etle  mitempsde  l'Eclipfe  eftoitau  24.de  ranuier,a  8. 
heures  -)  3. minutes  du  matin  vnpeuplus  ou  moins.  La  partie înreiieure du 
Soleil  apparut  eclipfée,  non  obflant  que  les  Tables  vulgaires  dsmoviitrent  la 
partie  fupericure ,  Doncmes  par  telles  obferuations  du  Sqlei^de  !a  Lutte,  « 
d'autres  eltoilUsfepeuuentcorrigerlesmouuemen3,&âufsi!esJo:igitirie3 

des  Régions.  Et  ce  que  nous  auons  d\Ct  de  la  Lune,fe  peut  aufsi  faire  tans  c4 
çuUiô  d'Aiithmetiaue. Cas  eltant le  diamètre  de  la  Lune  co^ini  par  le  Ra>% 
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&  aufsi  h  quantité  de  la  defaillance.comme  deflus  efl  dift,  ie  tireray  fur  vnc 
table  plaine  vne  ligne  droi£te.*&  pour  le  premier  ie  mar  queiay  en  iceiie  d'vn 
compas  efiendua  plaisir,  auras  depoinrs,quele  diamètre  de  la  Lune  confiée 
de  minutes.  Apres  ie  comttray  par  les  mefmes  parricules  la  quantité  de  U 
partie  ecliplte.  Cela  raid,  lue  diuife  toute  la  ligne  en  ».  2.parties,  facileméc 
apparoîîhont  les  onces  qq  la  j,une  echpfee ,  comme  la  figure  de  VtçïipU  dit 
Solciidemonlire  au  t  7. Chapitre, 

De  la  longi  tude  &  latitude  des  Planètes  ôV 
Comètes,  par  le  Ray  &  le  Globe  . 
itre  XIX. 


Laude  Ptolorree  a  enfeigneau  commécement  du  cin 
quiéme  liurë  de  la  grande  compolition ,  vn  inftrument 
Àftrolabe,  Fabrique  d'armilles  ou  de  cercles  ;  par  leql  fe 
mefùrent  les  lieux  des  e(ioille$>  félon  la  longitude  ci  la 
latitude  du  Zodiaque .  Il  y  a  aufsi  l'ancienne  fabrique 
du  Torquet,inuenré  pour  le  meflue  vlage;  Lefquels  in 
(îrumés  comme  ilz  font  certainemét  f0ic commodes  & 
treiî;xçcllens,ainli  iônt  ils  peu  fouuent  bien  iiiites  &  exquis. Car  les  artifans 
taillent  ou  d'efprit  ou  de  diligéce,  ou  ce  pendant  qu'ils  en  vfent  ontdiuerfes 
occalîôs  de  faillir.Car  ifeonuient  obferuer  beaucoup  de  choies  tant  en  la  ra- 
brique^omme  en  iV(age,de  forte  qu'il  eft  difficile  de  bien  admini/trer  tou- 
tes chofes.  Comme  font  la  cognoiilàncede  la  hauteur  du  Pole.i'afsiette  da 
MeridiêrUpoficion  de  l'in'trument  a  l'equidifiancede  l'horizon,  lavraye  in 
clûutiodc  l'JEquateut  &du  Zodiaque  a  l' vu  l'autre, &  a  l'hoiizû;&  pluGeurs 
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autres  pluftoft  longues  quVtiies  a  raconter .  De  forte  que  les  mefmes  lieux 
des  elt'oilles  par  le  mefme  iortrumenc,  &  par  le  mefme  artifte  feullemenc  di- 
uerfts  fois  obferuez,difFerent  aucunesfois  vn  demy  degré,  comme  il  fe  peut 
veoii  par  les  obferuationsde  fean  de  Mont  Royal.  Mais  par  le  Ray  ces  chofes 
fe  font  facilement,  &  fans  grande  occafion  d'erreur .  Parquoy  prenons  pre- 
mièrement deuant  les  yeux  les  mouuemens  du  Soleil  &  delà  Lune  amen- 
dez par  les  obseruations  des  £c)ipfes,comme  Pcolomee  a  enteigné.Puis  po- 
fons  paricellesleseiloillesdu  firmament  fur  vn  G  lobe  allez  grand  bieft  col 
loquees  •  Mais  nous  enieignerons  cy  après  la  façon  de  corriger  les  lieux  des 
cftoilles  fixes.  Alors  quand  vous  voudrez  mefurer  le  heu  d'aucun  Planète  ou 
Comcte,fclon  la  longitude  &  la  latitude  de  la  ligne  Ecliptique,faitczen  ce- 
tte manière.  Confïderez  diligemment  deux  cftoilles  fixes.faiiants  quelcon- 
que Triâgleaucc  vn  Planete:ce  qui  fe  fcra,quand  leseftoilles ne  feront  par 
ordre  aucc  le  Planète  ou  Comète  en  vne  ligne  droicle  félon  la  veùe.  En  après 
vous  pjencirez  par  le  Ray  la  diftâce  du  Planète  des  deux  efioilles,  &  marquez 
tout  d'vn  train  a  quelle  partie  du  Ciel  l'aisiette  du  Planète  ^encline  des  mef 
mes  eftoilles.Ces  chofes  bien  notécs,prenez  auec  le  compas  l'vne  des  difta- 
Cj»  trouuées  a  l'Equateur  ou  au  Zodiac  deferites  au  Globe,&  fermât  l'vn  des 
pieds  du  compas  au  lieu  de  l'eftoille ,  de  laquelle  la  diftance^ft  prinfe  9  fai- 
ttezvn  cercle  obfcur  en  la  fuperfice  du  Globe.  Puis  faiftez  aufsi  par  l'autre 
diflance  du  iieudcl'autre  eftôille,le  fécond  cercle:ldquels  cercles  fentrecoa 
pent  en  deux  points,  en  l'vn  defquelz  fera  neceflàircment  le  lieu  du  Planète 
ou  du  Comete,duquel  l'équefte  a  efte  faite*  Mais  lequel  de  cesdeux  points 
refponde  au  vray  lieu ,  fe  pourra  par  la  veûe  facilement  difeerner .  Il  feroit 
maintenant  bien  facile  de  mefurer  la  longitude  &  la  latitude  d'iceluy,  en  de 
uallant  du  Pôle  du  Zodiac,le  quadrant  du  cercle,lequel  marquera  par  (on  ex 
tremitéla  longitude  du  Planète,  mais  quant  a  la  latitude  le  lieu  du  Planète 
le  demonlirera  au  mefme  quadrant.Que  fi  les  deux  eUoilies  fixes  font  aufsi 
côftituées  en  ligne  droiteauec  le  Planète,  l'operatiô  en  fera  défia  plus  facile; 
car  il  n'eft  befoin  q  delà  difilec  de  l'vne  des  deux:  puiseftât  appliqué  le  qua 
drant  du  cercle  par  les  deux  eftoiiles  veiies,  fe  comptera  au  quadrant  la  ddia 
ce  trouuèe  de  l'eftoille  a  laquelle  ations  comparé  le  Planete:&  lors  fera  le  lieu 
du  Planète  incontinent  cognu  fansl'afsiftence  du  compas.  Encefte  manière 
fe  pourraaufsi  deferire  tout  le  traiftdu  Comète,  finousdeferiuons  au  Glo- 
be fon  principal  chef  parla  manière  defïufdiae ,  &  puis  par  femblable  moye 
l'extrémité  de  la  cheueleure.  Ou  par  autre  moyen,  citant  ièullement  le  chef 
du  Comète  pofe  au  globe:  Prenez  auec  le  Ray  toute  la  longueur  ficelle  par 
degrez;  puis  ordonnez  le  quadrant  du  cercle  de  telle  manière  au  Globe^u'ii 
pâlie  de  l'vn  des  coftez  par  le  lieu  du  Soleil  dece  iour,  &  de  l'autre  cotte  par 
le  lieu  marque  du  Comcte,la  cheueleure  feftendra  dulong  du  coftedu  qua 
drant  désla  tefte.en  autant  de  longueur,côme  vous  auiez  trouué  par  le  Ray 
a  la  partie  oppofite  du  Soleil.  Mais  G  le  quadrant  n'eft  affez  grand,on  pren- 
dra le  demy  cercle.  Car  nous  auons  depuis  l'An  t  5  3  î.ençatou  oursob- 
ferué  que  ia  queue  ou  cheueleutefeftend  touliours  direftemeut  veîsla|fer- 
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tic  oppolîte  du  Soleil.Ce  qui  a  efté  aufsi  diligêment  annoté  par  Pierre  Ap\*ê 
&  premièrement  donné  en  lumière .  Côbien  qu'il  Toit  aufsi  vray  femblab  le 
qu'aucuns  trefanciés  auteurs  Payent  aufsi  fçeu  &  obfcrué.Car  ilriftote  efcrit 
qu*Hippocrates  Chius  &fon  fils  Aîfchyluselîoy8td'opinio,q  la  cheueleure 
du  Comète  n'élloit  autre  chofe  que  quelque  refraclio  des  rayons  du  Soleil , 
dont  Ariltote  les  reprend:  mais  a  quel  droifl  qu'il  le  face,ie  ne  le  fçaurois  fa 
cîiemjcnt  dire. Certainement  ils  ont  grâdement  failly,qu'ils  ont  efumé  auec 
lesPythagoriens ,  que  le  Comète  eft  vn  des  Planètes  :  mais  quât  a  la  cheue- 
leure, a  m5opiniô,ilz  ont  bien  iugé.Cari'ay  obferuédelïa  huit  Comètes, fie 
toufiours  veu  leur  queues  droiaement  eftendues  a  la  partie  oppofite  du  s o- 
leil,commc  A  pian  a  diligemment  annoté.  Mais  fi  la  proieftion  de  telle  che- 
ueleure en  longueur  fe  faift  par  refracTio,ou  par  autre  moyen,  il  ne  vient  îcy 
a  difputer;  il  me  femble  qu'il  fuffit  d'auoir  en  ceft  endroit  demôftre  le  moy 
en  de  facilement  obferuer  a  chafcun  iour  les  lieux  des  Comètes  ,  &  qu'aïnlï 
leurs  diuersmouuemens  foyent  remarquez. Car  ils  fe  mouuent  outrée*  mou 
uement  vniuerfel,  qui  efi  de  l'Orient  en  Occident,  aufsi  de  leur  propres  mou 
uemens,mais  extraordinaires  :  les  vns  félon  Tordre  des  Ggnes,les  autres  co- 
tre Tordre  des  fanes,  Se  aucunes  en  latitude.Nous  en  auôs  veu  vn  l'An  iftj. 
Ile 


monftreray  par  vn  exemple  fuccinftement  lapraftique  deferiteen  vnehgu 
te  plaine. Le  dernier  iour  d'Ottobre  de  l' An  T  5  44.  quand  i'efcriuoy  ces  cho 
fesfut  veiie  a  z.heuresdufoir ,  Tcftoille  de  Mars  qui  n'elloit  gueresloing 
par  dclTus  les  deux  plus  cleres  eftoilles  qui  font  en  la  queue  de  la  coniteUatio 
de  Capricorne.  La  diftance  d'icelle  a  la  plus  Occidentale  tfeftoit  que  de  5  7. 
minutes.&de  la  plus  Orientale  i.degrez  ^.minutes.  Prenant  donc  par  le  co 
pas  les  diflances  trouuees  aux  degrez  de  T£cliptique,ie  defery  deux  cercles, 
Tvn  félon  le  demy  diamètre  de  5  7.  minutes  de  la  première  efloil  e  en  la  fu- 
perfice  du  Glotv>,&  l'autre  plus  grâd  du  centre  de  la  dernière  eftoiIle.Ces  cet 
elesfentrecoupée  en  deux  endroits,  Tvn  pardelTus,  &  lautreaudefibusdes 
elloilies .  Mais  d'autant  quefelon  Tœil  il  apparut  que  Mais  eftoit  pardelîus- 
les  eltoiSies ,  il  eft  facile  a  fçauoir  auquel  des  deux  Teftoille  de  Mars  fe  doibt 
mettre,  Parquoy  Mars  eltoit  vreu  au  1  <J.degré  &vn  tiers d'Aquaire,  félon 1 J* 
Ifene  £cliwique,&  la  latitude  apparut  vn  degré  &  demy  .  De  manière  qle$ 
Ephemerldes  ou  Tables  communes  faillent  du  lieu  de  Mars  plus  de  deux  de 
grez.  Nous  auons aufsi  obferuè  la  mefme  efloille  de  Mars  en  plufieurs  autres 
femps  ,  &  huons  aucunefois  trouue-  qu'il  differoit  plus  de  trois  oegrez 
de  la  commune  calculacion  des  Ephemerides.  Donques  ces  erreursin- 
tolerables,qui  nous  prouiennent  par  la  calcuîation  d' Alfonfe,  fe  pourront  a- 
rTartdePcolemee,  comme  dernièrement  Copernicus  a  faia,  noiv 
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desgrâds  cerdesne  diffèrent  fênfîblement des  lignes  droiûes.'  parquoy  veu 
que  toutes  les  diftances  ne  pafiènt  tes  4.  degrez ,  on  en  peut  faire  en  plain 
vne  tresbelle  demonftration ,  comme  nous  auons  faift  au  fufdift  ex  cm  pie  ; 
premièrement  nôusauos  defcrit  deux  degrez  de  l'Ecliptique,  Iefquels  nous 
auons  diuife  en  leurs  minutes:  puis  après  nous  auôs  colloqué  les  deux  cftoil 
les  fixes  c^afcune  félon  fâ  longitude  &  fà latitude.  Quant  ala  lôgitud  e  nous 
rauonsdefignc  parvne  ligne  perpendiculaire  dépendante  de  l'ficlip tique, 
en  laquelle  nous  auons  compte  la  latitude  félon  les  deux  fufdicts  degrez  de 
l'Ecliptique  delîgnezaplaiSr.Cela  faict,nous  auons  pofe  l'eftoille  de  Mars,& 
paifait  la  refte,prefque  aufsi  iufte,côme  en  la  fupcifîce  Spherique,  ainfî  qu'il 
(ê  peut  veoir  par  la  figure  précédente. 

De  la  di&e  longitude  &  latitude  des  eftoiiles  par  le 
R  ay,&  par  les  Tables  des  lignes  droites  fou- 
ftendues  au  cercle.   Ch  p.  XX. 
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i  Ai$  d'autant  que  ce  que  nous  auons  maintenir déclare 
rapporte  beaucoup  de  commoditez  aux  chofes  Agro- 
nomiques, &  qu'il  n'eft  commode  a  pluiîeurs  de  mefu- 
rer  ces  choies  en  la  fuptrfîce  du  Globe,  &  que  peu  fou- 
uent  on  le  peut  pourrraire  en  plain -,  a  caufê  de  la  diuec- 
Cité  de  la  nature  des  Triangles  Spheriques  &  reclilignes, 
principalement  quand  les  collez  des  Triangles  fclten- 
dentphisdeij..  ou  6\  degrez:  &  finabiement  par  ce  queplufieurs  aymenc 
mieux  la  calculation,  que  celle  dimenfion  qui  fs  faict  par  inftrumens,  lîngu- 
lierement  en  cholès  qui  feruent  a  U  correction  de  tous  mouuemens ,  ie  n'ay 
voulu  omettre d'enfeigner  aulsi  celle dimenfiô des  eftoilles,que  i'ay  demô- 
ftree  en  la  fuperfice  de  la  Sphère,  &  aucunefoysen  plain  par  la  docliine  aufsî 
des  Triangles  Spheriques,  en  prenant  toutesfois  les  experiéces neceuaires. 
Mais  afin  que  cela  foitfaicl  plus  commodément,  j'vferay  du  mefme  exem- 
ple ,  qui  a  efte  traité  2U  Chapitre  precedent,a  l'exemple  duquel  fe  pourront 
aufèirous autres  examiner  &.  former,  en  changeant  aucunefois  les  for- 
mes des  TriangLs  &:  cercles,  tômbans  toutesfois  fouz  la  mefme  demonftra 
tion.Soyent  donc  en  la  figure  icy  donnée  A, &  B,  les  deux  eftoilles  fixes  de 
l'erré  de  Capricorne  conitiruees  prez  de  la  queue:  defquelles  A  Toit  la  prece 
dence,&  (elô  Ptolomee  la  24.  de  lettre:  &  B,la  po(terieure,8c  félon  Ptolo 
meeh  2  «5. en  ('ordre,  Puis  (oit  D,E,la  particule  de  la  ligne  Ecliptique.Et  le 
poincl  H, le  Pôle  Méridional  du  Zodiac.On  entendra  que  du  Pôle  procedéc 
dei  x  quadrants  H, D,&  H5  E,oar  les  fufdicles  eftoilles.  Doriques  fera  t>,E# 
la  différence  delà  longitude  au  Zodiac  des  deux  elroilles, laquelle  iay  trou- 
uée  par  diligente  obferuation  de  1  .degré  &  4 1  .minutes .  Pareillement  que 
A.  C.foit  ia  dilîance  dePertoille  Mars  de  la  première  des  fixes  :  laquelle  iay 
trouue  de  5 /.minutes.  Mais  B,C,  ladiîhnce  de  Mars  &  delà  polterieurea 
efte  trouuée  p^rle  Ray  de  1  .degré, tf. minutes.  La  latitude  de  la  précédente 
elioille  D,A,fe  prend  de  ^rolornee  de  2. degrez,  1  o. minutes  La  latitude  de 
la  pofteneure,  a  fcauotr  Merid;onale(comme  cellede  la  precedente)fe  prend 
âulTi  de  Ptolomce  de  2.  degrez.  le  veux  maintenant  par  ces  deux  pofirions 
recercher  la  longitude  &:  latitude  de  Mars  par  la  doclrine  des  triangles  Sphe- 
riques. Premièrement  ie  veuximaginer  le  triangle  Spherique  A,  H,  B, du- 
quel les  deux  coîtez  (ont  cognuz,.  Car  A,H,eft  lerefîdu  de  D,A  ,  duqua- 
drant,quieft  8 /.degrez,  io,minut .  Et  H,B,88.degrez,afçsuoirquâd  È,Ba 
cil  fouftraitduquaarant.Et  l'angle  A,  H,  B,  efteo^neu  par  ce  que  D,  E,la 
différence  de  la  longitude  des  deux  fixesle  demonltre  .  Donc  par  la  2  8.  du 
quatriefme  de  fean  de  Mont  Royal  des  Triangles,  ou  par  la  t  1 .  de  Coperni- 
cus,le  collé  A,B,  fera  cognu  1  .degré,  44..  minutes  prefque  ,  atniï  que  nous 
auons  trouue  par  expeiienceaueci'afsiitencedu  Ray  .  Eftans  donc  les  rrois 
collez  du  trungl-  A,B,H,cognuz,on  aura  aulsi  la  quantité  de  l'angle  B,A1Ht 
parla  ^.dudit  Mont  Royal,ou  parla  1  $.deCopernicus,qui  eft  plus  abrège 
en  ces  chofes. Iay  donctrouuéceluy  angle  de  8/.  degrez,  auec  10.  minutes 
prefque. Secondement  eft  propofele  triangle  Spherique  A,  3,C,duquel  tous 
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les  coftez  font  dcfîlcogJius,comme  def 
_  fuseftdiô.Donques  parles  propofitiôs 
fufdites  l'angle  C,  A,B,deuiendracog- 
nu,afç,auoirde  $  5.  degrez,  5  6.  minuc. 
le  veux  enfèmble  ioindre  ces  deux  an- 
gles,&  ainii  fera  cognu  l'angle  C.  A,  H 
de  1  2  3  .degrez  2  .minutes.  liercement 
eftpropofe  le  Triangle  Spherique  C,A, 
H,  dont  l'angle  C, A ,H,  eftdefiacog- 
nu:  aufsiles  deux  coftez  A,C,  &  A,  H, 
font  défia  cognus,  côme  deftus  eft  did. 
Donquesparla28.de  leandu  Mont 
Royal,  le  cofte  H,C,fe  trouuera  dé  8  8 . 
degrez  2  o.minut .  Parquoy  nous  oftôs 
celte  partie  du  cercle  du  Quadrant  du 
cercle  H,  C,  la  refte  eft  la  latitude  de 
Mars.C,H.de  1  .degré,  &  c^uâfi  3  p. mi- 
nutes. Quartement  eltants  donnez  les 
trois  coftez  du  Triangle  Spherique  A, 
H,C5  l'angle  A, H,C. ne  pourra  eftre  ca 
ché,parla  34.dudi<3Mont  Royal ,  ou 
parle  j  3. de  Copernicus ,  &ceft  angle 
déclare  l'étrecoupure  du  Zodiac  D,  G  • 
Iay  donques  trouué  l'angle  A,H,C,  de 
40.minutes.Autant  eft  aufsi  la  particu- 
le du  Zodiac  D,G.  Si  donc  (comme 
nous  auous  trouué)  la  longitude  de  la 
première  eftoiîïe  fixe  eft  a  1  5.degrez4°.  minutes dMquaire,  louz la  ligne 
Eciiptique,fenfuyt  pat  l'addition  de  4o.minufes,queleJieu  de  Mars  an  Zo- 
diac eft  a  t  ^.degrez  &quafl  2  2.  minutes  d'^quaire,auec  la  latitude  de  i.de 
erez,  &  quafi  3  9.  minutes  ^uftrale .  Lequel  fe  trouue  ferablablement  pal 
les  Tables  dMlfonfe  en  1  8.degr.3  8. minutes  d'Aquaire.  Parainfi  nous  trou 
lions  par  l'ayde  du  Ray  vn  erreur  de  2  .degrez  &  vn  quart  :  de  manière  que 
Pline  n'a  point  eu  tott  de  dire  que  l'eftoilte  de  Mars  eft  iuobferuable.Neant 
moins  ceft  erreur  fe  peut  corriger  par  telles  obferuations  au  mouuementde 
Mars  ,  fcaufsien  toutes  autres  eltoilles  .  Il  n'ya  faute  que  de  tels  Princes , 
comme  a  elle  le  Roy  Aifonfe ,  qui  d'vn  bon  cueur  fauorifenta  la  Mathéma- 
tique, 

De  la  correction  des  eftoiUes  fixes. 
Chapitre  XXI. 
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Oncqueslaraifon  fufdite  requiert  vne  defcription 
dû  firmament, ou  du  Ciel  des  eftoilles,qui Toit  bien 
correfte;  maisie  n'ay  encores  veu  aucunes  tables  af- 
lez  correctes,  defquelles  icelle  pourrait  eftre  parfaite 
ou  fuppleée.  Car  celles  de  Ptolomce  qui  font  cômt 
de  main  en  main  paruenuesa  nous,ont  en  plufieurs 
lieux  befoii>  de  correction ,  acaufe  des  erreurs ,  qui 
paria  multitude  des  copieurs  ,  &  par  longueur  de 
temps,  y  font  petit  a  petit  furuenus.  Les  autres  qui 
font  faites  a  l'imitation  de  Ptolomee  ,  foit  qu'elles  foienc  d'Alfonfe  ou 
d'aurres.pour  les  mefmes  caufes  n'ôt  faute  de  beaucoup  d'erreurs.  Parqîioy 
ie  voudi ois  bien  prier  tous  Mathématiciens ,  que  chacun  voulut  faire  fon 
dcuowde  s  employer,  pour  auàncer  quelque  iour  *ne  fciéce  tant  bonnette. 
Quanta  moy ,  fa  Dieu  me  prolonge  la  vie  ,  ie  n'efpargneray  aucun  labeur, 
pour  diligemment  m'y  employer.  Mais  pour  le  prêtent  ce  nTdtaflezd'a- 
Doirenfeigi.ele  moyen  par  noftre  Ray  ,  par  lequel  on  pourra  colloquec 
fans  cognoiiiance  de  longitude  ou  latitude  d'aucune  eftoille  de  tout  le  Fir- 
mament ,  ou  de  quelque  Planète,  &  fans  aucune  conGderation  du  temps 
ou  iaiion  de  1  annee,ou  de  la  contrée,  toutes  les  eftoilles  de  grandeur  fenfî. 
ble.en  la  fuperfice  du  globe,  félon  la  mefme  proportion  qu'elles  gardent  au 
Ciel.  Premièrement  donques  fefera  vn  corps  iuftement  rond,  dont  le  dia- 
mrtrefoir.fi  faire  fefepeur,de  3.0114.  pieds.  En  la  fuperfice  plaine  duquel 
le  plus  grand  cercle  qui  y  fera  defcrîr.fé  diuiferaen  3  60.  parties,  félon  la  rei- 
gle  commune  des  Aftronomiens,  lequel  cercle  fe  pourra deferire  par  lignes- 
obfcures,  pour  en  après  les  pouuoir  effacer.  Cela  fait,on  prendra  la  difiance 
bien  lufte  de  deux  eftoilles, quelconques  qu'elles  foyent,&  feront &lô  îceU 
lelefditesdeux  eftoilles  marquees&col'oqueesfur  leglobe  ,  fans  aucun 
refpeft  de  la  longieode,ou  de  la  latitude,ou  de  la  declinaifon.  A  pres  fe  pofe 
ra  la  tioiiieme  cltoille  félon  la  manière  enfeignee  4u  chapitre  précèdent. 
Puis  après  la  quatrième.  Et  ainfi  confequemment  fe  pourront  toutes  les  c- 
ftoillesparordrecollo-querau globe,  félon  lesdeux  eftoilles quelconques 
qu'elles  foyent  defîgnéesau  parauant.  Voire  auiïïqué  plus  elt ,  après  que 
les  5,011  6.  eftoilles  fêtent  colloqueeF,  on  pourra  examiner  chacune  des  au- 
tres qui  reftera,  par  deux  ou  trois,ou  plufieurs  dimenfions,&  ainfi  confermet 
&  aneurer  l'opération,  qu'il  ne  îefte  aucune  doute  delà  fèuretéde  Part  Car 
vous  pouuez  prendre  la  difiance  d  Vne  eftoille ,  laquelle  vous  voudrez  met- 
tre au  g!obe,de  5.0U  ô\eftoilles,qui  feront  défia  mifes  audir  globe:&  fi  elles 
concurrent  toutes  en  point,  vous  pouuez  eftrebien  alTeuré  de  voftre  dili- 
gence.Mais  fi  elles  n'accordent;reirerez  l'opération,  iufques  à  ce  que  la  fau- 
te vous  foitcognue,  &  que  Payez  corrigée.  Mais  en  ceft  endroit  vous  deuez 
tenir  en  mémoire  les  eftoilles  défia  defignees,*  auec  la  diuerfïté  de  leur  grâ- 
deur ,  chofe  que  chacun  peut  entendre  facilement ,  encore  que  ie  la  tain?,  il 
aidera  anfsi  grandement  a  la  confirmation  de  l'œuure  &  de  l'art ,  obferuet 
au  Ciel,  quelles  eftoilles  conuftenc  en  vne  mefme  ligne  droite.  Car  fi  les 

mefme» 


compofe  par  Gemma  Frifon*  2p5 

mefmes  font  conftituees  ainfi  au  globeja  perfection  de  l'ceuure  en  fera  grâ- 
dcmenr  approuuée.  Mais  vous  cognoiftrez,  quelles  eftoilles  font  coftituees 
'au  Ciel  en  ligne  droite  ,  ou  non  ,  en  tenant  feulement  vne  reigle  droite  de 
'trauer s  deuant  l'œil,ayant  la  main  eftendue  au  Ciel. Car  eftant  la  veue  por* 
tée  au  long  du  cofte  de  la  reigle  ainfi  fermemét  tenue,  fi  vous  trouuez  trois, 
quatre  fl  ou  plus  d'eftoilles ,  fituees  auprès  de  la  reigle ,  il  eft  certain  qu'elles 
font  en  ligne  droire.  Car  tous  les  cercles  maieursqui  font  au  Ciel,  femblent 
a  npfke veue  comme  lignes  droides,  ccquelaraifonde  la  peifpeftiue  nous 
déclare.  Mais  au  globe,  le  mefme  le  doit  examiner  pat  le  cercle  d'erain  ou 
de  bois,  ou  par  le  quart  ducerle.  Par  ainfi  donques  pourra  quelq'vn  pat  mé- 
thode certaine  facilement  defcrire  tout  le  firmament  en  tant  qu'il  tom- 
be fur  la  veue  .  Or  quand  la  fphereeft  ainfi  défaite ,  fi  aucun  voudroit  fça- 
Moh  les  declinaifons  des  eftoilles ,',  auec  leur  longitude  &  latitude  .•  qu'il 
cerche  premièrement  la  déclin  ai  fon  de  l'Equateur  feulement  de  deux  e- 
ftoilles ,  ou  de  trois ,  a  fin  que  l'inuention  en  foit  plusfeure .  Cela  fe  faict 
par  la  plus  grande  hauteur  de  l'eftoille  ,  &  par  la  cognoiiïance  de  la  hau- 
teur du  Pôle,  comme  eft  trefhotoire  .  Quand  donques  la  declinaifon  de 
trois  eftoilles  eft  cognue  ,iedis  de  tel|es  eftoilles  ,qui  panchentau  mefme 
cofiéduCiel ,  a  fçauoir  Septentrional,  ou  Meridional(  car  ainfi  fera  l'ceuure 
moins  fugette  a  erreur) on  déduira  la  declinaifon  de  chacune  eftoille  du  qua- 
drant^ la  reftefera  la  diftancede  leur  Pôle.  Selon  ces  diftances  feftendra  le 
compas,  &  dechafcune  de  feseftoillesfe  defcrira  vn  cercle  félon  leur  di (lan- 
ce du  Pôle  ,  &  au  lieu  ou  lïnterfeaion  tombera,  fera  lafituation  du  Pôle  de 
toute  la  fphere.  Mais  il  fera  bien  commode ,  qu'en  telle  opération  les  pieds 
du  compas  foient  vn  peu  courbes  au  dedens.  Quand  l'vn  Pôle  eft  trouué,le 
plus  grand  cercle  fera  par  le  mefme  defcrit  au  globe ,  lequel  diuife  en  deux 
parries  égales  monftrera  le  Pôle  oppofjte.  Apres  fe  defcrira  fur  l'vn  des  deux 
Poles,par  le  milieu  des  deux,  le  cercle  Equateur. Cela  fàitt  apparoiftra  mani 
feftemét  la  declinaifon  de  toutes  les  eftoilles  de  l'Equateur.  Puis  après  pour 
defcrire  le  Zodiac  ,  qu'on  obferue  1a  Lune  eftant  presdufigne  de  Can- 
cer ou  Capricorne,&  auec  aucune  des  eftoilles  fixes  defignee  au  globe,par- 
uenante  au  cercle  Méridien.  Ce  que  facilement  fe  peut  fçauoir  quâd  Iaiigne 
Méridienne  eft  cognue,  eftant  quelque  gnomon  perpendiculairement  vers 
icelle  partie  érigé  ,  ou  bien  par  les  rayons  de  la  Lune.  Or  quand  on  trouue 
qu'elle  eft  au  milieu  du  Ciel,par  le  lieu  de  la  Lune  cogneu  par  les  tables,  on 
cognoiftra  aufly  l'afcenfion  droite  de  l'eftoille  fixe ,  &  enfemble  la  diftance 
d'icelle  de  la  feûion  vernale  delEcliptique  ,  félon  les  degrez  de  l'Equateur. 
Parquoy  fe  tirera  vn  cercle  obfcur ,  du  Pôle  par  l'eftoille  propofee  iufques  a 
l'Equateur,  aptes  fé  comtera  du  conta&des  deux  cercles,l'afccnfion  trouuée 
de  l'eftoille  :  ainfi  fera  donné  ie  point  trouué  en  l'Equateur  de  l'Equinoxe 
"vcjrpal:  par  lequelbutre  fection  oppofite,auecles  lieux  au  milieu  de  Cancer 
.  &  Capricorne  feroic  cognusr,  6c  eftant  cognue  la  plus  grade  declinaifon  du 
Soleil  JUig^ 

.  iphèje  dempn(^Ê.Ei^ûli-Uî^  aiaparân,par  vn  memeiileux  abrégé  cognue 
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la  longitude  &  la  latitude  de  toutes  les  eftoilles  colloquees  au  Globe,  fans  au 
cnneobferuarion  precedentedeladifte  longitude  ou  latitude  .  On  pourra 
aiirsî  (fi  on  veut)  premièrement  defcrire  tous  les  cercles  &  Pôles  au  Globe,& 
puis  après  colloquer  deux  premières  eftoilles  félon  leurs  iôgitudes&c  latitu- 
des bien  cognues.Puis  par  icelles  conftituer  touteslcs  autres  au  Globe,par  la 
manière  fuldi&e:  auquel  on  pourra  adioufter  a  caufe  de  certitude  autres  ob- 
feruations,comme  les  decliniifbnsjatitudes  &  autres  chofes  fèmblablés.  le 
pafle  icy  de  faitt  auiféles  diuerfes  vfagesdes  Triangles  Spheriqsen  ces  cho- 
fc8,comme  nous  auons  en  partie  demonltré  au  Chapitre  précèdent ,  a  fin  q 
noftie  mlc  ne  (<nte  trop  auant  hors  de  propos. En  après  aufsi  me  fèmble  qn« 
cen)oyen  elt  fuffiûnt  pour  fi  grande  multitude  d'efro'lles,  lef^uelles  fi  quel- 
cun  ayme  mieux  defcrire  par  l'Aftrolabe,  ou  parleTorquet.il  le  peur  faire: 
moyennant  qu'il  aye  mémoire  qu'on  dôicvfer  de  ces  inflrumens  auec  plus 
grande  cautele,  dautant  (comme  nous  auons dicl)  qu'en  iceux  peuuent  c(- 
clieoirbeaucoup  plusd'occafîôs d'erreur, a  caufe  des  parties  &  Iiaifons  diuer 
(es  des  inikumés  fufdi&s,6c  des  obferuatiôs  neceffaires  de  plufieurs  chofes. 

De  la  longitude  des  lieux  ou  contrées  par  le 
lieu  de  h  Lune.     Chap.  XX  li. 

A  diuerfè  façon  que  plufieurs  tiennent  en  là  defeription 
des  (légions,  me  donne  occafion  d'annoter  icy  quelque 
chôfede  la  longitude  des  lieux,  veu  qu'entre  les  Geogra 
phes  il  n'y  a  en  aucune  chofe  plus  grade  difficulté .  Car 
la  latitude  des  contrées  fe  peut  facilement  trouuer  par 
quotidienne  expérience,  tant  par  les  eftoilles  fixes,  que 
par  le  Solei^commeplus  amplement  &  pat  nous  &par 
plufieurs  autres  a  efié  déclaré  ;  mais  trouuer  la  longitude  eft  chofe  tresdifïï- 
tilf  C;r ellefe  doit  trouuerou  parles  tclipfesde lalune,  qui  peu  fouuenc 
aàuiennét3&  moins  fuuuent  font  vefl?s,&  encore  moins  fouuétfonc  diligé 
rnét  obferuees  par  deux  Mathematiciés  en  deux  lieux  diuers,ou  côme  nous 
auons  enfeigné  au  liure de  lYfage  du  Globe,par  lesOiloges  a fab!on3ou  au- 
tres. M  lis  ce  dernier  eft  feulement  proufBrable  aux  nauigations,&  requière 
desOr!oges  bien  iuftes,qui  ne  font  fugetsau  changemét  del'air.ou  du  têps. 
&  fil  y  a  aucuns  autres  moyens  par  difraiïces,  &  angles  ,  comrrfe  on  dicl  dé 
pofïcions  :  ils  duifent  feulement  pour  trouuer  petites  dîftances.Mais  fi  quel- 
cun  voudra  quafi  tous  les  iourscercher  la  lôgitude  d'au  cû  lieu, il  doit  diligé- 
ment  côfiderer  auec  noftre  Ray  la  d  iftâce  de  la  Lune  d'aucune  efioille  du  tir- 
mamêt  ;  toutesfois  en  teMe  manière  q  celle  efroille  fixe  précède  ou  fliyue  la 
Lune  félon  le  droit  fîl  delà  ligne  Ecliptique.  Ce  quiaduiédraalorsquâd  l'e- 
fioiliealaqllç  nous  conferôs  la  Lune,  alamefme  &  prefque  égale  latirude 
auec  la  Lune:a  fçauoir  fi  la  Lune  décline  vers  le  Norr,q  nous  efîilbns  fciriHâ- 
blemét  vne  eftoiile  qui  décline  vers  le  Nort,vn  peu  plus  ou  moins <5  la  Lune: 
ce  que  pareillement  fè  doit  entendre  de  la  partie  du  Sud.  Mais  fi  cela  ne  vice 
a  propos,  iorsfe  cetchetaueljuftemcnt  par  deux  cftoiUes  fixes ,  comme  au 

Chap. 


compofêparGcmmàFriron.  *97 
Chan  20  auôsenfeignéla  logitude  delaLune.ou  en  la  fuperficedu  Globe, 
bu  Â  en  V  a  qui  (oyent  plus  docles  *M  la  cognoilTance  f  vfage  des  Tnan- 
cles  S  >heiiques,côme  cy  delïus  auôs  declaréde  l'eftoiile  deMars  Don  que, 
fi  la  Lune  eft  diftâte  en  ligne  droite  d'aucune  eftoiîle  hxe:dom  là  logitude 
a  défia  c!ie  coenue,  la  diftance  iaqlle  fera  trouve  par  leRay.l'adioultera  a  la 
locitude  de  l'eW.llc.fi  h  Lune  elt  plus  proche  de  l'Orient,  ou  la  mefme  fera 
déduite  de  la  lôgicudecognue  dè  l'eftoille.lï  la  Lune  approche  plus  de  I  Occi 
déc  q  l'eitoille,  5  «hfi  fera  trouuee  la  16gic.de  la  Lune.Ilcouient  aufsi  chhge 
mène  apprëdre  les  heures  &  minutes  des  heures,  par  les  hauteurs  ces  eftoil- 
les  au  mefme  moméc  À  cëflfecoiïfideratiô  fé  parfait.  Eftant  doc  en  cette  ma 
niere  trouuee  la  lôg.de  la  L  une,ou  par  celle  q  nous  auos  moltre  au  Chap  20. 
&  21  le  vray  Heu  delà  Lune  ,  fe  doit  calculer  par  lesTables  Allropomiqs  fore 
exqfcs  par  le  mefme  momet  qla  longit.de  la  Lune  a  elle  ■mefureeau  Ciel:6c 
ce  félon  leMeridié  d'aucun  lieu,dcnt  la  logitude  eft  cognue.ou  au 1  moins  de 
celuv  pour  leql  les  Tables  font  côpofèes;  Or  fi  la  mefme  logitude  de  la  Lune 

re  trouue.  aiorspar  kékém^mn^mmmf^mf^^ 

voftreôbferuati5fe  ïu«era  eftrec5ftkuéfouz M  mefme  Aîeridie.come  le  lieu 
pour  leql  les  Tables  font  efté  côpofees,  ou-duqi  la  logitude  elt  cognue.  Mais 
fi  la  Lune  fe  trouue  par  les  Tables  eftre  plus  auant  au  Zodiac,  q  l'expérience 
•nedemôftre:  il  eft  certain  q  le  lieu  de  l'obferuation  eft  plusOriental  q  celuy 
pour  leql  les  Tables  ont  elté  côpofees.  Mais  fil  fe  trôune  parles  Tables  q  a 
fôgitude  eft  moindre  q^ 

lieu  de  l'ûbferuation  elt  plus  occidêtal  q  le  lieu  qui  eft  marqué  aux  Tables. 
Donques  on  marquera  la  differéce  entre  la  logitude  de  la  Lune  trouuee  par 
le<  Tables,&  celle  qui  eft  trouuee  par  l'expérience.  Dauantage  fera  trouue  le 
mouuemét  de  l'heure  de  laLune.par  la  calcuiatioii  de  Argument,  corne  les 
Théoriques  cômunesenfeignent .  Ou  fi  quelcuntft  moins  verfe  ou  ql  naye 
point  les  Tables  a  la  main qu'il  diuife  le  mouuemét  ioumal  ue  a  Lune  par 
24.6c  aura  érofsierement  le  mouuemét  de  la  Lune  par  heure.  Cela  cognu  il 
dira  par  exemple  felô  la  reigle  de  proportiô.Si  32.minut.que  la  Lune  pâlie 
en  vue  heure  dônent  vue  heure  de  temps,côbien  donnerot  les  degrez  &  mi 
nutes  de  la  differéce  des  deux  lôgitu.  defqles  l'vne  a  efte  pnnfe  par  le  Ray  ^ 
l'autre  parlesTablesfEt  parle  progrès  de  cefte  reigle  fe  trouuera  finabkmei 
le  temps  qui  eft  entre  les  deux  ceicles  Meridiês,  dont  fvn  fera  tue  parle  heu 
de  l*obfematiô,& l'autre  par  le  lieu  des  Tables.  Or  de  réduire  (ur  le  pied  le 
rêps  en  degrez, ceft  vne  chofecognue^efmesauxcnfansicat  chacune  heure 
donne /^degrez:& 4. minutes  vn  degré.  Finablement  ces  degrez  le  doiuent 

adioulter  a  la  lougit.du  lieu.uour  lequel  les  Tables  ont  cfté  côpofees ,en  cas 
l'autre  lieu  eft  plusOneaul.ou  deduire,f  il  eft  plusOccidental.En  celle  ma 
niere  fera  lalôgitude  des  lieux  \A»  iufleméctrouuee,principalernet  ulsloric 
de  fort  lègue  diltance,q  parausunes  dunenfions  des  chemins.  Mais  en  celte 
«chofe  font  deux  cauteles  neceliaires .  La  première  que  les  Tables  .  donc 
cefte  calcuiation  (étire  \  foyent  bien  exquifes.  L'autre ,  qu'on  aye  eigard 
a  lapaulkxe  delà  Une  ,  ou  bieu  a  la  cuueïûu  de  VaQ>eû  de  la  tulcUOc . 
r  Qg  3  Cal 
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Car  celle  diuerfité  de  longitude  fe  doit  fouftraire  delà  longitude  de  la  Lu* 
ne  trouuee  pat  Expérience,  fi  U  Lune  eft  conftiruee  entre le  nonantiefmc 
aegreduZodiac&del'OiicntîmaiisITelledeclinedu  po.  degré  vers  ÏQaZ 
deMtjladitediueifitédelongitudedehLune^edoitadioulterala  lôeirude 
de  U  Lune  trouuee  parle  Ray.Cefte  diuerfité  d'aipeft  fe  cerche  pat  les  tables 
composes  a  ceft  vfageiou  par  h  doftrine  des  tftâjigles  fpheriques  ,  parles 
tablesde  Stniu.Et  comme  air.fi  foie  que  les  plus  dodes  ohferuent  facilement 
cefte  diuerfité  j les  vulgaires  l'obfcr  lient  par  dejTus  tous  trefdifficilemét  par- 
quoyieconfeilîe  que  celle  difficulté  ne  (bit  aucunemee  mifecnnôchalance 
car  h  on  n'eu  tient  côpte.eile  peut  en  noftre  climat  ihduire  erreur  d'vne  heu 
re  entiererlequel  erreur  ne  peut  élire  difsimulé.  A  cette  caufe  ie  cGfeille  aux 
^ftronomiens  vulgaires  de  faire  celte  obferuation ,  quand  la  Lune  eft  enui- 
ron  les  pointa  des  folftices  de  Cancer  &  Capricorne,  &  lors  aufsi  entour  le 
milieu  du  Ciel.  Car  par  ce  moyen  ne  tombera  aucune  parallaxe  fenlible  en 
Jalongitude:lefquelleschofes  font  faciles  a  obferuer.Maisie  vous  enfeigne- 
ray  la  praclique,encore  q  la  Lune  pafTe  par  autres  fig:* ,  de  iuger  par  laïeu- 
le  veue,quand  la  veue  ne  donne  aucune  diuerfité  en  lalongitude. Donques 
quad  U  Lune  n'ett  pas  pleine,mais  apparoift  cornue  ou  boffue,les  amateurs 
attendront, tant  que  la  Lune  fera  veue  de  Tes  cornes  érigée  perpendiculaire- 
ment.  Ce  que  facilement  fe  pourra  veoir  par  vue  règle  longuette,tenuedet. 
iiantrceil,ou  par  vu  perpendicule  deualiéds  la  main.  Car  h  le  peroendiculc 
palle  par  le  lugement  de  la  veue  de  iVne  (  v>r.ie  a  Tautre^lors  il  eft  certain  que 
la  Luneeftaupo.degrédei'Ecliptique,  comte  du  degré-afeendant  en  l'Ho- 
rizon: a  caufe  de  quoy  elle  n'aura  aucune  diuerfité  d'afpecl  ou  de  veue  en  la 
longitude.Afaisfi  la  corne  fupeiieure  s'enclinevers  Orie;.t,la  Lune  n'eft  pas 
encore  paruenue  a  celle  partie  du  Ciel,  &  la  diueifitède  la  veiie  eft  pluserâ- 
de  que  n'eft  la  chofe,  ceft  f  dire ,  que  la  vraye  longitude  ;  &  fila  corne  fiipe- 
neure  s'enchue  versQccidenr,la  Lune  fera  défia  palTee  parce  lieu  du  ciel  au 
queila  veue  ne  donne  aucune  variation  en  la  longitude  du  Zodiac.  Et  la  di- 
uerfité eft  des  deux  coftez  autant  plus  grade,  comme  la  Lune  femblera  plus 
panclice,ou  couchée  les  cornes  en  haut.  Cefte  monftredonc  doit  eftre  fuf- 
fifante  a  ceux  qui  nedemandenc  lacalculation  plus  difficile  des  parallaxes 
Mais  on  doit  fçauoir  que  ce  moyê  de  cercher  la  Iôgitude  eft  le  meilleur  que* 
tous  autres,quad  les  diftaces  font  grades:  du  quel  fi  ceux  la  qui  voyager  aux 
parties  du  monde  plus  loingtaines  fçauoient  commodément  vfer,  nous  au- 
tionslans  faute  vne  certaine  defeription  des  Régions  &  Prouinces.  En  la- 
quelle plufieurs  ofentehanger  beaucoup  de  chofes,  eftans  pluftoft  tranfpor- 
tezd  vn  défit  d'imagination  incertaine,  que  menez  par  la  raifon  ou  feience. 
Mais  de  ces  chofes,  i',1  plaift  a  Dieu,  fera  dit  ailleurs  plus  amplement;main- 
tenant  nous  déclarerons  aucunement  la  fufdite  dottrine  parvn  exemple. 
L'an  de  noftre Seigneur  i  540.1e  1  2.iourdeJuinga  to.heures après midy, 
1  ay  diligemment  obferuéla  Lune,&en  ce  moment l'ay  trouuee  conioinfte 
félon  la  longitude  auec  k  clereeftoille  nommée  Spica  virginis  ,  &  ce  par  le 
Kay.  Par  ce  que  iaLune  &  l'eftoilie  Spica dWient  également  disantes  de 
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comoofé  par  Gemma  Frifon. 
l'eftoiUe  i  qui  efl  h  moyenne  au  front  de  Scorpius ,  &  la  diftance  eftoit  cafi 
de<o  deerez.  Cette  eltoitie décline  delà  ligne  Ëcliptiqueau  Sud ,  comme 
faift  l'eltoille  Spica  :  autrement  Celle  obferuacion  euft  efté  incertaine  D  a- 
uantar  e  i!  y  auoit  vn  autre  argument  de  conionajon  a  fçauoir  que  la  ligne 
Wmeep*^^ 

S  fur  tmM  9$k  Maisil  appert  par  fexpenence  &  parles  tables  de 
Cop  n  eus  ,  que  le  lieu  de  Spica  tfft  diftant  du  point  de  l'Equmoxe  vernal, 
,07  degrez  19.  minutes  au  temps  de  celle  nof  tre  obieruation ,  ceft  a  due 
quelle  eftau  1 /.degré  2  9. minutes  du  figne  de  Libp.Nousauons aufs,  ca 
Sué  pour  le  mefme  temps  le  lieu  de  ta  Lune.ay.nt  égale  e  temps  comme :û. 
appartienr.par  les  tables  de  Copernicus,  &  auons  trouue  que  la  Lune  elloïc 
au  mefme  momentdiftantedu  point  de l'Equinoxe  vernal  t96.  degrez  ÔC 
.S  minutes.Puisdoncqueceuchoreclerequ'aLouainfetrouueparexpe. 
rience  que  le  lieu  de  la  Lune,furPalTe  le  lieu  de  la  Lune  qui  refpond  a  Craco- 
nie  f'enfuit  que  Louainell  plus  occidentale  que  Cracouie.  Mais  afin  que  ie 
trVuuela  quantitéde  ladiffcrencc.îe  déduis  la  moindre  longitude  de  la  Lu- 
ne.dela  maieure,&  trouue  l'excesde  4 1 .  minutes.  Lequel  le  reduisen ,  tept 
par  telle  pratique.Par  l'Anomalie  ou  A  rgument  de  h  Lune.qm  eftoit  de  4. 
Fex^enes  i»<  degrez &qualï  5.minutes,ietreuuelemouuemet  delà  Lu- 
ne par  heures  efire  de  3  u  minutes  &  demie.  Apresie  dy  félon  la  reigle  de 
nrooortion  (1  ;  2-11.  me  donnent  vne  heure,  combien  me  donneront  4 1  ,ml 

nemîeau  quotient  ^  D'oueft  m™ftltc  *UC  CT>Ul° 

eft  plus  orientale  que  Louain  vne  heure  8c  vn  quart.  Etpar  yue^ 
ïe^nïdiûle  mefme  Nkola.  Copernicus  elî  plus  Orienta  eoVne 
heure  qu'Alexandrie  ,  s'enfuit  que  Louuaineft  plus  occidentale  qu  A- 
lexandrie  vn  quart  d'heure  .  Le  quart  d'vne  heure  réduit  en  degrez  ,  fait 
troisde£rez4f.  minutes  ,  deux  heures  30.  degrez  monte  enfemble 
, Tdeiez  4  i .minutes,lefquels  ofiez  de  la  longitude  d'Alexandrie,  laii.ent 
Poùr  la  longitude  deLouain  16.  degrez45- mmutes  Carlonguude  dA- 
Landrie  fe  conftitue  par  Ptolomee  en  (a  Geograph.e  de  fo.xante  de- 
erez  &  demy.  I'ay  icy  omis  feiemment  quelques  bien  petites  reftes  de  no. 
IcsdeladiuW^ 

fiien'ay  faift  aucune  métion  de  la  parallaxe ,  par  ce  que  la  d.aecfite  du  t  ps 
eftoît  petite,^  point  plus  de  d.minuces, laquelle  l'ay  copenfe  parla  diminu 
tiondutemps.  Carlaconioncliouviiiblecftoitprefquede  10.  minutes 
près !  io.heures:maisla  viayeefcheoitfurlcs  to.heures,  comme  auons  trou 
uéparl'Allrolabe.  Mai  s  i'ay  mieux  aymé  propofer  aux  thidieux  la  calcula. 
tion  par  vn  telmoyé,  afin  quelle  fut  plusclere,  &  puis  après  aufsi  adiouttec 
pour  les  plus  doftes  les  chofes  plus  difficiles.pour  fatisftire  a  vn  chacun. 

Oronce  Dauphinois  eferit  vn  fembhble  moyen  ,  parl'applicatsonde  la 
Mît  au  cercle  MeridieurmaU  ie  fuis  efrnerueUle  pourquoy  il  l'en  dift  le  pre- 
mier iuuenteur,comme  fi  prefquc  aucun  des  anciens  n'eull  feeu  trouuer  les 
longitudes  des  regions,que  par  les  Ecliofes.  Vrayemênt  ilay  trouue  en  plu- 
fiç'iâamhcwilcmoyendiobfcTOito  longuudopac 
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Lune}principalementau  liurc  de  Tean  Vuerner,hommefortexceilent,quia 
cfcritlcs  Paraphrafes  &  Commentaires  fur  la  Géographie  dePtolomee.Le- 
quel  moyen  eft  certainement  beaucoup  plus  commode ,  que  l'obferuation 
de  la  Lune  paruenante  au  cercle  Méridien:  car  celle  fe  pafle  incontinent,  & 
peut  eftre  vne  feule  fois  veiie  en  24.  heures  ,  mais  l'autre  te  peut  obfcruer 
long  temps  &  en^Iufîeurs  heures.  Mais  1  Vn  &  l'autre  de  ces  deux  auteurs 
(fauuc  leur  honneur)  n'ont  pas  bien  obferueladiueifitédelaveue ,  ou  pa- 
rallaxe i  laquelle  eliant  mife  en  uonchaloir,  peut  en  iVne  &  l'autre  manière 
produire  aucunefois  en  la  longitude  des  regiôs  vne  différence  de  8.degrez. 
Car  la  Lune  eftanc  louz  fe  cercle  Merid  é,a  aucunefois  la  parallaxe  en  longi 
tudede  1  7. minutes;aulqueljes  refpondent  aucunefois  plus  de  $4.  minutes 
de  temps:  qui  font  a  la  parfin  plus  de  8.  degrez  de  longitude,  veuque  1  5. 
degrez  font  vne  heure.  Puis  donques  que  ced  erreur  n'eft  petir,il  eft  raifort 
(comme  i'ay  enfeignë;  que  cette  chofe  fe  traifte arcificielcment. 

De  la  hauteur  du  Soleil  &  des  eftafilles  par  de£ 
fus  l'Horizon.    Chap.  XXI  IL 

L  eftjCommeiepenfe,  notoire  a  chafeun  que  le  Soleil 
alcendanc  fur  l'horizon  ,  petit  a  petit  monte  oblique- 
mérparenhautjiulquesacequ'iia  gaignéle  fonimet 
au  midy,  &  que  lèmblablement  il  defeend  par  la  mef- 
me  manière  comme  il  a  monté  deuers  Occident  ;  par 
la  haureurdudita  quelconque  moment  qu'elle  foie 
prinfe,fe  trouue  l'heure  du  iour.  Et  par  la  hauteur  Me 
ridienne  fe  treuue  la  declinailon  des  contrées  ou  régions  de  l'Equateur.  Pa- 
reillement fe  prennent  a  femblable  vlàge  les  altitudes  des  elloilles.  Mais  les 
infhumens  font  diuers  ,.  parlefquels  les  altitudes  des  elioilles  font  me- 
furees.  Mais  afin  de  comprendre  diuerfes  vfcges  par  vn  infiniment,  il  nous  a 
frmbJé  bon  defclaircir  aufsi  le  Ray  par  ceft  vfrge  .  Doncques  nous  auons 
pour  la  hauteur  du  Soleil  inuenté  trois  moyens.  Pour  le  premier  menez  le 
Trauerfcur  iufquesaubout  du  Ray,  la  ou  les  90.  degrez  (ont  marquez,  & 
que  les  bouts  du  Trauerfcur  foient  également  difrants  descoftezdu  Ray, 
Que  les  pinnules  foienr  aulïy  efloignees  aux  deux  collez  du  Ray  iuP 
ques  a  1  00  parricules^e  forte  que  du  cofté  du  Ray  4  iulques  au  collé  de  1a 
tablette  extérieurement  fecomrcnt  1  oo.parties.Cela  faiû,  que  le  Ray  foit 
pendu  comme  vne  baiance,elra>u  mis  vn  petit  couteau  ou  gnomoneau  mi 
lieu  du  Trauerfcur. Mais  l'examination  de  celte  fufpenOô  fe  fera  au  perpen- 
dicuL\-&  citant  vne  fois  trouué  le  lieu  du  gnomon  au  Trauerfeur.qu'on  ra- 
ce /n  cren,  afin  que  Ion  puilfe  toujours  focilemét  faire  la  fulpenfion  duKay. 
Eftant  donques  le  Ray  ainfi  pendant  au  pcrpcndicule  ,  on  tournera  le  colté 
du  Ray  vers  le  Soleil, en  telle  forte  que  l'ombre  du  Soleil  ietteedela  pinnu- 
le  du  Trauerfcur,  fine  au  coftédu  Ray  ,  foit  que  les  parties  égales  y  fbyenc 
marquées,  ou  les  inégales  :  c'eft  a  dire  les  degrez..  Soit  donc  marqué  le  lieu 

de  l'om- 
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de  l'ombre,  &  confiderez  diligemment  combien  de  degrez  qu'elle  marque, 
tant  au  mefme,  comme  en  l'autre  cofté.  Car  ceux  la  monftrent ,  combien  le 
Soleil  eft  diftant  du  Zenith:  lefquels  déduits  de  ?o.  degrez ,  refte  la  hauteur 
du  Soleil  deflus  l'Horizon. Le  fécond  moyen  eft  tresfacile,  &  fe  peut  acco- 
moder  tant  aux  eftoilles  comme  au  Soleil.  Toutes  les  dimenfions  Geome- 
triques,qui  fe  font  par  i'efchelîe  Géométrique,  fe  peuuent  aufsi  en  cefte  ma- 
nière ««facilement parfaire .  Donques afin  défaire  ces chofes commodé- 
ment, vous  ferez  vn  petit  permis  près  du  bout,ou  près  le  cômencement  du 
Ray,ou  les  po.degrez  fontengrauez,&ayâtliéparlepertuis  vn  fil  de  foye, 
ou  quelque  petite  armille,  vous  tiendrez  le  Ray  pendant  delà  main  au  per- 
pcndicule    &  le  Trauerfeur  eftant  également  eftendu  aux  deux  coftez  du 
Ray,&conftituéau  niHeau,{èra  elleué  ou  ahbaiflefelô  l'exigence  delacho- 
fe.Maisil  ne  faut  oublier  ce  pendant ,  que  le  cofté  de  !a  tablette ,  par  lequel 
la  veue  fe  porte,ou  auquel  le  rayon  du  Soleil  fine,doit  eftre  iuftement  eftoi- 
gne'ioo.partiesdu  Ray.-ceque  iedypource  quel'efpeffeurfeniïble  du  tuyau 
quarré  occupe  quelque  partie  du  Trauerfeur:  a  caufe  de  quoy  la  pinnule  fe 
doit  autant  plus  approcher  du  Ray,que  lefpeffeurdu  tuyau  occupe  au  Tra- 
uerfeur.Ou  bien  on  doit  a  l'entour  de  l'extrémité  du  Ray,  qui  iettera  l'om- 
bre ,  mettre  vn  cercle  de  la  mefme  cfpeiTeur  du  tuyau  ,  afin  que  la  pointe 
quiiettei'ombre.foit  perpendiculaire  au  point  moyen  du  Trauerfeur.  Dô- 
quesquâd  vous  voudrez  prendre  la  hauteur  du  Soleil ,  que  le  Ray  pende  de 
voftre  main  ,&  tournez  le  par  fes  coftez  vers  le  Soleil  luyfant ,  de  forte  que 
l'ombre  iettée  du  fommet  du  Ray  fur  la  pinnule  du  Trauerfeur,  pré  ne  fin  iu- 
fèement  a  cent  parties  égales  diftantesdu  Ray.Et  fi  l'ombre  ne  touche  la  pin 
nule,ou  qu'elle  la  pafle,efieuez  ou  abbaiftezle  Trauerfeur  au  Ray,  tant  et  fi 
longuement  que  l'ombre  touche  exactement  la  tablette.  Alors  le  lieu  du 
Trauerfeur  au  Ray  monftrera  la  dîftance  du  Soleil  du  Zenith.  Vous  appren- 
drez par  semblable  manière  a  prendrede  nuit  la  hauteur  des  eftoilles  .  Car 
eftant  le  Ray  pendant  de  la  main,  ou  pendu  a  vnpali  ,e(îeuezou  abbaifiez 
le  Trauerfeur ,  iufques  a  tant  que  regardanr  droit  par  le  cofté  de  la  tablette 
&  par  le  fommet  du  Ray,vous  voyez  l'eftoille,  car  incôtinét  le  lieu  du  Tra- 
uerfeur vous  monftrera  la  diftance  de  l'eftoille  du  Zenith.  Mais  on  pourra 
comter  ces  chofes  ou  par  les  degrez  ,  ou  par  les  parties  égales  prinfes  des  ta- 
bles de  Siwa^comme  au  chapitre  t  5  .eft  demonftré.  Et  ce  moyen  eft  le  meil 
leur  &:  le  plus  facile  de  tous  les  autres.  Le  tiers  moyéeft,fi  le  Ray  eft  eftendu 
en  ligne  droite  a  i'equidiftance  de  l'Borizon,de  forte  que  le  Trauerfeur  cô- 
lïfte  au  perpendicule,ôcle  Ray  au  niueau.Ce  quife  peutfaire,parl'appeiifi5 
du  perpendicule au  Trauerfeur  ,  comme  auons  enfeignéaux  dimenfions 
Géométriques.  Alors  fi  l'ombre  ietteede  la  tablette  du  Trauerfeur  furie 
bout  du  Ray,la  ou  les  90.  degrez  font  marquez,  pour  le  Soleii:  ou  fi  la  veue 
portée  du  mefme  bout  par  le  cofté  de  la  pinnule ,  eft  dirigée  fur  l'eftoille  ,  le 
lieu  du  Trauerfeur  au  Ray  déclarera  la  hauteur  demandée  ,  de  la  mefme  fa- 
çon ,  que  nous  auons  di&  qu'il  faut  compter  les  diftances  des  eftoilîes.  Mais 
en  çeft  endroit  y  a  quelque  commodité  adiouftee,pour  céux  qui  nauiguent 
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en  la  Mer  Oceane.  Car  ilz  n'ont  que  faire  d'aucun  perpédicule,  quand  les  va 
gues  de  la  Mer  font  aucunemét  coyes.Car  fi  en  appliquant  feulement  le  Ray 
a  TceiMls  voy ent  l'horizon  par  l'vne  des  pinnules  :  ceft  a  dire  l'extrême  par- 
tie du  Ciel,&  par  l'autrè,l'eftoille:  la  hauteur  de  l'ettoillc  fera  incontmet  çog 
nue.  Le  mefme  fe  peut  aufsi  faire  en  la  chapaigne,  ou  il  n'y  a  nuls  obRacles, 
empefehemens  de  montaignes,  edifices,ou  d'arbres  .  Finalement  a  hau- 
teur  du  Soleil  fe  peut  par  le  quatriefmc  moyé  exademét  feauoir  par  le  Ray. 
Car  le  Ray  fe  drefle  en  vne  plaine  vnie,  colïftant  fur  la  pleine  vers  les  angles 
droits}ou  perpendiculairement.  Apres  on  compte  diligemment  lalongueur 
de  fon  vmbre,laquelle  nous  comptons  par  les  mefmes  parties  égales,  par  lei- 
quelks  le  Ray  e(t  diuife  .  Puis  nous  multiplions  les  parties  égales  de  ladicle 
vmbre,par  lesparties  du  demy  Trauerfeur,ÔC  diuifons  le  produit  par  les  par 
ries  égales  du  Ray  cntier,&  le  quotient  donnera  alorsles  parties  egales,lel- 
cuellesrecetchéesau  Ray ,  montreront  le  degréde  la  hauteur  deiiusl  non- 
zon.  Car  l'ombre  du  Ray  fe  porte  en  telle  forte  vers  le  mefme  Ray,  comme 
la  diftance  du  Trauerfeur  fe  porte  en  la  troifiefme  manière  défia  declaree,en 
uers  la  moytie  du  mesme  Trauerfeur.  Maisen  cas  que  par  celle  opération  le 
produifent  plus  de  parties  qu'il  n'y  a  en  tout  le  Trauerfeur,  multipliez  a.ors 
toutes  les  parties  du  Ray ,  par  les  parties  qui  font  au  Ray,des  le  commence- 
ment iufques  au  lieu  de  la  ftation  du  Trauerfeur,&  diuifez  le  produit  par  a 
longitude  de  l'ombre.Par  tel  progrès fortira  le  nombre  des  parties  égales:  le 
quel  recerché  au  Trauerfeur  .vous  y  trouuerez  les  degrez  de  la  hauteur  pro- 
chaiae.  Mais  il  ne  m'ennuyera  de  déclarer  par  exéple  la  doftrine  de  celte  det- 
niere&çon.  L*An  i  544.1e  i^.d'O&obre,  aMidy.i'ay  trouuèlalo^^ 
de  l'ombre  du  Ray  en  vne  plaine  de  5>7o|.particules ,  telles  que  le  Kay  en- 
tiercontenoit  437  .  le  raifonnc  donc  par  la  reigle  de  proportion  en  ceOe 
manière.  Si  43  7. nie  donnent  o7o|,  combien  me  donneront  les  too.par- 
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S! S  la  hauteur  du  soleil  a  Louua.n . 

Combien  la  grandeur  ou  tamplitu de  du  Soleil 
faifl  varier  les  vmbres.  Chap.  X  X  11  l  U 

Aisilmefautabonefcient  «duertir  le  Lecteur  en  ceft 
end  oiMela  hauteur  du  Soleil  prmfe  par  l'ombre  « 

que cônque'maniere quece foit  venque »<4™»** 
rftlUelav=ritélequarcdVndegré.NonreuUme« 

nu*  mais  aufsi  en  quelconque  autre  man  ère  punie 
I  P«r  laproTeftiô  de  l'ombre  du  Gnomon  ou  d'autre  chd 
I  fe  ftr  le  plain.ou  fut  la  muraille  .  Et 

endtoiavouseni^ 
uiemacaufedelagrandeur&am^^^ 

fi,  «ayon.dafalcw^^^^'n.uient  diligemment  ob- 
fedu  Soleil.qui  fut  veue  ie£Uon  dtl'ombre.Car 

quandl-ombreduGnomonfepen^ 

?utpa(re  la  vraye  ^^^X'eî^euUta.  lors  la  hauteur 
ft^«w«^.<»»^"^?l,TOj,,  Parainfilahau- 

teurtrouuee  qn°«au°*enfe,&"f* el"  vraVc  hauteur  du  Soleil  d'vn  quart 
hauteurdu  Soleil,  furPaffe  ^.u»^^C^4.*Oceob«e>n*  fera  q 
de  degré .  Parquoy  la  hauteur  du  Sole  1  oblerue.     4  &  m 

î+.dfg..aqnefutttotmeede^ 

ce  manière  par  nous  enfeignee, la  naureu. i  r  r  d'obferuer  la 

hauteur ,  touf.oursla  hauteur  du  ^'7^'^"  .inBeomUduSo- 

Icil&delaLune.paKeqUs  autres  ett^ 
&nefontombresquifoyemobffu^^^^^ 

lindresdoiuent  prendre  garde  qu  ,U  (hmen  ^ 1  ^demo„nrêt.Et  pout 
touGours  vn  quart  de  degvé  moindres  que  lesTaD.es  _ 
due  fommairement,  toutes  Us  ombres  fo.t  quel  es  (e  .eue  p  r 

diculairement  ou  en  plain,  font  autant  7»'^™™ °J "  fJLLeay  U 
avn quart.  MaisafinquetenereuenneleLe^ 
f  jufe  de  celle  chofe.Car  quand  la  grandeurdu  boleu  1  euenu  au 
raydegS  aucunesfoys  dauantage  :  &  que  les  rayons 

procède  d'icy  que  la  ligne  qui  procède  du  centre  au  Soleil,  ett  vne  auw  s 
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plaine  fur  laquelle  le  Gno 
monCjDjeftdrefle:  quo 
tire  maintenant  du  cen- 
tre du  Soleil,  E,la  ligne 
E,D,£,par  le  fommet  du 
Gnomon.  Ceft  chofe  cle 
re,  que  file  Soleil appa- 
toilToit  comme  vn  poinr, 
que  l'ombre  fineroic  alors  au  point  B:  mais  par  ce  que  les  rayons  fe  iettent 
aufsi  de  la  circonférence  du  Soleil  F,  il  aduient  que  l'ombre  fine  au  point  G. 
Par  ainfi  l'ombre  de  C>G ,eft  plus  courte  que  C,B.  félon  G,B.  laquelle  faicl 
le  demy  diamètre  du  Soleil  E'}K  &  la  hauteur  du  Soleilainfi  ettimee ,  mon- 
ftre  la  hauteur  du  point fuperieur  F,&  non  du  centre  du  Soleil,  félon  lequel 
toutefois  elle  doit  eftre  prinfe.  Autrement:Soit  la  ligne  perpendiculaire,c5- 
me  eft  la  fuperfice  des  murailles  ou  cylindres  A,B.a  laquelle  foit  efiendu  or- 
thogonalenient  D>C.legnomon,&  foit  E,F.le  Soleil.  Soit  donc  tire  du  ce- 
tre  du  Soleil  la  ligne  E,par  la  pointe  du  Gnomon  D,  qui  eft  £,  D,  B.  la  vraye 
longitude  de  l'ombre  du  Gnomon  feroit  C.  B.  fi  le  Soleil  luyfoit  comme  vn  ' 
.point.  Mais  parce  que  tout  le  corps  donne  lumière ,  &  qu'il  iette  fes  rayons 
de  tous  collez,  l'ombre  fera  plus  courte,  a  fçauoir  C*,  G.&  ce  félon  la  gran- 
deur (comme  deflus  eft  dift)du  demy  diamètre  du  Soleil  E,F.  Dont  aufsi  h 
hauteur  du  Soleil,eftimee  félonie  point  F,  (comme  fe  faift)  fera  moindre  ds 
la  vraye  hauteur  d'iceluy  qui  refpond  au 
centre  E.  Et  ainfi  appert  qu'en  prenant  la 
hauteur  du  Soleil  félon  la  première  manie 
re,ilapparoit  toufiours  moindre  d'il  quart 
de  degré .  Car  le  Ray  fe  drelfe  ou  fe  pend 
perpendiculairement,  comme  icy  la  ligne 
A,  B.  Mais  le  Trauerfeur  fe  tient  comme 
D,C.de  forte  quel'ombre  A,G.apparoift 
toufiours  pluscourte .  Que  fi  quelqu'vn 
doute  encore  de  ce/ie  demôfiratio»,  quil 
prenne  par  expérience  au  mefme  momie 
la  hauteur  du  Soleil  par  deux  Gnomones 
defquelzl'vn  foit  dreJTe  perpendiculaire- 
ment en  plain:  &  l'autre  foit  fiche  en  fu- 
perfice perpédiculaire  orthogonalement.. 
Toutefois  les  altitudes  ainfi  obferueesfe 
trouuerôt  différer  vn  demy  degré  de  l'vn 
l'autre  ou  peu  d'auantage,fçlon  l'amplitu- 
de du  Soieil.Cai  lVne  ombre  fe  iette  du  fuperieur  peint  du  Soleil,  &  l'autre 
de  l'inférieur.  Parquoy  l'vne  hauteur  palTe  la  vraye  hauteur  du  SoIeil,dvn 
quart  de  degré ,  fk  l'autre  ejt  autant  moindre:  de  forte  qu'elles  differét  l'vne 
de  l'autre  vn  demy  degté.Et  par  ce  moyen  fe  pourra  mefurcr  le  diamètre  du 

Soleil, 
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«&iî  nrcfeue  fins  autre  particulier  infiniment .  Mais  telles  choies  doitient 
n   fflmmîeipawVf  auectenertres  dotes,  enreceuantleSolerlpar 

me  na"r  a  cW  diltinguees,  îefcjuelles  apparoiflent  autrement  fouz  lcapp* 
me  par  arcreic.        b     lumier"  obtufes,&  comme  incertaines .  I'ay  de- 

d.U  Ct\ïï£  ioLZtnl  ?^  quelles  fout  délectables  &  necefiaires  a 
çhre  ces  chofe :  ton  au^ong  p       S  fe  d>aucu„ 

les  fcauoir ,  l Mes  >u'^s  a p  '  vi„ft  en  lumiere.  Mais  aux 

rayons  que  nous  auons  déclarée. 

Des  oroportions  des  ombres  &  Gnomones. 
^       Chapitre  XXV. 

Ais  il  ne  fera  maintenant  difficile  de  trouuef  pa*  ï« 
Ray  les  propornos  des  ombres  &  Gnomones;  &  au 
contraire  par  la  proportion  donnée  des  ombres  au 
Gnomone ,  trouuer  la  hauteur  du  Soleil  ;  &  ce  par 
tous  les  moyés  déclarez  au  chapitre  precedet.  Maisa 
fio  qie  ne  foye  ennuyeux  a  caufe  de  la  prolixité ,  ts 
.nourfuiuray.èuiement  le  fécond  moyen,  car  les  au- 
tres pourra  tout  homme  qui  eft  ingénieux  facile  - 
mentaccommoder  a  cetfuy  cy.  Quand  doneques  e 
Rav  eft  pendu  de  telle  forte  ,  que  l'ombre  du  Commet  du  Ray  fe  lette  fur  la 
Taie  ommenousauons^n 

Trauerfeurdu  bout  quiiette  l'ombre  a  la  longueur  du  demyTrauerLur 
Lie eft  au'si  la  proportion  du  Gnomone  a  l'ombre ,  &  quelconque  autre 
Thofe^  Eftantdoncques  lestroi 

nombres  coenus  le  ouatriefme  nombre  (e^oit  toujours  cercher .  Et  pour 
d^tou  dVSn  mot  fi  Apa«  l'ombre  dônee  de  la  chofe  il  vous  plaift  cognée 
laquantitedelachore^uiiettel'ômbre,  lors  tient  toufiours  la  mo  medu 
Trauevfeur  le  Heu  du  diuifeur:les  autres  fe  multiplieront  par  enfemble  .  Au 
Montra  efivousvouleza  quelconqueheure^ 

chofe  ppofee}&  défia  dreiîée,  multipliez  la  hauteur  de  lachofe  pari i  moitié 
du Trfuerleur^  diuifez  le  produis  par  la  diftance  du  Trauerfeur  du  bout 
AnRzv  Vous  pouuez  en  celle  manière  mefurer  les  ombres  Q  Yuer.d  mu, 
(e  ombres  Equinoftîalcs.fic autres quelconques,en  quelqueheu  du  mon, 
de  eut  ce  foit  le  cuy  de  qu'il  n'eft  icy  befoin  d'aucune  dcmonftration  veu 
fueTe  fondement  de  toute  la  chofe  jUfte  (comme  i'ay  fouuent ■  diû)en  la 
^aaieftle  p£opofitiondulï,iefmed^clide.  Onfouloit 
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declinaifon  du  Ciel  ou  la  latitude  des  Régions  par  les  ombres  Equinofliàles, 
ce  qui  parle  Ray  eft  tresfacile.Et  me  Icmble  félon  mon  aduis,  que  ce  fera  af- 
fez  de  l'auoir  déclaré  par  vn  exemple  ou  deux .  Pline  efcritau  chap.  72 .  du 
liure  i.femblablement  Virruue  liure  p.  O^e  l'ombre  Equino£j«e  eftaRo- 
me  de  8  .parties,telles  que  le  Gnomon  a  9 .  ie  veus  donc  cercher  d'icy  par  le 
Ray  la  latitude  de  Rome.  le  multiplie  les  parties  du  Gnomone  par  la  demie 
lôgueur  du  Trauerfeur.le produira  fçauoir  pooo.ie  le  diuife  parla  longitu 
de  del'ombre,quieftoitde  8  .dcgre7,le  quotient  donne  1  1  2  5.  parties:  lef. 
quelles  fi  ie  recerche  au  Ray,ie  trouue  enuiron ce  lieu  4 1  .degré?,  3  8  .minu- 
tes^ autant  comprend  la  latitude  de  Rome,felon  la  raifon  dônee.Laquelle 
Ptolomee a  pource  mife  de^  1  .degrez  &  deux  tiers,ou  40. minutes.  Tou- 
tefois Iean  du  Mont  Royal  a  obferué  42  .degrez  4.  minutes.Mais  celle  grof- 
fiere  proportion  des  ombres  annotée  par  notes  &  nombres  plus  prompts, 
eftoic  fuffifante  aux  anciens,  &  principalement  pour  la  defignation  des  Hoc 
loges  folaires  :  combien  que  cède  diuerfité  fe  peut  trouuer  parl'amplitudc 
du  Soleil,comme  iay  monftrêau  chapitre  precedent.Semblablement  Vitru- 
ue  attribue  a  Alexandrie  trois  parties  d'om bretelles  que  le  Gnomon  contiêt 
cinq.  Parquoy  eftant  5.  multiplie  pat  1 000.  afçauoirlamoitieduTrauer- 
feur,& le  produit diuifé par  j.prouiennent  1  ddtf.parricules,lcfquelles  mô 
rtrent  au  Ray  3  o.degrez,  5  8  .minutes,&  autant  eft  la  latitude  d'Alexandrie: 
a  laquelle  ("accorde  l'obferuation  de  Ptolomee.  Mais  en  quelle  manière  que 
la  mefme  quantité  des  degrez  fe  tire  des  Tables  des  lignes  droites  fouiten- 
dues  au  cercle  ,  veu  que  cela  ne  fert  a  noftre  propos  ]  fe  le  laifTe  de  fait  auifé: 
combien  que  le  mefme  fe  peut  facilement  rrouuer  parle  t  5.chapit.  Car  on 
peut  icy  vfer  de  la  mefme  façon  comme  nousauons  illec  déclaré. 

Des  dimenfloris  Géométriques  par  le  Ray,  autrement 
quilaeftedit.    Chap.  XXV  J. 

E  poorrois  en  ceft  endroit  compofèr  vn  nouueau  li- 
ure de  la  eimêlion  des  chofes,  mais  afin  qu'ilne  fem 
ble  que  ie  vueiIle,felon  le  ptoueibc,faire  d'vne  mou 
che  vn  Eléphant,  iededareray  le  tout  en  peu  de  pa- 
roles. On  trouue  par  tout  l'vlage  de  1  ancien  inftru- 
ment  qu'on  appelle  le  Quarre  Geometrique,iesau- 
tres  le  grauent  au  dos  de  l' Aftrolabe ,  ou  aux  Qua- 
drants ,  &  autres  inftrumcns  Scioteriques  &  le  nô- 
ment  l'efchelle  Altimètre.  N.ous  l'auons  aufsi  ioinc  a  l'Anneau  Aftronomi- 
qne.  Or  tout  ce  qui  eft  déclaré  de  ce  Quarre  Géométrique,  fe  peut  autëi  faire 
parnoftre  Ray,  &  par  autre  manière  qu'auonsditcy  defîus.&  plus  brieue- 
ment  que  par  le  Quarre  G eometrique.  Car  foit  qu'il  vous  plaife  meiurerla 
hauteur  des  "chofes  par  vne,  ou  pat  deux  Hâtions-,  l'opération  fera  trcsfacile 
par  le  Ray.  Certainement  par  vne  fiaMon,eftantle  Ray  pendu,comme  auôs 
dechre  au  Cbap.23.  au  fécond  moyen,  (ï  pari  Vne  des  pinnules  &  par  le  fu- 
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perieur  bout  du  Ray  fe  voyt  lefommet  d'aucune chofe,  la  proportiô  de  vo- 
ftre  diftance  a  la  hauteur  demandée,  fera  celle  du  demy  Trauerfeur,s il ,  efloi- 
onementduTrauerfeurduboutduRay.  Multipliant donques la  diftance 
lonnee  & cSgnue  .  pat  l'efloignement  donnédu  Trauerfeur ,  &  le  produit 
party  parla  moitié  du  Trauerfeur ,  a  fçauoir  100.  ou  «  ooo.  le  quotient  fera 
la  hauteur  demandée.  Le  Ray  donne  icy  autant  d'abrégé,  qu'i  n  eft  befoin 
de  didinguerl'ombre  droite  ou  verfe.mais  feulement  dVne  reigie  Mais  en 
cas  qu'il  vous  faille  mefurer  la  hauteur  veue  par  deux  ftat.ons.a  caufe  de  ac 
et  LPefché,il  faudra  efleuer  ou  abaifler  leTrauerfeur:  Sç  commencer  alors 
par  la  haureu  plus  eiloignee.a  fçauoir  eftanr  le  Ray  fufpedu ,  regardez  par  la 
pS&je  bourfuperieurdu  Ray ,  le  fom^ 

muez  le  Trauerfeur  haut  Se  bas,  démontant  néanmoins  roufiours  au  ni- 
ueau  tant  que  vous  puifsiez  commodément  &  exactement  comprendre  ce 
ou  e ftdicc  :  &  marquez  alors  diligemment  le  lie. .  d« iTrauerfeur  au  Ray 
Puis  approchant  du  plus  près  au  lieu  de  la  féconde  ftarion  >  "  vous  feue 
abbaiffer  le  Ttauerfeur ,  &  l'efloigner  d'auantage  du  bout  du.  Ray .  ce 
qu'il  faut  continuer  iufques  a  ce  que  de  rechef  vous  voyez  par  le  cofte  de  la 
«blette  &  bout  fuperieurdu  Ray  ,1e  fommet  de  la  meime  chofe  :  &  mar. 
quezde  rechef  combien  de  parries  égales  le  Traueifeur  eft  diftant  du  om- 
mencement  du  Ray.Puis  conferezl'exces  de  ceft  elloignement  deflusle  M» 
mier"u  fécond  esloignement.Car  comme  ceft  excès  fe  comporte  a  tout  1  ef 
To  gnement  dernier.ainfi  fe  comporterai»  diftance  des  dete&tton  *toc >. 
te  la  diftance .  qui  eft  du  lieu  de  la  ftarion  plus  eslcgnee  iufques  a  la  chofe 
propofee.Pa  quoy(pourlef»irebrief)eftât  ladiftsce  des  deux  ftanos  mefu- 
,Peepa7pi^.Soqu  aurre  forre  de  mefure.mukipliezla  par  le  plus  grad  eslo.gne 
mét duTrauerfeur  du  bout,&  diuifezle  produit  parla  diffère» 
loingnemens  du  Trauerieu,:& vous  aurez  la  diftance  q  eft  de  a  ftarion  plus 
es bfgnee  a  la  chofe  propofee.Quand  celle  eft  trouuee  par  la  ftauon  plus  ef- 
MgL  &  fon  obferuation,  la  haureur  de  la  chofe  propofee,  fe  "ouuera  fa- 
cilemenr,  félon  que  nous  auons  enfeigné  tout  maintenant .  F.nabk-ment  li 
quelqu'vn  eft  contraint  de  parfaire  les  dimenfions  car  fort  courts  eflo.gne- 
mensdes  (tarions  de  la  chofe  propofee,  celuy  pourra  par  le  Curfeur ,  leque 
ducommencemétauons  dia  eftre  neceffaire  diriger  fa yeueaufommer  du 
Kay,&  delà  chofe  qui  eft  a  mefurer, en  abailTant  tortle  Trauerfeur.  Car  en 
telle  manière  fe  rend  leTrauerfeur  parl'accesou  l'eftoignernent  du  Curfeur 
f,  court  qu'on  veut ,  ainfi  toutefois ,  qu'il  ne  foit  panchant  hors  du  niueau. 
'  car  il  faut  entendre  que  le  Curfeur  doit  eftre  fi  legier.que.parfonpoixilne 
donneaucunempefchementaubalancementduRay.  Par  celle  manière  le 
mefurét  très  facilemét  les  hauteurs  des  chofes.Car  demourat  la  meime  aisie 
te  du  Traueifeur  en  fort  &  l'aurre  ftarion  fi  qlcun  regarde  par  le  Curleur 
trâfporté  félon  l'exigfcedelachofe  en  l'vne  &  l'aurre  llatiô,  les  fommers  Se 
du  Ray  &  de  h  cholê.incomioent  la  différence  des  deuxeflomgnemensdu 
curfeur  du  Kay  notée  au  Trauerfeur,  monftre  la  mefme  proportion  de  l  ei- 
loingnement  du  Trauerfeur  dubout ,  que  la  diftance  des  dations  copient 
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iufques  a  la  hauteur  de  la  chofe  demandée .  Parquoy  multipliez  la  diftance 
mefuree  des  dations ,  par  resloingnementdu  Trauerfeur  depuis  le  bout,  6c 
diuifez  le  produit  par  la  différence  des  deux  csloingnemens  du  Curfeur  ar- 
rière du  Ray ,  ou  de  l'vne  des  pinnules  &  du  Curfeur;,  fi  la  confideration  en- 
faite  par  iceux,&  vous  aurez  ainfi  la  hauteur  demandée.  Ceschofesdonc- 
ques  déclarées  par  briefs  exemples  &  demonftration  facile5fe  peuuent  a  eau 
fe  de  leur  grande  vtiiité  facilement  égalera  l'entier  traité  du  quatre  Geo- 
metrique.Mais  les  chofes  qui  font  adiouftees  des  profondeurs  &:  des  diftan- 
ces,fexecutent&  fe  demôftrenr  en  la  mefme  manière.  Mais  a  caufe  qu'elles 
font  depetite  vtiiité,  &  de  nulle  plusgtande  difficulté,  nous  les  panerons 
a  caufè  de  brieuetè. 

Brieue  demonftration  des  dimenfîons  fufdites , 
auec  vnc  exemplaire  caîculation . 
Chapitre  XXVII. 

Our  ce  que  cefte  manière  de  mefurer  eft  nouûelle.&n'efl 
îufsi  par  tout  cognue ,  il  fera  bon  de  l'approuuer  par  exé- 
oles3&  la  confermer  par  brieue  dernôftration .  Soit  la  grâ 
deur  propofée,  A,B,  le  lieu  de  la  Ration  C.  Eftât  donqties 
ieRay  pendu  au  niueau,  ie  haune&abbaiflfe  le  Trauer- 
leur,  râtqueie  voye  directement  par  lapinnuïe  qui  eft  F, 
ik  le  tommet  du  Lvay.afçatioir  G, le  fommet  de  la  chofe  propofée,  A.  En  cefi 
endroit  la  quacriefme  du  tf.d'Euclide  ofte  toute  difficulté  :  Car  par  ce  que 
les  Triangles  de  G,E,F,  &  A,B,F, font  angles  égaux  £,  &  B,G}&  A,&  F  a 
tout  deux  commun:  les  collez  terontproportionaux.  Ceft  a dire,la  raifort  q 
a  E,F,  la  demy  longueur  du  Trauerfeur,ou  Iadiftancedes  pinnules,  a  E,G, 
a  fçauoir  la  diftance  du  Trauerfeur  au  Kay:  la  mefme  a  F^diftance  cognue 
a  A,B,la  hauteur  incognue.  Soit  donquesla  diftâce  1 1  o.pieds,îa  ligne  F,B. 
Etfoit  E,F',l_adiftâce  du  Curfeur.au  Ray  du  milieu  de  84.particules;  &  G,E, 
la  diftance  du  Trauerfeur  du  bour,foit  de  femblables  parties,  3 6.  le  multi- 
plie la  diftance  de  1 1  o.pieds,par  3  o'.quî  eft  l'esloignement  du  Trauerfeur, 
&  le  produit!  eft  7  5  60.  Lequel  diuifé  par  8  ^.la  diltance  du  Curfeur  du  mi- 
lieu,prouiennenx  po.pieds  de  hauteur. 

Addition^. 

<|r^  *îcy  fera  facile  a  tout  homme  ingénieux  de  cercher  les  afsiettes  faci- 
I  a  les  &  cômodes  du  Trauerfeur,  par  lefquelles  fe  peut  faire  la  dimen- 
M>^<r  fi°n  kfM  caîculation  dif7ïcile,eftanrs  les  ftations  a  ce  accommodées. 
Caf  fi  la  diftance  du  Curfeur  au  Trauerfeur  E,F,eft  égale  al'esloingnement 
du  Trauerfeur  du  bout ,  lors  fera  la  diftance  aufsi  de  la  dation  accommodée 
égale  a  la  hauteur  demandée.Mais  fi  celle  proportiô  eft  doubIe,pu  triple.ou 
fouz-double,  ladiftâœ  fera  femblablemécdoublejtriplejOufouz-dou'blede 

la  hau- 
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la  hauteur  demandée:  Ou  fi  a  abiemêt  quelconque  quelle  fera  te  le  fera  aufsi 
celleparla  demouftratïo  donnée. Parquoy  ce  fera  chofe  tresfactle  de  trouuer 
wu'U  diftance  donnée  la  hauteur  demandée  pat  celle  manière.  Mais  par  ce  q 
Ta  diftance-eft  fouuent  incognue,  &  ne  peutfans  inttrumens  elhe  prinfe ,  a 
caufe  des  diuers  empefchemcns,on  doit  gaigner  cette  d.fficulte  par  deux  iU 
tions.comme  nous  auons  enfeigné .  Soie  donc  la  rtation  plus  esloingnee  C, 
la  plus  prochaine  D.  Et  foit  H5K,i'eslongnement  du  Curteur,  égal  a  E,F,  ef- 
lorUement  du  mefme  Curfeur,  comme  nous  auons  enfeigné  en  la  premiè- 
re manière  du  Chapitre  precedét  :  ou  nous  auons  commence  a  enfeigner  de 
deux  ftations,  prenant  dVncofte  &  d'autre  égal  eslongoement  du  Cur- 
feur au  Trauerfcur.  E,G,  fera  la  diftance  du  Trauerfeur  du  fommet  du  Ray 
a  la  dation  plus  eslongnée.  H.L,en  la  plus  prochaine.il  tefte  a  mon  trer  que 
l'excès  d£  la  ligne  L,H,dcflus  G,E,  fe  comporte  a  toute  la  igne  h,L.  corne 
K  F,diftance  des  fbtions,aF,B,toute  UdiftanccPow  la  demonftration  du 
quel,qu'ô  tire  de  K,vne  ligne  parallèle  a  A, F,  par  la  3  1  .du  premier  a  fcuch- 
Lceîle  coupera  H,L,au  point.q  foit  N.Et  W5N,feracgal  a  (aligne  Bfi  lAt 
rafle  29.du  premier  d'EuclidcJ'igle  B,K,Q,eft égal  a  l'agle  Ô,F,  \,  &  1  agle 
L,H,K,droia,c6me  G,E,F,  par  i'hypothefe.laquelie  requiert  que  le  Traies 
feur  côufte  auec  le  Ray  és  angles  droids;  &  pour  ce  que  H,K,eit  égal  a  E  F, 
pari,hypothefe,UqUepce(appofed»vncofte&d,aucre,la  mefme  k-gueur  du 
Trau  etfeur  touchât  la  Curfeur:  tout  l'entier  Tnâgle  N ,  H,K ,1  era  parla  2  6 .  du 
premier  egalau  Triâgle  G,E.F,&pour  ce  N,H,teraegala  labgne  G^.Mais 
d'autat,âlaligneO.K,eft  equidiftâtea  la  ligne  /J,F,au  Triangle  A,B,F .es  par 
ties  des  .lignes  W>&  B>F,ferôr  coupées  par  la  ligne  p,K,j>?oruonelles,pa£ 
laïecode  dufoiiéme  d'Euclide.  lté  par  la  mçfnw  eltla  mefme  raiion  oc :L,n, 
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a  N,H.qui  eft  de  A.O.a  0,B.Mais  A,0.  fe  comporte  a  0,B.  comme  K,V.t 
B.K.  félon  que  nous  aiions  ditidonques  par  l'onzième  du  cinquième  L.  N^a 
N.H.a  la  mefme  raifon  q  F.K.a  K.B.  Mais  parraifon  coniointe,côme  L.  N. 
l'excès  des  parties  du  Ray  eminétes  par  defs9  le  Trauerfeur,fe  côporte  a  l.H. 
toute  la  partie  eminêteiainfi  fe  côporte  F.fC.la  diftâce  des  ftatiôs,a  B.F.la  di- 
ftâce entiere.Parquoyfi  la  diftâce  desdeuxifatiôseftde  i4o.pieds:  &  q  la 
lôgitude  du  R  ay  par  defliis  le  Trauerfeur  a  la  plus  prochaine  ftation ,  foit  de 
ï  08. patriesja  ligne  L.H. qui  eftoit  enla  ftation  plus  eflongneede^.parties 
comme  la  ligne  G.  E.  le  deduiray  donques  la  première  longitude,  qui  eftoit 
en  ta  ftation  plus  efloignee.a  fçauoir  3 6.patties,de  l'autre  108.  &  relient  72 . 
Ce  refidu  obtiendra  le  lieu  du  diuifeur.Puis  ie  multiplie  toute  la  ligne  X. H. 
a  fça uoir  1  o  8  .parties,par  la  diftance  de  1 40.  pieds  ,  le  produit  eft  1  5  1  '20. 
lequel  diuife  par  72.  donnent  2  1  o.  pieds  :  qui  eft  la  longitude  de  la  ftation 
plus  eflongnee.Par  cefte  d0nques,&  par  les  chofes  obferuees  au  Ray,fe  trou 
us  h  hauteur  de  Qc.parties5comme  nous  auonstout  maintenant  enfeigné: 
Mais  a  la  fin  du  chapitre  précèdent  nous  auons  monftré  vnc  manière  plus  fa 
cilc,demourant  le  Trauerfeur  en  vne  mefme  afsiete  fus  le  Ray  ,  mais  ayant 
chargé  l'afsiete  de  la  pînnule  par  le  Cmfeur  au  Trauerfeur.  De  forte  qu'en 
ceft  endroit  la  diftance  de  la  pinnule  a  la  ftatiô  plus  efloignee  ,  comme  nous 
auôsdit,laligneE.F.  eftoit  de  84.parties,tellesqueEJG.auoir  ^.Maisala 
plus  prochaine  ftation,a  fçauoir  K.eft  K.  X.  la  diftâce  du  Curfeur,  de  28.  par- 
ties,tellesque  Y.M.commedenus,eft  de  ^.parties.  Alors  l'excès  de  la  lig- 
ne E,F.quî  eft  la  diftance  du  Curfeur  ou  pinnule  en  la  ftation  plus  efloignee 
par  deftus  la  ligne  K.Y.la  diftance  de  la  pinnule  en  la  ftation  plus  prochaine 
a  la  mefme  raifon  a  E,G,  ou  T.  M.  qui  eft  la  longueur  du  Ray  iufques  au  lieu 
du  Trauerfeur,côme  la  diftâce  des  deux  ftatiôs,a  la  hauteur  demandee.Nous 
auôs  demôftre  cecy  au  chap.  i  2  ,ou  la  mefme  figure  eft.eft  ât  fculemét  les  let 
très  changées  :  parquoy  il  me  femble  eftre  choie  fuperffue  d'y  adioufter  au- 
tre chofe,(înô pour  acheuerl'exêple propofe.la ouiefouftrais  2 8. de 84.  re- 
fte  5^, le  diuifeur.Puis  ie  multiplie  140.U  diftance  des  ftations,par  ^.lalô- 
gueur  du  Ray  iufquesauTrauerfeur,dont  le  produit  eft  5040.1equeldiuifé 
par  5  adonne  oo.qui  eft  la  hauteur  demandee.Icy  fe  prefenteaufîy  celle  cô 
modité,  qu*vn  chacun  pourra  fans  beaucoup  de  calculation  parfaire  vne  tel- 
le dimenfion  par  l'aydc  du  Ray.  Car  fi  la  différence  trouuee  des  lieux  du 
Curfèur,eft  égale  a  la  longueur  du  Ray  iufques  au  Trauerfeur ,  alors  la  diftâ- 
ce des  ftations  fera  égale  a  la  hauteur  cerchee.  Et  par  cefte  manière  fe  pourra 
en  toute  quelconque  autre  proportion  cognue  &  facile  ,  comme  eft  lade- 
mye,double,  fouz-  triple ,  fouz-quadruple,  faire  la  diftance  du  Curfeur  aux 
deux  ftations  a  ce  cerchees  :  &  la  diftance  des  ftations  fera  tôufïours  égale  a 
la  hauteur  demandée  :  d'où  fans  âucun  labeur  fe  trouue  la  hauteur  deman- 
dée. Finalement  vne  chofefe  doit  entendre  en  ces  dimen fions  Géométri- 
ques^ fçauoir  que  la  hauteur  trouuce,fe  comte  de  l'œil  du  mefureur  par  en 
haut.  Parquoy  il  faut  toufîours  autant  adiouster  a  la  hauteur  trouuee,  com- 
me l'œil  du  mefureur  eA  efteue  par  deflus  la  bafc  de  la  chofe  mefurce. 

Delà 


compote*  par  Gemma  Frifon. 


311 


De  la diftance  d'vne  tour,  &  de  la  dimenfion  de 
la  hauteur  d'icelle^'vn  autre  tour  ou  haut 
édifice.     Chapitre  XXVIII. 

L  aduientfouuent  qu'il  n'y  apoint  de  commodité  de 
mefurer  par  deux  dations ,  pour  aucun  empefchement 
qui  eft  entre  deux.  Mats  cette  difficulté  fe  peut  côpenfer 
aucunefois  par  vn  autre  abrege:a  fçauoir  quand  on  peut 
de  quelque  haut  édifice  mefurer^  la  hauteur  d' vne  autre 
chofe .  Parexéple:  le  vens  mefurer  la  hauteur  delà  tour 
C, 0,6c ce  de  l'édifice  A.B.concedôspremieremétque 
du  point  A,fe.voH  la  bafe  delà  tour  C,  D,  quieft  le  mefme  point,D  .  Eftant 
dôc  pendu  le  Ray,c5me  deflus  eft  di^  ^ 

6  la veûe  patte  exaftemét  par  le  Commet  du  Ray,&  par  i'vne  des  deux  pin  nu 
lkiufques  au  point  O  .  Que.fi  U  hauteur  A,B,  eft  ia  cognue  (comme  facile 
ment  elle  pourra  eftre)  incontinent  la  diftance  D,B,  fera  aufsi  cognue .  Car 
comme  la  difbnce  du  Trauerfeur  fe  comporte  depuis  le  commencement  du 
Ray/mfques  aresloingnement  delà  pinnule  du  milieu  t  amfi  fera  la  hauteur 
A  B,a  la diftance  B,D.  Donques  multipliez  la  hauteur  A,B,  par  la  diftance 
de  1a  pinnule  du  milieu  du  Trauerfeur,diuifez  le  produit  par  les  parties  que  le 
Trauerfeur  tient  au  Ray,  le  quotient  donnera  la  diftance  D,B.  demandée. 
Comme  fi  l'efloingnement  de  la  pinnule  du  milieu  du  Trauerfeur  euoit  de 
1  oo.p2rties,teIles  que  le  Trauerfeur  tient  *.auRay  :  &  que  la  hauteur  A}B, 
foitde  ioo.pieds.  Multipliez  ïoo.par  100.  le  produit  fera  20000.  lequel 
diuife  par  exsudent  X  3  3  5 1  .Autant  eft  la  diftance  D,B.  Or  eftant  cette  di- 
r  ?  Sf  2  fiance 
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fiance  cognue.la  hauteur  D,C,fera  facileméc  trouaée.  Car  eftant  le  Raypen 
du,regardez  du  point  A.par  la  pinnule  du  Trauerfeur,  &  le  fommet  du  Ray, 
en  esleùant  ou  déprimant  le  Trauerfeur ,  tant  que  la  veiie  paruienne  au  fom 
met  C.  Alors  comme  la  proportion  fe  comporte  de  la  diftance  delà  pinnule 
aux  parties  du  Ray  fur  lefquelles  le  Trauerfeur  confifte ,  ain lî  fera  la  diftance 
trouuee  a  la  hauteur  Coardellus  la  hauteur  A,  Ou  fi  du  poinft  Ç,vousauez 
yeu  leditl  A,le  rnefme  vous  aduiendra.  Soit  donques  lé  lieu  du  Trauerfeur 
fur  i  2 .  parties  du  Ray ,  &  l'esloingnement  de  la  pinnule ,  comme  deflus,  de 
i  oo. parties.  Mulrbiiez  la  diftance  trouuée.pnr  les  parties  du  Ray.  afçauoit 
1  2-P*r  1 1 1  Iv  ,ô  P^duit  elt  40000. lefquels  diuifez  parles  parties  du  Tra 
uerfeur  qui  font  du  milieu  nuques  a  la  pinnule^fçauoir  1  00.  il  en  prouienc 
400. autant  de  pieds  feroit  félon  celle  raifon,  D,C5  plus  haut  que  A,B.  Par- 
quoy  fi  A.B^Îï  cognij.par  l'addition  leraaufsi  çognu  C,  O.  Ou  fi  C,D,aefte 
cogou,|>arla  fouftraftion  fera  cognu  A,B-  Or foit  maintenant  la  hauteur  A 
B.incognue,^  que  du  point  A,la  bafe  D.ne  fe  voye,  mais  feulement  Je  forrî 
met  C  .  Certes  en  cefte  condition  e/t  nece/kire  que  vue  partie  dcA.B,  foit 
cognue/çauou  eft  par  exemple,la  longueur  A,E.  Soit  donc  E,  vne  feneftre 
conflituee  droitement  fouz  le  fommet  A.  Eftant  cefte  longueur  done'emous 
cognoiftrons  la  hauteur  C,D,&  aufsi  la  diftance  incognue B,D .  Car  eftant 
le  Ray  pendu  du  point  A,  nous  regarderons  le  sommet  C,  par  le  collé  de  la 
pinnule  &  par  le  fommet  du  Ray:&:  noterons  diligemment  les  parties  ega- 
leSjefquellesIeTraueifeurconfi.a.-,  Scelles  aufsi  de  la  diftance  de  la  pinnule 
du  milieu  du  Trauerfeur.  Apres  regarderons  femblablement  du  poii>t  E,le 
fommet  regardant  la  mefme  dillance  de  la  pinnule,  ueantmoinschangeant 
l'afdette  du  Trauerfeur  félon  l'exigence  de  la  chofe.  Or  il  y  aura  plus  de  pat 
ries  du  Ray  en  E,que  en  A .  Parquoy  comme  ceft  excès  fe  comporte  aux  pat 
ties  du  Ray  fur  lefquclks  confiftoir  le  Trauerfeur  au  point  A,conftitué:  ainfi 
fe  côportera  la  hauteur  £,.4,a  l'excès  de  la  hauteur  du  dift  C,par  defius  A,af- 
fçauoirA,F.  Soit  donques  M,de  joo.picds,  &  que  les  parties  du  Ray  au 
point  A,foyent  t  2.  Et  qu'en  E,foyenr  1  «5.  L'excès  de  ces  parties  eft  3. Par- 
quoy comme  3, fe  comportera  1  2. ainfi  feront  1  oo.a>4,F,Ia  hauteur.  D'où 
trouvons  par  proportion  A,F,eftre  de  400.  parties.  Autant  excède  la  hau- 
teur D,C,la  hauteur  A,B.  Nous  pourrons  qualî  félon  la  mefme  maniere.ou 
bien  peu  duferenre,de  la  haute  tour  C,D,trouuer  la  hauteur  de  >«,B,&  la  di- 
ftâce  aufsi  de  D,B.  C«r  nous  regarderôs  du  point  C,le  fommet  <4,ce  que  nous 
ferons  en  iettant  la  veiie  par  le  luperieur  bout  du  Ray.&parle  coftédela  pin 
nule.  Apres  demourant  (corne  delTusjla  mefme  diftance  delapinnule,mais 
Tafsiette  du  Trauerfeur  changeemous regarderons  femblabiement  deG.fc- 
neftre,oudu  point  D,la  bafe,le  fommet  A, par  le  cofté  de  la  pinnule,  8c  parle 
boutfuperieurdu  Ray.  Puis  nous  adioufterons  les  parties  du  Ray  que  le  Ira 
uerfeur  aura  occupé  en  ces  deux  lieux.  Et  côme  toute  cefte  fomme  fe  côpot 
te  aux  parties  du  Ray.que  le  Trauerfeur  occupoit  au  point  C,  ainfi  fe  côpor- 
te  la  hauteur  C,G,  a  I'exces,par  lequel  D,C,excede  la  hauteur  A,B.  Donques 
multipliez  lahauteur  C,G,  ou  C,D,fi  du  point  D,you$auezveu  A,  parles 

parties 
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parties  du  K>y  tfwiuée.  au  point  C,&  diuiftr  le  produit  par  h 

A  B  2«ooil  fi  au  point  C.les  parties  du  Ray  (ont .  j.$c  en  D,G. ,  adjoulle 
«ftmbî.  ces  deux  nombres.qui  font  la  Comme  de  '  «  F-t.es  A4a,s  que  D, 
C  foit  ooo.  pieds ,  &  prefuppofons  que  du  point  D  eft  veu  le  fommet  A 
Lo  si ditayfelon la couftume  ,  «.donnent  ^^^^uIa 
fc  trotiue  oat  la  relaie  Aoo.pieds:&  autant  eft  l'excès  de  C,L>,  par  dellus  A. 
R  3 ftWojU  trouuefacilement.foit  queh  mefute  a.t  efte  «m 
fc  du  ïîint  C,oo  du  point  A  .  Car  ies  mefmes  parties  fe  ttouueront  au  heu 
duTrauerfeur  foit  que  vous  regardiez  du  point  C.au  N^^SÎe" 
re.  Maintenant  pat  la  doflrine  précédente  a  elle  ttouue  1  «ces  C  H  ou  yl  F 
Et  tome  les  patt.es  du  Ray  que  le  Trauerfeur  t.ent  en  C  one ,  A  fi «por- 
tent a  la  diftance  de  la  pinnule.amfi  fe  comporte  l'excès  de  C.H.  a  la  d.  .ace 
H  À  ouDvB.PatquoymultipliezI'excesC.H.qmert^^^^ 

de  h  pinnul^fçauoit  da  ,  oo.pa.ties,  le  produ.t  eft  4°°°^  * 
fez  ledift  nombre  par  les  parties  d„  Ray,  aff  uorr ,  . 
le  Trauerfeur.lequotient  donne  j  3  3  ?}. 

dée .  Mais  il  n'eft  pas  neceiTaire  de  renouueller  icy  les  demonftr.nons  veu 
^««.Aferent^e  bien  peu  ou riensdecelteque 
pofées en  autres  lieux  précédents.  Et  cecy  fuffiraquant  »x*« 
Géométriques,  defquelles  fe  peuuent  facilement  entendre  ce  que  les  autres 
driem desdithnees^  profondeurs.  Car ilzfont touts  d'vne  mefine rarfon, 
auec  les  choies  que  nous  auons  dicl  en  ceft  endroit. 

De  r Amplitude  Orientale  du  Soleil»©»  d'vne 
autre  Eftoille.      Chap.  XXIX. 

Es  ançiens.commc  tous  ceux  de  noltre  temps,  font  dt- 
(ttnaion  de  rrois  fortes  d'Orient  &  d'Occident.afçauoir 
Equinoftial.Eftiual.&d'Yuer.  L'Orient  Equmoaial 
ne  fe  change  en  aucun  endroit.mais  il  tient  touliours  ex 
adîemét  le  milieu  eWM4eiud£de*Ioiu&  pate.llemet 
l'Occident.  Mais  les  autres  Orients  ou  leuemens  du  bo 
.  leil  varierît  chafeun  iour  félon  le  lieu  du  Soleil  au  Zo- 
LV,laque)ledh7etfité  faugmente  afiezfelô  les  ^«"^"V1"  * 
du  Ciel  defotteque  voire aufsinelesleuemens Eft.uales dudift  Soleil, ne 

gaux  CarauxRegions  qui  déclinée  plusau  Nort.elles  font  plus  edoinguet 
Sel-Orient  Equinoaial:&  plus  prochaines  aux  pays  qui  plus  approchent  au 
milieu  du  monde .  Combien  donques  quelconque  leuement  du  Sole  1 ,  ou 
bien  aufsi  des  eftoilles  eft  diltant  de  l'Orient  Equinoflial.,1  e  c°gn°'»  ra 
le  Ray  en  celle  manière.  11  faut  diligemment  obteruerle  Sole.l  quand  .lie :  to 
uedu  matin,&  que  la  moitié  fe  voir.St  marquer  alorsleheu  auquel  ,1  cofifte 
enl'horizoo.^el'un'yariensençellepaH^ 
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ftrer  le  lieu  du  Soleil ,  prenez  incontinent  auec  le  Ray  la  diftance  du  Soleil 
d'aucun  ligne  efleué  par  deflus  l'horizon,  entre  leSoleil  &  le  Sud,  fi  le  Soleil 
eft  aux  fignes  d'ruer:  ou  entre  le  Soleil  &  le  Nort,fil  eft  aux  fignes  EHiuaux. 
Combien  que  fil  vous  plait  cela  ne  foie  aufsi  necenaire.Car  le  mefme  fe  fc- 
ra  par  quelque  figne  que  ce  foie,  n'eftât  gueres  eiiongne'  du  Soleii.Maisi'ap* 
pelle  vn  figne,comme  vn  arbre,le  fommet  d'vne  tour,  ou  antre  chofe  fem- 
blable,  qui  (oit  fort  efloingnée  de  vous .  De  rechef  marquez  en  femblable 
manière  au  coucher  du  Soleil,le  lieu  ouilcouche.cômedefiaeft  dicï.  Apres 
cerchez  par  le  Ray  la  diftance  de  ces  deux  lieux,  comme  nous  auons  enfeiW 
ne:  fi  les  deux  lieux  ou  le  Soleil  a  elle  veu,  font  notez  :  mais  fi  en  ces  lieux  il 
n  y  auoi t  aucun  figne  cômode,  prenez  piultoft  alors  la  diftance  des  deux  fie 
^.quelconques  qu'ilz  loyent,de(quelz  vous  aucz  prins  la  diftance  tant  du 
Soleil  leuant  que  couchant:  8c  regardez  cobien  de  degrez  qu'ils  font  diftâts 
félon  la  veue.  A  çeluy  nambre  de  degrez  adiouftez  ou  oftez  en  autât  que  le 
Soleil  cftoit  félon  la  veue  au  deçà  ou  au  delà  de  ces  figues .  Ainfi  aurez  vous 
les  degrez  entre  le  Ieuer  6c  le  coucher  du  Soleil  d'iceluy  iour.  Ceft  c  obferua 
'  *TiC  P-lm  r  ~mPa"'  a  ™  figne  conftitué  en  aucun  lieu  entre  l'Orient 
&  1  Occident,  ht  h  les  diftances  fe  trouuent  plus  grandes  que  pour  les  mefu 
rer  enfemble  par  lellay.elles  feront  alors  mefurees  par  parties,comme  nous 
auons  déclare  au  chap.  14.  Finablement  eftantprinfeceftediftance,elle  fe 
doit  diuifer  en  deux  parties  egales,&  l'vne  d'icelles  fe  doit  fouftraire  du  qua 
drant  du  cercle,™  fi  elle  excède  le  quadrant,!!  en  faudra  déduire  le  quadrât, 
&  le  nombre refidu  déclarera  i'amplitudedu  leuement  du  Soleihcelt  a  dire 
combien  le  Soleil  eft  diftant  de  l'Orient  Equinoftial.quand  il  monte  fur  l'ho 
rtzo.Maisu  le  Soleil  en  ceftuy  fon  leuer  décline  au  Nort,ouau  Sud,il  fe  peut 
facilement  difeerner  par  la  veue.  Car  fi  du  lieu  de  fonleuemet  en  palTantpat 

nilft/  V 7î-  ,lfC  C°Uche>  ilyaP,usde  '  8o.degrez,ileftma, 
nifefte  que  le  Soleil  décline  au  Nort;  &  fil  en  a  moîns,il  décline  au  Sud  le 
ne  yeux  auec  pludeurs  raifons  débattre  en  ceft  endroit ,  lVtilité  qu'on'ac- 
qu.ert  parcefteconfideration,  outrele  trefgrand  plaifir.  Maisceft  vue  chofe 
aHeuree,  que  par  ce  moyen  Ion  peut  trouuer  les  latitudes  des  Régions  &  le 

heu  duSoleilauZodiacachafcunîour.queleSoIeilfelaiireveoircôme  def- 
lus eft  di&.  Afais  le  ne  veux  eftre  plus  prolixe  de  fait  aduifé,encore  6  ie  pour 
rois  enfeigner  ceschofes  par  le  Ray  fans  aucun  a*utre  inftrument.pour  ce  que 
ces  chofes  requièrent  plus  ample  cognoiflânee  des  Sïmis  ou  des  lignes  droi- 
tesfous-tendues  au  cercle.Lefquelles  d'autant  quelles  font  de  plusieurs  efte 
diligemment  traiÛécs,n'ont  point  difette  de  ma  declaration.Mais  il  ne  faut 
oublier  cecy  qu'en  ceftechofe  peu:  furuenir  aucun  erreur,  quand  le  Soleil 
e  t  entour  I  Equmoxe,  par  ce  que  du  leuement  iulques  au  coucher  le  Soleil 
change  vn  peu  fa  placeau  Zodiac  parfon  propre  mouuement,  mais  lesplus 
experts  amendent  facilement  cefte  difficulté.  Neantmoins  ceux  qui  font 
moins  exercitezJe  peuuent  fans  danger  omettre,  côme  chofe  de  petite  im- 
porcancc-Mais ;fi  vous  defirez eftre deliurez de  toute doute,faitez l'opération 
entour  les  Solftices,6c  vous  obtiendrez  ce  que  demandez.  Semblablement 

celle 
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«fie  ooeratiô  eft  aufsi  trefcertaine  par  les  eftoilles  fisc*  mais  il  y  a  celle  dif 
cette  ope ratio  «t  a  r  difcernet  en  l'horizon,  fi 

«ÏSÎhuW X  to«^«^  •«  luifi.  le  ne  me  fuis  point  adn.fé  de 
aire  qu  cnuu  emoefchemens  ,  qui  peuuent  empefcher  la  veue 

i*ï ^uchSdu  Soleikparceque  ces  choies  fe  prefcntent  defoy  m<& 
Rayons  du  Soleil,  choie  qui  apparuentala  Perfpeaiue. 


Be  la  iufte  inuention  de  la  ligne  Méridienne. 
Chapitre  XXX. 

L.ObfemationdelaligneMendienneeftrort  neceflalre  a  ceux ^  qui 
veulentobferuer&txaminer  les  mouuemens du Cicl,8c  la d  mer- 
I  e  du  coûts  des  eftoiUes.   Cette  cognoifiance  eft  auftr  trçlv- 
^.rrhiteft^s  Mais  cette  ligne  fe  peut  facilement  trouuec ,  voiteaufsi 
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decomoditez,  ienay  voulu  oublier  cette  vrtlité  du  Ray.  Doriques  parla  pro 
potîtion  précédente  i'ay'enfeigne  a  trouueri'amplitude  de  i'oritnr,ou  du  le- 
uerdu  SoîeiI,par  l'annotation  de  deux  points  en  l'korizon.Nous  auons  fait 
diuifer celle  diftance  en  deux  parties.defquelles  chaicune  monftre  la  diftan- 
c«  du  point  de  l'Orient.ou  de  l'Occident  du  Mi'dy,ou  du  vray  Norr.  Car  fi  la 
diftanceaefte  prinfede  l'Orient,  par  le  Sud  iufques  enOccidér,  la  moytiede 
la  diftance  fera  du  Sud,ou  du  Midy  deçà  &  de  la.Mais  G  la  diftance  de  deux 
lieux  a  efte  prinfe  en  degrez  de  l'Orient  en  Occident  par  le  Nort,  la  moitié 
des  degrez  fera  la  diftance  de  l'Orient  ou  de  l'Occident  du  Norr.  Laquelle 
créant  louHrake  de  i  8  o.degrez,  la  refte  fera  la  diftance  de  l'Orient  du  Midy, 
ou  bien  aufsi  du  point  de  l'Occident  du  Midy.  Pofez  donques  le  Trauerfeur 
au  R  ay  fur  autant  de  degrez  que  vqus  aucz  trouué  entre  ie  Midy  &  l'Orient 
ou  Occident.  &  appliquant  le  Ray  a  l'œil ,  addreflez la  veue  par  l'vne  des  pin 
nules  au  lieu  de  l'Orienr.ou  de  l'Occident  ;  alors  la  moyenne  pinnule  mon- 
trera parle  iugement  da  la  veue  le  vray  Midy,ou  la  ligne  Méridienne.  Rete- 
nez la  mefme  bien  &  diligemment,car  elle  eft  vtile  a  beaucoup.d'obferuati- 
ons  <4ftronomiqucs  .  On  (-il  n'y  a  rien  encelle  partie  de  l'herizon  qui  pour- 
foit  feruir  en  lieu  de  mémoire,  tirez  pluftoft  alors  par  la  régie  bien  droifte- 
mét  couchée  en  lieu  plain,  cV  au  lieu  du  Midy,ou  de  la  ligne  Merid  enne  dé- 
fia trouée,  vne  ligne  fort  droite.  Car  cette  vous  môftrera  deiour&  de  nuicl 
le  yray  Midy.  Et  fi  la  multitude  des  degrez  eftiî  grande,  que  l'œil  ne  les 
puiiTe  par  les  deux  pinnules  que  bien  mal  ou  imparfaitement  veohr  ou  corn 
prendre,alors  on  pourra,ccmme  eft  diftau  Chapitre  précèdent,  mefurer  la 
diftance  par  parties  combien  ample  qu'elle cft:  comme  fi  entre  le  Midy  & 
l'Orient  eftoient  trouuez  i  2  o.  degrez,  on  les  pourra  partir  en  trois  ou  qua- 
tre parties,^  distinguer  en  après  chalcune  d'icefle.eftant  le  Ray  a  ceaccom- 
dë  des  l'Orient, iufques  a  ce  qu'on  vienne  au  Midy.  La  ligne  Méridienne  fe 
peut  au/si  fort  exactement  trouuerparvn  autre  moyen ,  par  l'ombre  de 
quelque  chofe  que  ce  f.oit  eftantdreiïee  perpendiculairement ,  &  ietteeen 
vne  plaine .  Pour  le  premier  obferuez  vue  heure  ou  deux  deuant  Midy,  ou 
d'ananrage,  la  hauteur  du  Soleil  parle  Ray  (comme  eft  enfeignéau  Chapi- 
tre 2  3 .)  le  plus  iuftement  qu'il  eft:  pofsible,  Se  quant  &  quant  remarquez  au 
mefme  moment  l'ombre  d'aucune  chofe  érigée  en  vue  plaine  vnic,a  fçauoir 
ou  elle  fine.  Mais  le  Ray  gardez  le  fans  aucun  changement  quant  a  l'aisierte 
du  Trauerfeur.  Apres  quand  le  Soieil  décline  du  milieu  du  Ciel ,  obferuez 
de  rechef  le  fufdjft  Soleil,  iufques  a  cequ'il  aye  celle  mefme  hauteur  que 
vols  auiez  trouuédeuant  Midy.Et  marquez  derechef  l'ombre  delà  fufdia« 
chofe  érigée  :  car  il  n'y  a  point  de  faute  que  le  vray  Midy  n'obtienne  le  vray 
mili  u  entre  ces  deux  po'mts.Tirszdoncques  vne  ligne  droite  de  l'vne  mar 
que  a  l'autre,  &  coupez  la  en  deux  parties  égales.  Finablemét  tirez  vne  ligne 
droite  par  le  milieu  iufques  au  lieu  de  la  chofe  drelTee ,  laquelle  vous  mon. 
ftrera  toufiours  la  ligne  du  M%,oti  Méridienne  .  Tout  hommed'indufltie 
pourra  faire  le  mefme  de  nuicl  parles  cftoiiles  tas,  non  point  certainement 
parl'obferuation  des ombres,maîs parle  iugernent de  la  veue. Or  eftant-pac 
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ce  moyé  vne  foys  rrouuee 
la  ligne  Méridienne,  &  le 
lieu  marque  en  POriwjn 
fi  loing  que  la  veue  porte, 
vn  crulcû  pourra  cous  les 
iours ,  ou  fèullemeut  par 
le  leuement,  ou  par  le  cou 
cher  du  Soleil,trouuer  l'a- 
plitude  du  leuemét  dudic 
.Soleil,ou  des  eftoilles:dôt 
on  peut  aufsi  acquérir  la 
cognoiiTance  des  déclinai 
Tons  dudift . 

De  la  Parallaxe,  ou  de  la  diuerfîtë  de  la  veue  de 
la  Lune.       Chapitre  XXXI. 

%^4^^é  Outesîes Tables  Aftronomiques,defquelIes  fe  tirent  leslieux 
des  Planetes.nous  donnent  en  telle  forte  lacalculatiôdesPla 
netes,  comme  Ci  nous  eftions  touts  au  centre  de  la  terre.  Or  il 
eft  manifefte  q  la  diftance  n'eft  pas  petite,delafuperfice  delà 
terre  ou  nous  demourons,iufques  a  (on  cétre.afçauoird  872. 
lieues  d'Italie,quelque  chofe  plus  ou  moins .  Neantmoinscefte  diftance  ne 
f'apperçoit  ienfiblement  es  Planètes  fupetieurs.  Mais  quât  a  la  Lune  elle  eau 
fe  des  grades  differéces  touchât  la  veiie,&  des  varietez^n  l'Eclipfe  du  Soleil. 
Car  côme  il  aduiét  en  autres  chofes  que  d'autât  plus  nous  fommes  en  lieux 
hauts  &eminéts,  autant  plus  balles  nous  femblent  toutes  autres  chofess  au 
contraire,  dautât  plus  basque  nous  fommes,autant  nous  fèmble  plus  haute 
toute  la  refteiainfi  nous  apparoift  la  Lune  toufiours  plus  baffe  qu'elle  neft  c5 
feré  au  cétre  de  la  terte,h  elle  n'eft  du  tout  auprès  du  zénith. Parquoy  fi  vous 
voules  trouuer  celle  diuerfité  par  le  Rày,obferuez  diligément  quand  la  Lune 
puient  auec  aucune  des  eftoiles  fixes  au  milieu  du  Ciel,  principalemét  quâd 
elle  eft  entour  le  cômencemët  de  Capricorne.Lc  notez  a  quelle  heure  cela  ad 
uientr  puis  prenez  incontinétparle  Pvay  ladiftke  entre  la  Lune  &  l'eftoilc. 
Soitdonquescognucla  declinaifon  de  l'elloilledel'Equateur.En  apresaufsi 
que  ladccHnailon  delà  Lune  audit!  temps  foie  calculée  par  Tables  bien  ex- 
actes.Puis  après  qu'on  ofte  la  moindre  de  la  plus  grande,fi  les  deux  declinai- 
fons  (ont  ou  Méridionales  ou  Septentrionaiesîou  bien  qu*on  les  adioufie  en 
fembîe.fi  elles  font  diuerfes  .  Car  autant  que  ce  nôbre  fera  moindre  ou  plus 
grand  que  la  diftance  premièrement  prinfe,autant  fera  grande  alors  la  paral- 
laxe de  la  Lune. Car  fi  la  Lune  eft  veue  plus  Septétiionaie  que  re<toiile,lors 
apparciftrala  diftance  moindre.  Mais  fi  elle  eft  plus  tV*eridionak,la  diftance 
fc  trouuera  plus  grade  parle  Ray  que  par  lcsTibles.  Maisd'icypouuô  s  nous 
trouuer  félon  la  hauteur  de  la  Lune  durant  ce  temps,  ia  plus  grade  parallaxe 
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quelle  â  en  Phorizon:&  finablemét  par  cefte  plus  grande  parallaxe  de  la  lu- 
ne,(â  grandeur  &  fa  diftance,&  aufsi  la  grandeur  &  diftance  du  Soleil .  Da* 
ua*ntagc,d'iceUe  dépend  toute  la  calculation  des  Eclipfès .  Mais  de  ce  voyez 
Ptolomee  en  (on  5.  &  autres  Hures.  Mais  il  faut  entendre  que  pour  prendre 
la  diftance  ou  hauteur  de  la  Lune  par  la  veiïe,qu'icelle  fè  doit  prendre  du  cê- 
tre  delà  Lune.  Mais  parce  que  fouuent  le  centre  fepeut  bien  maldifcemcr 
par  la  veûe,quâd  elle  luift  cornue  ou  boflue,  il  vaut  mieux  prendre  la  diftâce 
ou  la  hauteur  de  celle  partie  de  ia  Lune  qui  eft  entiere,&  puis  après  y  adjou- 
fter  le  demy  diamètre  de  la  Lune,G  vous  iettezla  veùe  a  la  partie  de  deça:ou 
la  fbuftraire  fi  vous  regardez  a  celle  de  dela:ainfi  fera  fans  aucune  doute  l'o- 
pération parfaite. 

Des  lignes  droites  fouz-tendues  au  cercle ,  & 
de  la  Table  des  Sinus.    Chap.  XXXII. 

Ombien  qu'il  me  femble  eftre  plus  commode  derecercher  de 
la  Table  de  Sinus  ce  que  i'enfèigne  en  ceft  endroit,  neitmoins 
a  fin  q  ie~puifle  rapporter  beaucoup  de  cômoditez  en  vn  fêul 
inftrumét,  il  m'eft  aduis  que  ce  ne  fera  chofe  inutile  d'annoter 
cecy,afçauoir  de  trouuer  parle  £ay,cônie  de  quelque  Tablera 
moitié  de  la  ligne  droite  fouz-tendue  a  tout  arc  du  cercle.  Donques  fi  vous 
voulez  trouuer  le  Sinus  droit  de  qlconque  partie  de  la  circonferéce  du  cercle, 
ceft  a  direja  moitié  de  la  ligne  droic"te,qui  eft  fouzftédue  au  double  arc:  Cer 
chez  tel  arc  au  Kay,&  marquez  les  parties  égales  qui  fe  tiennét  au  cofté.  Mul 
tipliez  ces  parties.  En  après  multipliez  aufsi  la  moitié  de  la  longueur  duTra 
uerfeur.  Adiouftezces  deux  quarrez,&  deiafbmme  tirez  la  racine  quarrée  ; 
&  aurez  ainfi  tout  le  Sinus  entier,  ceft  a  dire,le  femidiametre  du  cercle,felon 
lequel  la  moitié  du  Trauerfeur,eft  le  Sinus  droit  de  l'arc  propofe.  Quefi  vous 
voulez  alors  diuifer  le  demy  diamètre  du  cercle,diuiieen  autres  parties^afça- 
noir  en  f  00000. corne  les  Mathématiciens  font  cômunemët  aux  Tables  de 
Sinus,y*i  la  reigle  de  proportiô,vous  aurez  ce  q  vous  demâdez.Car  telle  rai* 
fonq'il  y  a  du  demi  diamètre  du  cercle  par  les  parties  du  Ray  maintenât  trou 
uéea  la  moitié  du  Trauerfeur,lamefme  aura  le  demy  diamètre  de"  100000. 
partiesfii  ainfi  le  voulez)au  Sinus  droit  demâdé.Parquoy  multipliez  1 00000. 
parla  moitié  du  Trauerfeur  ,  diuifez  le  produit  parle  Sinus  entier  trouuc 
parle  Ray.au  quotient  prouiendront  les  parties  du  Sinus  droit,  telles  que  le 
demy  diamètre  du  cercle  côtient  1 00000.  Pour  exemple;  le  veux  trouuer 
le  £in«5  droit  de  ^.degrez,  en  parties  telles  que  le  demy  diametredu  cercle 
contiét  1 00000.  le  cerche  au  Ray  2  5 .degrez,aulquelz  ie  trouue  du  cofte  ad 
joints  2  1 44|-.quafj,telles  que  la  moitié  du  Traucrfeurcontiét  1  ooo.parties. 
le  quarre  2  1 44J  .qui  fai3  450888  o.  Semblablemét  ie  quarre  1  ooo.Ia  moi 
tiedu  Trauerfeur  ,  dont  prouiennent  1 000000.  lefquels  i'adioufte  au  pre. 
rnier  quarré,&  lafommeeft  5508880.  De  cefte  aggregation  vaultla  raci- 
ne quarrée  2  3  6  ^{.proche.  Autant  eft  le  demy  diamètre  du  cercle,  aux  2  5. 
degrez, duquel  font  fouz-tçnduz  2  144*.  Maintenant  ie  veus  fçauoir  com- 
bien 
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bien  (bit  le  mefme  Smm  de  »  5  •  <fcg«*  iU  cerde  •  du1asl  Ie  <,emy  fc*"? 

en  Yooooo.parties  .  Parquoyie  multiplie  ,00000, parla mo.ee du 
Srfeu^&prouiennenc.ooooooooaerquekdiuirezpar^oofdonnet 

L  ^.ptoche^&autanteule  adroit  de  z5.degrez,  quand  le 5.»* en- 
tier ou  le  demy  diamètre  contient .  ooooo.parueS.Ma.s  parle  S.nm  droit  le 
nouueaciUntle^durefidudel'arc  Car  en  quarrant  Usmm  dro.t, 
&  femblablement  le  Smm  entier,  le  moindre  quatre  fe  dedu.t  du  plus  grad, 
&  la ucine  quarree du ref.du.môftre  le  Si««  du  rendu.  Aufs, quand  le*»» 
^reudUdekcfoftedu.î«»*e,«ier,retteleîi»r^,delWfageauqulfc 
traiâêra  an  chap.eniuioant.  Mais  a  ce  propos.il  adu.entaucuneto.s  que  les 
d^fez  propofez  ne  fe  tronuent  au  Ray.maisbien  »  Tianeri^  eomefon. 
le.  premiers  &  bien  peu  en  nombte.afçauo.r, , .  2 . 5  .&  autres.  Neantmo.ns 
vouConuerezleidro^^ 
prenez  le  nôbre  des  parti*  egales.refpodata  .celles  au 
tipliez.Semblablementpr-enezlespart.esega  e.dul.eu  delaflation  ouTra 
uerfeurduquelauonsparléauj.Cbapitre.&lesquarréaufsuAdiouftezces 

rez  îinfi  de  rechef  le  Smm  entierou  le  demy  diamètre .  Pu.s  mult.pl.ez  le, 
patries  égales  au  Trauerfeur  refpondâtes  aux  degrez  propofez  par  .  00000^ 
le  produit  diuifé  parle  demy  diamètre  tout  mamtenat 
blablement  comme  deuantleîi»»  dro.t  des  degrez  propofez.tr  n  elticy  be 
foing  d'autre  exemple.en  celte  proportion.  Mais  la  demonftration  de  cecy 
ipperrparlerrofiiefine  Chapirie. 

Pour  trouuer  les  heures  par  le  Ray,  en  quelconque  lati- 
tude de R egions  que  ce  foit.  Chap.  X  X  a  1 1 1, 

Celle  propoGtion  ayans  feolemétveu  le  titre,  accourreront  in- 
continértoutsennemisdesnôbreS>&  de  labeur.  Ma.s en  trou 
uâts  les  portes  ferr&s.ils  fè  retirerôt  incontinet.  Car  1  ay  feule 
ï  mét  voulu  demôftrer  en  ce  Chapitre  côbien  que  la  fciece  des 
£&3®Xt  nôbresell  excellentes  laqïle  les  heures  fe  peuuetenchafcu- 
nc^nïnueftiguer,  nô  feulerait  parle Ray.raais  aulsi  par  l'ombre  de  ql- 
queblftonoupali:  Dauantage.aufsi.par  la  doftrine  du  Chapure précèdent 
Source qTepëur&ire fctrouuer par lesTablesde^.  fepourraapp  .quer 
au  Ray.de  forteque  toutes  les  chofes  qui  fed.fent  des  mouuemens  de.  F h- 
nëte.  tant  propres  que  iournels ,  &  de  roures  aurres  chofes  apparodlantes 
celle  manière  d-enfeigner  ne  m'apleuiamais.  Ca,  toutes  man.eresdedoar. 
„  ondeurrraiftemlt  priue  &  particulier  .lequel  ; nedo.t eftre  egereraenc 
confondu .  mm plaift aquelcun rapporter .cy les cho.e ,q« ay  d «,  e 
Chapirreprecedétluyfatisfetalargement.ounousauonsenfe.giieacercnct 

Wut.&quelco„quesS.»«pa 
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d\£t  parfon  vray  nom  Machomet  Aracenfc,  monftre  vne  raifon  fort  comie- 
nable  a  noftre  propos.Car  il  enfeigne  au  chap.  1 6 .&  après  luy  a  déclaré  Iean 
du  Mot  Royal,&  Pierre  Nugnezen  fon  liuretdes  Crépu  feules,^  \t  Sinus  droit 
de  la  hauteur  Méridienne  du  Soleil  d'aucun  iour,  a  la  mefme  raifon  au  Smus 
ver/us  de  l'arc  femidiurnedu  mefmeiour.qu'a  le  Sinus  de  la  hauteur  du  Soleil 
de  quelconque  heure  dudit  iour  al'exces,par  lequel  le  Sinus  verfus  dé  l'arc  fe- 
midiurne furpalïe  le  Sinus  verfus  de  la  diftâce  du  Soleil  du  Midy  pour  l'heure 
dônee.  Parq  uoy  cerchezou  par  les  Tables  de  Sinus,  ou  par  autres  plus  faciles, 
la  hauteur  Méridienne  du  -Soleil  pour  voftre  laritude.En  après  l'heure  du  cou 
cher  du  Soleil  côme  montrât  letéps  femidiurne.  Finalement  prenez  par  le 
Ray  la  hauteur  du  Soleil  pour  le  téps  prefenr.  Par  ces  rrois  noustrouuerons 
rheure.Car/nous  côuertitfons  le  téps  femidiurne  en  degrez  de  l'Equateur  & 
min.desdegrez,prenanr  i/.deg.pourchafcune  heure,8c  pour4.min.d'heure 
vn  deg.fc  pourchafeune  minute  d'heure  ic.min.de  deg.Quâd  î'arc  femidiuc 
neeftaiufi  trouué  ,  qlon  cerche  (on  Sinus  ver  fus,  corne  i'ay  enfeigne  au  chap, 
precedër.Mais  fi  Paît  pafTe  le  qmdrât  du  cercle,quM  fe  deduife  du  demy  cer- 
cle, &  h  Smus  verfus  du  refidu  de  l'arc.ofré  du  Sinus  entier doub!e,ou  de  l'ètiet 
diamctre,môftrera  le  Sinus  verfus  de  l'arc  propofé.  Qu'on  cercheaufsi  \eSmm 
droicl:  de  la  hauteur  Méridienne  dti  SoleiI:  &  \e  Sinus  droift  de  la  hauteur  do- 
née  pour  le  téps  propofé.Multipliez  ceftuy  par  le  Stnus  verfus  de  l'arc  femidi- 
urne rmmtenat  trouué:&  diuifez  le  produit  par  le  Sinus  droit  de  la  hautenr 
Méridienne  du  Sokil:Le  quotiem  fera  l'exces,par  lecjl  ie  Sinus  verfus  délire 
femidrurne  furmote  le  Sinus  ver  fus  de  Ia  diflance  du  Soleil  du  Méridien.  Ceft 
excès  oftédu  Sinus  verfus  de  l'arc  femidiurneyettera  le  Sinus  verfus  de  la "diftâ- 
ce  du  Soleil  du  Midy.Souflraiez  le  mefme  du  Sinus  entier,Iors  reftera  le  Sinut 
droitt  du  refidu  de  l'arc  delà  diftance  du  Soleil  du  Midy  :  parquoy  eltâtceft 
arc  cog.-iu  par  les  Tables  de  Sinus,  ou  parle  chapitre  précèdent,  la  drtbnce  du 
Soleil  du  Méridien  feracognue.  Par  laqlle  les  heures  fe  peuuent  facilement 
troutier  au  cûtraire.j-t  neft  aufsi  chofe  moi ns  facile  de  diflinguer  fi  les  heuret 
font  de  celles  de  deuâc  Midy,&  fedoiuent  alors  côptcr  en  reculit,ou  d'apret 
Midy.-car  cela  eft  cognu  mefmes  aux  enfans. Mais  a  fïii  que  ces  chofes  foyent 
mieux  enteudues^e  les  dedareray  par  vn  feulexemple.L'an  t  5^.le  24.de 
Ianuier  deuât  Midy,au  mefme  momér  q  l'fclipfe  du  Soleil  hWoit-  a  Louain, 
le  ptins  la  hâtttetirdu  Sobil de  <7.deg.*  5 .min.Ie  veux  d'icy  trouucr  la  iulte 
heure  &  minure.Lc  Soleil  tenoir  pour  ce  téps  prefquele/^.degrédVlquaire: 
parquoy  fa  decliiîai('on^u{trâledôl'£quateur}eftoicdei^.deg^.min.  Dont 
ie  prens  que  la  buteur  Méridienne  du  Soleil  eltoit  de;>2.deg.2?.min.  Et  le 
Sinus  droid  de  ceiî  arc  fe  prend  parle  chapitre  précédée  de  3  82*;. parties; rel- 
ies que  le  demy  diamètre  du  cercle  contient  1  oooo.Puis  ietronue  l'arc  femi 
oiurne  68.deg.24.min.qui  valent  4.heures  3  j.min.ou  peu  plus. Doncques 
pour  auoir  le  Smus  verfus  de  celt  arc,  ie  cerche  le  Sinus  droicl:  du  refidu  de  l'arc 
par  le  quadrant,a  fçauoir*  1  .deg.  3 ô.mhu  lequel  crouue  de  $6  8  1 2.  Parties, 
n  dîduysceiluy  du  demy  diamètre,  a  fçauoir  !  ooooo.refrenr  62,  j  8  8.qui 
font  h  Smus  verfus  de  l'arc  fufdift  68.degr.  24.  min.  Tiercement  ie  cerche  le 

Smus 


compofe  par  Gemma  Frifon.  321 

Siutisèto\&dc  la  hauteur  du  Soleil  au  temps  donné,  qui  cfloît  i  7-degr. 
min.  &  trouue  Ion  Sinus  eftre  de  3  048  tf.parries.Ceituy  ie  te  multiplie  par 
^»«/m/"wderarcfemidiurne,arçanoir^5 1  88.  ^uiennét  1^2^349^8. 
Lequel  parti  parle  Sinus  droift  de  la  hauteur  Méridienne  ,a(çauoir  38241. 
rend  au  quotient  ce  nombre  de  5  o  3  7  3  •  q"»  eft  la  partie  du  Sïhïw  de 
l'arcremidiurnerefpondantaladilUncedu5oleildel3Orient .  le  foui] rais 
donc  celte  partie  del'étierS/ww  ver  fus  de  l'arc  iemidiurne,  afçauoir  6  3  x  8  8, 
reftent  1  a  8  t  5 .  qui  eit  le       va/«x  de  la  diftance  du  Soleil  du  Midy.  Leq  j 
i»ofte  du  Sinus  entier,reftem  87x8  ^.U  Sinus  droicT:  du  refidu  dei'arc  de  h  di 
fiance  du  Soleil  du  Midy.  Mais  a  ccîi/wrefpond  l'arc  de  tfo. degrez  41  .mi 
nutes  proche.  Lequel  déduit  de  00. reftent  2  o 'degrez  t  p.minutes,  qui  eil 
la  diltance  du  Soleil  du  Midy.  laquelle  fi  ie  reduy  en  heures,  ie  trouue  yne 
heure  &  5 /.minutes.  Dont  eft  manifeftequeceitoit  10.  heures  &  3«minu 
tes  deuantMidy,quand  celle  Eclipfe  du  Soleil  print  finaLouuain  .  Sesnbla- 
blement  aucuns  pourroyent  cercher  les  heures  de  nuit  par  le  Ray,dc  la  hau- 
teur de  quelque  eftoille  fixe  cognue,  moyennant  que  Ton  afcenfion  droite, 
&  declinaifon  foyent  cognues.Mais  telles  chofes  n'ay  iepas  voulu  appliquer 
au  Ray,tant  pour  ce  queiles  requièrent  d'eïtre  traitées  a  part,  comme  a  eau 
fe  que  ces  chofes  font  pluftolt  hitespar  les  Tables  deSi«avque  P*l  R*£»  U 
m'a  lemble  fuffire  d'auoir  monftré  le  moyé,  par  lequel  toutes  les  lignes  droi 
ftes  fouttendues  au  cercle;ie  puiflent  trouuer  par  le  Ray,pour  quelque  arc 
donné.  Cecy  femble  eftre  feuilement  omis,  par  quel  moyen  au  contraire  fe 
doit  cercher  le  Sinus  de  quelconque  arc  ,  ou  la  portion  du  cercle,parle  Ray . 
Parquo.y  ayant  cecy  adioufté  pourle  dernier,  ie  feray  hn  de  noftre  ceuure . 
Ayez  donques  quelconque  Smus  auecle£j««*du  refidu  de  l'arc,  carl'vnfe 
trouue  facilement  par  rautre,comme  au  Chapitre  piecedent  elt  déclaré.  Cat 
comme  \c  Sinus  aufsi  grand  qu'il  {oit  (e  comporte  zu  Sinus  du  refidu  de  l'arc , 
ainfi  fe  comporte  1  000.  la  moitié  du  Trauerfeuraux  parties  égaies  du  Ray. 
presdefquelles  vous  trouuerez  au  Ray  Les  degrez  demandez.  Parquoy  mulfi 
pliez  le  Sinus  du  refidu  de  l'arc,par  iooo.la  moitié  du  rrauetfeur,et  diuifez  U 
produit  pat  le  Sinus  droit:  vous  aurez  des  parties,  lefqlies  fi  vous  les  cerchez 
au  Ray  ,les  degrez  fapparoiitront  qui  feront  correfpondants  au  Sinus  donne. 
Mais  fi  par  tel  procès  prouiennenr  plus  de  parties  qu'il  n'y  a  notées  au  Ray, 
la  féconde  opération  eft  aiots  neceifaire ,  laquelle  elt  facile  .  Car  les  parties 
qui  font  a  la  lUtion  du  Trauerfeur,  fe  multiplieront  par  1  000.  la  moitié  du 
Trauerieur,  '&;le  produit  fera  dîuife  parles  parties  prouenues de  la  première 
diuifion.  Ce  dernier  nombre  des  parties  égales  cerchè  au  Trauerfeur,môn]ïe 
les  degrez  &  les  minutes  de  i'arc  qui  refpond  au  Sinus  droit  donné.Parquoy 
le  Le&eur  ingénieux  voit  facilement  la  grande  multitude  des  commoditez 
du  Ray  que  ie  pourrois  tranfportcr  6v  accumuler  des  Tables  de  Sinus  encelt 
endroit,ne  fuft  qu'il  ma  femble  plus  propre  de  traicler  chafcuue  chofe  en  fon 
propre  lieu. 

Fi»  du  Traité  de  Gemma  Frifon  deFVftgedu  Raj 
Aïironomkue  &  Géométrique . 
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3*8  La  Fabrique  du 

LA  FJ'B'EJ QVE  VF  <BAST02s£ 
ddjlronomique^ar  le  vulgaire  dit  le  ÏÏaflon  de 
Jacob,  e  faite  en  Latin parfean  Spang. 

De  l'Art  de  mefurer . 

O  M  M  E  fe  mefure  U  hauteur*  largeur ,«»  rondeur  de  quelque  tourna 
d'autre  chofe]  Cela  fe  peut  faire  par  diuers  initruments^fçaucic 
par  l'Anneau  Spherique,  par  le  Cylindre,  le  Quarté  Géomé- 
trique, le  Quadrant ,  &  le  Bafton  de  Iacob^. 

De  la  fabrique  du  Bafton  de  Iacob. 

Vellecbofe  ef  le  Bafton  de  Uccb1.  &  comment  fefaictil?  Prenez  vrt 
balton  de  quelconque  longueur.dVn  aulne  ou  deux.Puis  pre- 
',  nez  vn  petit  bafton  de  la  longueur  d'vne  paume,  &  marquez  la 
longueur  du  petit  bafton  fur  le  grand  ou  pluslongbafton ,  au- 
tant defois  qu'il  fe  peut  faire  ,  &autourdesenttécoururesou 
ferions  fe  feront  des  trous  ou  permis ,  auxquels  fera  mis  lepetiï  bafton  en 
forme  d'vne  croix:  vous  aurez  ainfi  le  ballon  parfait . 


v  ' 


Pour  mefurer  la  hauteur . 

Comment  fe  mtfure  U  hauteur  d'vne  chofe*  Mettez  le  petit  Bafton  en  au- 
cun de?  trous  du  grand  Bal  Ion  en  forme  d'vne  croix ,  &  tournez  le 
petit  Bafton  auecfcs  coings  &  bouts  haulr  &  bas,  regardant  parles 
deux  extremitez  d'iceluy,  la  hauteur  de  lachofe  qui  eft  a  mefurer,  &  l'ayant 
veûe,marquez  le  lieu  de  vofîre  ftation.  Apres  mettez  le  petit  Bafton  en  vn  au 
tre.cren  ou  trou  du  grand  Bafton,&  marchezauant  ou  arrière,  tant  que  vous 
voyez  de  rechef  par  les  extremitez  dudit  Bafton  la  hauteur  de  la  chofe:  Lors 
la  dittance  qui  fera  entre  les  deux  ftatiês,fera  la  hauteur  de  la  chofe  mefuréc. 
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Pour  mefurer  la  largeur . 

Cnnmnt  U  mefuu  U  Urteur  à\ne  ebofe  ?  De  la  mefme  façon  comme  la 
m"on  pas  par  enhaut  ou  par  embas,  mais  de  trauers.felon  la  ht 
geai  de  lachofe . 

Pour  mefurer  vne  chofe  ronde . 


Extrait 
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Extrait  de  Sebajlien  <éM mfterjrimdu  premier 

h.re  desPuncipcsdcla  Géométrie,  auquel  cft  traité  de 
I  Viage  du  fufd,t  Bafton  Aftrono  >  ique  3  que 
les  vulgaires  appellent  le  Bafton  de  Jacob. 

Es  Villageois  aufsi  ne  font  du  tour  ignoras  de  IVrilfte  du 
triagle,  car  ils  fabriquée  eux  mefmes  vn  rrefsimple  infini 

ment,par  lequel  ils  médirent  les  hauteurs  &  largeurs  des 
chofes,  lequel  ils  appellent  le  Bafton  de  lacob  ,  ma.spar 
quelle  raifon  le  ne  fcay,  fi  nô  parauencurc  a  canie  des  oa 


I    JC^K  Ws       h    j  «•«v«jr,  «"w^iiducrmurcacaniefits  pa 

j%  f  robes  du  Patriarche  Jàcob,qui  dift  au  ^.de  Genef  ;  le 

^  1  f™?*ti<Mcc  vn  bafion  ce  îordaïn.  Non  qu'il  ay t  eu  v  n  ba* 


ji  r  .  •»    1  ■# y '"~~.rw"^'<"i"»"«  *^'«  qu  uaye  eu  vn  ba- 

llon a  mefiirer,  ma.?  Par  ce  qu'il  a  fait  mention  dVn  baiton,les  Geomttri  -us 
vulgaires  fe  font  attribué  ccbafton.Cc  feftô  fe  préparé  en  celle  manière  Prc 
nez  quelque  ballon  bien  droit,de  la  longucurde  trois  ou  quatre  coudée/  di- 
ftrjbuez  le  en  6. ou  S.  parties  égales.  Apres  prenez  vn  autre  bafton  qui  foi't  vu 
peu  plus  efpcs.mais  no  plus  long  qu'vne  des  parties  du  plus  grand  baftô.  Ce 
petit  bafton fera  percé  au  milieu  ingenieufemét,  de  forte  que  Je  plus  grand 
bJton  fe  puiffe  bouter  parle  :rou,ôc  qu'on  le  puifTe  mouuoira  telle  diuifion 
que  vous  voudrez,^  que  ces  deux  baftonsfoyentcôftituez  a  angles  droits, 
&  vous  aurez  hnfkument  préparé,  LVage  duquel  eft  tel. 


au 


Quand  vous  voudrez  mefurer  félon  la  couftume  vulgaire,  la  hauteur  « 
enue  chofc,  vous  mettrez  le  petit  Bafton  fur  la  première  ou  féconde  entre 

coupure 


Baftondeîacob. 
cou?ureour=aiûndllfHugTdB,to: J^^^^X^ 
plus  gtandBafton.on  les  dunl^^^ 

baillerez  le  plus  grand  Ballon  pa.  au" bo« ,  e    PP  &  ^. 

fe chofe  qui  «ft  a  melurer  talque  de  vert    «  vo       y    ^  ^ 
femblement  du  pins  ptoc  um  bout  du  g  .h  yous 

Ballon.les  extremrtez  de  la  chofe «u  g  4  „  tit 

marquerez  dibge.nu.ent  le  1     de  la  $  diffus 

Ballon  par  vne  dtuifion  au  8^?^^™^  marquant  lelieude  la  (il. 

«on.  Cela fa.fl ,>*e™^'S»wfaet,  Vous pourrezenla melme ma 
aurezla  hauteur  de  la  choie  qui  elt  a ■  m->u^-    ,  ,/  ,      ,r  u  Urgeurdvne 

Riuîere  coulate.ou  lahr  ge-r  d  ;  ne tua ,  ,ps ror , 

WaWes  -  "SfÏSS  vetfez  Lia  Mathe- 


l  a  indrqueoutreUBM^ 


j  - 

Comment 

il  faut  me 
furérlalac 
v  ne 
Rmicie. 


Donquesquandvousvo»^^ 
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deux  marques  aux  deux  bords  de  la  Riuiere,  IVne  deçà  &  l'autre  de  la  le  fîea 
ne,droitcment  al'oppofire  de  l'vn  Uutre.  En  après  prenez  leBaftô  de  Jacob 
fcobferuez  en  la  ftation  premiere,quelcôque  qu'elle  foit,par  les  extremitez 
du  peut  Bafto  es  deux  marques fufdites.  Èt  marquez  au  mefme  lieu  la  p  L 
miere  ftation.  Apres  reculez  plus  auant  au  bord  de  la  Riuiere  des  deux  mar 
ques  ou  flgnes  côceus  fur  les  deux  bords  du  fleuue ,  tant  q  vous  trouucrez  la 
lecode  ftation^içauoir  en  affichât  le  petit  iîafton  en  la  féconde fetfiô  G  en  la 
première  obferuatio  il  a  eu  la  première  feâiô,  &  en  obferuit  parles  extremi 
tez  d'iceluy,  les  fîgnes  marquez  furie  bord  de  la  Riuiere ,  noblement  vous 
melurerezla  diftance  entre  les  deux  dations  ,  laquelle  vous  montrera  la  lar- 
geur  de  la  Riuiere.  La  caufe  pourquoy  nous  auons  mis  le  Quarré  Geomerri 
F  «  aAi,au"erexcrLemité^f^^"^ Plus  dirtante,  eft  afin  que  vous  voyezque 
le  Bafton  de  facob,  a  aufsi  aucune  proportion  auec  le  Quatre  Géométrique 
Car  comme  aux  dimenfions  que  nous  faifons  par  le  Quarré  Géométrique 
nous  confiions  deux  ftationi .quand  il  n'y  apoint  d'accès  a  la  chofe  haute* 
que  nous  mefurons    &  communément  la  première  obferuation  tombe  fui 
ombre  droite,*  la  féconde  fur  l'ombre  verfe,ou  l'vne  &  l'autre  fur  l'ombre 
verfe  ainf,  en  aduient  i  deladimenfiô  qui  fe  parfait  par  le  Ballon  de  ïacob. 
Car  h  vous  approchez  plus  près  dé  la  chofe  qui  eft  a  mefurer  auec  le  Bafton, 
la  ligne  de  a  première  obferuation  tombe  fur  l'ombre  droite  ,  &  conltitue 
vn  Triangle  droit  Mais  en  la  féconde  ftation  la  ligne  tombe  fur  l'ombre  ver 
2g  9J  conltitue  vn  Tnangle  obtus  ou  rebouché.  Vous  pourrez  aulsi  afficher 


le  Quarré  Géométrique  fur  le  point  de  la  première  ou  féconde  ftation.ton- 
tcsfois  de  telle  forte  que  U  bafe  du  Quarié  ne  diffère  de  U  baie  des  Rations , 
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Cèâ  ie  dis  pour  «U«dimenGons  qui  Ce  font  des  *°f«^on£K* 
abafebZeu^^^ 

de  la  bafe  ceft  a  dire.elle  n'eft  pas  parallèle  auec  la  ligne  de  la  baie.  U°nq 
.  r  . \mmcM-  H  l'extrémité  intetieure.laquelle  monftre  U  baie  de  lacno 

vous  obleruerez  en  deux  Hâtions  par  les  extrernuez  du  petit  Ballon,  KM 
te  auec  1=  Barton  commedefe  elt  dift,  car  l'elpace  entre  les  deux  Hâtions 
vous  enfeigneta  la  largeut  de  la  muiaille . 


Vouspourrezeo  Umefme  ^^^^^11^ 

ftres, ia hauteur  des  to,tSpardefTusla  tou^ 
Commet  des  montaignes,&  autres  choies  ruutes,qui  ne 
peificed'vneplainure.  Vv  . 
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